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PREFACE

Dans l'introduction au tome premier de cette publication, nous avons

expliqué à la fois sa genèse et les principes qui avaient présidé au choix

des documents. M. Lonchay, nous l'avons fait remarquer, s'était borné,

en général, à la correspondance secrète de la Cour d'Espagne et, dans

celle-ci, presque exclusivement aux documents conservés à Simancas.

Au moment où nous avons repris son travail, il était trop tard pour

revenir sur ce plan et force nous fut de continuer la publication du

tome premier, c'est-à-dire du précis de la correspondance de Philippe III,

en nous en tenant au manuscrit de notre regretté confrère.

Pressentant certaines critiques, qui n'ont d'ailleurs pas tardé à se pro-

duire (1), nous nous sommes fait un devoir, avant même que l'impression

du tome premier ne fût achevée, de procéder à un consciencieux

dépouillement des précieuses archives de la Secrétairerie d'État et de

Guerre, conservées aux Archives générales du Royaume et qui, constituant

en quelque sorte la contre-partie des archives de la Secrétairerie d'État

à Madrid, contiennent des lettres secrètes au moins aussi nombreuses et

aussi importantes que celles qui sont actuellement conservées en Espagne.

(1)Nous les avons prévenues nous-même. (Voirpréface du tome premier, p. XIV,

note 2.)
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Pour convaincre le lecteur, il suffira de dire que les pièces recueillies par

M. Lonchay à Simancas figurent dans le présent volume dans la proportion

d'à peine une sur dix. Encore y en avait-il dans le nombre dont les

analyses étaient tellement laconiques que nous avons été obligé de

demander copie des pièces à Simancas pour compléter les résumés (1),

ce que M. Lonchay aurait certainement fait aussi s'il avait pu lui-même

mener sa tâche à bonne fin.

Pour éviter toute équivoque, il ne sera pas inutile de rappeler encore

une fois quelles sont les lettres que l'on trouvera dans ce volume.

Il contient la correspondance secrète de Philippe IV avec l'archiduc

Albert — elle ne comporte que quelques lettres, l'Archiduc ayant suivi

Philippe III de près dans la tombe — et avec l'infante Isabelle. Celte

correspondance est toujours rédigée en espagnol, par quoi elle se distingue

de la correspondance administrative rédigée en français et dont il n'est

tenu aucun compte dans celte publication. Théoriquement, elle existe en

partie double, les lettres originales de Philippe IV étant conservées à

Bruxelles dans le fonds de la Secrétairerie d'État et de Guerre, les minutes

étant restées dans la Secrétairerie du Conseil d'État (Estado) à Simancas;

par contre, les lettres originales de l'Infante se trouvent aujourd'hui

en Espagne, tandis que les minutes de ces lettres sont conservées à

Bruxelles.

Il s'en faut évidemment de beaucoup que la pratique soit conforme à la

théorie. Plus d'une lettre originale n'est jamais parvenue à destination,

alors même qu'elle avait été expédiée à deux, voire à trois exemplaires,

confiés à des courriers différents. Plus d'une minute s'est égarée dans les

(1)Cescopiesont été déposéesauxArchivesgénéralesdu Royaumedans la collection

des Manuscritsdivers.
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nombreux bouleversements auxquels nos archives ont été exposées, tant

en Belgique qu'en Espagne, depuis trois siècles.

Mais, telles qu'elles existent, les deux séries se complètent et nous

croyons qu'il doit y avoir peu de lettres secrètes d'une certaine importance

adressées par Philippe IV à l'infante Isabelle et vice versa dont nous

n'ayons retrouvé ni l'original, ni la minute, ni tout au moins une copie.

Car, ainsi qu'on le constatera, en dehors des originaux et des minutes, il

nous est parvenu un certain nombre de copies de l'ancien régime

auxquelles nous avons pu également avoir recours. Nous avons utilisé, en

effet, un certain nombre de traductions françaises faites, au XVIIIe siècle,

par ordre du gouvernement autrichien, par un certain avocat Ficquart

dont la connaissance de l'espagnol était plutôt limitée (1). Ces traductions

nous ont été conservées dans les volumes n°s 210 et suivants des

Manuscrits divers aux Archives générales du Royaume.

Indépendamment des lettres écrites par le Roi à sa tante, la publication

comprend un certain nombre de missives adressées par lui à quelques

grands personnages du gouvernement de Bruxelles, tels Ambroise Spinola,

le cardinal de la Cueva, le marquis d'Aytona, des généraux, etc. Nous

avons continué, dans le tome II, à publier les analyses des consultes du

Conseil d'Étal à Madrid, les procès-verbaux des délibérations à la suite

desquelles ont été prises les plus importantes décisions relatives à la

direction des affaires politiques et militaires.

La série des analyses, qui s'ouvre à la date du 1er avril 1621, par

l'annonce à l'archiduc Albert de la mort de Philippe III, se termine au

18 décembre 1633, où se place la dernière lettre de Philippe IV avant

(4)Voir un exemplecurieuxdans notre article: La correspondancesecrètede l'infante
Isabelle.(BULLETINDEL'INSTITUTHISTORIQUEBELGEDEROME,fasc.VI, 1926,p. 114.)



qu'il n'eût appris la mort de l'infante Isabelle. Cette série forme un

ensemble de 2,187 analyses auxquelles il y a lieu d'ajouter 2 numéros bis

publiés en annexe.

L'avènement de Philippe IV (1er avril 1621), suivi à trois mois de

distance de la mort de l'archiduc Albert (13 juillet 1621), coïncidait

avec la fin de la Trêve de douze ans et mettait l'Infante aux prises avec

des difficultés inextricables.

A la veille de sa mort, l'Archiduc avait défini la situation dans des

termes qui ne laissaient place à aucune ambiguïté. La reprise de la lutte

contre les Provinces-Unies n'était possible que si le roi d'Espagne était

décidé à fournir régulièrement 300,000 ducats par mois. A défaut de

quoi, il fallait renoncer aux hostilités ou s'exposer aux pires désastres.

Philippe IV promit les subsides, la guerre recommença. Le Roi ne

tint pas ses promesses. Suivant les prédictions de l'Archiduc, l'Espagne

n'enregistra que des défaites. A certains moments, la détresse de l'Infante

fut terrible.

Impuissante à reconquérir les provinces perdues par les armes, Isabelle

eut recours à la diplomatie. Mais les mêmes conseillers du souverain

espagnol, qui furent cause de l'insuffisance des subsides militaires, contre-

carrèrent les efforts de la Gouvernante dans les voies de la conciliation.

L'immense majorité des lettres de Philippe IV sont inspirées par son

homme de confiance Gaspar de Guzman, comte-duc d'Olivarès, son ancien

gentilhomme de chambre. C'est contre ce ministre aussi puissant que

suffisant qu'Isabelle eut à lutter et cela au moment même où la mort de

son mari la privait de ses droits de souveraineté et la réduisait au rôle

de simple gouvernante.

Il n'empêche qu'à la Cour de cette simple gouvernante aboutissaient
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les fils de la politique européenne. De Bruxelles, ainsi qu'on pourra le

constater en parcourant ce volume, partaient de nombreuses instructions

pour les agents diplomatiques à Vienne, à Munich, à Londres, à Paris.

C'est à la Cour de l'Infante que les diplomates de ces divers pays nouaient

les intrigues et décidaient de la paix ou de la guerre. L'Escurial inter-

venait, évidemment, mais souvent maladroitement et toujours trop tard.

C'est que, au XVIIe siècle aussi, les questions belges préoccupaient

vivement les grandes puissances. Ce n'était pas seulement l'Espagne qui

était intéressée au règlement du conflit entre les Provinces-Unies et

les nôtres.

L'Angleterre, sous Elisabeth, avait soutenu de toutes ses forces les

Hollandais, tant pour motifs de religion que pour faire pièce à l'Espagne.

Jacques I01, au début de son règne, avait continué (1), encore que

tièdement, cette politique; mais après lui, la puissance maritime et

coloniale grandissante de la Hollande n'avait pas laissé d'inquiéter les

Anglais et on ne tarda pas, à Londres, à prêter une oreille bienveillante

aux propositions de Pierre-Paul Rubens qui allait, désormais, se révéler

comme un diplomate de la bonne école.

Le Cabinet de Londres était d'ailleurs intéressé aux affaires continen-

tales par la question du Palatinat. Frédéric, l'électeur palatin, qui avait

été chassé de ses États, était le gendre du roi d'Angleterre. Le pays était

convoité par le duc Maximilien de Bavière, mais occupé par les troupes

espagnoles. Pour obtenir la paix avec l'Angleterre, l'Infante aurait

volontiers rappelé ces troupes de Heidelberg mais, en agissant ainsi, elle

aurait mécontenté l'Empereur et la Ligue catholique que l'Espagne n'avait

(1)VoirJ. CUVELIER,Les préliminairesde la paix deLondres(29 août 1604), (REVUE

BELGEDEPHILOLOGIEETD'HISTOIRE,avril-juillet1923.)



— XII —

cessé de secourir. L'Empereur lui-même n'était guère sur un lit de roses,

dans sa lutte contre les protestants et les Suédois. Sans doute, à certain

moment, Ferdinand Il est vainqueur sur toute la ligne. Il aurait pu

alors porter un coup décisif à la puissance des Provinces-Unies, qui ne

l'ignoraient pas et qui, en présence de cette éventualité, se montrèrent

conciliantes au delà de toute espérance. Mais l'Espagne, qui avait rendu

tant de services aux princes catholiques allemands, ne fut guère payée

de retour. Lorsque l'Empereur se décida, enfin, à intervenir dans la lutte,

l'archevêque de Cologne, les électeurs de Trèves et de Mayence, le duc

de Neubourg n'eurent qu'une seule préoccupation, écarter la guerre de

leur territoire. Les forces allemandes destinées à envahir les Provinces

du Nord furent, au demeurant, manifestement insuffisantes.

Faut-il dire encore que la correspondance secrète contient de nom-

breux détails sur le séjour de Marie de Médicis et de Gaston d'Orléans

à Bruxelles, sur la politique de l'Espagne à l'égard de la France, sur

les questions de Lorraine, de la Savoie, du Milanais, de Mantoue, de

Montferrat?...

Ainsi, du fond du couvent qu'était devenu le palais de Bruxelles depuis

la mort de l'Archiduc, Isabelle eut à diriger en quelque sorte le mouvement

général contre le protestantisme et à faire face aux plus formidables

complications politiques dont l'histoire fasse mention, et cela au milieu

de cupidités, de tromperies, de trahisons dont on peut difficilement se

faire une idée.

De cette atmosphère délétère, de ce contact avec des princes sans foi

et des hommes d'État d'une duplicité indiscutable, la figure de l'infante

Isabelle sort grandie.

Comme on pouvait s'y attendre, de la part de la fille de Philippe II,
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elle n'a négligé aucun effort pour ramener les Provinces-Unies à la foi

catholique et pour reconstituer les Pays-Bas dans leur ensemble tels que

son père les avait reçus de Charles-Quint. Mais, après dix années de luttes

stériles, elle avait été heureuse de signer la Trève de douze ans et, à

l'expiration de celle-ci, elle était décidée à consacrer tous ses efforts à

son renouvellement, sinon à la conclusion d'un traité définitif qui rendrait

le bonheur aux provinces restées fidèles et y ramènerait la prospérité.

Du vivant même d'Albert, des négociations avaient été entamées par

le greffier De Bie et Bertholde van Swieten, veuve de Florimond de

't Serclaes, sur lesquelles les lettres de l'Infante apportent des détails

intéressants. Mais ce sont surtout les négociations de Roosendael, conduites

par Jean de Resseler, seigneur de la Marquette et conseiller des finances,

qui sont éclairées d'un jour nouveau par les documents publiés ici.

Nous les avons rapportées ailleurs avec quelques détails (1). Rappelons

seulement ici que commencées en 1626, elles ne prirent fin qu'en 1630,

et qu'à certain moment, en 1628, nous fûmes à deux doigts de la paix,

d'une paix qui aurait été autrement avantageuse pour la Belgique que le

désastreux traité de Munster.

L'obstination coupable d'Olivarès et la faiblesse de Philippe IV furent

cause de l'échec des négociations. De toutes les désillusions de la pauvre

Infante, la disparition de celte dernière branche de salut lui alla sans

doute le plus au coeur. La capture de la flotte d'argent, la prise de

Wesel, suivie bientôt de celle de Bois-le-Duc, la détresse financière de

plus en plus navrante finirent par avoir raison de son courage. Les

dernières années de sa vie furent assombries par l'âge, la maladie et plus

encore par la ruine de ses plus chères espérances.

(1)LesnégociationsdiplomatiquesdeRoosendael.(MÈLANGESHENRIPIRENNE,pp. 73-80.)
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Crut-elle réellement à la promesse de Philippe IV de venir aux Pays-

Bas et attendit-elle de cette venue — si elle s'était réalisée — un remède

à la situation désespérée du pays? Il est permis d'en douter. Elle

connaissait la vie déréglée et insouciante de son neveu. Elle avait vu les

intrigues de la Cour et l'influence néfaste du comte-duc qui sans aller,

comme on l'a toujours cru, jusqu'à provoquer le rappel de Spinola des

Pays-Bas et à empêcher son retour sur le théâtre de la guerre, n'en réussit

pas moins à saper le crédit du grand général, son plus fidèle ami. Elle

avait vu les créanciers assaillir les ambassadeurs du Roi Catholique à

Paris, à Londres, à Bruxelles, et la honte de leurs dettes criardes rejaillir

sur la personne du Roi. Elle avait dû assister impuissante aux revers des

armées espagnoles tant sur terre que sur mer, tant en Europe qu'en

Amérique où ils venaient de perdre Pernambouc !

La réunion des États généraux, contre la volonté du Roi, fut pour

Philippe IV une nouvelle occasion d'adresser d'amers reproches à sa

vieille tante.

La conspiration des nobles, dont elle ne connut pas l'issue, empoisonna

les derniers mois d'une existence qui eût pu s'écouler heureuse et devenir

pour la Belgique une source de bonheur, si elle n'avait été constamment

et perfidement contrecarrée par la Cour d'Espagne.

JOSEPHCUVELIER.



PRÉCIS

DE LA

CORRESPONDANCE DE PHILIPPE IV

Ier AVRIL 1621 — 18 DÉCEMBRE 1633.

5 1. Madrid,1er avril 1621. Philippe IV à Albert.

Le Roi annonce la mort de son père, survenue le 31 mars, au matin.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 152.

2. Bruxelles, 4 avril 1621. — Albert à Philippe III.

L'Archiduc appuie auprès du Roi, la demande de Tita Jeanne Hopperus,

10veuve de François Marchant, jadis avocat fiscal du Conseil des finances et

fille de feu Joacbim Hopperus, conseiller au Grand Conseil de Malines, puis

au Conseil privé, et enfin, président du Conseil des Pays-Bas à Madrid.

Elle désirerait recevoir une pension comme l'ont obtenue d'autres personnes

de sa condition.
15 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol.454.

TOMEII. 1
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3 ,12 avril 1621. — Relation du greffier du Conseil des finances,
Guillaume de Bie.

Après le retour de Pecquius (1), N., résidant à La Haye, a demandé une

entrevue à de Bie, pour conférer avec lui, sur des affaires dont antérieurement

déjà ils avaient parlé. A la prière de Henri de Condé (2) l'Archiduc a permis au 5

greffier de se rendre à La Haye. Parti le 6 avril, il est revenu le 8. Il a appris

qu'on pourrait sans difficulté conclure une trêve nouvelle, et que s'il obtenait

de l'Archiduc les pouvoirs suffisants, son correspondant en recevrait autant de

l'autre partie. Le Hollandais a laissé entendre qu'on améliorerait les conditions

de la trêve, que probablement on consentirait à l'ouverture de l'Escaut, qu'on 10

ne ferait aucune nouvelle conquête aux Indes orientales, à condition de pouvoir

garder ce qu'on y possédait déjà. Pour ce qui concernait les catholiques, il est

peu probable qu'on consentirait à autoriser leur culte public, mais sans en

faire l'objet d'un article de la trêve à conclure, on fermerait les yeux sur eux

et on les laisserait en paix. Ces déclarations étaient faites par le Hollandais en is

son nom personnel, mais du consentement du prince d'Orange (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 185,fol.193.

4. Bruxelles, 14 avril 1621. — Le prince de Ligne à Philippe IV.

Le prince exprime au Roi ses sentiments de condoléances à l'occasion de la

mort de Philippe III, son père, et met sa personne et ses biens à son service. 10

Estado,2310.

5. Bruxelles, 14 avril 1621. — Le prince de Ligne à Philippe IV.

Les Archiducs tenant compte de la grandeur de la maison du prince et de

son antiquité, lui avaient ordonné de se couvrir devant eux. Le prince éprouve

la reconnaissance qu'il doit pour une telle faveur; il en remercie Sa Majesté et 25

(1)PierrePecquius,chancelierdeBrabant.

(2)HenrideCondé,moinedominicain,chargé,depuis1020,denégociationssecrètesenHollande.

Il enestquestiondanslepremiervolume.

(3)MauricedeNassau,princed'Orange.
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il y est d'autant plus sensible, qu'il pourra mieux s'acquitter des obligations qu'il

a envers Elle, depuis sa naissance. Lui et les siens continueront de La servir

comme de fidèles vassaux et il La supplie de vouloir bien accepter ses

promesses de dévouement.
5 Estado,2310(1).

6. Bruxelles, 16 avril 1621. — Albert à Philippe III.

Recommandation en faveur du baron de Lembeke (2), seul fils survivant du

président Richardot, et dont les frères sont morts au service du Roi, dans les

campagnes précédentes.
10 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.185,fol. 155.

7. Bruxelles, 16 avril 1621. —
Inigo de Borja à Juan de Ciriza.

La situation aux Pays-Bas est affligeante. Il n'y a aucune provision, on

manque de tout. Il est regrettable qu'on n'ait pas renouvelé la trêve.

Estado,2310.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,AmbrosioSpinola,

15 primer marquesde lot Balbaset,p. 392.

8. Madrid, 17 avril 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le Roi annonce qu'il a désigné comme veedor général de l'armée espagnole

aux Pays-Bas, Hurtuno de Ugarte, jusque là pagador général.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 185,fol.157.

20 9 ,22 avril 1621. -
Philippe IV à Spinola.

Ordre d'ouvrir les dépêches secrètes, qui lui ont été envoyées jadis.

Estado, 2233.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,
AmbrosioSpinola,p. 730.

(1)Ontrouveencore,à la datedu30maisuivant,uneautrelettrederemerciement»duprince.

23 Le4 juin,parunbilletdatéduPalais,unministreécritausecrétaireduConseild'État,queleConseil

doit,sur l'ordredu Roi.examinerceslettreset lui diresicefutsurunordredela Cour,queles

ArchiducsinvitèrentleprincedeLigneà secouvrir.(Estado,2510.)

(2)GuillaumeRichardot,seigneurdeLembeke,d'Ottignies,etc.,secondfilsduchef-président.
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10. Madrid, 22 avril 1621. —
Philippe IV à Albert.

Il a appris l'échec des négociations de Pecquius ; il en attribue la cause au

mauvais vouloir des Hollandais (1). L'Archiduc fait donc bien de recourir aux

armes; le Roi approuve les ordres donnés à Spinola. de revenir aux Pays-Bas.
Pour être mieux en état de secourir l'Archiduc, Philippe IV va chercher un 5

accommodement sur l' affaire de la Valteline. il rappelle l'envoi qui a été fait

de 800,000 écus, et annonce les dispositions qu'il a ordonné de prendre, pour

envoyer bientôt un nouveau subside, il expédie avec la présente 130,000 écus

pour réparer les places de Gand, Cambrai et Anvers. Au besoin, l'Archiduc

peut employer une partie de cet argent, à d'autres nécessités de l'armée. 10

Le Roi considère la question de la guerre avec la Hollande comme la plus

importante du moment.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 164.

Extrait dans Manuscritsdivers, reg. 210, fol. 96 v°.

11. Madrid, 22 avril 1621. —
Philippe IV à Albert. 15

Le Roi a reçu Francisco de Ibarra, envoyé en mission par Spinola. pour

demander l'envoi des provisions nécessaires à l'armée du Palatinat. Satisfaction

a été donnée au marquis. L'Archiduc devrait le charger de tirer du pays
lui-même le plus possible de ce qui est nécessaire à la troupe. Si Don Manuel

de Portugal fait des ouvertures, l'Archiduc peut les écouter. 20

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol.166.

12. Madrid, 22 avril 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le Roi a accordé la Toison d'or au comte de Cantecroy (2) et au comte

de Hoogstraeten (3).
ecrétairerie d'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.168. 98

(1)Lodevehavercautadoel eitar aquellagentetan erbejtcidaensutibertady modoinsolentede

tratar,quetegunentiendo.tieneentodassusaciones.

(2)Thomas-Françoisd'Oiselet.

(3)CharlesdeLalaing.Leslettresderemerciementsdecesdeuxpersonnages,datéesrespectivement
du9et du11mai,sontconservéesàSimancas,Estado,3310. 30



— 5 —

13 ,22 avril 1621. —
Philippe IV à Ambroise Spinola.

Le Roi rappelle les pouvoirs extraordinaires que son père avait donnés à

Spinola par sa dépêche du 16 avril 1606 (1). Comme la situation est toute diffé-

rente, dit Philippe IV, et que mon oncle montre le même empressement à me

5 servir, je vous ordonne de détruire la dite dépêche ou de la renvoyer à mon secré-

taire d'Etat, Juan de Ciriza (car c'est encore la meilleure façon et la plus sûre)

à la première occasion, parce qu'il ne sied pas qu'on voie jamais ce document (2).

Estado,2233.

14 ,22 avril 1621. Philippe IV à Ambroise Spinola.

10 Les agents secrets employés par Emmanuel Sueyro coûtent au Trésor

18,000 réaux, que touche son père Don Diego Lopez. Spinola est chargé de

lui dire confidentiellement ce qu'il pense de la correspondance de Sueyro et de

sa personne. Celui-ci, se sentant en danger en Belgique parce qu'il se mêle de

politique, demande qu'on lui donne la permission d'aller ailleurs et le titre

15d'agent de la couronne de Portugal, comme il l'eut jadis.
Estado,2233.

15. Madrid, 25 avril 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le Roi envoie copie de la convention faite avec la France, sur la question

de la Valteline (3). L'Archiduc doit envoyer à Lucerne le président du Parle-

30 ment du comté de Bourgogne, pour la mise à exécution de cet accord (4).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185, fol. 172.

(1)La célèbredépêched'Aranjuez,publiéeparA.RODRIGUEZVILLA,loc.cit., pp.124et suiv.—

Voirt. I,p. 228.

(2)Yporqueton et tiempoqueha pasado,laseosatsehallanenmuydiferenteestado,y mi tio,
25 comosabeys,acudeconla buenavolontadquetiempreà lo queet mayarserviciomio,hequerido

eneargaros(comolo hago),queen reciviendoestarompayseldichodetpacho,oleembieysà manosde
JuandeCirica,misecretario(queestoseralomejory masseguro),en laprimeraoccasion,puesnoes
bienquepareseaenninguntiempoestepapet.

(3)Conclueà Madridcejour-là.Letextesetrouveen annexeà lalettre.

30 (4)L'Archiducenvoya,eneffet,AdrienThomassin,seigneurdeMercy,présidentdu Parlementde
Dole.Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.189,fol.174Lettredel'ArchiducaugouverneurdeMilan,
leducdeFéria,nondatée.Voirla réponsedel'Archiduc,à ladatedu 13mai,au reg.185,fol.226.)
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16. Madrid, 27 avril 1621. -
Philippe IV à Albert.

Le Roi rappelle que son père, par une lettre du 8 février précédent,
a désigné Philippe de Silba, comme pagador de la flotte espagnole, en

construction aux Pays-Bas (1). Depuis, il a semblé plus opportun de réunir

cette pagadorie à celle de l'armée. Albert fera le nécessaire. 5

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.178.

17. Bruxelles, 29 avril 1621. —
Spinola à Juan de Ciriza.

Transmet le texte de la convention conclue sur l'ordre d'Albert avec les

princes protestants d'Allemagne et un rapport sur la situation du Palalinat (2).

Estado, 2310.— Publiépar RODRIGUEZVILLA, 10

AmbrosioSpinola,p. 595.

18. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV.

L'Archiduc a reçu la lettre du Roi du 1er courant, annonçant la mort de

Philippe III. Il présente ses condoléances au nouveau Roi et proteste de son

dévouement. 15
Secrétaireried'Etatetde Guerre,reg. 185,fol.195.

19. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV.

Albert a pris connaissance de la copie d'une lettre de Philippe III au

comte d'Onate, relative aux affaires d'Allemagne, copie que le roi défunt

lui avait envoyée. L'Archiduc a fait connaître au comte son opinion, 20

comme il a fait, d'ailleurs, chaque fois que celui-ci le lui a demandé. Il

(1)Lalettreenquestionse trouvedamlemêmeregistre,folio54.

(2)La conventionfut soumiseà unedélibérationdu Conseild'État;nousignoronsladate.Les

conseillersproposèrentde remercierSpinolaet de lui faireles honneursrequis,pourmanifester

publiquementla gratituderoyale.IlsajoutentqueSpinolaa laisséau Palatinat9,800cavalierset 28

17,000fantassinsauxordresdeGonzalèsdeCordoba.(Estado,2038.)RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p.S96.
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continuera de la sorte, pour assurer la bonne direction des opérations. Il

convient de continuer avec soin les envois d'argent pour les affaires d'Alle-

magne, tant que celles-ci ne sont pas terminées. Le courrier qui porte la

présente apportera aussi une lettre d'Onale. qui mettra le Roi au courant de

5 la situation du moment.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg, 185,fol. 182.

20. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV.

Suivant les ordres venus d'Espagne, l'Archiduc fera lever et entretenir aux

Pays-Bas trois compagnies d'infanterie écossaise. Albert rappelle ses instances

10 réitérées en faveur du marquis de Cantecroy. qui a épousé l'archiduchesse

Caroline, fille de l'empereur Rodolphe. Il demande encore une fois]au Roi de

prendre une décision favorable.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 183.

21. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV.

15 Quand le moment sera venu, l'Archiduc fera connaître au gouverneur

d'Ostende la faveur que le Roi lui fait, de le nommer surintendant de la flotte

à équiper aux Pays-Bas Il faudra, à cette occasion, augmenter son traitement.

Le commandement de la flotte sera contié à des Espagnols. On prendra comme

capitaines de vaisseau des individus capables de recruter et de payer les

20 matelots. Lorsque l'escadre sera prête, on pourra voir à quoi on l'emploiera, et

on en rendra compte au Roi.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 184.

22. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV.

Les pourparlers avec l'ambassadeur de France à Bruxelles suivent leur

25cours. A plusieurs reprises le diplomate a déclaré à Brizuela que le Roi, son

maître, ne prendra pas de décision, avant que la question de la Valtelme ne

soit résolue, et qu'il voudrait savoir si Philippe IV est décidé à confirmer la
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convention signée par son père. L'Archiduc voudrait que Philippe IV donnât

satisfaction sur ce point au désir de Louis XIII.

En considération de l'expiration de lu trêve, et vu la réponse donnée par les

Hollandais à Pecquius, Albert s'est décidé à envoyer à Paris Ferdinand

de Boisschot. Celui-ci fera connaître au roi de France l'attitude des Hollandais 5

et réclamera l'exécution de l'offre faite antérieurement par lui, de rappeler les

troupes qu'il a en Hollande, de rompre avec les Provinces-Unies et de faire

alliance avec l'Espagne.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 185,fol. 185.

23. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV. 10

L'Archiduc accuse réception de la somme de 779,000 ducats, dont la moitié

doit servir à la provision extraordinaire des Pays-Bas et l'autre moitié

à l'armée du Palatinat.

La situation est telle que le Roi doit veiller à la continuation des provisions

extraordinaires, jusqu'à concurrence des 300,000 ducats par mois absolument 15

indispensables pour la guerre.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.187.

24. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV.

Le marquis de Spinola a conclu avec les princes protestants d'Allemagne

une convention dont l'Archiduc envoie copie au Roi. L'Archiduc approuve 20

sans réverve la conduite du marquis. Il faudrait que Philippe IV témoignât

aussi publiquement sa satisfaction à Spinola. Ce dernier a laissé au Palatinat

17,000 fantassins et 2,500 cavaliers sous les ordres du maître de camp

Gonzalès de Cordoba. Il a amené avec lui 2,500 cavaliers et 8,000 fantassins

qui grossiront l'armée cantonnée aux Pays-Bas. Les Hollandais n'ont pas 25

encore ouvert les hostilités; l'Archiduc reste, lui aussi, dans l'expectative.

Il insiste encore une fois sur la nécessité de porter les provisions mensuelles

à 500,000 ducats

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol. 188.



25. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV.

La dame hollandaise (1), dont les menées ont provoqué l'envoi de Pecquius

en Hollande, est venue deux fois à Bruxelles, depuis le retour du chancelier

de Brabant. Elle a déclaré au confesseur, fray Inigo de Brizuela, de la part du

5 prince d'Orange, que celui-ci était très affligé de l'échec de sa tentative de

ramener les rebelles à l'obéissance du Roi Pour le moment, a-t-il fait ajouter,

il faut engager de nouvelles négociations, par rapport à la trêve qu'on pourra

peut-être améliorer (2).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 190.

10 26. Bruxelles, 30 avril 1621. — Albert à Philippe IV.

Le Père Henri Condé est venu à Bruxelles. Il n'a fait aucune déclaration

nouvelle au sujet de ses correspondances en Hollande, mais s'en est remis

totalement à la relation du greffier des finances de Bie (3). Les allégations de

ce greffier diffèrent de celles du chancelier Pecquius, qui avait déclaré

15qu'en aucun cas les Hollandais ne consentiraient à une trêve différente de

celle qui vient d'expirer. Au sujet de la guerre qui va recommencer, Albert

s'exprime avec pessimisme. Ce serait une erreur de croire qu'elle empêchera

les Hollandais de continuer leur trafic aux Indes, puisque celui-ci est fait par

des particuliers, sans intervention aucune de l'État. Si les provisions
20 demandées ne viennent pas, loin de faire des conquêtes, on perdra ce qu'on a

encore.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 191.

27. Bruxelles, 30 avril 1621. — Le marquis de Belveder, comte

de Salazar, au secrétaire Juan de Ciriza.

25 Annonce le retour de Spinola qui a ramené bon nombre de soldats du

Palatinat.

Estado,2310.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,

AmbrosioSpinola,p. 392.

(1)BertholdcdeSwieten,veuvedeFlorentT'Serclaes.

50 (2)Dandoesperanzademejorarluenalgo.

(3)C'estle rapportanalyséci-dessus,à la datedu12avril(n°3).

TOMEII.
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28. Bruxelles, 30 avril 1621. — Les Archiducs à Philippe IV.

Condoléances pour la mort de Philippe III.

Estado,2310.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 395.

29. Bruxelles, 30 avril 1621. —
Spinola à Philippe IV.

Le marquis Spinola rappelle ses services antérieurs. Il demande pour son 5

fils la faveur d'être traité comme cardinal espagnol.

Estado,2310.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op cil, p. 595.

30. Bruxelles, 4 mai 1621. — Albert à Philippe IV.

Le baron Digby est arrivé à Bruxelles comme ambassadeur extraordinaire

du roi d'Angleterre, pour intercéder en faveur du prince palatin. L'archiduc 10

prie le Roi de donner satisfaction au monarque anglais.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.197.

31. Madrid, 5 mai 1621. —
Philippe IV à Albert.

On attend des nouvelles à Madrid sur la tournure prise par les événements

depuis le retour de Pecquius. Le Roi profite d'un courrier expédié en 15

Allemagne, pour faire savoir à Albert combien il désire majorer les provisions

le plus vite possible.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.185,fol.200.

Manuscritsdivers,reg.210, fol.101v°.

32. Madrid, 5 mai 1621. —
Philippe IV à Albert. 20

Le comte d'Onate lui a fait savoir que pour le bon avancement des affaires

d'Allemagne il aurait besoin d'un juriste au courant des lois et constitutions de

l'Empire et que le docteur Bernard Putz (1) lui paraissait l'homme indiqué.

(1)Conseillerdel'Archiducpourlesaffairesd'Allemagne,derésidenceàCologne.
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Le Roi prie l'Archiduc de donner ordre au personnage en question de se

mettre à la disposition d'Onate.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.202.

33. Bruxelles, 5 mai 1621. — Albert à Philippe IV.

5 L'Archiduc fait part au Roi de la désignation qu'il a faite du duc d'Arschot (1)

pour aller lui porter officiellement ses condoléances et celles de l'Infante et le

féliciter de son avènement au trône (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 211.

34. Bruxelles, 5 mai 1621. — Albert à Philippe IV.

10 Recommandations (3)en faveur du comte de Senneghem (4), frère du prince-

comte d'Arenherg et neveu du duc d'Arschot, qui demande une pension.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol.207-208.

35. Bruxelles, 5 mai 1621. — Albert à Philippe IV.

Recommandations pour la duchesse douairière d'Arschot, comtesse d'Aren-

15berg (5).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.209-212.

(1)Philippe-Charlesd'Arenberg,ducd'Arschotdepuis1616.

(2)Uneautre lettrede condoléancesest adresséelemêmejourauxinfantsd'Espagne,Charleset

Ferdinand.(Reg.185,fol.210.)
20 (5) Il y adeuxlettresdifférentesde lamêmedate.Lapremièreestaccompagnéed'uneautrelettre

derecommandationadresséeà BalthazardeZuniga.

(1)Eugèned'Arenberg.

(3)Annede Croy.— Le 8 mai, l'ArchiducrecommandeGodefroidde Berghes,seigneurde

Stabroeck,quiaccompagneleducd'ArschotenEspagne.(Reg.185,fol.217.)— Le mêmejour,

25recommandationpourlelicenciéMaximilienMalcote,jadisconseillerde Brabant.(Ibid.,fol.218.)—

Le13mai,recommandationpourle comtedeSaint-Amour,beau-frèreduprélatde Luxeu,aucomté

de Bourgogne.(Ibid.,fol.220.)—Le17mai,recommandationpourEmmanuel,filsdeLopezSueyro

(Ibid.,fol.240)et pour le barond'Auchi,gendredu défuntsecrétaireJuandeMancicidor(Ibid.,
fol.241).
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36. Bruxelles, 13 mai 1621. — Albert à Philippe IV.

L'Archiduc a fait connaître au comte de Cautecroy et au comte d'Hoog-

straeten la faveur que le Roi leur a faite (1). Albert désire que les toisons

soient envoyées le plus vite possible. Il a donné ordre de payer à l'Irlandais

Thadéc Obreman un acompte de 200 ducats, suivant les ordres contenus dans 5

une lettre royale du 29 mars précédent (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol.223.

37. Bruxelles, 13 mai 1621. — Albert à Philippe IV.

Il a reçu des lettres de change à concurrence de 130,000 ducats. Il en sera

fait l'usage indiqué par le Roi (3). 10

L'Archiduc, après avoir rappelé le retour de Spinola et sa décision

première de rester dans l'expectative, tant que les Hollandais ne recommence-

raient pas eux-mêmes les hostilités, explique pourquoi il faudra changer

d'attitude. Les rebelles ont saisi d'abord un bateau appartenant à des sujets

des Pays-Bas et puis deux autres. Les intéressés en ont réclamé la restitution, 15

d'autant plus que le roi d'Espagne n'a saisi aucun des vaisseaux hollandais

mouillés en Espagne, mais leur a permis de se retirer. Depuis, ils ont voulu

se saisir d'un convoi de grains allant de Gand à Damme. L'Archiduc finit en

réclamant à nouveau les 300,000 ducats par mois.

Secrétatreried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.224. 20

38. Bruxelles, 13 mai 1621. — Albert à Philippe IV.

Le roi de Pologne a envoyé un ambassadeur à Bruxelles pour exposer la

situation de ses affaires et les probabilités d'une guerre entre lui et les Turcs.

Malgré les nécessités du moment et en considération des services que le

monarque polonais a rendus à la maison de Habsbourg, l'Archiduc a décidé de 25

(1) Cfr.lettredu22avril(n°12)etnote.

(2)Ellesetrouveà laSecrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.188,fol.111.

(3)Voirci-dessusla lettredePhilippedu22avril(n°10).
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lui envoyer 4,000 hommes et quatre pièces d'artillerie. Albert demande

à nouveau un bénéfice ecclésiastique pour Charles, fils du même roi de

Pologne, qui réside à la cour de Bruxelles.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 185,fol.227.

5 39. Bruxelles, 13 mai 1621. — Albert à Philippe IV.

Les ordres donnés par le Roi dans sa lettre du 22 avril, au sujet de la

nécessité de tirer du Palatinat lui-même, le plus possible de ce qui est

nécessaire à l'armée espagnole y cantonnée, ont été transmis à Spinola et

exécutés.

10 L'Archiduc explique la bonne tournure que prennent les affaires du Palatinat.

Il ajoute ensuite que si D. Manuel de Portugal fait mine de vouloir se

soumettre, il l'écoutera volontiers. Il recommande Fernand Giron pour une

place au Conseil d'État à Madrid.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol.228,

15 40. Aranjuez, 16 mai 1621. —
Philippe IV à Albert.

Au sujet de la rupture de la trêve, des négociations en cours avec la France

et de celles faites avec le prince d'Orange par l'intermédiaire de la dame de

T'SercIaes. Philippe IV rappelle la lettre de son père du 8 mars précédent (1).
Il a entendu lui-même, à ce sujet, le grand commandeur de Léon, Zuniga.

20D'accord avec lui, il s'en remet encore une fois à la décision d'Albert.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.233.

Manuscritsdivers,reg.210,fol.99V°.

41. Aranjuez, 16 mai 1621. —
Philippe IV à Albert.

Il approuve la prudence de l'Archiduc dans l'affaire des négociations du

25greffier des finances de Bie et par rapport aux menées de la dame hollandaise.

Il remet à nouveau la décision à prendre à l'Archiduc. La question de la

(1)Cettelettrea étéanalyséedansletome1er,n°1843.
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Valteline ne sera pas un obstacle à la réussite des pourparlers en cours avec la

France, puisqu'elle a été tranchée par la convention conclue dernièrement.

Il approuve aussi la mission de Boisschot et promet de faire son possible pour
donner satisfaction à Albert sur la question des provisions mensuelles.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 185,fol.237. 5
Manuscritsdivers,reg. 210,fol.99.

42. Bruxelles, 8 juin 1621. — Albert à Philippe IV.

Accusé de réception de 90,000 ducats pour la construction de la flotte.

On commencera bientôt les travaux que l'on conduira avec toute l'économie

possible. 10
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.247.

43. Madrid, 10 juin 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le roi défunt a fait examiner par une jointe spéciale les prétentions de

l'Église de Cambrai, tendant à obtenir la restitution de l'autorité civile sur la

ville. L'opinion de la jointe a été qu'il n'y avait pas lieu d'y consentir. Albert 15

fera savoir si tel est aussi son avis.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 185,fol.248.

44. Madrid, 10 juin 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le Roi approuve la convention conclue par Spinola avec les princes

protestants du Palatinat; il examine ensuite les dispositions ultérieures 20

à prendre sur les affaires d'Allemagne. On tâchera de donner satisfaction

à l'Archiduc par rapport aux provisions à envoyer pendant le restant de

l'année. Qu'Albert en tire parti le mieux possible contre les Hollandais (1).

Secrétaireried'Etatet de Guerre,reg. 185,fol. 250.

(1)Lemêmejour,leRoiadressesesremerciementsàSpinola.(RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p.730.)25
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45. Madrid, 10 juin 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le chiffre général, dont on a fait usage jusqu'ici, a été découvert Le Roi

en a fait faire un nouveau qu'il communique à Albert.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg 185,fol. 252.

5 46. Bruxelles, 12 juin 1621. — Albert à Philippe IV.

Recommandation pour le comte Max de Sainte-Aldegonde, gouverneur de

Namur, qui demande la Toison d'or (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol. 256.

47. Madrid, 15 juin 1621. —
Philippe IV à Albert.

10 Les actes d'hostilité accomplis par les Hollandais appellent des représailles.

L'Archiduc doit donner, à cet effet, les ordres requis à l'armée. Il examinera

aussi, si les événements du Palatinat ne permettent pas de rappeler aux

Pays-Bas une partie des troupes restées là-bas.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.259.

15 48. Bruxelles, 16 juin 1621. — Albert à Philippe IV.

L'Archiduc prie le Roi d'accorder la Toison d'or au comte de Salazar,

marquis de Belveder, capitaine général de la cavalerie (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.261.

(1)Lalettreestaccompagnéed'uneautredumêmejour,adresséeàZuniga.Enannexesse trouvent
20 deuxrapportssurlesservicesrendusparlesparentsdurequérant.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,

reg.185,fol.257-258.)Le4 octobredela mêmeannée,l'infanteIsabellefitdenouvellesinstances

auprèsdePhilippeIVenfaveurdeSainte-Aldegonde.(Ibid.,reg.186,fol.129.)

(2)LuisdeVelasco.—Unelettreestadresséelemêmejourà ceteffetà Zuniga.
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49. Bruxelles, 24 juin 1621. — Albert à Philippe IV.

Les affaires aux Pays-Bas en sont toujours au même point. D'aucun

des deux côtés on n'est entré en campagne. L'Archiduc fait à nouveau part de

ses soucis d'ordre financier Les subventions de cette année sont inférieures de

600,000 ducats à ce qu'on envoyait jadis pour la guerre. Dans ces conditions 5

l'infanterie devra se contenter d'une demi-solde; on est en retard vis-à-vis

d'elle de deux mois ; les murmures commencent. Dans la situation présente, on

risque de perdre le tout. Que le Roi examine si on est en état de fournir

300,000 ducats pendant de longues années, sans quoi qu'il donne ordre de

proroger la trêve, aux meilleures conditions qu'on peut obtenir Ferdinand de 10

Boisschot est revenu de Paris. Les offres françaises ne sont que de belles

paroles. L'Archiduc attend la décision ultime du Roi (1).

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 185,fol. 264.

Manuscritsdivers,reg.210, fol.102.

50. Bruxelles, 21 juin 1621. — Albert à Philippe IV. 15

Affaires d'Allemagne. Le docteur Bernard Putz a décliné l'offre de se rendre

auprès d'Onate. On n'a trouvé aucun autre sujet ayant les connaissances

requises pour cette mission (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.268.

(1)Laminutedecettelettreestaccompagnéed'unpapierintituléaudos: Relacion,ayanttraitaux20

négociationsavecleprinced'Orange.Auxtermesdecedocument,ladamehollandaiseT'Serclaesvint

à Bruxellesle20maietremitunpapierduprinced'OrangedéclarantquelesHollandaisn'entreraient

ennégociationsquesionconsentaità prolongerla trêvetellequelle.Devivevoixelleajoutaque,la

trêveconclue,lesÉtatsgénérauxconsentiraientà certainsaccommodements.Onluifitrépondreque
si lesHollandaisvoulaientdésignerunepersonneautoriséepournégocierlatrêve,l'Archiducenferait25

autant.RevenueunesecondefoisàBruxelles,le18juin,elleapportaunedéclarationduPrince,portant

qu'ilnepourraitsemettreenrapportaveclesÉtatsgénérauxqu'aprèsavoirvuunepièceauthentique
de l'Archiduc,se déclarantprêt à la prolongationdemandée.OnréponditquesilePrincevoulait

envoyerun émissaireau paysde Liége,l'Archiducen feraitautantet despourparlerspourraient
commencerlà. —Larelationestdatéedu24juin1621.(Secrétaireried'Étatet deGuerre,reg.188,50

fol.268.)

(2)Uneautrelettredumêmejour(fol.270)concerneencorelesaffairesd'Allemagne.
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51. Bruxelles, 24 juin 1621. — Albert à Philippe IV.

Les pensions accordées par Philippe III et Philippe IV grèvent lourdement

le budget de l'armée. Le Roi est prié de n'en plus accorder de nouvelles et

d'affecter un crédit spécial au paiement des anciennes.

5 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.271.

52. Bruxelles, 24 juin 1621. — Albert à Philippe IV.

L'Archiduc demande la Toison d'or pour le prince d'Epinoy (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.185,fol. 274.

53. Bruxelles, 24 juin 1621. — Albert à Philippe IV.

10 L'Archiduc rappelle qu'au début de cette année, il avait attiré l'attention du

roi défunt sur le fait que les levées faites aux Pays-Bas de gens de guerre,
destinés à servir en Italie et en Allemagne, ont provoqué l'exode de nombreux

ecclésiastiques devenus aumôniers militaires. A l'heure présente, il n'y en a

plus assez pour l'armée cantonnée aux Pays-Bas et celle en service au

15 Palatinat. L'Archiduc renouvelle les instances faites par lui à cette occasion,

pour que le Roi fasse venir aux Pays-Bas des prêtres espagnols et italiens

pour y suppléer.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol.275.

54. Bruxelles, 26 juin 1621. — Albert à Philippe IV.

20 Albert demande la Toison d'or pour le comte d'Egmont.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 185,fol. 277.

(1)GuillaumedeMelun.

TOMEII 3
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55. Madrid, 27 juin 1621. —
Philippe IV à Albert.

Affaires d'Allemagne. L'Archiduc devrait envoyer quelqu'un pour assister le

comte d'Onate. Le Roi estime que Juan de Villela conviendrait pour cette

mission (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 185,fol.279. 5

Manuscritsdivers,reg.210,fol.96v°.

56. Bruxelles, 9 juillet 1621. — Albert à Philippe IV.

L'Archiduc rappelle les services du secrétaire d'État Antonio Suarez

de Arguello (2)et ceux de ses ancêtres, et le recommande ensuite à la bienveil-

lance du Roi ainsi qu'à celle des membres du Conseil d'État (3).
10

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol. 295-290.

57. Madrid, 14 juillet 1621.
—

Philippe IV à Albert.

Le duc de Lorraine a fait part du mariage de sa fille (4) avec le prince

de Vaudémont. Le Roi a envoyé Francisco de !barra pour féliciter les

nouveaux époux et leurs parents. Il se réjouit de cet événement qui réalise un 15

des désirs du roi défunt.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 185,fol. 299.

Manuscritsdivers,reg.210,fol.98.

58. Madrid, 14 juillet 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le Roi envoie une lettre qu'il a reçue du président du Conseil à Madrid, 20

(1)Surintendantdelajusticemilitaire,successeurd'HernandoCarillo.

(2)Secrétaired'Etatetdechambrede l'Archiduc,puissecrétaired'Étatpourlesaffairesd'Alle-

magne.

(3)Le20septembresuivant,IsabellerecommandeànouveaulemêmeSuarez.(Secrétaireried'État
etdeGuerre,reg.186,fol.96.)D'autreslettresde recommandationsontenvoyées,le 30 juin,à la 25

prièredu comtede Tyrconnel(RoryO'Donnell)en faveurd'unseigneurirlandais,Terrentius

O'Galachuir(Ibid.,reg.188,fol.288),le3juilletenfaveurd'ungentilhommeanglais,DuarteKines-

man(Ibid.,fol.290)et le30juilletenfaveurdeDanielO'Driscol,frèrede l'abbéCorneilleO'Driscol

(Ibid.,reg.186,fol.19.)

(1)NicoledeLorraine. 30
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relative à un procès entre les exécuteurs testamentaires de l'impératrice

défunte (1) et le Collège de la Compagnie de Jésus à Madrid, au sujet du

testament de ladite impératrice. Il promet une prompte exécution des volontés

de cette princesse.
5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 185, fol. 301-302.

59. Madrid, 14 juillet 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le Roi désire que l'Archiduc continue à assister d'Onate de ses conseils.

Il a donné ordre d'envoyer les Toisons des comtes de Cantecroy et d'Hoog-

straeten. Il approuve le secours donné au roi de Pologne, que lui-même

10 Philippe a décidé d'aider dans sa lutte contre les Turcs.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 304.

60 ,18 juillet 1621. — Le marquis de Havré aux Archiducs.

Remercie pour la faveur qui lui a été accordée de se couvrir comme les

grands d'Espagne.
15 Estado,2310.

61 ,20 juillet 1621. — L'audiencier Louis Ferreycken à Phi-

lippe IV (traduction espagnole) avec paraphe du président du Conseil privé

Maes.

A la mort de l'Archiduc (13 juillet) l'Infante a fait connaître la résolution

20 du Roi de la commettre au gouvernement des Pays-Bas. « Cette nouvelle, dit

Verreycken, nous a consolés de la perte que nous venons d'éprouver. Nous nous

jetons aux pieds de Votre Majesté et nous nous recommandons à Elle... (2) »

Estado,2310.

(1)Maried'Autriche,veuvedeMaximilienII,mèred'Albertetgrand-mèredePhilippeIII,décédée

25 à Madriden 1603.

(2)Lemêmejour,leConseild'Étatbelgeenvoieunelettreà PhilippeIV,touchantlemêmesujet.

(Estado,2310.)Unelettrede l'Infante,endatedu 20 juillet,a été publiéedans le Bulletinde la

Commissionroyaled'histoire,1resérie,t. V,p. 191.
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62 ,22 juillet 1621. — Le marquis de Bedmar à Philippe IV.

A entendu que la Compagnie hollandaise des Indes orientales possède un

capital de 20,000,000 de florins et réalise un bénéfice de 60 %. Détails

à ce sujet.

Estado,2310. 5

63. Madrid, 22 juillet 1621. —
Philippe IV à Albert.

Le Roi se rend compte de la nécessité qu'il y a d'envoyer de plus fortes

provisions, pour que l'armée puisse partir en campagne. Il comprend aussi le

danger qui résulterait du manque d'argent. On s'efforcera d'envoyer, à partir

du mois d'août, 300.000 ducats par mois y compris 20,000 ducats pour la 10

flotte. La présente lettre annonce l'envoi de 900,000 ducats pour le trimestre

août-octobre (1). En conséquence l'Archiduc donnera l'ordre de partir en

campagne.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 185,fol.306.

64. Madrid, 22 juillet 1621. —
Philippe IV à Albert. ts

Sur l'ordre du roi défunt, Diego Lopez Sueyro et son fils Emmanuel ont,

depuis plusieurs années, entretenu une correspondance en Hollande. Grâce

à eux, on a pu avoir des avis d'importance considérable. Le Roi désire que

ce service continue à fonctionner et que, par l'intermédiaire du marquis

de Bedmar, Emmanuel rende compte à l'avenir à l'Archiduc de ses rensei- 20

gnements. Grâce à cela Albert sera au courant de ce qui se passe en

Hollande (2).

Estado,2233.—Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 185,fol. 308.

(1)CettedécisionfutaussicommuniquéeparleRoià Bedmar,le mêmejour.(Eslado,2233.)
(2)Surl'activitédesSueyroontrouverad'amplesdétailsdansle tomeI decet ouvrage.Jusque25

danslesdernierstemps,Albertne prenaitaucunepartà ceservice,auquell'ambassadeurd'Espagne
étaitseulinitié.Lemêmejour, le Roifit connaîtresa décisionà Sueyrolui-mêmeet à Bedmar.

(Estado,2233.)
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65 ,23 juillet 1621 — Le marquis de Bedmar à Philippe IV.

Il faut pourvoir à la situation créée par la mort de l'Archiduc. L'Infante

aura-t-elle des pouvoirs plus grands que n'eurent les autres gouverneurs de

sang royal? il paraît que oui, à cause de son âge, de ses qualités, parce qu'elle

s n'a pas d'espoir de succession et pour ne pas lui donner un motif d'abandonner

le gouvernement, d'autant plus qu'elle n'y tient guère. Il faut cependant que son

autorité soit limitée, qu'on sache que le pouvoir émane du Roi pour que les

Etats puissent l'invoquer. Il faut envoyer le texte des instructions données aux

gourverneurs. Le Roi doit se réserver la collation des litres de duc, de marquis,

10de comte et du droit de se couvrir. Albert ayant permis au comte d'Egmont

et, peu de temps avant sa mort, au prince de Ligne, de se couvrir, le

marquis de Havré demanda le même honneur, qui lui fut accordé trois jours

avant le décès de l'Archiduc. Le comte d'Anover contestait à Albert un droit

qui, selon lui, n'appartenait qu'à des souverains de rang plus élevé, comme

15l'Empereur et le Roi. Il faudra veiller à cela. Il faudra aussi nommer, en

Belgique, un ministre et un secrétaire, comme il y en avait avant que

Philippe II ne cédât nos provinces. Convient-il qu'il y ait un ambassadeur?

Il peut paraître singulier que le Roi en ait un dans ses propres États, mais

à cela on peut répondre qu'il faut donner le plus de relief possible à l'autorité

20 de l'Infante (1), à cause de sa valeur personnelle, et pour que l'on sente moins

que ces États font retour à Sa Majesté, et aussi, parce qu'en l'absence de

tout personnage important de notre nation à la cour de l'Infante, il est urgent

qu'il y ait auprès d'elle un ministre espagnol qui contrôle les affaires et en

avise Sa Majesté, quand ce sera nécessaire, d'autant plus que le marquis de

25 Spinola, qui est grand majordome, ne peut pas toujours se tenir à la disposition

de Son Altesse en temps de guerre, ni même quand on est en paix avec les

Hollandais, comme on l'a vu pendant la trêve.

Bedmar parle ensuite des ambassadeurs belges à l'étranger, en remarquant

que les vice-rois de Naples et de Milan ont un agent à Rome.

30 II termine en insistant sur la nécessité de soutenir l'Infante et de soigner les

intérêts religeiux.
Estado, 2035.

(1)Aestoseopinelomuchoqueconvieneauctorizarla senoraInfantequantomassepueda.



66. Bruxelles, 25 juillet 1621. - Isabelle à Philippe IV. (Autographe.)

Isabelle déclare que l'affliction qu'elle ressent l'a empêchée d'annoncer

elle-même plus tôt la mort de l'Archiduc (1). Elle accepte le gouvernement des

Pays-Bas parce qu'elle l'a promis à son époux. Elle supplie le Roi de lui

pardonner de ne pas avoir accepté le gouvernement perpétuel, mais elle 5

n'abandonnera son poste que lorsqu'elle pourra le faire sans dommage pour le

service du Roi. Elle demande enfin des instructions.

Estado, 2035.— Enminuteà la Secrétaireried'Etat et deGuerre,

reg. 186,fol.4. — Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 211.

67. Bruxelles, 26 juillet 1621. — Instructions d'Isabelle au maître de 10

camp Augustin de Messia du conseil de Guerre du Roi, envoyé par elle en

Espagne.

Il rendra compte, comme témoin oculaire, des saintes dispositions de

l'Archiduc à son lit de mort. Le marquis de Bedmar a remis à l'infante, le jour

même de la mort, deux dépêches du Roi, l'une concernant le gouvernement 15

perpétuel des Pays-Bas, l'autre concernant les armées. L'infante, conformé-

ment aux instructions du Roi et au désir de l'Archiduc, exprimé encore deux

heures avant sa mort, prendra la charge du gouvernement. Elle a déjà

envoyé ses ordres à toutes les provinces et autorités, en leur déclarant que par

la mort de l'Archiduc les États retournaient au Roi. Elle demande au Roi des 20

pouvoirs pour recevoir le serment de fidélité des provinces, ainsi que des

instructions pour savoir comment elle devra se comporter en ce qui concerne

les charges et officesqui deviendront vacants, de même en ce qui concerne le

gouvernement de sa maison pour lequel le Roi devrait lui assigner au moins

200,000 écus d'or par an. Dans une lettre particulière qu'elle écrit au Roi (2) 25

(1)Avraidire,la nouvellede la mortd'Albertavaitétéannoncéeau Roidèsle20juillet,parun
secrétairedel'Infanteets'ilfautencroirele DrCorcmansB.C.H., 1resérie,t. V,p 191),la lettre
auraitétérevêtuedelasignatured'Isabelle.Nousn'avonspuvérifierle fait,la lettreenquestionne

figurantplusdansle fonddela secrétairerieallemande,oùleDrCoremansl'avaittrouvée.Lachose

n'ad'ailleursriend'invraisemblableet n'estpasen contradictionavecle contenudela lettreauto-30

graphedu25juillet,parlaquellel'Infanteannonceelle-mêmelafatalenouvelleàsonneveu.

() Voirn°69.
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elle lui envoie copie du testament et du codicille de l'Archiduc, en le priant de

faire payer les 100,000 ducats dont il est question dans leur contrat de

mariage. Elle écrit encore une autre lettre au Roi touchant le comte de

Bucquoy (1). Il aura a remplir son devoir chez la Reine-Mère, les Infants, le

5 comte d'Olivarès et Baltazar de Zuniga.
Manuscritsdivers,reg. 210,fol. III.

68 ,26 juillet 1621. — Bedmar à Philippe IV.

Le retour des Pays-Bas à la monarchie espagnole par la mort d'Albert exige

qu'on prenne de nouvelles décisions par rapport à la généralité des affaires.

10 Estado,2035.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit.,p. 397.

69. Bruxelles, 26 juillet 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Aux termes du contrat de mariage d'Isabelle et d'Albert, ce dernier reçut

de Philippe II et de Philippe III. l'autorisation de disposer par testament d'une

somme de 100,000 ducats L'Archiduc l'a fait comme on peut voir par son

15testament et ses codicilles. L'Infante demande au Roi de payer la somme en

question.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.6.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 113.

70. Bruxelles, 26 juillet 1621. — Isabelle à Philippe IV.

20 Peu avant la mort de l'Archiduc, vint à Bruxelles le duc de Neubourg,

auquel l'Infante remit une lettre pour l'Empereur dont le duc de Bavière n'aura

pas à se plaindre. Elle prie le Roi de recommander de la même manière les

affaires particulières du duc de Neubourg à l'Empereur. Le Roi pourrait

accepter la tutelle du fils du duc et l'exécution de son testament et réserver la

25question du paiement des troupes au pays de Juliers.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol. 11.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 112.

(1)Voirplusloin,à lamêmedatedu26juillet,n°75.
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71. Bruxelles, 26 juillet 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Le due de Bavière a écrit au marquis Spinola qu'avec l'approbation de

l'Empereur il avait résolu d'entrer en campagne avec l'armée de la Ligue

catholique contre Ernest de Mansfelt. Le marquis répondit que l'Archiduc

avait décidé d'ordonner à Gonzalès de Cordoba, qui commandait les troupes du 5

Palatinat, d'attaquer Mansfelt de son côté, à partir du 1eraoût, la suspension
d'armes durant jusqu'à la fin de ce mois de juillet.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol. 7.

Manuscritsdivers, reg. 210,fol. 112.

72. Bruxelles, 26 juillet 1621. — Isabelle à Philippe IV. 10

Questions de protocole pour la correspondance de l'Infante. L'appellation de

Mon cousin continuera à être employée, comme par le passé. A la place de

Très chier et féal, on écrira et bien aimé. Le qualificatif de féal ne convient

qu'à un souverain et est donc inadmissible pour l'Infante (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol. 13. 15

Manuscritsdivers,reg.210,fol.113.

73. Bruxelles, 26 juillet 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Elle attend la décision du Roi sur la reprise des hostilités ou la prorogation
de la trêve. Dans cette dernière hypothèse, on tâchera d'obtenir les meilleures

conditions possibles. 20
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol. 10.

74. Bruxelles, 26 juillet 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Le président du parlement du Dôle, envoyé à Lucerne pour la ratification

(1)Quitandolapalabradeféalforserdesoberanidad,quenometoea.
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de la convention relative à la Valteline, y a fait des difficultés. L'ambassadeur

de France à Bruxelles s'en est plaint On a répondu à ce dernier que de

nouveau l'ordre serait donné au président d'exécuter ponctuellement la

convention.
5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.12.

75. Bruxelles, 26 juillet 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandations en faveur de la comtesse de Bucquoy et de son fils, qui

sont dans une situation précaire et méritent une assistance spéciale, eu égard

aux services du défunt comte de Bucquoy (1).

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.14.

76 ,30 juillet 1621. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Rappel des lettres du marquis de Bedmar, du comte de Salazar, de Inigo

de Borja, insistant sur la nécessité de rompre avec les Hollandais et de faire

contre eux un effort vigoureux. Il faut envoyer aux Pays-Bas quelqu'un qui,

15sous prétexte de consoler l'Infante, la guide et prenne les mesures nécessaires

pour la conservation de ces provinces. Sans doute, le marquis de Spinola

saurait s'acquitter de ce devoir, mais il doit s'éloigner de l'Infante pour aller

exercer son commandement militaire. Isabelle restera ainsi seule sans personne

pour la conseiller, car le marquis de Bedmar ne suffit pas pour ce rôle et il n'a

20 pas le rang et l'autorité nécessaires pour cela. Chacun des conseillers présents

donne son avis.

Le Roi, dans l'apostille, déclare qu'il méditera les conseils qui lui sont

donnés au sujet des pouvoirs dont doit être revêtue la personne qu'il enverra

en Flandre.
25 Estado,2035.

(1)CharlesBonaventuredeLongueval,dontil a étésouventquestiondansle tomeI.

(1)Yquedomirandoenloqueaquiseapuntacercadela formaenqueabradeir lapertonaquese

huvieradeembiarà Flandes.

TOMEII. 4
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77. Bruxelles, 16 août 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires de la flotte. A cause du manque d'artillerie on ne pourra équiper
cette année que deux ou trois vaisseaux. Il a fallu pour cela retirer des canons

des places fortes. Pour la construction et l'armement des autres navires, on

fera ce qu'on pourra et lorsque le tout sera prêt, on verra l'usage à faire de 5

cette armée navale. Pour le service de celle-ci le Roi doit envoyer des crédits

spéciaux et non pas vouloir en affecter la charge sur la budget de l'armée, car

pour ce dernier les 300,000 ducats sont indispensables.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.25.

Manuscritsdivers,reg. 210, fol.98. 10

78. Bruxelles, 16 août 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'infante explique que, si la suspension d'armes dans le Palatinat avait pu

être prorogée, on serait entré en campagne avec espoir de succès. La parole

donnée au duc de Bavière a provoqué la reprise des hostilités dans le Palatinat

et empêché le retour aux Pays-Bas, des troupes en service là-bas. Actuelle- 15

ment l'armée est divisée en trois parties, dont une en Allemagne. Les deux

parties demeurées aux Pays-Bas doivent se réunir. L'ennemi dispose de forces

considérables, concentrées en un seul corps et est défendu par les cours d'eau.

Tout est à son avantage. Eu égard à tout cela et à la saison avancée, l'infante

ne voit pas quel résultat pourra avoir l'entrée en campagne. 20

Les lettres de change de 900,000 ducats envoyées sont à échéances trop

tardives; les premières sont payables en novembre, les autres successivement

jusqu'en mars. Les financiers ont refusé de les escompter. Malgré toutes ces

difficultés, l'ordre a été donné à l'armée de commencer les hostilités.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol. 27. 25

79. Bruxelles, 16 août 1621. — Isabelle à Philippe IV.

il paraît inopportun d'envoyer en ce moment en Allemagne Juan de Villela

comme le Roi l'a demandé. L'Infante fera de nouvelles instances auprès

de Bernard Putz.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 29. 30
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80. Bruxelles, 16 août 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante insiste auprès du Roi pour qu'il protège la fondation des

Carmélites déchaussées, établie à Madrid, et assure, de la sorte, l'exécution des

dernières volontés de la défunte impératrice d'Allemagne. Il faudrait que le

5 Roi désignât un juriste compétent pour être le défenseur de ces religieuses
dans le procès qui se plaide à Madrid et auquel sont mêlés les Jésuites. Il s'agit

de l'affaire dont le Roi a entretenu Albert dans sa lettre du 14 juillet (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.31.

81. Bruxelles, 16 août 1621. — Isabelle à Philippe IV.

10 Le veedor général Christoval de Benavente y Benavides et le marquis de

Belveder ont échangé des paroles désagréables à la jointe de guerre. Le premier

a demandé l'autorisation de se rendre en Espagne. Isabelle l'a refusée et

a chargé le marquis de Bedmar et un carme du nom de frère Dominique de

réconcilier les deux officiers. Benavente n'a rien voulu entendre et est parti

15sans que l'on sache si c'est en Espagne qu'il s'est rendu. L'Infante en avertit le

Roi. Melchior de Espinossa fera ad intérim les fonctions de veedor.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol.32.

82. Bruxelles, 16 août 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation en faveur du colonel anglais Griffin Markham (2).

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.39.

83. Bruxelles, 16 août 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Négociations de MmeT'Serclaes. Elle est venue de nouveau à Bruxelles. Elle

a remis un papier du prince d'Orange, par lequel ce dernier maintenait ses

(1)Voirplushautn°88.

25 (2)Ausujetde GriffinMarkham,mêléde prèsauxconspirationsanglaises,voirJ. CUVELIER,Les

préliminairesdutraitédeLondres.(Revuebelgede philologieet d'histoire,1923,n°s2 et 3), et les

sourcesy citées.
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déclarations antérieures. De vive voix, elle a ajouté qu'elle avait mission de

faire savoir au confesseur Inigo de Brizuela, que le prince désirait ardemment

mettre l'affaire en train, il indiquait la façon de s'y prendre. L'audiencier

aurait dû lui écrire que les Archiducs étaient disposés à nommer des commis-

saires qui se réuniraient en pays neutre avec ceux des Provinces-Unies. 8

En conformité avec la décision prise par le Roi de recommencer la guerre,

l'Infante a fait donner, à MmeT'Serclaes, une réponse dilatoire tout en refusant

ouvertement d'écrire la lettre demandée par le prince d'Orange (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.40.

84. Bruxelles, 16 août 1621. — Isabelle à Philippe IV. 10

L'Infante recommande auprès du Roi le comte de Vertaing, grand faucon-

nier de Brabant, chambellan de l'Archiduc, qui voudrait obtenir la Toison

d'or (»).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 43.

85. Bruxelles, 17 août 1621. — Isabelle à Philippe IV. 15

Lorsque l'Infante s'est mariée, le roi Philippe, son père, lui a indiqué avec

quelles personnes elle devait correspondre officiellement en français ou en

espagnol. Elle demande au nouveau roi de lui faire savoir si elle peut

continuer à agir de la même façon.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186, fol.44. 20

86. Bruxelles, 17 août 1621. —
Spinola à Ciriza.

La saison est très avancée, l'ennemi est très fort, ses frontières sont bien

gardées.
Estado,2310.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 397

(1)LacopiedubilletduprinceremisparMmeT'Serclaesetdatédu6juillet,etlaréponsedatéedu 25

8 aoûtsetrouventenannexe.(Ibid.,fol.41.)

(2)Denouvellesrecommandationssontfaitesensafaveurle27novembre.(Ibid.,fol.209.)
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87 ,24 août 1621. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la lettre autographe d'Isabelle du 25 juillet.

Le Roi, dans l'apostille, marque sa confiance à Spinola et ordonne qu'on

envoie sur-le-champ un courrier aux Archives de Simancas pour chercher les

5 documents établissant comment doit se faire la transmission des pouvoirs aux

Pays-Bas.
Estado,2035.

88. Bruxelles, 26 août 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a déjà rendu compte au Roi de l'entrée en campagne. Depuis,

10Spinola a fait savoir qu'il est arrivé avec son armée à Geilkirchen, à deux

lieues de Juliers. L'armée d'Inigo de Borja est cantonnée à Beveren, près

d'Anvers. Isabelle ignore si les Hollandais ont commencé les hostilités, mais on

sait qu'ils concentrent leurs forces (1).

Secrétaireried'Etal et deGuerre,reg. 186,fol.49.

15 Manuscritsdivers,reg.210,fol. 71.

89. Bruxelles, 28 août 1621. — Redmar à Philippe IV.

Lors de la mort d'Albert, Isabelle s'est retirée dans ses appartements. Elle

y est restée jusqu'à ce jour. Aujourd'hui, elle a reçu les condoléances du

Nonce, de l'ambassadeur de France, de l'agent d'Angleterre, des Conseils d'État,

20privé et de Brabant, et de divers particuliers.

Estado,2310.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 397.

90. Madrid, 30 août 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi répond à la lettre de l'Infante du 26 juillet touchant les affaires

(1)Le Roimarquesa satisfactionde ces nouvelleset en attendd'autresavecimpatience,le
25 26septembre1621.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.186,fol.107.Manuscritsdivert,reg.210,

fol.114.)
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d'Allemagne et du Palatinat et joint à cette lettre la copie de celle qu'il a

écrite à ce sujet, le même jour, au comte d'Onate (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 50.

Manuscritsdivers,reg.210, fol. 128v°.

91. Bruxelles, 2 septembre 1621. — Isabelle à Philippe IV. 5

Recommandations pour Antonio Carnero, successivement contador et veedor

général en service aux Pays-Bas, qui demande à titre définitif le poste

de contador de l'artillerie (2).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.56.

92. Madrid, 4 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Les Hollandais empêchent les Anglais de faire leur commerce aux

Pays-Bas; ils s'emparent des effets des sujets belges qu'ils saisissent sur des

navires anglais. Le comte de Gondomar, ambassadeur d'Espagne en Angleterre,

a attiré l'attention du Roi sur ce fait. On lui a répondu qu'il doit se mettre en

rapport avec les personnes que l'Infante désignera, pour prendre les mesures 15

opportunes.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 58.

(1)Lecomted'OnateavaitinforméleRoidesaffairesdeBohêmeet deHongrieetdutransportde

l'électoratpalatinauducMaximiliende Bavière.Il est regrettableque l'assembléeconvoquéepar

l'Empereura Ratisbonneaitétéremise.L'excuseinvoquéepar l'électeurdeSaxe,qu'enl'absence20

légitimedel'électeurdeBrandebourgil seraitseulprotestantenfacedetouslesélecteurscatholiques,

peutêtre palliéeendemandantauseulélecteurecclésiastiquede Mayenced'assisterà ladiète.On

approuvelemoyensuggéréparl'électeurdeSaxedeprendrele filsalnédu palatin,del'éleverà la

Courdel'Empereuret deluirendreplustardlesdignitésetétatsdesonpère.Ily a lieudes'entendre
avecle roid'Angleterreau sujetdesaffairesde BavièreetduPalatinat.Il fautéviterdemêlerdes25
ItaliensetdesWallonsauxAllemands,à moinsquele Turcn'attaquel'Empereur.Danscecas,il y
auraitlieudesecourircelui-ciavecnostroupes.

(2)Le17septembre,l'Infanterecommandeau RoilemarquisdeHavré,qui a rendudesservices

signalés(fol.88) et un certainHansOberalzer,depuisquarante-troisansen serviceauxPays-Bas
(fol.91.) 30
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93. Bruxelles, 9 octobre 1621. — Le marquis de Bedmar à Philippe IV.

Rend hommage au zèle de l'Infante qu'il conseille conformément aux ordres

du Roi. Isabelle n'a pas encore répondu aux ministres et autres personnes

étrangères (1) avec lesquels elle doit correspondre en espagnol. A tous ceux qui

5 lui ont envoyé leurs condoléances elle a répondu en français. Il a fait des

observations à ce sujet (2), car il est plus simple d'écrire en espagnol, comme

l'on a accoutumé.

Estado,2310.

94. Madrid, 11 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Négociations de la dame T'Serclaes. Le prince d'Orange ne doit pas se

rendre compte que, du côté de l'Espagne, on désire la paix. On verra d'après sa

réponse si son souhait de faciliter un accommodement est sincère. La trêve

devrait être éventuellement modifiée d'une façon importante. II convient

d'agir d'une façon digne (3) et de faire en sorte que la situation militaire pousse

15les Hollandais à se montrer plus conciliants.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol.78.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 131.

95. Madrid, 11 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

L'ennemi a l'oeil sur la place forte d'Anvers. Comme on n'a pas veillé par le

20passé aux réparations à y faire, l'Infante est invitée à faire exécuter sans retard

les travaux de fortification nécessaires et à dépenser à cet effet les 30,000 ducats

qu'on consacrait jadis à cette place forte.

On a donné ordre à Carlos Coloma de se tenir à la disposition d'Isabelle.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.66.

25 (1)Fueradeestosestados.

(2)Yohereparadoenello.

(3)Conmuchaauthoridadydecencia.
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96. Madrid, 11 septembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi est absolument résolu à exécuter la convention conclue au sujet de

la Valteline. L'Infante devra à nouveau donner ordre au président du

parlement de Dôle de terminer cette affaire, en tant qu'elle dépend de lui, le

plus vite possible. 5

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.68.

97. Madrid, 11 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

La bonne expédition des affaires qui doivent être traitées en Espagne, par

rapport aux Pays-Bas, nécessite la présence, à Madrid, d'un conseiller de

longue robe qui porte le titre de président. Isabelle voudra bien désigner les 10

candidats qui conviennent à ce poste.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 70.

98. Madrid, 11 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce qu'il a accordé la Toison d'or au marquis de Belveder et au

prince d'epinoy (1).
15

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.72.

99. Madrid, 11 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaires d'Allemagne. Le Roi insiste sur le bon rapport qui lui a été fait de

Don Bernard Putz, jadis conseiller de l'Archiduc et résidant à Cologne. Isabelle

devrait examiner si elle ne chercherait pas à s'attacher ce personnage à son 20

service, en lui donnant un salaire convenable, ou l'engager à venir en Espagne.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol. 74.

(1)Le28 octobresuivant,Isabelleannoncel'arrivéedecettelettreet remerciele Roidecette

doublefaveur.(Ibid.,fol.161.)
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100. Madrid, 11 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit ordonner au comte d'Onate d'arranger les affaires d'Allemagne.

S'il est possible d'obtenir un décret contre les Hollandais, il faut tâcher de

l'obtenir de l'Empereur. Le Roi est aussi d'accord avec l'Infante sur ce qu'il

5 y aurait lieu de demander au roi d'Angleterre contre les Hollandais. Philippe IV

joint la copie de la lettre qu'il écrit, le même jour, au comte d'Onate (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.74.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol.127.

101. Madrid, 11 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Diego de Messia a remis au Roi la lettre autographe de l'Infante du

25 juillet. Philippe remercie sa tante d'avoir voulu se charger du gouverne-

ment de ces provinces et espère qu'elle pourra y maintenir la foi et la fidélité.

Le Roi enverra les pouvoirs demandés par l'infante pour recevoir le

serment de fidélité des provinces. Le marquis de Bedmar fera connaître

15à Isabelle la décision prise pour ce qui touche à la cour de l'Infante et le Roi

aura pour les serviteurs de l'archiduc défunt tous les égards nécessaires.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol.80.

102. Madrid, 15 seplembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi permet à l'Infante de faire payer à charge des finances des Pays-Bas

20 les 100,000 ducats dont Albert a disposé par testament.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.82.

Manuscritsdivers,reg. 210, fol.188v°.

(1)Danscettelettre,PhilippeIVditqu'ila apprislesdiligencesfaitesparl'ambassadeurduroi

d'Angleterrepouraccommoderlesaffairesducomtepalatin.Onsouhaitequ'ilréussisse.Ona appris
25aussiquel'arméeduPalatinatétaitprêteà rompreselonla promessefaiteau ducdeBavière.Tout

enétantprudent,ilfautchercherunaccommodement.Étantdonnél'intérêtque le Papeporteaux

maisonsd'Autricheet de Bavière,la tentatived'obtenirdel'argentde cecôtéétait louable.Maisil

semblebienqu'onne donnerarienà Romeet, danscesconditions,d'Onateauraitbien faitde

demanderl'avisdePhilippeIVavantd'entreprendrecesdémarches.Il y a lieud'insisterauprèsdu

30ducdeSaxepourqu'ilassisteenpersonneà ladiètedeRatisbonne.D'Onatedevras'yrendreaussi.

TOMEII. 5
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103. Madrid, 16 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

La mort du comte de Bucquoy a laissé sans chef l'armée impériale.

L'Empereur a choisi, pour succéder au défunt, le comte Henri de Berghes.

L'Infante est chargée de le faire savoir à l'intéressé (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol.85. 5

104 , 16 septembre 1621. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Sur le gouvernement des Pays-Bas. La consulte traite de dix-huit questions.

La treizième est celle de l'ambassadeur que d'aucuns veulent maintenir près

la personne d'Isabelle. Puisque le Roi, après la mort d'Albert, a continué de 10

donner ce titre à Bedmar, il peut encore le faire jusqu'à ce qu'il en juge

autrement. Un changement pourrait entraîner des inconvénients pour les

affaires de l'État, comme pour l'autorité de l'Infante. Par contre, le duc de

l'infantado, les marquis de Villafranca et de Montesclaros sont opposés au

maintien d'un agent diplomatique à Bruxelles. Le marquis d'Aytona, de son 15

côté, trouve que la chose n'a rien d'insolite, puisque l'infante est la tante du

Roi et la veuve d'un souverain. Du moment que le Roi conserve l'autorité

suprême, la chose n'offre aucun danger.

Au sujet des 200,000 ducats d'or du traitement d'Isabelle il est décidé que

ces écus seront comptés à l'équivalence de trois florins. Le marquis de Bedmar 20

en sera averti.

Le Roi, à propos de l'ambassade de Bruxelles, se rallie à la majorité du

Conseil et trouve qu'il n'y a pas lieu d innover (2).

Estado,2035.

(1)Le23 octobresuivant,Philippeinsisteànouveausur la nécessitéd'envoyerde Berghesen 23

Allemague.(Ibid.,fol.150.)

(2)Noesbienhazernovedadparagoracercalodelembaxadorquetengoen Flandes,comoloparece
al consejoenelcapitulatrece.
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105. Madrid, 16 septembre 1621. — Patente royale autorisant Isabelle

à recevoir le serment de fidélité des Belges au nom de Philippe IV copie

en français;.

Cette patente est contresignée, comme dit le texte, « par notre secrétaire

» d'État aux affaires des Pays-Bas et comté de Bourgogne ».

Secreturiasprovinciales,2611.

106. Bruxelles, 17 septembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle l'ordre, donné précédemment par le Roi (1), de payer au

comte de Frezin la somme de 7,365 ducats, qui lui restent dus en vertu

10d'une cédule de Charles-Quint. Le veedor Benavente fait des difficultés

pour effectuer ce payement. Le Roi est prié de donner de nouveaux ordres (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.186,fol.87.

107. Madrid, 17 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi tiendra note des observations de l'Infante sur le besoin de crédits

15spéciaux pour la flotte. Il insiste sur la nécessité de veiller à la fabrication des

canons que l'on peut continuer puisqu'on dispose de l'argent nécessaire.

Pour ce qui est de la langue à employer par l'Infante dans sa correspondance,

le Roi s'en remet au jugement d'Isabelle elle-même.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.92.

20 108. Bruxelles, 19 septembre 1621. — Bedmar à Philippe IV.

Recommande au Roi le séminaire de religieux anglais, irlandais et écossais,

fondé à Louvain par les Carmes déchaussés, pour convertir leurs compatriotes

hérétiques.
Estado,2310.

35 (1)Parunelettreà Albertdu10mai4621,quinese trouvepasdansnosarchives.

(2)Le27avril1622,Isabelledemandederechefunedécisionàcesujet.(Secrétaireried'Étatet de

Guerre,reg.187,fol.191.)
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109. Bruxelles, 22 septembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Négociations de la dame T'Serclaes. Elle est revenue de La Haye avec une

déclaration écrite du prince d'Orange, maintenant ses conditions antérieures.

La dame a reçu du prince, l'ordre de ne quitter La Haye, que dix jours

après lui, pour ne pas confirmer certains soupçons qu'on a là-bas sur 8

leurs agissements. Elle a ajouté, de la part du prince, que celui-ci voudrait

avoir, sur un papier non daté et non signé, les conditions auxquelles la trêve

serait acceptée en Espagne. La dame a ajouté que. sur la question de l'Escaut,

ceux d'Amsterdam faisaient plus d'opposition que ceux de Zélande; que les

Hollandais étaient disposés à renoncer à la navigation aux Indes occidentales 10

mais non à celle aux Indes orientales, qu'ils toléreraient le culte catholique

en secret.

L'Infante a répondu, d'accord avec le ministre espagnol à Bruxelles et avec

Spinola, qu'elle ne pouvait faire aucune déclaration sans avoir demandé au

préalable les ordres du Roi. 15

Elle demande au Roi une décision catégorique (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.99.

Manuscritsdivers,reg.210,fol.71.

110. Bruxelles, 22 septembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Un ami du secrétaire Pedro de San Juan a été en Hollande. Il a rapporté la 20

nouvelle que les Hollandais s'efforcent de conclure une alliance avec les

Hanséates, pour recevoir de ceux-ci des secours en argent qui leur viendraient

à point dans la guerre contre le Roi. L'Infante a envoyé le docteur Putz en

mission auprès des Hanséates pour les détourner de l'alliance hollandaise et

les attirer vers le Roi et l'Empereur. 25

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg. 186,fol. 102.

Manuscritsdivers,reg.210,fol.72v°.

(4)Contodaclaridad.
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111. Bruxelles, 22 septembre 1621 — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis de Spinola a rejoint à Wesel le gros de l'armée. Le prince

d'Orange se trouve avec l'armée hollandaise près de Rees. Le comte Henri

de Berghes cerne la ville de Juliers. Inigo de Borja se trouvait près d'Anvers,

5 Ce dernier s'est dirigé vers L'Écluse, afin de prendre pied dans l'île de Cadzand.

Sa tentative a échoué et il a dû se retirer. Il se trouve actuellement entre

Bruges et Gand.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.103.

112. Bruxelles, 24 septembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

10 L'Infante fait voir les avantages d'une suspension d'armes dans le Palatinat.

Elle permettrait d'amener aux Pays-Bas une partie de l'armée, cantonnée

là-bas, et qui pourrait rendre ici de si grands services (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol. 105.
Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 73.

15 (1)Il nousa été conservédes copiesdeplusieurslettresadresséesà Philippe,malheureusement
sansdate,maistoutesde l'année1621.Danslapremièreonditquele colonelanglaisVereest entré
danslesterresdel'évêquedeSpireet y aoccasionnédegrandsdommages.Alademandedel'évêque,
GonzalèsdeCordobafitunediversionetoccupaunchâteauimportant(Frankenthal?)cequifitsortir
le colonelVeredesterresde l'évêquede Spirepourallerassiégerle château,au demeurant,sans

20résultat.On avaitenvoyélemaîtredecamp,M.deChalonspourtraiteravecErnestdeMansfeltqui
a ravagéla Bohême.Mansfelta accepté,à certainesconditions,desemettreauservicedel'Empereur;
il y a lieud'acceptercesconditionspuisquel'Empereurentreraainsienpossessionde laplupartdes
villesde laBohêmeet sestroupespourrontpasseraveccellesde MansfeltenHongrie.

Dansuneautre,il estditquelebaronDigbydésiraitune suspensiond'armesdanslePalatinat.
25 MaisleducdeBavièrey étantopposé,l'Infanten'insistapasdanscesens,d'autantplusqu'ellevenait

d'apprendrela réductionde Mansfelt.Elleréponditdoncévasivementà l'agentd'Angleterrequi
insistaitvivementpourlasuspensiond'armes.Depuislors,elleavaitapprisque le ducdeBavière
étaitentrédansleHautPalatinatet elleavaitdonnéordreà GonzalèsdeCordobad'occuperdansle
BasPalatinattout ce qu'il pourraitoccuper.Lecomted'Onatel'avaitavertiequel'accordavec

59 Mansfeltétaitcertain,maisl'Infanten'avaitpasencorecettecertitude.
Dansuneautreencore,l'Infanteinsistepourque le Roienvoiesansretarddesprovisionspour

l'arméedesPays-Bas,pourcelleduPalatinatetpourcellequiaidaitl'Empereur.(Manuscritsdivers,
reg.210,fol.74et suiv.)
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113 , 28 septembre 1621. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Recommande l'acquisition du comté de Saint-Pol.

Le Roi, dans l'apostille, promet d'écrire à ce sujet à Isabelle.

Estado,2035. 5

114. Madrid, 30 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Christoval de Benavente est arrivé en Espagne. Le Roi lui a donné l'ordre

de retourner immédiatement en Belgique. Il prie l'Infante de faire savoir au

marquis de Belveder qu'il doit adopter une autre attitude vis-à-vis d'officiers

ayant un rang semblable à celui du veedor (1).
10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol.108.

115. Madrid, 30 septembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le gardien du collège des Franciscains irlandais à Louvain a demandé que

le Roi continue à accorder une aumône à chaque religieux qui va prêcher

en Irlande. Philippe demande l'avis d'Isabelle (2). 15

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.110.

116. Près de Juliers, 6 octobre 1621. — Henri de Berghes à Isabelle.

Récit d'une sortie faite par l'ennemi, enfermé dans la ville de Juliers.

L'ennemi a dû se retirer. Les perles des deux côtés ont été minimes.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol. 124. 20

(1)Haziendodecirtambienal condedeSalazar,queenlasjuntasy lasdemaspartesquete tratare

detu officio,escuseclmodoquetuboetdiaquesubcediaelenquentro,parsercosatancontramitericordia

ybuenexemplo.

(2)Ala lettresontjointesdeuxrequêtesdugardien,l'uneadresséeàPhilippeIV,l'autreà Isabelle.
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117. Bruxelles, 8 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Confirme la nouvelle de la retraite de l'armée hollandaise (cf. lettre du

22 septembre). L'armée du roi attend les événements près de Juliers. On a

ordonné à Don Gonzalès de Cordoba de conserver les places du Palatinat et de

5 ne pas passer le Neckar, d'autant plus que le roi d'Angleterre s'est maintenant

déclaré ouvertement en faveur de son gendre et de la conservation du

Palatinat. Aucune nouvelle des pourparlers avec Mansfelt qu'il importerait de

réduire à cause du mal qu'il fait et peut faire. On dit qu il cherche à marcher

sur la Lorraine et à se joindre au duc de Bouillon. Le duc de Lorraine se tient

10sur ses gardes.
Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 134.

118. Bruxelles, 10 octobre 1621. — Le marquis de Bedmar à Phi-

lippe IV.

Le 11 septembre, le Roi l'avait prié de demander une copie des pouvoirs des

15gouverneurs des provinces et du gouverneur des armes, ainsi qu'un relevé des

rentes royales et des charges qui pèsent sur elles en même temps qu'un exposé

des droits du Roi sur les abbayes, les évéchés et les autres dignités ecclésias-

tiques. bedmar s'est renseigné auprès des fonctionnaires compétents et a appris

qu'il n'y a rien à craindre quant au droit de patronage des évéchés (1). Pour les

20évéchés anciens ce patronage appartient au Roi eu vertu d actes semblables aux

concordats français; pour les nouveaux, il réside dans leur création même.

L'induit pour les abbayes et les dignités a été accordé pour la vie de l'Archiduc

et de l'Infante, parce qu'on ignorait à Home qu'à la mort de l'Archiduc les Pays-

bas retourneraient a la couronne d'Espagne. Ainsi, le Roi aura le temps de se

25faire accorder directement le même induit. Bedmar promet de tenir le Roi au

courant de tout afin que Sa Majesté puisse lui donner les ordres nécessaires.

Estado,2310.

119 , 12 octobre 1621. — Emmanuel Sueyro à Juan de Ciriza.

Il se plaint du peu de bienveillance qu'il rencontre chez le marquis de Bedmar.

Estado, 2310.

30 (1)Noaypeligroenlodelotobispados.
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120. Wesel, 12 octobre 1621. —
Spinola à Philippe IV.

Le marquis accuse réception d'une lettre royale, du 11 septembre, lui

prescrivant de continuer d'assister l'Infante. Il promet de s'y conformer.

Estado,2310.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 398.

121. Bruxelles, 14 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV. 5

L'armée espagnole se trouve toujours près de Wesel non loin de l'ennemi.

Il n'y a encore eu aucune rencontre importante. Henri de Berghes bloque

Juliers. Il a envoyé une relation sur une sortie qu'ont faite les assiégés (1).

La troupe d'Inigo de Borja occupe la Flandre pour tâcher d'empêcher que

l'ennemi ne s'approvisionne dans cette riche province. 10

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol. 123.

Munuscritsdivers,reg. 210, fol. 75.

122. Saint Laurent, 14 octobre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le maître de camp Gaspard de Valdès, châtelain de Gand, s'est plaint

auprès du Roi de ce qu'on lui a refusé certains avantages dont jouissaient ses 15

prédécesseurs, tandis que ses collègues d'Anvers et de Cambrai continuent à en

jouir. Philippe demande des explications à Isabelle (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.130.

123. Saint-Laurent, 20 octobre 1621. —
Philippe IV à Isabelle..

(NégociationsT'Serclaes. Le Roi est convaincu que le prince d'Orange agit du 20

consentement des Hollandais, sans quoi il ne se confierait pas à celle dame

(1)C'estlerapportanalyséci-dessusà ladatedu6octobre,(n°116.)

(2)LarequêtedeValdèsestjointeenannexe;ellecontientuneénumérationde toussesservices

passés.



— 41 —

dont les allées et venues n'échappent à personne. Il faut faire semblant de ne

pas s'en rendre compte et attendre que des succès militaires rendent les

négociations plus faciles (1). Le Roi discute ensuite les concessions que les

Hollandais voudraient bien faire, d'après les allégations de Mmel'Serclaes.

5 L'ouverture de l'Escaut est une bonne chose, il faut croire que c'est leur

intérêt qui pousse les Zélandais à y consentir. La renonciation au trafic dans

les Indes occidentales n'a pas de sens, puisque jusqu'ici les Hollandais n'ont

pas de relations dans ces contrées. La promesse de se montrer tolérants

vis-à-vis des catholiques hollandais et celle de ne pas faire de conquêtes

10nouvelles aux Indes orientales sont des choses qu'ils n'ont jamais offertes

jusqu'ici. Elles prouvent combien ils désirent la trêve. En somme, les

conditions paraissent acceptables au Roi si l'on parvient à les améliorer

encore un peu (2). L'Infante fera répondre dans ce sens à Maurice de Nassau,

en évitant avec soin de faire croire que de ce côté on désire arriver à un

15arrangement. De plus, pour faire en sorte que les Hollandais consentent à

ce qu'on désire, il faut commencer par demander plus encore, comme la

renonciation absolue aux Indes orientales et le libre exercice du culte

catholique. La trêve qui vient de finir a été rompue; dès lors, dans la trêve

nouvelle, il ne doit être fait aucune mention de la précédente, de façon à ne pas

20être forcé à reconnaître encore une fois la souveraineté des Hollandais (3).

L'Infante ne peut rien faire sans avoir reçu les ordres du Roi (4).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol. 136.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 114.

(1)Peroloqueconviene,etnodarnosporentendidosdello,sinoquelaplaticapasseadelanteyque
35lasarmasobrenmasquenunca,puesmuestràestoagoraqueeselmejorcamino.

(2)Ysupuestoestose pudicsscacabarconHolandesesque,quedandosscondoso tresplazasenla

IndiaOriental,dexassenlasdemas,sepodriaconestopuntoyconlosotrosdosdela toleranciay de la

riberadeAmbersveniren las treguas,procurandomejorarenquantofuerepossibleelpartidodelos

catholicos,y assipodraV.A.responderal condeMauricio.

30 (3) Yporqueconhaverserotolaguerraquedadeshechala tregua,serabienqueenlaquesehuvierede

hazery assentardenuebo,note hagamencionningunadelapassadapuesnoconvienerenovarlas

palabrasquesedixeronenellatocantesa la soberenidaddeOlandeses.

(4)Lemêmejour,le Roiécritencoreà Isabelleunelettrecomplémentaireà cesujet.Il insistesur

lanécessitéabsolued'écarterlesHollandaisdesIndesOccidentales.(Ibid.,fol.138.)

TOMEII. 6
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124. Valsain, 23 octobre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit faire connaître au Roi les militaires qui se distinguent par

leurs bons services de façon à ce qu'on puisse les récompenser (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol. 146.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 114. 5

125. Valsain, 23 octobre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Les gouvernements des places fortes confiés jusqu'ici à des Espagnols

doivent leur être conservés. On doit tâcher aussi d'introduire des commandants

espagnols dans les nouvelles places qu'on occupera (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol. 148. 10
Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 113v°.

126 , 26 octobre 1621. — Consulte du Conseil d'État de

Hollande aux Etats Généraux des Provinces-Unies (3).

Le préambule de la consulte rappelle que la nécessité de tenir sur pied de

guerre une armée considérable, de l'aire de nouvelles levées et de construire de 15

nouvelles fortifications a amené des dépenses considérables, qui ont dépassé

les revenus de celte année, il n'y a pas lieu de s'attendre à de moindres

nécessités pour l'année qui vient. Les projets de 1ennemi sont restés les

mêmes et, depuis la mort de l'Archiduc, le roi d'Espagne y est intéressé de

plus près. 20

Le Conseil d'État et le prince d'Orange ont examiné les réponses faites par

diverses provinces aux pétitions d'aides pour l'année prochaine et ils ont

(1)Le 17 décembre,l'Infanteprometde seconformerà cetordre.(Ibid.,fol.286etManuscrits

divers,reg.210,fol.117v°).Le5octobre,l'InfanterecommandeauRoileprinceFrançoisdeLorraine,25
granddoyende Cologneet chanoinedeLiége.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.180,fol.120).
Le22dumêmemois,ellelui recommandeJeanMulart,lieutenantdesarchersdesagarde(fol.143).
Enfin,le 9 décembre,c'estau tourduchanoineRobertdeSchilde,duchapitredelaCathédralede
Cambraifol.228.)

(2)Le17décembre,l'infanteprometdeseconformerà cetordre.(Ibid.,fol.253.)
(3)Cedocumentestjointà unelettrede l'infanteauRoiendatedu17décembresuivant. 30
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trouvé ces réponses insuffisantes. Les années précédentes ont laissé un déficit.

Les provinces n'ont pas payé ce qu'elles avaient consenti ou en ont affecté une

partie à des travaux non prévus. Il faudrait qu'elles suppléent tout ce qu'elles

ont payé trop peu depuis 1612. Pendant les années de la trêve, on n'a pas pris
5 de mesures pour rembourser les dettes antérieures ; pourtant il pourrait arriver

qu'à un moment donné les prêteurs réclamassent le remboursement de leurs

capitaux. Il est donc nécessaire de pourvoir à l'établissement d'une réserve qui

pourrait servir de garantie pour maintenir le crédit public.

La conduite à tenir pendant l'année qui vient est conditionnée par les
10desseins que l'on prête à l'ennemi. Celui-ci veut passer le Wahl et l'Yssel et

pénétrer ainsi dans l'intérieur des Provinees-Unies: d'un autre côté, il veut

prendre pied dans l'île de Cadzand, cerner l'Écluse et ruiner ainsi le commerce

hollandais.

Ce projet a échoué cette année : l'ennemi reviendra sans doute à la charge,
18 car c'est une tactique qu'il a suivie déjà en 1605 et 1606 et il sait qu'en ce

moment les Provinces-Unies n'ont rien à attendre de leurs alliés. Il en résulte

qu'il faudra tenir sur pied les mêmes effectifs tant en infanterie qu'en cavalerie.

La consulte énumère ensuite le montant des crédits à affecter à chaque service.

Elle insiste entre autres sur les nécessités de la flotte, qui doit protéger le pays
20 contre le grand nombre de pirates et bloquer les ports ennemis.

Elle conclut en proclamant indispensable le consentement, par toutes les

provinces, de tout ce qui leur a été demandé.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186, fol.246.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 119-126.

25 127. Valsain, 26 octobre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris avec joie les succès de Don Gonzalès de Cordoba que
l'Infante devra féliciter de sa part. Il a ordonné d'envoyer d'Italie cent mille

ducats pour l'entretien de l'armée. La question de la réduction d'Ernest

de Mansfelt est de la plus haute importance et devra être poursuivie avec

38 beaucoup de tact

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.186,fol.152.

Manuscritsdivers,reg.210, fol.113v°.
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128. Madrid, 27 octobre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire qu'on lui envoie trois jeunes gens de bonne famille pour
servir de pages (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 156.

129. Madrid, 27 octobre 1621. —
Philippe IV à Isabelle. 5

Lorsque Juan de Villela a été désigné comme surintendant de la justice
militaire. il a été décidé qu'il jouirait des mêmes avantages que son prédé-
cesseur, Hernando Carillo. Il doit être payé en or, ou bien en argent, mais en

tenant compte alors du taux du change, puisque la monnaie des Pays-Bas est

de moindre valeur que celle d'Espagne. 10

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.154.

130. Madrid, 27 octobre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Erycius Puteanus a demandé le titre d'historiographe que tenait jadis

Juste-Lipse. avec les émoluments attachés à cette fonction. Le Roi demande

à Isabelle de l'aviser sur la résolution à prendre (2).
15

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.158.

131. Bruxelles, 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a répondu à MmeT'Serclaes dans le sens indiqué par le Roi.

Elle est convaincue aussi qu'une bonne situation militaire est le meilleur

moyen d'arriver à un arrangement favorable. Elle insiste sur la nécessité de 20

recevoir régulièrement les provisions.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186, fol. 162.

Manuscritsdivers,reg 210, fol.131.

(1)Le22janviersuivant,l'Infanteprometd'envoyertroisenfantsde12à 13ans. (Secrétairerie
d'ÉtatetdeGuerre,reg 187,fol.26.) 35

(2)UnmémoiredePuteanusrappelantsesservicesantérieursestjointà la lettre.
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132. Bruxelles, 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Situation militaire inchangée. Dans le Palatinat, Gonzalès de Cordoba

assiège la ville de Frankenthal.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.176.

8 133. Bruxelles, 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Il y aurait lieu de faire une suspension d'armes au Palatinat, chacun restant

sur ses positions, et d'engager l'Empereur à faire aussi cette suspension en lui

faisant comprendre que, dans la négative, il serait difficile de lui envoyer des

secours.
10 Manuscritsdivers,reg. 210,fol.135.

134. Bruxelles. 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis de Bedmar devrait se mettre en rapport avec le comte de Gon-

domar. pour aviser aux mesures à prendre pour mettre le commerce anglo-

belge à l'abri des vexations hollandaises.

15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.186,fol. 163.

135. Bruxelles, 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Les ordres du Roi concernant la fabrication des canons seront exécutés.

On travaille en ce moment à mettre trois vaisseaux à la mer. Remerciements

pour la décision prise d'affecter chaque année 200.000 ducats à la maison de

20 l'Infante et de payer les 100.000 dont Albert a disposé. Nouvelles instances

pour la comtesse de Bucquoy (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.186,fol. 165.

(1)Le30(décembre?)1621,leRoiaccordeunepensionde 3,000écusa lacomtessede Bucquoy
etuneautrede2,400écusà sonfils(fol.273.)
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136. Bruxelles, 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante recommande pour la présidence, que le Roi veut rétablir, le

chancelier de Brabant, Pierre Pecquius (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.166.

137. Bruxelles, 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV. 8

Jean-Rapliste Van Male, le résident de l'Infante en Angleterre, a fait savoir

que plusieurs marchands anglais, détenteurs de vaisseaux, voudraient se mettre

au service du roi d'Espagne contre la Hollande. De l'avis de Bedmar et

de Villela, l'Infante en rend compte au Roi et demande ses ordres.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 167. 10

138. Bruxelles, 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante estime qu'il serait néfaste pour le service du Roi. d'envoyer
Henri de Berghes en Allemagne à la place de Bucquoy. L'interruption des

hostilités pendant douze ans a fait que les officiers de valeur sont rares aux

Pays-Bas. Henri de Berghes est occupé, en ce moment, au siège de Juliers; son 15

concours est absolument indispensable à l'armée espagnole (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.172.

139. Bruxelles, 28 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Les pouvoirs nécessaires à l'Infante pour recevoir le serment de fidélité

sont arrivés. Le Conseil d'État a délibéré sur la façon dont la formalité doit 20

s'accomplir et, d'accord avec lui, Isabelle a décidé que la prestation se ferait

par l'intermédiaire de députés des diverses provinces, comme cela s'était fait

pour Philippe III.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.174.

(1)Cf.n°97. 25

(2)Le17décembre,l'Infanterenouvellesesdéclarationsà cesujet.(Ibid.,fol.254.)
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140. Madrid, 31 octobre 1621. — Nominations faites par Philippe IV

pour le cas où Isabelle viendrait à mourir.

Gouverneur intérimaire : N.

L'administration civile sera séparée de l'administration militaire. Spinola

5 continuera de diriger celle-ci. Quant au gouvernement civil il sera partagé
entre Spinola, le marquis de liedmar, 1archevêque de Cambrai, le prince

de Ligne, le comte de balazar. Si l'un deux mourait, il serait remplacé par une

des personnes désignées dans les dépêches secrètes rédigées a ce sujet (1).
S'il y avait des malades, leurs collègues devraient en avertir le Roi. Les

10gouverneurs intérimaires avaient les pouvoirs qui avaient jadis été conférés au

comte du Fuentès.

Estadodo,2255.

141. Bruxelles, 4 novembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Depuis la réponse donnée au baron Digby touchant la levée du siège de

15Frankenthal, Ernest de Mansfelt était arrivé au Palatinat ainsi que le

colonel Vere. Don Gonzalès avait été forcé, en conséquence, de lever le siège

et de passer le i.hin. Depuis lors, les forces de l'ennemi s'accroissant sans

cesse, Don Guouzalèsavait demande des renforts, ce qui a peiné énormément

l'Infante dans son impuissance a lui envoyer des troupes, spinola se trouve

2oen face des Hollandais, d autres troupes font le siège du Juliers, celles d'Inigo de

Borja sont impuissantes à remplir la tâche qui leur est confiée. Un n'a plus

même assez de soldats pour accompagner les envois d'argent à l'armée.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 171).

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 132.

55 142. Madrid, 6 novembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Gondomar a fait connaître à Madrid le zèle déployé par le

(1)SpinolaparInigodeBorja,le comtedeSalazarpar CarlosColoma,lemarquisde Bedmarpar
D.JuandeVillela,leprincede Ligneparle comted'Hoogstraetenet l'archevêquedeCambraipar
l'abbédeSaint-Vaast.Voiruneconsulted'unejointed'Etat(sansdate)(Estado,2041)et unautre

30 documentégalementnondaté(Estado,2237).
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résident de l'Infante en Angleterre, Jean-Baptiste Van Male. Le Roi désire

qu'à l'occasion on lui fasse une faveur (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.183.

143. Madrid, 8 novembre 1621. —
Philippe IV à Juan de Ciriza.

Philippe III avait promis à Jean-Oswald Brito la succession de Diego 5

Maldonado dans l'office de secrétaire des États de la maison de Bourgogne.

Brito informe le Roi que Maldonado devenu infirme a résigné sa charge.

Ilmdemande donc à le remplacer avec le traitement qu'il a actuellement jusqu'à

ce qu'on lui ail donné un collaborateur. Alors tes gages des deux secrétaires

seront payés par la Flandre. Philippe IV approuve celte combinaison; quand 10

le compagnon de Brito sera nommé, on répartira les provinces entre les deux

fonctionnaires, Brito conservant les provinces wallonnes.

Estado,2035.

144. Bruxelles, 17 novembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

C'est à la suite de la réforme générale de l'armée faite sur l'ordre de 13

Philippe lit, que les gages des châtelains de Gand, Anvers et Cambrai ont été

réduits. Depuis, le Roi défunt a ordonné de rendre aux deux derniers leur

situation antérieure. L'est ainsi que Gaspard de Valdès se trouve lésé. Que

Philippe IV fasse connaître sa volonté au sujet de celui-ci.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.187. 20

145. Madrid, 25 novembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Inigo de Borja a fait rapport au Roi sur la tentative faite par lui de

s'emparer de Cadzand. L'insuccès est dû à l'arrivée tardive des pontonniers.

L'Infante doit faire savoir si des sanctions ont été prises contre la personne

responsable de ce retard (2). 25
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol. 194.

(1)Le22janviersuivant,Isabellepromitd'avertirleRoiquandl'occasionfavorableseprésenterait.
(Secrétairerted'ÉtatetdeGuerre,reg.187,fol.26.)

(2)LarelationdeBorjase trouveenannexe.(Ibid.,fol.195.)
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146. Madrid, 25 novembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le sujet belge, Corneille Van den Heyen, a demandé au Roi la continua-

tion d'une pension, qui lui a été accordée en 1606, mais annulée en 1613, lors

de la réforme générale des pensions. Le Roi demande l'a vis de l'Infante.

5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.200.

147. Madrid, 25 novembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi remet à fin d'avis à l'Infante une requête d'un Anglais du nom de

Charles Browne, se disant frère du comte de Montagu et demandant que la

pension qui lui a été accordée soit transmise à un gentilhomme luxembour-

10geois, Jean de Marteau, qui va devenir son gendre.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.202.

148. Madrid, 26 novembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

L'équipement de la flotte espagnole rend nécessaire l'achat de canons

à l'étranger, soit en Angleterre, soit au Danemark. Détails sur le calibre des

15pièces à acheter. Les marchands à qui on les achètera devront s'engager à les

apporter à Lisbonne ou à Cadix. Le comte de Gondomar a reçu aussi ordre de

s'occuper de cette affaire (1).
Secrétaireried'Etat eldeGuerre,reg. 186,fol.204.

149. Madrid, 28 novembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Le Roi insiste à nouveau sur la nécessité de presser, autant qu'on peut,

l'équipement de la flotte.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.211.

150. Bruxelles, 29 novembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Le prince d'Orange a retiré son armée des environs d'Emmerich et de

25Rees et a envoyé un corps de cavalerie à Bréda et à Bergen-op-Zoom. Pour

(1)Unecopiede la lettreadresséeà ceteffetàGondomarsetrouveenannexe.(Ibid.,fol.206.)

TOMEII. 7
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l'empêcher d'entrer dans cette dernière ville, Spinola y a envoyé quelques com-

pagnies de cavalerie cantonnées à Tirlemont et en Flandre, mais il reste avec la

plus grande partie de sa cavalerie devant Juliers. Don lnigo de Borja est près

de l'Écluse. Le baron de Tilly, arrivé le 17 de ce mois du Bas-Palatinat avec

les troupes du duc de Bavière, a essayé de s'entendre avec Don Gonzalès pour 5

attaquer, du côté de Heidelberg, Mansfeldqui avait mis à sac l'évêché de Spire.

Don Gonzalès a refusé de passer le Neckar, à l'exemple de Tilly, par peur des

surprises de l'hiver qui pourraient faire perdre les places occupées dans le

Palatinat au profil du colonel Vere. il est de nouveau question d'un accommode-

ment avec Mansfeld, par l'intermédiaire d'un Français venu de sa part, mais 10

on n'a guère l'espoir d'aboutir.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 186,fol. 213.
— Manuscritsdivers,reg. 210, fol. 133(avecla

date fautivedu 29 septembre).

151. Madrid, 3 décembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle. 15

Le Roi désire que l'Infante donne ordre à son agent en Angleterre,

Van Male, d'accepter la proposition des marchands anglais de mettre leurs

navires au service du Roi. Il doit conclure un accord pour l'envoi, en Espagne,
de huit à dix vaisseaux remplissant les conditions voulues (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.220. 20

152 ,11 décembre 1621. — Consulte du Conseil d'Etat espagnol.

Le 18 octobre l'Infante avait demandé la nomination d'un conseiller de robe

longue avec le titre de président pour traiter les affaires des Pays-Bas et elle

recommandait Pecquius pour cet emploi. Le Conseil approuve son choix.

Le président aura le titre de président de Flandre. 25

Le Roi, dans l'apostille, objecte que Pecquius est nécessaire en Belgique.
Il songe, néanmoins, à nommer un président de Flandre. Comme l'évêque de

Ségovie est membre du Conseil d'État belge, il lui confie ce poste. On en

(1)Ala lettreestjointun projetde contratpourla locationdesnavires.Ony trouvedesdétails
surle tonnage,l'armement,l'armature,l'équipage,leprix,etc.(Ibid.,fol.221.) 30
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avisera donc Juan de Ciriza, qui expédiera l'acte de nomination par la voie

ordinaire. On écrira de même à sa tante pour qu'elle envoie Jacques Bruneau

qui exercera les fonctions de secrétaire de Flandre.

Estado,2035.

5 153. Madrid, 16 décembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Lalaing a demandé une pension pour son fils Albert. Le Roi

désire recevoir des renseignements sur le jeune homme avant de se décider.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.230.

154. Madrid, 16 décembre 1621. —
Philippe IF à Isabelle.

10 Le Roi transmet à fin d'avis une requête des supérieurs du séminaire

anglais de Douai. Il est rappelé dans cette requête que, depuis 1598, le

séminaire reçoit une pension de 1,600 florins, que la réduction générale des

pensions ordonnée par Philippe III en 1611 a réduit cette pension de 50 %,

tandis qu'on a laissé dans sa totalité celle des autres couvents et séminaires

15écossais et irlandais. A diverses reprises, ceux de Douai ont demandé de

recevoir à nouveau leur pension complète, sans avoir pu encore obtenir une

décision.
Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 186,fol. 232.

155. Bruxelles, 17 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

20 Pierre Pecquius a remis à Isabelle la copie d'une consulte du Conseil d'État

hollandais, adressée aux États Généraux (1). L'examen de ce document

permettra au Roi de se rendre compte de la situation où se trouve l'ennemi.

L'Infante insiste encore sur l'envoi de nouvelles provisions. Les Hollandais

comptent toujours sur une mutinerie dans l'armée espagnole. Il s'agit de

25 rendre leurs espérances vaines.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 245.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 118v°.

(1)C'estledocumentanalyséci-dessus,à ladatedu26octobre.
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156. Bruxelles, 17 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a répondu à la dame T'Serclaes dans le sens que le Roi a indiqué.

Celle-ci a fait des objections sur le chapitre des Indes orientales. Isabelle

demandait, de la part des Hollandais, l'abandon de toutes les places qu'ils

tiennent par delà. La dame aurait voulu qu'on se contentât d'une déclaration 8

moins catégorique (1). L'Infante a refusé de modifier sa réponse à moins d'un

ordre du Roi. Elle envoie au Roi la copie d'un autre papier complémentaire

que la dame a remis et qui traite des bonnes intentions du prince d'Orange et

de sa façon d'envisager les choses. La conférence au pays de Liége serait

impossible.
10

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol.237.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol.116.

157. Bruxelles, 17 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Par l'intermédiaire d'un confident de Pedro de San Juan, d'Anvers, qui fut

en Hollande il y quelques mois, l'Infante avait appris que les Hollandais 15

avaient demandé l'assistance des villes hanséatiques. L'Infante jugea opportun

d'envoyer à celles-ci le licencié J. de Putz pour leur représenter le tort qu'elles

auraient à se dresser contre la maison d'Autriche. La relation du licencié Putz

est jointe à la lettre (2).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 186,fol. 251. 20

Manuscritsdivers,reg.210, fol.117.

158. Bruxelles, 17 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Le prince d'Orange a retiré son armée et le marquis Spinola a mis la sienne

en sûreté dans les environs de Juliers dont le siège continue. Don Inigo

(1)Voicilesdeuxtextesdiscutés: 1°Celuidel'Infante: «LaissantlesÉtatsdesProvincesUnies25

lanavigationdelaIndiaOrientalet toutesletplacesqu'ilstiennentpardela" il sepourratraicter
detresvet.»2°CeluideMmeT'Serclaes: «QuictantletÉtaitdesProvincesUniesla navigationdela
IndiaOriental ilsepourratraictersurlacontinuationdestrêves.» (Ibid.,fol.240.)

(2)Ellemanquedanslemanuscrit.
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de Borja s'occupe des fortifications de l'Écluse pour empêcher les incursions

de l'ennemi dans nos provinces.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 186,fol.252.

Manuscritsdivers,reg.210, fol.117V°.

5 159. Bruxelles, 47 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Les pouvoirs que Philippe a envoyés à l'Infante, pour l'achat du comté de

Saint-Pol, ne sont pas en bonne forme. Le Roi devra en faire rédiger d'autres,

suivant la minute qui lui est transmise avec la présente (1).

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 186,fol.255.

10 160. Bruxelles, 17 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a félicité Don Gonzalès de Cordoba, suivant les ordres du Roi.

Il s'est joint au duc de Bavière pour attaquer Mansfeld, avec lequel des

négociations ont été commencées, sans grand espoir de réussite. II est arrivé

des secours au Palatin de la part d'un duc de Saxe qu'on nomme Alberstat.

15Don Gonzalès et le duc de Bavière cherchent à s'opposer à son passage (2).

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 115V.

161. Bruxelles, 17 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

L'Empereur a invité l'Infante au Congrès qu'il a convoqué et le comte

d'Onate lui a écrit qu'il y aurait peut-être des difficultés au sujet de la place

20
qu'elle occuperait en qualité d'Infante de Castille. On avisera.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol. 257.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 1(8.

(') Ellenesetrouvepasdansleregistre.

(2)Dansuneautrelettrede la mêmedate,l'Infanteenvoieau Roidescopiesdelettresdu Roi

25 d'Angleterresurlesquelleselledemandesonavis,pourdonnerdesinstructionsaucomtedeGondomar.

(Ibid.)Enfin,lemêmejour,l'InfanteadresseauRoiunecopied'unelettreducomted'Onateetd'une

autredu comtede Gondomar,celui-ciinsistantvivementen faveurd'unesuspensiond'armesau

Palatinat.(Ibid.)
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162. Bruxelles, 17 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a demandé à l'Infante de lui proposer un président et un secrétaire

pour le Conseil de Flandre à Madrid. Isabelle rappelle qu'elle a déjà indiqué

pour le premier poste, le chancelier Pecquius et elle ajoute que Jacques

Bruneau, actuellement en Allemagne, conviendrait pour le second. 5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.258.

Manuscritsdivers,reg.210, fol. 118.

163. Bruxelles, 27 décembre 1621. — Isabelle à Philippe IV.

Sur les difficultés qu'il y a eu de faire payer les lettres de change, envoyées

par le Roi pour le service de l'exercito et la nécessité d'écarter pour l'avenir de 10

semblables inconvénients (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol. 267.

164. Madrid. 28 décembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve la décision prise de charger Bedmar de la correspondance

à tenir avec l'ambassadeur à Londres, le comte de Gondomar, par rapport aux ls

(1)Cedocumentestparticulièrementintéressantparcequ'ilexpliquelemécanismedesopérations
financièresde la courde Madrid.En voicile texteintégral: Ettot messesha avidoaquigran
ettrechezadedinerodecontado,porloqualsehanimposibilitadoloshombresdenégociosquepaganlas
tetrasdelasprovisionesdetteexercito,depoderlohazera losplazossenaladossegunhanrepretentado.
Ypararemediarlo,sedioordenqueentrassenmonedasforasterasenel pais,conquesehaensanchado20

laplazadeAmberes.Hizosseconfindeayudara loshombresdenegocios,paraquepudiessenhagercon
mascomodidadlospagamenlos.Yparasolicitarlosyapretarlos,embiea AmberesalPagadorGeneral.
Poronoporetsocumptena losplazotsenalados,yoydianohanacavadodepagaretfindelpassadoy
15deste.Yapretandolosyhaziendolosprotestos,respondenqueacceptanlosletrascondicionalmente,y
quelaspagaranquandopudiereno quitieren,queelintéresletcorradesdeel diadelpayamentoà cuya25

causa,estanlosexercitosenelpeligrodedesorden,queV.M.podracontiderary yoconhartocuidado

y temoresy assisupplicoa V.M.queen losassientosqueadelantesehizieren,semirebienesto,

obligandoexpressamtntea loshombresdenegocios,quepaguenlasletrata losplazossenalados,puesno
es razonantesgrandeterviodeV.A.,tenganmonopara quequandoellosquieranenlamejorsazon,
dexenlosexercitosnecessitadosquetubcedaninconvtnientesgrandesy danos. 30
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affaires de commerce Il a pris connaissance aussi de l'ordre donné à Christoval

de Benavente de reprendre son posle.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg, 186,fol.271.

165. Madrid, 28 décembre 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

5 Le Roi approuve la décision prise sur la façon de faire prêter le serment de

fidélité. Il souhaite que la chose se fasse le plus rapidement possible. Antonio

Carnero recevra le titre de contador de l'artillerie. Le Roi prendra toutes les

dispositions requises pour assurer l'exécution du testament de la défunte

mpératrice d'Allemagne.
10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 186,fol.269.

166. Bruxelles, 1621. — Bedmar à Philippe III.

Depuis le retour de Spinola, on pousse activement la concentration de

l'armée, de façon à ce que celle-ci soit préparée à tous les événements.

On apprend aussi que les Hollandais prennent leurs dispositions.

15 Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 392.

167. Madrid, 10 janvier 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce l'arrivée prochaine du comte d'Ossona, chargé d'exprimer
à l'Infante ses condoléances pour la mort d'Albert (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.9.

20 168. Bruxelles, 10 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante est heureuse d'annoncer que l'insuccès de l'expédition sur Cadzand

n'est imputable à personne. On peut donc considérer l'incident comme clos.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 13.

(1)Dansunelettredumêmejour(Ibid.,fol.9),Philippedéterminel'indemnitéqu'ondevrapayer
25 à Bruxellesà cecomted'Ossona.
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169. Bruxelles, 10 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles de la flotte. Deux navires ont été lancés le jour des Rois, le

Saint-Alphonse et le Sainte-Isabelle; un troisième, le Saint-Louis, pourra

prendre la mer dans deux jours.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.14. 5

170. Bruxelles, 10 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le prince électeur de Trêves et l'abbé de Saint-Maximin-lez-Trèves sont en

procès devant le Conseil aulique de l'Empire. L'Infante demande au Roi

d'intervenir en faveur de l'abbé, auprès de Ferdinand II.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 15. 10

171. Bruxelles, 10 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a refusé d'envoyer le secours demandé par l'archiduc Léopold (1),

pour garder l'Alsace, dans le cas où Ernest de Mansfeld tenlerait de l'envahir.

L'armée espagnole ne dispose ni aux Pays-Bas, ni dans le duché de Juliers,

ni dans le Palatinat, des effectifs nécessaires pour accomplir sa mission. 15

Isabelle a donné ordre au gouverneur de Bourgogne de faire des levées

nouvelles et de les mettre, en cas de besoin, à la disposition de l'Archiduc.

Elle a aussi écrit dans ce sens au duc de Lorraine (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol. 18.

172. Bruxelles, 10 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV. 20

L'Infante insiste à nouveau sur les embarras résultant de la difficulté de

faire payer les lettres de change envoyées par le Roi. Spinola se plaint du

retard qu'on a mis à lui envoyer de l'argent, parce qu'il peut en résulter du

(1)Léopold,frèredel'empereurFerdinandII, évêquede Passauet deStrasbourg.

(2)Le14févriersuivant,Philippeapprouvecesdispositions.(Ibid.,fol.70.) 25
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désordre dans son armée. Philippe devra prendre pour l'avenir des mesures

qui assureront le paiement des lettres, à l'époque fixée.

L'Infante termine en demandant le prompt envoi des provisions de cette

année, tant pour l'armée des Pays-Bas que pour celle du Palatinat et la flotte.

5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.19.

173. Bruxelles, 10 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante fera toute diligence pour donner satisfaction au Roi en ce qui

concerne l'achat de trois cents pièces d'artillerie, tout en ne se dissimulant pas

la difficulté de celte affaire. Les 250,000 écus qui viennent d'arriver de Naples

10seront employés à l'armée du Palatinat; en réalité, ces écus sont si petits (1)

qu'ils n'équivalent qu'à 141,447 écus ordinaires. Isabelle se réjouit de ce que
le Roi ait renoncé à sa décision d'envoyer Henri de Berghes en Allemagne.

L'ordre a été donné à Van Male de tâcher de réunir les huit ou dix vaisseaux

demandés par le Roi.
15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.23.

174 ,18 janvier 1622. — Le marquis de Redmar à Philippe IV.

Le Conseil des finances s'occupe du relevé des rentes royales constituées

aux Pays-Bas qui lui a été demandé, mais il faudra du temps avant qu'il soit

achevé.
20 Estado,2311.

175. Bruxelles, 22 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le navire de guerre nommé le Saint-Louis a été lancé le 9 de ce mois.

Le 14, il a capturé un bateau allant à La Rochelle et chargé de marchandises

hollandaises. Des deux autres vaisseaux, lancés au début du mois, on n'a

25encore rien appris.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.27.

(1)Tanpequenos.

TOMEII. 8
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176. Bruxelles, 22 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'exécution stricte des ordres donnés par le Roi le 27 octobre précédent,

pour la solde de Juan de Villela, loin d'être un bénéfice pour ce dernier, lui

serait nuisible, depuis qu'on a modifié le cours des monnaies (1). L'Infante

demande de nouveaux ordres à ce sujet, d'autant plus qu'il s'agit d'un agent 5

méritant et nécessiteux.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 187,fol.28.

177. Bruxelles, 22 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le nommé Corneille van den Heyen n'a pas à se plaindre d'avoir été atteint

par une mesure générale. Lui accorder ce qu'il demande entraînerait sans 10

doute des représentations d'autres réformés.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.29.

178. Bruxelles, 22 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante déclare que le fait d'accéder à la requête de Charles Browne

pourrait porter à conséquence. Pourtant, eu égard à la pauvreté du requérant, 15

le Roi pourrait peut-être accorder ce qu'il demande.

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg. 187,fol.30.

179. Bruxelles, 22 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Réponse à la dépêche du 28 décembre touchant la suspension d'armes au

Palatinat. Ernest de Mansfeld est allé en Alsace où il a occupé Haguenau 20

et assiége Savcrne. L'archiduc Léopold demande des secours, surtout en

troupes du Palatinat.
Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg. 187,fol. 34.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol.137v°.

(1)Yporquehaparescidoqueconformeestaajustadoelplacartede acaseriacontrael dichoDon25
JuanenlugardebeneficioexecutarloqueV.M.manda.



— 59 —

180. Bruxelles, 22 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Avis favorable sur la requête de Puteanus, tendant à être nommé historio-

graphe de Sa Majesté (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.31.

5 181. Bruxelles, 22 janvier 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Avis de l'Infante sur la demande des Franciscains irlandais de Louvain.

L'apostolat mérite sans doute la faveur du Roi, mais les autres couvents qui

émargent à la caisse de l'exercito vont demander la même chose. On ne peut

donc accorder aux Franciscains la faveur demandée que sous la réserve qu'elle

10 sera exclusive, et on écartera ainsi les prétentions des religieux anglais et

autres. Que le Roi fasse connaître sa décision.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol. 32.

182 ,22 janvier 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi alloue à Charles de Lorraine une pension de 6,000 ducats assignés

15 sur la recette des Finances (en français) (2).

Secretariasprovinciales,reg. 2624.

183. Madrid, 4 février 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce qu'il n'a pu envoyer plus tôt les provisions de cette année.

Il expédie cinq lettres, d'un montant total de 2,196,000 écus, dont 186,250

20 pour la flotte et le restant pour l'armée. Philippe prie l'Infante de donner tous

ses soins à l'emploi équitable de cet argent et renouvelle de son côté la

promesse d'envoyer le restant, jusqu'à concurrence de 300,000 écus par mois.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.44.

(1)A ningunose puedeencargarmejorqueal sobredichola plazade historiador,por su gram

25 estudio,scienciaypartes.

(2)Aucoursdu moisdejanvier1622,l'Infanteenvoieau Roi deslettresderecommandationen

faveurde Charlesde Courteville(Secrétaireried'État et de Guerre,reg.187,fol,1., cf.reg.185,

fol.215);de PhilippinedeGonse,veuvede Maximiliende Husin(reg.187,fol.4); ducomtede

Champlitte,gouverneurdeBourgogne(fol.3);ducapitaineWolfarte,quiseditfilsd'unbourgmestre

50d'Anvers(fol.25.)
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184. Madrid, 4 février 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a promu Inigo de Borja, châtelain d'Anvers, à la dignité de

conseiller de guerre.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 46.

185. Madrid, 4 février 1622. —
Philippe IV à Isabelle. »

Le Roi insiste sur l'importance de la flotte à construire aux Pays-Bas et

pour laquelle on a déjà enyoyé près de 400,000 écus. Il s'étonne de la lenteur

avec laquelle on procède, particulièrement de ce qu'on n'a pu mettre à la mer

que trois navires encore. Il rappelle que jadis on a équipé à Dunkerque douze

galions et que Spinola a dirigé lui-même cette affaire. Il désire que l'Infante 10

charge le marquis de se rendre à Ostende, pour examiner où on en est et prendre

les dispositions requises, de façon à ce que la flotte toute entière puisse

prendre la mer au mois de mai. Le Roi espère beaucoup de l'intervention

personnelle de Spinola. Dans le cas où les nécessités d'ordre militaire

rendraient impossible le départ de Spinola, l'Infante enverra à Ostende, à sa 15

place, Juan de Villela (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol. 54.

186. Madrid, 4 février 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que les troupes se sont retirées dans leurs quartiers d'hiver.

Fu égards aux pertes considérables que l'armée espagnole a subies, il serait 20

bon de procéder bientôt à la revue et reformer les compagnies qui n'auraient

plus d'effectifs suffisants. On ne pourra reformer pourtant aucune compagnie

de cavalerie ni d'infanterie espagnole ou italienne. Le Roi a pris connaissance

de la consulte du Conseil d'État hollandais. Il partage le sentiment de l'Infante

sur les dispositions de l'ennemi et la nécessité d'éviter toute rebellion dans 25

l'armée espagnole. C'est pour cela qu'on a pris les mesures nécessaires pour

l'envoi régulier des provisions.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 56.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 60 v°.

(1)Le21 févriersuivant,l'Infantedéclarequ'ona fait cequ'ona pu et qu'iln'y a euaucune30

négligence.ElleajoutequeSpinolaa reçuordredeserendreàOstende.(Ibid.,fol.87.)
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187. Madrid, 4 février 1622. -
Philippe IV à Isabelle.

Pecquius ne peut convenir au poste de président à Madrid parce qu'on a

besoin de lui en Belgique. Philippe désigne comme président Inigo de Brizuela,

à qui on vient de donner l'évéché de Ségovie, et comme secrétaire Jacques
5

Bruneau (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.58.

188. Bruxelles, 5 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires du Palatinat. L'Infante a envoyé à Londres Pecquius chargé de

négocier la suspension d'armes dans le Palatinat. de concert avec l'ambassadeur
10

d'Espagne en Angleterre, le comte de Gondomar.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol. 62.

189. Bruxelles, 5 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Juliers vient de se rendre à l'armée espagnole. L'Infante félicite le Roi de

ce succès (2).18 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.64.

190. Bruxelles, 7 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle les instances du comte de Champlitte, gouverneur de la

Bourgogne, pour obtenir la grandesse. A son tour, Isabelle demande au Roi

de prendre une décision favorable (3).

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.65.

(1)Dansuneautrelettredumêmejour,Philippeordonnede remplacerBrizuela,dansle gouver-
nementdesPays-Bas,parJuandeVillela.(Ibid.,fol.60.)

(2)Le28février,le Roiféliciteà sontourIsabelle,àl'occasiondelamêmevictoire.(Ibid.,fol.103

etManuscritsdivers,reg.211,fol.32).Le 10avril,il féliciteaussiHenrideBerghespoursabelle
25conduiteausiègedeJuliers.(Estado,2233.)Cf.plusloinn°201,la lettredeSpinola.

(3)D'autresrecommandationssontadresséesparl'Infanteau Roiaucoursde ce moisdefévrier,
notammentenfaveurd'AntoinedeBeauffort,lieutenantdesarchersdu Roi(fol.67), d'Inigodela
Mota(fol.73),d'Annevan der Veken,veuvede CharlesTriest,conseillerdeFlandre(fol.78, de

Jean-AugustinSpinola,cousindumarquisAmbroise(fol.76),deLouisDorville(fol.90.)
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191. Madrid, 14 février 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve l'ordre donné par l'Infante au gouverneur de Bourgogne

et sa lettre au duc de Lorraine pour faire secourir l'archiduc Léopold dans le

cas où Ernest de Mansfeld voudrait pénétrer en Alsace. Comme le gouverneur

de Milan lui a envoyé trois régiments d'infanterie, il n'y a pas lieu de prendre 5

des troupes aux Pays-Bas.
Manuscritsdivers,reg. 21t, fol.52.

192. Madrid, 14 février 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante devra faire procéder, au cours du printemps, au recrutement

nécessaire pour combler les vides dans l'armée des Pays-Bas. Pour l'armée du 10

Palatinat, on pourrait employer des Lorrains et des Bourguignons. On tâchera

aussi d'envoyer, pour l'une et l'autre armée, des renforts d'Italie.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.68.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 30.

193. Bruxelles, 16 février 1622. — Isabelle à Philippe IV. 15

Il n'y a pas eu moyen de réconcilier le veedor général Benavente avec le

marquis de Belveder. L'Infante a donc accordé au premier —
qui l'avait déjà

souvent demandée — la permission de se rendre en Espagne. Elle prie le Roi

de l'employer ailleurs qu'aux Pays-Bas, tout en se déclarant contente de ses

services (1). 20

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.72.

194. Bruxelles, 20 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante envoie à Madrid Carcia Pimentel, pour mettre le Roi au courant

des circonstances qui ont accompagné la reddition de Juliers.

Les tercios d'infanterie espagnole et italienne n'ont plus que des effectifs 25

(1)Le20févriersuivant,IsabellecommuniqueauRoid'abondantsdétailssurlaquerelledesdeux

officiers.(Ibid.,fol.82).
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bien réduits. Le Roi devrait envoyer du renfort en faisant passer aux

Pays-Bas une partie des troupes espagnoles cantonnées en Italie et des

Italiens en service en Espagne. A la tête de celles-ci on pourrait placer Garcia

Pimentel. La paix qui vient d'être conclue en Hongrie rend disponibles les

5 troupes wallonnes, espagnoles et italiennes, qui étaient au service de l'Empe-
reur tout en restant à la solde du roi d'Espagne. L'Infante a donné ordre au

comte d'Onate de les faire passer dans le Palatinat.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol. 77.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol. 156v°.

10 195. Bruxelles, 20 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Empereur incline à la suspension d'armes. L'infante attend son ambas-

sadeur pour l'ajuster. Elle a écrit aux électeurs de Mayence, de Cologne et de

Trèves pour qu'ils envoient des députés à Bruxelles pour être présents au

traité de la suspension. Elle a répondu dans le même sens au duc de Bavière.

15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.80.

Manuscritsdivers,reg. 210,fol.136.

196. Bruxelles, 20 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Les grands envois d'argent qui ont été faits vers le Palatinat et le pays de

Juliers pour les besoins de l'armée ont raréfié la monnaie en circulation aux

20Pays-Bas. En effet, tout ce numéraire a passé en Allemagne où il a plus de

valeur et rien n'en est revenu aux Pays-bas (1). Les banquiers qui payent les

provisions venant d'Espagne désireraient faire importer, par mer, de quoi

compenser ce qui est sorti du pays. Ils voudraient que le Roi mît à leur

disposition six vaisseaux de guerre de sa flotte. Philippe IV est invité

25 à prendre une décision à ce sujet.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol. 79.

(1)DequenohavueltonadaalpaistinoentradoenAlemaniadondetienematvalor.
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197. Bruxelles, 20 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Jean-Baptiste Van Male a envoyé à l'infante une lettre, dont Isabelle

transmet la copie au Roi, pour qu'il puisse se mettre au courant des garanties

demandées par les navigateurs anglais, avant de mettre leurs vaisseaux au

service du Roi (1).
5

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 81.

198. Bruxelles, 22 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des 2,196,000 écus (2). Le Roi doit prendre soin que le

reste arrive aussi jusqu'à concurrence des 300,000 écus par mois demandés.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 88. 10

199. Bruxelles, 22 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le gouvernement de Philippeville a été confié définitivement à N. de Cur-

rières, gouverneur intérimaire. Le titulaire précédent, M. de Tèbes, a été

suspendu à cause de certaines charges qui pesaient sur lui.

Secrétaireried'Etat el de Guerre,reg. 187,fol. 89. 15

200. Bruxelles, 23 février 1622. — Isabelle à Philippe IV.

D'accord avec le Conseil d'État des Pays-Bas, Isabelle présente les présidents

des Conseils d'Artois (3) et de Namur (4) comme candidats à la présidence du

Grand Conseil de Malines, vacante par le décès de Jacques Liebacrt (5).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.91. 20

(1)LalettredeVanMalemanque.

(2)Voirla lettredePhilippedu4 févrierprécédent,n° 183.

(5)RenondeFrance.

(6)LègreCoulez.

(7)Laconsultedesconseillerad'Étatdu23févriery estjointe.[Ibid.,fol.92.) 25
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201 ,23 février 1622. —
Spinola à Philippe IV.

Le marquis transmet au Roi ses félicitations pour la prise de Juliers.

Il ajoute que, sauf un château, tout le duché est maintenant au pouvoir des

Espagnols. Le marquis a envoyé des troupes pour s'emparer de cette dernière

5 position. Après cela il se rendra en Flandre et prendra inspection de la place

d'Ostende.

Estado,2311.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 399.

202. Madrid, 28 février 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de Mirabel, ambassadeur d'Espagne à Paris, a fait transmettre

10au Roi un mémoire (1)touchant l'intention de Louis XIII de vendre différents

fiefs qu'il possède aux Pays-Bas comme héritier d'Henri IV. Il s'agit de la

châtellenie de Lille et de la terre de Dunkerque, Bourbourg et Gravelines,

avec les droits seigneuriaux qui en dépendent. Le Roi considère l'affaire comme

importante et charge Isabelle de tâcher de se rendre acquéreur de ces terres.

15 L'acquisition du comté de Saint-Pol, dont il est question aussi dans le

mémoire de Mirabel, doit être discutée aux Conseils privé et des finances.

Si elle est jugée opportune, le Roi enverra à l'Infante les pouvoirs nécessaires.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.98.

203. Madrid, 13 mars 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Le Roi a appris du père Henri Condé, que l'Infante a envoyé en Espagne (2),

la proposition de ceux de Saint-Omer de fournir les cordages nécessaires à la

flotte. La chose est importante. Isabelle devrait envoyer sur les lieux des gens

compétents en la matière pour se rendre compte de la quantité et de la valeur

des cordages offerts (3).
25 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 187,fol.116.

(1)LemémoiredeMirabelestjointà la lettre.(Ibid.,fol.100.)

(2)Lettred'Isabelledu21novembre1621.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.186,fol.190.)

(3)Le7avrilsuivant,Isabellepromitd'envoyerà ceteffetlessurintendantveedoretcontadorde

la flotte.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.187,fol.188.)

TOMEII. 9
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204. Madrid, 15 mars 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Jacques Ier envoie à Madrid le baron Jean de Digby pour traiter d'affaires

politiques. De son côté, Philippe IV a décidé de faire revenir momentanément

le comte de Gondomar. Il avertit l'Infante qu'il confie l'interim de l'ambassade

espagnole en Angleterre à Carlos Coloma,gouverneur de Cambrai (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 187,fol.118.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.31.

205. Madrid, 15 mars 1622. —
Philippe IV au comte d'Onate.

Réponse à la lettre du 15 janvier touchant la dignité électorale palatine.

Il faudra que les divers princes allemands s'entendent à ce sujet (2). 10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 187,fol.122-124.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.29.

206. Bruxelles, 21 mars 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires de la flotte. C'est le manque de gens d'équipage et de canons qui

a retardé les travaux. Spinola est allé à Ostende. Il fait tous ses efforts pour 15

qu'on puisse lancer le plus vile possible encore six nouveaux navires.

Le Saint-Louis s'est malheureusement déjà perdu, à la suite d'un accident,

avec une prise qu'il avait faite. Quant aux six navires qu'on se propose de

mettre à la mer, Spinola a pu réunir leur équipage et, pour les munir de

l'artillerie nécessaire, on a acheté des canons et on en a retiré d'autres des 20

places fortes. L'escadre pourra servir à troubler les relations commerciales de

l'ennemi; c'est le plus grand mal qu'on puisse lui faire.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.131.

207. Bruxelles, 21 mars 1622. — Isabelle à Philippe IV.

A l'occasion de l'enterrement de l'Archiduc, il y a eu des difficultés au sujet 25

(1)Le7 avril1622,Isabelleannonceau Roiqu'ellea faitconnaîtreà Colomaladécisionpriseà

sonsujet.(Ibid.,fol.160.)

(2)Alamêmedate,leRoienvoieà l'infanteunecopiedesalettreau comted'Onate.(Ibid.)
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de la préséance entre le Conseil des finances et le Conseil privé. Consulté à ce

sujet, le Conseil d'État a déclaré que la prétention du Conseil des finances,

d'être placé sur le même pied que le Conseil privé, était sans fondement

et que le droit de préséance de ce dernier était incontestable. Pour faciliter

5 l'accord, Isabelle a promu le chef du Conseil des finances (1) au poste de

conseiller d'État. Les choses se sont passées alors avec la décence requise (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 134.

208. Bruxelles, 22 mars 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Les réclamations du séminaire anglais de Douai sont sans fondement

10 puisque, depuis 1620, on lui paie 1,600 ducats. Le fils aîné du comte

d'Hoogstraten a 13 ans; le Roi pourrait accorder au comte la faveur

demandée. Albert a été enterré aujourd'hui. On fera diligence au sujet du

serment à prêter au Roi par les provinces.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.135.

15 209. Madrid, 23 mars 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Promesse d'envoyer le supplément des provisions requis pour compléter les

300,000 ducats par mois. Il n'y a pas moyen d'envoyer aux Pays-Bas des

troupes d'Italie. Le Roi désire recevoir des informations sur les motifs de la

destitution de M. de Tèbes.
20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.137.

210. Madrid, 23 mars 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris de Bedmar la nomination de Diego de Salcedo au poste de

gouverneur de Juliers. Il l'approuve. Il s'est réjoui des premiers succès de la

flotte. Il insiste à nouveau pour qu'on presse les travaux jusqu'à ce qu'on ait

25 atteint le nombre de vingt navires.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol. 139.

(1)D'Ognies.

(2)Ytodopassoquietamentey contodadecensiaybuenconcierto,
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211. Bruxelles, 23 mars 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante demande de rechef la Toison d'or pour le comte de Sainte-Alde-

gonde (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.143.

212. Madrid, 23 mars 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Eu égard aux bons services de Jean Curtius, bourgeois de Liége, le Roi

recommande à la faveur de l'Infante son neveu Henri Curtius.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 141.

213. Bruxelles, 27 août 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle qu'en 1612 Albert a concédé à Jean d'Ognies et à sa 10

femme, Marie Walter-Zapata, fille de feu Jérôme, maître d'hôtel de l'Archiduc,
des lettres patentes de comte (2) avec affectation du titre sur la seigneurie
de Villerval, au comté d'Artois. Depuis lors, tous deux sont morts; le baron

de Baillencourt est leur héritier mais il est obligé de vendre la seigneurie en

question. Il s'est adressé à Isabelle pour que le Roi veuille affecter le titre de 15

comte à une autre seigneurie qu'il possède. Avis favorable de l'Infante.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.145.

214. Bruxelles, 4 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV.

On a promis à Jean-Baptiste Lazana, proveedor des vivres de l'armée, de le

payer ponctuellement chaque mois. Lui-même a dû, pour assurer la fourniture 20

régulière du pain de munition, emprunter des sommes considérables à son

frère Vincent Lazana. Le pagador général Benavente refuse de payer intégra-

(1)Le 11 de ce mois,l'Infanterecommandele barond'Auchi,officierau servicede l'Espagne
(fol.114)et le27,MariedeUtenhove,veuvedeJeand'Aranda,châtelaindeGand(fol.144.)

(2)DatéesdeMariemontle28mai1612.Unecopiesetrouveenannexedela lettre. 25
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lement les ordonnances que Lazana lui a présentées. L'Infante prie le Roi de

donner les ordres requis pour qu'il s'exécute.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.152.

215 ,7 avril 1622. — Ambroise Spinola à Philippe IV.

5 Remercie le Roi pour le titre de marquis de los Balbases qui vient de lui

être conféré.

Estado,2311.

216. Bruxelles, 7 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante voudrait que le Roi prolongeât pour une période indéterminée (1)

10l'octroi de la pension du duc d'Aumale (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 156.

217. Bruxelles, 7 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante envoie les dernières nouvelles qu'elle a reçues de Jean-Baptiste

Van Male, au sujet de la location à faire au roi d'Espagne, de navires

15anglais (3).
Secrétaireried'Etal et deGuerre,reg. 187,fol. 158.

218. Bruxelles, 7 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Réponse à la lettre du 15 mars. L'Infante envoie la copie de la lettre que

lui a écrite le comte d'Onate ; l'archiduc Léopold est assez fort en Alsace pour

20 tenir tête à Mansfeld qui s'est retiré au Palatinat. Instructions qu'elle a

données au comte d'Onate sur la conduite de la guerre.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol. 157.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 32 v°.

(1)Cettepensionavaitétéaccordéepourtroisans;le termeétaitsurlepointd'expirer.
25 (2)Charlesde Lorraine.

(5)LacopiedelalettredeVanMalequ'Isabellejointà lasienne,nese trouvepasdansle registre.
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219. Bruxelles, 7 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles de la flotte. Récemment un des navires de guerre a fait trois

prises sur les Hollandais. On tâchera de lancer bientôt six autres vaisseaux.

L'Infante demande la Toison d'or pour le prince de Chimai (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol, 159. 5

220. Bruxelles, 7 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles déclarations au sujet de la nécessité absolue des 300,000 ducats par

mois (2). Sur les provisions de l'année écoulée il reste environ 267,000 ducats

à toucher. Les banquiers établis aux Pays-Bas ne veulent pas les payer sous

prétexte qu'il n'ont pas reçu les ordres nécessaires de leurs correspondants. 10

Ainsi, l'armée se trouve de nouveau sans solde et des désordres sont

à craindre (3). L'Infante prie le Roi d'aviser au plus vite aux mesures

à prendre pour le paiement des arriérés et l'envoi des provisions nouvelles.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.161.

221. Bruxelles, 7 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV. 15

Réponse au mémoire du marquis de Mirabel au sujet des terres que le

roi de France possède à Lille, Gravelines, Dunkerque et Bourbourg ainsi que
de l'achat du comté de Saint-Pol,

D'abord, il faut savoir si le roi de France est disposé à vendre ses propriétés
et faire examiner ensuite s'il y a lieu de les acheter et de quelle façon il faut 20

(1)AlexandredeLigne.—Le4 avril,l'InfanterecommandeJeanMulart,lieutenantdesarchers
desamaison(fol.181); le 22avril,FranciscodeArteagaet AndrédeOxirondo,attachésà la secré-
taireried'Etatet deGuerre(fol.183);lemêmejour,EdouardOtten,gentilhommeanglais,attachéà
samaison(fol.185),PedrodeEchavarria,majordomedel'hôpitalde l'arméeespagnole(fol.186),et
ThomasdeMendieta,pagadorgénéraldel'armée(fol.172.) 25

(2)Porquedeotra manerapuedeV.M.tenerpormuyciertoque,en lugarde conseguirprogressas,
sevendraa caereninconvenientes,quedespuesdesubcedidosmalsepuedenremediar.

(3)Estalagenteatrassadadesuspagaty tan necessitadaquecodaoratemoalgunagrandesorden
de motinootrosinconvenienteslo qualmetienecongrancindadoy penaporqueanteveoelpeligroy
travajoa queettote reduzira.Yel remedioteratarde. 30
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entamer les négociations. L'Infante a fait examiner tout cela par les conseils (1).

Quant à l'achat du comté de Saint-Pol, on y est favorable aux Pays-Bas.

On peut, d'ailleurs, emprunter la somme et laisser le comté lui-même en

hypothèque, il ne s'agit que d'acquérir la juridiction et la souveraineté,
5 en les enlevant à la France. L'Infante promet sur le tout des explications

ultérieures.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.187,fol. 166.

222. Bruxelles, 7 avril 1622. - Isabelle à Philippe IV.

Il faut pour l'entretien de l'armée des provisions mensuelles de 300,000 écus.

10A défaut de semblables provisions, il est certain qu'au lieu de faire des progrès,

on éprouvera les plus grands inconvénients. Mansfeldet Alberstat grossissent

chaque jour leurs effectifs. Il est donc nécessaire de mettre en ordre l'armée

royale et de la préparer à faire face à toutes les éventualités, si on ne peut

arranger une trêve. L'Infante prie le Roi d'envoyer des provisions spéciales
15 pour l'armée du Palatinat.

Il y a eu, sur les provisions de l'année 1621, un déficit de 266,999 écus,
comme le Roi pourra le voir par le rapport du pagador général. Les banquiers,
à qui on a fait faire des protêts à ce sujet, ont déclaré qu'ils ne pouvaient

payer, faute d'avoir reçu les ordres requis de leurs correspondants d'Espagne.
20 On n'a pu dès lors faire les paiements requis à l'armée et la soldatesque se

trouve misérable. Chaque jour l'Infante craint des désordres et mutineries.

Elle supplie donc le Roi de prendre les mesures nécessaires pour assurer le

paiement des 266,999 écus en question et de faire envoyer ce qui manque

aux provisions de 1622 pour atteindre le montant de 300,000 écus par mois

25avec, en outre, une provision spéciale pour le Palatinat. Il faut aussi donner

aux banquiers l'ordre d'effectuer leurs paiements avec plus d'exactitude que

par le passé.
Estado, 2311.— Publicpar RODRIGUEZVILLA,Correspondencia

de la InfantaArchiduquesaD. Isabelconel duquedeLerma.

30 Madrid,1906,p. 240.

(1)Queen primerlugarconvienesaversielReychristianissimoloquerravender,y tambienyconsi-

derandocomosehazeaeaenlosconsejosde V.M.si convendracomprarlo.
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223. —
Aranjuez, 22 avril 1622. —

Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a donné ordre au marquis de Mirabel, son ambassadeur à Paris,

de suivre le roi de France dans les voyages qu'il fera cette année.

L'Infante doit ordonner la même chose à son résident en France, Henri

de Vicq (4). 8
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.177.

224. Aranjuez, 22 avril 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Réponse aux lettres du 20 et 21 mars touchant un arrangement à conclure

avec Mansfeld. Il y a lieu de poursuivre cette affaire.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.179. 10
Munuscritsdivers,reg. 211,fol. 33.

225. Aranjuez, 25 avril 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Juan de Ciriza a écrit à Pedro de San Juan pour avoir l'avis de l'Infante sur

la possibilité de faire passer par mer un renfort d'infanterie espagnole aux

Pays-Bas. Le voyage par l'Italie est long et coûteux. L'Infante est priée 15

à nouveau de faire connaître son opinion. Elle fera savoir aussi quel serait le

meilleur moment et quelle escorte la flotte des Pays-Bas pourra fournir pour

le transport.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.187.

226. Aranjuez, 21 avril 1622. 20

Patente de conseiller d'État, garde des sceaux lez la personne de Sa Majesté

pour les affaires des Pays-Bas et comté de Bourgogne, pour messire Inigo de

Brizuela (2) (en français).
Secretariasprovinciales,reg. 2611.

(1)Le 23 mai suivant,Isabellefait savoirà PhilippeIV quesonordrea été exécuté.(Ibid.,25

fol.229.)

(2)CettepatenteestcontresignéeparlesecrétaireAntoniodeArostegui.
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227. Aranjuez, 25 avril 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Les banquiers d'Espagne ont donné ordre à leurs correspondants des

Pays-Bas, de payer les 266,999 écus qui restent des provisions de l'année

passée. Le Roi a appris avec plaisir que six nouvelles unités de la flotte sont

5 sur le point de rejoindre les six anciennes. Chaque fois que de nouveaux

navires sont lancés l'Infante doit en avertir le Roi.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 189.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 7.

228. Bruxelles, 30 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV.

10 Recommandation en faveur d'Henri de Berghes, lieutenant général de

cavalerie, gouverneur et capitaine général de Gueldre, qui sollicite pour son

fils naturel, Herman Frédéric, le château de Montfort, en Gueldre, avec le titre

de marquis (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol. 193.

15 229. Bruxelles, 30 avril 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi d'une lettre du comte d'Onate. Grâce à la prise de Juliers on a occupé

plusieurs autres villes de ce pays,de même que dans celui de Berget de la Marck.

On en laisse l'administration au duc de Neubourg, suivant les ordres du Roi.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol. 192.

20 Manuscritsdivers,reg.211,fol. 15v°.

230. Bruxelles, 1er mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

La guerre au Palatinat continuera encore toute l'année, l'électeur palatin

refusant l'armistice et ne désirant qu'une bonne paix ou une bonne guerre.

Don Gonzalès de Cordoba a commencé le passage du Rhin et cherche

25 à rejoindre de Tilly. Le mauvais état des finances du pays, empêche de

pourvoir à l'entretien de l'armée dont les quatre corps se trouvent en Flandre,

(1)Le26avrilprécédent,Bedmaravait,luiaussi,écritauRoipourappuyerlesprétentionsdede

Berghes.Estado,2311.

TOMEII. 10
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au delà du Rhin, dans le Palatinat et contre Alberslat. Les recrues ne sont pas

payées et occasionnent des dégâts dans le pays. L'argent que le Roi a ordonné

d'envoyer d'Italie n'est pas arrivé.

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 187,fol. 194.

Manuscritsdivers,reg.211,fol. 16. 5

231. Bruxelles, 1er mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante insiste sur la mauvaise situation financière. Il manque encore pour

compléter les provisions de cette année 400,000 écus. Il reste des effets à

concurrence de près de 267,000 écus faisant partie de la provision de l'année

précédente que les banquiers ne veulent pas payer. Il n'y a rien pour envoyer 10

à l'armée du Palatinat. On a pourtant quatre corps d'armée à entretenir, deux

aux Pays-Bas, en Flandre et sur le Rhin, et deux en Allemagne. L'armée du

Palatinat ne reçoit pas sa solde, elle vit au détriment du pays. Le Roi est prié
de donner au plus vite satisfaction sur les desiderata exprimés ci-dessus, sans

quoi la situation deviendra très dangereuse. C'est le sentiment du devoir qui 15

pousse l'Infante à parler d'une façon si catégorique.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 187,fol. 194.

232. Bruxelles, 2 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante demande que le Roi donne des ordres pour le paiement de

50,000 écus environ, qui restent dûs sur les 100,000 qui lui ont été accordés 20

pour sa maison (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.198.

233. Aranjuez, 7 mai 1622.

Pouvoirs donnés à Isabelle par Philippe IV pour acheter le comté de Saint-Pol.

L'Infante doit payer de ce chef la somme de 650,000 florins qu'elle peut 25

lever de la manière qu'elle jugera convenable, par exemple, en constituant des

rentes au denier 20, 18 ou 16, garanties par des hypothèques suffisantes, etc.

Secretariasprovinciales,reg. 2611,fol.3-7.

(1)Ala lettreestjointeuneattestationd'AntoineRovelasca,trésorieret maîtredelachambrede

l'Infante. 30
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234. Aranjuez, 7 mai 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Rappelle à sa tante qu'il l'a priée d'ordonner à Henri de Vicq, résident belge

à la cour de France, de suivre le roi très chrétien en ses voyages et de lui faire

allouer par les Finances ce qui lui est nécessaire.

5 Secretariasprovinciales,reg. 2624.

235. Aranjuez, 7 mai 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Annonce qu'il a accordé 500 florins de pension à Herman et à Walther

Conninck frères, prêtres natifs de Groningue, qui remplissaient l'office de

chapelain et de confesseurs dans la garde allemande du Roi (1).

10 Secretariasprovinciales,reg. 2624.

236. Aranjuez, 7 mai 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

« Madame ma bonne tante,

« J'ay veu ce que m'escripvez par vos lettres du XXIII de fébrier touchant

l'estat de président vacant en mon grand conseil de Malines, et considérant le

13
rapport du contenu d'icelles j'ai trouvé pour convenable de choisir pour idoine

et qualifié à deservir ledit estat messire Renon de France, président de mon

conseil provincial d'Arthois, ordonnant à icelle fin luy faire despecher et

envoyer avecq cestes lettres de commission accoutumée à la charge de ladicte

présidence de mon grand conseil. Votre Alteze ordonnera de luy en advertir

20 ceste résolution luy faisant aussy délivrer la patente de ladicte commission.

A tant, Madame ma bonne tante, je prie Dieu qu'il vous ayt en sa saincte

garde.

» De Aranjuez le 7 de mai 1622. Electus episcopus Segoviensis vidit.

» Votre bon neveu Philippe. » J. O. BRITO(2). »

25 Secretariasprovinciales,reg. 2624.

(1)Cf.actedu5juillet1624.(Papiersd'Étateldel'Audience,reg.641.)

(2)Nousavonsreproduitenentiercettelettre,lapremièredecellesenlanguefrançaiseadresséesà

Isabellepar PhilippeIVqui ont été conservéesdanslesregistresauxOrdenesycartasduConseil

suprêmede Flandreet de Bourgogne.Lapatenteelle-mêmese trouve: Secretariasprovinciales,
30reg.2611,à ladatedu 30avril.
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237. Bruxelles, 3 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'infante a envoyé le comte Henri de Berghes contre l'évêque d'Alberstat.

Il a occupé Lunen où se trouvait une garnison hollandaise. Alberstat a évacué

tous les postes qui étaient en son pouvoir, il s'est dirigé sur le Palatinat, en

laissant Soest et Lipstat aux mains des Hollandais. Ceux-ci, profitant du départ 5

d'Henri de Berghes, ont fait des incursions dans le Brabant, jusque près de

Bruxelles, sans cependant avoir pris aucune ville, mais en pillant et rançonnant

le plat pays.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 187,fol.227.

— Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 53 v°(avecla 10
datefautivedu 23 mai).

238. Bruxelles, 15 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Malgré le succès remporté au Palatinat le danger persiste, l'armée de

Mansfeld restant intacte. L'envoi de la provision demandée pour le Palatinat

demeure urgent, même si l'armistice se fait. 13

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.210.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol.17 v°.

239. Bruxelles, 15 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Les armées réunies du Palatin et du marquis de Durlach ont remporté un

léger succès sur Tilly. Heureusement, Gonzalès de Cordoba a pu venir 20

à son secours et ensemble ils ont remporté une brillante victoire sur l'ennemi

qui a laissé plus de 3,000 morts sur le champ de bataille, en dehors de

nombreux prisonniers et d'un riche butin.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol. 207.

Manuscritsdivers,reg.211,fol. 18. 25

240. Aranjuez, 18 mai 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu de l'Infante, à la date du 20 mars précédent, une relation

indiquant le montant des effectifs de l'armée et le total des recrues à
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lever (1). Le Roi désire qu'à l'avenir ces rapports soient plus détaillés. Il ne

comprend pas comment on ne paie à une bonne partie de l'armée que la moitié

de sa solde, alors que les envois d'Espagne sont calculés pour le paiement de la

solde entière. Les ordres seront donnés le plus rapidement possible, pour

5 l'envoi de ce qui manque encore sur les provisions de cette année. Pour ce

qui est de l'armée du Palatinat, le Roi s'étonne de ce que les crédits qui lui

ont été affectés soient déjà épuisés. Les bénéfices résultant du fait de ne pas

payer la solde entière, la réduction des effectifs par les pertes subies, la

moindre valeur de la monnaie avec laquelle on paie les hommes, sont autant

10de raisons pour qu'il y ait un reliquat. De tout cela on n'a reçu, à Madrid,

aucune explication. Le Roi espère que Spinola pourra s'en tirer ainsi car,

pour le moment, il ne saurait pas envoyer de nouvelles provisions. Philippe

fait remarquer enfin que, d'après le rapport, on a porté au compte de l'exercito

la solde de douze compagnies de cavalerie qui sont à la charge des finances des

13Pays-Bas.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187, fol.211.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 20 v°.

241. Aranjuez, 18 mai 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit demander à Jean-Baptiste Van Male de nouveaux détails au

20sujet des conditions faites par les armateurs anglais qui veulent se mettre au

service du Roi.
Secrétaireried'Etat el deGuerre,reg 187,fol.213.

242. Bruxelles, 23 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante se réjouit de ce que la désignation qu'elle a faite de Diego
25 de Salzedo, comme gouverneur de Juliers, ail été approuvée par le Roi. Six

nouveaux navires ont été lancés, l'un d'eux a heurté contre la digue d'Ostende,

près de Breedene, et s'est renversé. On a pu sauver une bonne partie de l'arme-

ment.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.223.

30 (1)Ellenesetrouvepasdansnosarchives.
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243. Bruxelles, 23 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Les ambassadeurs d'Allemagne et d'Angleterre sont arrivés à Bruxelles pour

conclure la trêve dans le Palatinat. Ils ont demandé à l'Infante de désigner ses

commissaires. Son choix s'est arrêté sur Pecquius et Ferdinand de Boisschot.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.226. 5

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.35.

244. Bruxelles, 23 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Il ne sera pas possible de réduire Mansfeldainsi qu'on l'avait espéré. Le Roi

devra assurer 300,000 ducats à l'armée et 150,000 de provisions à l'armée du

Palatinat. L'infante a donné ordre aux troupes de Bohême de se rendre au 10

Bas-Palatinat. Elle a reçu des lettres du comte d'Onate lui annonçant qu'à la

réquisition de l'Empereur il devait envoyer des troupes dans le Haut-Palalinat.

L'Infante a donné des ordres en conséquence au maistre de camp général

Thomas Caracciolo.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.224. 15

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 34.

245. Bruxelles, 23 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Mort du conseiller de Grysperre, membre du Conseil d'État et du Conseil

privé. L'Infante a décidé de le remplacer au Conseil privé par le fiscal du

Conseil de Brabant, Roosen, et de nommer deux nouveaux conseillers d'État : 20

Ferdinand de Boisschot et Guillaume de Steenhuys. Brizuela pourra donner

des renseignements au Roi sur la conduite de tous trois.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol. 230.

246. Bruxelles, 23 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a examiné la question posée par le Roi, si on pouvait amener les 25

nouvelles troupes espagnoles aux Pays-Bas par terre ou par mer. La traversée

serait dangereuse, eu égard aux forces maritimes de l'ennemi; on aurait de la

peine à l'effectuer de telle façon que les soldats puissent encore entrer en
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service au printemps. On pense ici, qu'il vaudrait mieux les envoyer par la

route d'Italie, de façon à ce que, arrivant en automne, ils puissent prendre part

à la campagne suivante.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol. 231.

5 247. Bruxelles, 23 mai 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le gouverneur d'Ostende, surintendant de la flotte, Luis de Aguilar Coro-

nado, vient de mourir. Le Roi voudra bien désigner un nouveau gouverneur,

ayant les qualités requises pour un poste aussi difficile (4).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol. 232.

10 248. Madrid, 30 mai 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Ceux de rassemblée et les députes aux causes de Rodrigo Calderon ont

remontré que messire Melchior d'Espinosa a en son pouvoir la tapisserie du dit

Calderon institulée : Acte des douze apôtres, tapisserie de grande valeur que

Calderon avait jadis commandée en Belgique. Le Roi a ordonné qu'elle lui soit

15envoyée en Espagne pour voir ce qu'il en fera Melchior d'Espinosa prétend

que Calderon lui doit 7,014 réaux. Le Conseil des Finances lui donnera

satisfaction et pourvoira aux dépenses nécessaires pour que cette toile arrive

le plus sûrement possible à Madrid.
Secretariasprovinciales,reg. 2621.

20 249. Madrid, 30 mai 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordonne d'hypothéquer les biens confisqués du prince d'Orange, au profit

de la marquise de Berghes, au prorata de la valeur des terres dont elle serait

dépouillée par les Hollandais.
Secretariasprovinciales,reg. 2624.

25 (1)Conviniendomucho,queseapersonadevalorexperienciay cuidado,porquedemasdela platica

quehadetener,enla miliciay buenGovierno(siendolaplazadetantaimportancia)habradetravajar
deordinarioenlosreparosdella,porquela marla maltrataa menudoy siempreseoffrezengastosen

lasreparacionesdella.
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250. Madrid, 30 mai 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Accorde un subside de 3,000 florins aux dames chanoinesses de

Sainte-Waudru, à Mons, pour relever le pignon de leur église.

Secretariasprovinciales,reg. 2624.

251. Madrid, 30 mai 1622. -
Philippe IV à Isabelle. 5

Accorde 800 écus de subside (ayuda de costa) à Jehan Herwart, roi

d'armes de la Toison d'or (1).
Secretariasprovinciales,reg. 2624.

252. Madrid, 2 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

On a appris de diverses sources que les Hollandais se sont alliés à Muley- 10

Cidam et aux Algériens, pour faire ensemble la guerre à l'Espagne (2). Le Roi

a fait prendre toutes les mesures possibles pour renforcer sa flotte dans les

mers de la Péninsule. Cependant si on apprenait aux Pays-Bas que les

Hollandais font passer vers les côtes d'Espagne un grand nombre de vaisseaux

il serait peut-être utile d'y envoyer la flotte d'Ostende. Isabelle fera examiner 15

la question et décidera ce qui lui semble bon.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.233.

253. Bruxelles, 6 juin 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Un certain Caritus, se disant évêque de Durazzo, en Albanie, est venu

représenter à Bruxelles que lui, d'autres évêques et des fidèles d'Albanie 20

cherchent à se révolter contre les Turcs, mais ne peuvent le faire faute d'être

secourus. Il va aussi à Madrid. Isabelle le recommande à la bienveillance

du Roi.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.238.

(1)Le10 mai,l'InfanterecommandeCatherinevanVlierden,veuvedePierreFornariet fillede 25

BalthasarvanVlierden,jadisbourgmestred'Anvers.(Secrétairied'EtatetdeGuerre,reg.187,fol.204.)

(2)Conintentodejuniorlodassusfuersasdemar en un cuerpo,(0dividot)ponerseenlat cottas

dettosreynosyhazertodoslosdanosquepudieren.
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254. Madrid, 7 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi fait l'éloge du maître de camp Gonzalès de Cordoba et annonce qu'il

l'a promu à la dignité de maître de camp général.

Secrétaireried'Etat et de Guerre, reg. 187,fol. 239.

5 Manuscritsdivers,reg. 211,fol.21 v°.

255. Madrid, 7 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi envoie 500,000 ducats et promet d'en faire envoyer 800,000 d'Italie.

On tâchera d'augmenter encore le montant des sommes envoyées aux

Pays-Bas. L'Infante est priée de veiller à la bonne distribution de l'argent.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.245.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol.20.

256. Madrid, 9 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de Mirabel a envoyé un rapport d'un officier français nommé

baron de Roysselon, qui déclare avoir inventé el mettre à la disposition du Roi

15de nouvelles espèces de boulets. Isabelle devrait en faire faire l'expérience (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 187, fol. 247.

257 ,9 juin 1622. — Le marquis de Bedmar à Philippe IV.

Les Flamands se sont plaints à l'Infante de la saisie opérée en Espagne de

marchandises de certains de leurs compatriotes, sous le prétexte qu'elles

20 appartenaient aux rebelles et ce malgré des preuves attestant le contraire.

Ils demandent une réparation et Bedmar est d'avis de la leur accorder, parce

que la Flandre est la plus riche des provinces belges et fournit au gouverne-

ment des subsides plus élevés que ceux des autres provinces réunies.

Estado,2311.

25 (1)Unmémoirede l'inventeurest jointà la lettre.(Ibid.,fol.248.)Le 3juilletsuivant,Isabelle

répondà PhilippeIVquetouslesjoursonproposedecesnouveautés,quinedonnentaucunrésultat.

Elleprometd'écrireplusau long,quandlemarquisdeMirabelseseraexpliquéà cesujet,vis-à-vis

deSpinola.(Secrétaireried'EtateldeGuerre,reg.188,fol.7.)

TOMEII. 11
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258. Bruxelles, 12 juin 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante annonce l'arrivée des ordres donnés aux banquiers de payer ce

qui reste dû sur les provisions de l'année précédente. Elle attend toujours avec

impatience le complément de celles de cette année-ci et la provision spéciale

pour l'armée du Palatinat absolument indispensables si l'on veut prévenir 5

des désordres. On se préoccupe du traité avec l'ambassadeur d'Angleterre ainsi

que de la cessation des hostilités au Palatinat. On continue toujours les

travaux en cours pour l'équipement de la flotte à Ostende.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.261.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol.7 v°. 10

259. Madrid, 13 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

L'agent du roi de Danemark, Guillaume Esmit, a représenté au Roi que les

marchands de Copenhague voudraient savoir s'ils peuvent librement venir

trafiquer dans les ports d'Espagne. Le Roi désire savoir de l'Infante quel traite-

ment on faisait jadis aux Danois en Espagne et en quoi il diffère de celui qu'on 15

leur fait actuellement.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 187,fol.263.

260. Madrid, 13 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris les incursions des Hollandais dans le Brabant. Il est

à déplorer qu'on ait laissé ainsi cette région ouverte à leurs entreprises. 20

Le meilleur moyen de se mettre à l'abri est de pénétrer dans le pays de

l'ennemi, aussi l'armée doit-elle entrer en campagne (1). Qu'on continue

régulièrement la construction de la flotte! Isabelle doit désigner des candidats

au gouvernement d'Ostende.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.187,fol.265. 25

(1)Quetedevesentiresteatrevimientoy pensarquehandehazer(losOlandeses)otrosdemayor
dano.Ypara todoserabien,comotambienparezequelohuvierasido,nodejartandescubiertoaquel

pays,y elcaminodeasigurarle,esentrareneldelenemigo.y assiencargomuchoa V.A.mandequese

salgaencampanaquanloantes,dandoseenestola priesaposiblepuesestandoeltiempotanadelanteno

sepermiteotracosa. 30
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261. Madrid, 13 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Représentations du baron de Taxis, maître des postes en Flandre, contre la

prétention de ceux de la Chambre des Comptes de réduire de 200 écus la note

qu'il a présentée pour différents voyages faits par des courriers pour le service

5 du Roi. Philippe demande à Isabelle des informations afin de pouvoir prendre

une résolution (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.267.

262. Bruxelles. 13 juin 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle que jadis (2) l'Archiduc a attiré l'attention du roi défunt

10 sur le fait que les finances royales restaient redevables d'une somme impor-

tante aux habitants du comté de Bourgogne. Ceux-ci avaient avancé de

l'argent lors de la levée de troupes faite chez eux, en 1616. A diverses

reprises les intéressés ont fait des représentations à ce sujet. Ils viennent d'en

faire encore déclarant que parmi les prêteurs il y a beaucoup de gens pauvres.
18 Isabelle insiste pour que satisfaction leur soit donnée.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.271.

263 ,16 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de Marnay et le comte Jean de Nassau prétendent à la grandesse.

Le Roi se souviendra d'eux à la première occasion (3).

20 Secretariasprovinciales,reg. 2624.

(1)LemémoiredeTaxissetrouveenannexe.(Ibid.,fol.268.)

(2)Ellerappelleunelettred'Albertdu17avril1619.

(3)Parmilesautresrecommandationsfaitesparl'Infante,aucoursdece mois,il y a lieudeciter
cellesen faveurdeMargueriteO'Donnell,veuvedu Comtede Tirconnel,dont lesdeuxfrèressont

25mortsau servicedu Roietdont lebeau-frèreCormaciusO'Neila étéenferméà latourdeLondres.

(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.187,fol.253);ClaudedeRye,barondeBalançon(fol.258)qui

reçoitunepensionle12août(reg.188,fol.76),lemaîtredecampO'Neil,comtedeTyron(reg.187,
fol.259),GelasioMacdonal,cousinducomtedeTirconnel(fol.280); GislebertdeGand,gouverneur
de Renty(fol.384);JusteDamant,grandbaillide Courtrai(fol.285).Plustard, le comtede

30Tirconnel,sansdoutele filsdeMargueriteO'Donncll,réclameune augmentationdepension.Isabelle

le recommandele8octobre(reg.188,fol.172)et le8 novembre(fol.201.)
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264 ,16 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi accorde un subside de 1,500 florins au collège irlandais de Louvain.

Secretariasprovinciales,reg.2624.

265. Madrid, 17 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte d'Ossona est chargé de faire une inspection dans les principales 5

villes des Pays-Bas. L'Infante est invitée à lui accorder l'autorisation requise,

à lui faire payer 3,000 ducats sur la caisse de l'exercito et à le mettre au

courant des affaires du Palatinat. Ainsi Ossona pourra faire au Roi un rapport

complet sur la situation.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 187,fol.272. 10

266. Madrid, 17 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris de l'Infante que le châtelain d'Anvers, Inigo de Borja,

voudrait être promu à la charge de général d'artillerie. Le Roi la lui accorde

et désigne, comme châtelain d'Anvers, Diego de Messia.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 187,fol.274. 15

267. Madrid, 17 juin 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi rappelle les ordres qu'il a donnés pour l'achat des fiefs du roi

de France, à Lille, Dunkerque et Bourbourg. Il charge l'Infante de procéder

aux négociations requises.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.187,foi.276. 20

268. Bruxelles, 22 juin 1622. —
Rapport de Spinola au sujet des

opérations du Palatinat.

L'armée est entrée depuis quelques jours dans le pays du prince de

Darmstadt. Une rencontre a eu lieu près de la ville de Darmstadt. L'ennemi

a dû se retirer, après avoir subi des pertes considérables. On a pris entre autres 25
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un des comtes palatins. Gonzalès de Cordoba a passé le Rhin à Germesens.

Tilly s'est arrêté à une demi-lieue du château de Sterquemberg. L'armée de

l'archiduc Léopold vient à la rencontre de Cordoba qui est attendu à Oppen-

heim. La jonction de Cordoba avec l'archiduc et celle de Tilly avec Anholt

à sera une garantie de succès.

Bibliothèquenationalede Madrid.SectiondesManuscrits.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,AmbrosioSpinola,p. 400

269. Madrid, 1erjuillet 1622. — Philippe IV à Isabelle.

Détails sur le service d'espionnage de Sueyro. Celui-ci a parmi ses corres-

io pondants des gens mêlés à la politique (1), à qui l'Espagne paie ponctuellement

1,500 réaux par mois. On a eu ainsi des avis d'importance. Sueyro a reçu

à nouveau l'ordre de communiquer ses informations à Isabelle. Le Roi fait

savoir en même temps à l'Infante qu'il vient d'accorder au même Sueyro une

pension qu'elle voudra bien faire payer.

15 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol.1.

270. Bruxelles, 3 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Elle attend toujours le complément des provisions. Le rapport qu'elle joint

à sa lettre (2) permettra au Roi de se rendre compte de l'étendue de ce qui est

nécessaire pour l'artillerie, les vivres, le recrutement, le paiement des pensions,

20les traitements des ministres, des offlciaux, les gastos secretos, les cour-

riers, etc. Tout cela est payé sur les provisions, comme on l'a toujours fait, et

c'est ainsi qu'on ne peut donner aux soldats que la demi-solde et encore sans

la régularité désirable. Spinola apporte à cela, comme à tout, le soin nécessaire.

Une provision spéciale est indispensable pour l'armée du Palatinat.

25 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol. 5.

(1)Personas,a lo quesiempreseha savido,quetienenmonoy authoridaden el manejode los

negocios.

(2)Cerapportmanquedansleregistre.
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271. Bruxelles, 3 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte d'Hoogstraeten, gouverneur de Tournai, a présenté les doléances

de ses administrés. Ceux-ci se plaignent de ce que. dans les ports d'Espagne, on

n'admet pas les marchandises fabriquées chez eux, ce qui leur cause un

dommage considérable. L'Infante transmet au Roi cette représentation (1). 5*

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 10.

272. Bruxelles, 3 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de l'alliance des Hollandais avec les Algériens. La flotte ostendaise

a été construite pour entraver le commerce hollandais, elle a déjà obtenu

certains résultats dans ce sens. Il vaut donc mieux la laisser ici que de la faire 10

venir en Espagne.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol.12.

273. Bruxelles, 3 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Carlos Coloma sollicite, par l'intermédiaire d'Isabelle, l'envoi d'une provision

pour les nécessités de l'ambassade d'Angleterre. Nouvelles instances en faveur 13

du comte de Champlitte (2).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.188,fol.14.

274. Bruxelles, 3 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Les banquiers d'Anvers ont reçu ordre de ne payer sur les lettres de change

échéant à la fin du mois d'août que 100.000 ducats. Ils prétendent retenir le 20

reste parce qu'on n'a pas consigné une somme suffisante pour les provisions

(1)Ellenesetrouvepasdansleregistre.

(2)A signalerencoreles recommandationsfaitesle 5 juilleten faveurdeMargueritePinssen,
veuvedu secrétaireAlonsode la Loo(fol.23), qui reçoitsatisfactionle 26 août (fol.103);le

17juillet,en faveurdu colonelGriffinMarkham(fol.43)et le23juilletenfaveurdeMarguerite25

de Châlon,veuvede Philippede Robles,jadisgouverneurde Béthuneet colonelde l'infanterie
wallone(fol.50).



— 87 —

de l'année précédente. La perte serait d'autant plus préjudiciable qu'en ce

moment l'armée sera en campagne.

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 188,fol.15.

275. Bruxelles, 3 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

5 L'Infante annonce qu'elle a désigné Godefroid Gilkens comme chancelier de

Gueldre.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 16.

276. Bruxelles, 4 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'ambassadeur d'Angleterre, Pecquius et Ferdinand de Boisschot ont eu des

10entretiens au sujet de la suspension d'armes au Palatinat. L'Empereur a écrit

à l'Infante au sujet de l'octroi de l'électoral au duc de Bavière et de son

enlèvement au Palatin, ce qui ne serait guère le bon moyen d'avoir la paix.

Les affaires d'Allemagne causent beaucoup de souci à Isabelle.

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 188,fol. 23.

15 Manuscritsdivers,reg. 211, fol.23 V.

277. Madrid, 4 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire que Diego de Messia fasse partie de la jointe de guerre dont

l'établissement vient d'être décidé, il demande à l'Infante de lui faire payer

une gratification de 1,000 ducats.

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188, fol. 17.— Estado,2233.

278. Madrid, 4 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire que l'Infante fasse exécuter les ordres qui ont été donnés par

son père touchant certaines faveurs à faire aux capitaines écossais Robert

Amilton et Guillaume Carpentin.

25 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 188,fol. 19.
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279. Bruxelles, 5 juillet 1622. — Le prince de Ligne à Philippe IV

Le prince rappelle qu'il y a plus de vingt ans qu'il demande la grandesse et

les raisons qu'il invoque pour obtenir cette faveur (1).
Estado,2139.

280. Bruxelles, 6 juillet 1622. —
Spinola à Ciriza (deux lettres). 5

Félicitations par rapport aux derniers succès remportés dans le Palatinat.

Alberstat a été contraint de se retirer du pays de Cologne. Tout le pays de la

Marck est aux mains des Espagnols. Spinola déclare qu'il entre en campagne

avec des provisions si réduites qu'il ne voit pas comment il pourra s'en tirer si

le Roi ne lui envoie pas d'argent. 10

Estado,2312.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit, p. 402.

281. Bruxelles, 8 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante recommande pour le poste de gouverneur d'Ostende, Francisco

de Médina, Balthasar Santander et Manuel Franco, tous trois officiers

espagnols en service aux Pays-Bas. 15

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 188, fol.28.

282. Bruxelles, 8 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le secrétaire Matheo de Urquina et le pagador général Thomas de Mendieta

prétendent qu'en vertu de leurs fonctions, ils ont droit à une part des prises

faites par la flotte d'Ostende. Le Roi doit prendre une décision. 20

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.29.

283. Bruxelles, 9 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception de 400,000 ducats. L'armée est partie en campagne

hier sous les ordres de Spinola. L'Infante renouvelle ses instances pour obtenir

(»)Cettelettreestaccompagnéedurapportfaitsurl'ordredu Roiparlegrandcommandeurde 25

Léon(BalthasardeZuniga)etdelaconsulteduConseild'Étatà laquelleelledonnalieu.
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une provision spéciale pour l'armée du Palatinat et insiste pour recevoir le

complément qui reste encore dû sur les provisions ordinaires de celte année.

Les travaux pour l'équipement de la flotte continuent sans cesser.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 30.

5 284. Madrid, 12 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de Bedmar a fait rapport au Roi sur les plaintes des négociants

belges au sujet, des difficultés qu'ils éprouvent pour importer leurs marchan-

dises en Espagne. Très souvent on saisit leurs produits sous prétexte qu'ils

sont de fabrication hollandaise. De fait, on sait que les rebelles se servent

îo d'intermédiaires pour expédier leurs articles. Le Roi voudrait établir aux

Pays-Bas un fonctionnaire chargé d'enregistrer les marchandises belges desti-

nées à l'exportation, comme faisait jadis le proveedor Antonio Jauregui.

Il demande au préalable l'avis d'Isabelle.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188,fol. 37.

15 285. Madrid, 13 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que le château de Gand se trouve en mauvais état, que les

murailles sont ébréchées, que les munitions manquent, qu'il faudrait détruire

certaines habitations voisines des fossés. L'Infante doit faire une enquête à ce

sujet, elle doit entendre le châtelain Gaspar de Valdès et faire savoir si on a

20employé les 50,000 ducats envoyés l'année dernière. Au besoin, on devrait

exproprier les maisons voisines du château de façon à ce que ni la ville ni les

propriétaires n'aient à se plaindre.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol. 39.

286. Madrid, 13 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

28 Tant que Carlos Coloma dirigera l'ambassade d'Espagne à Londres, l'Infante

doit continuer à lui payer son traitement de châtelain de Cambrai.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol.41.

TOMEII. 12
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287. Madrid, 18 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Les compagnies de cavalerie espagnole sont loin d'avoir leurs effectifs au

complet. Lorsque les renforts d'Espagne arriveront, l'Infante doit permettre,

à tous les fantassins qui ont les dispositions requises, de passer dans la

cavalerie afin d'y combler les vides. 5

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg. 188,fol.48.

288. Madrid, 24 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Beaucoup de mousquetaires désirent changer d'arme. On a accordé

à plusieurs la permission demandée mais le Roi désire que l'Infante examine

si la chose ne peut donner lieu à inconvénients et quelle ligne de conduite 10

il faudrait suivre à l'avenir.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.188,fol.52.

289. Bruxelles, 27 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des relations commerciales avec l'Espagne. L'Infante a fait

examiner quelles mesures il faudrait prendre pour en réserver les profits aux 15

vassaux du Roi et en écarter les Hollandais. Au moment voulu elle fera

rapport à ce sujet.

Le château de Gand a besoin de réparations qui absorberaient beaucoup

d'argent. Les nécessités de l'armée sont telles qu'il faut y consacrer tout ce

dont on dispose (1). On ne pourra donc faire les travaux requis que si le Roi 20

envoie une provision spéciale. Il est vrai qu'une provision de 50,000 ducats

a été envoyée l'an dernier pour les châteaux-forts, mais elle aussi a été absorbée

par les besoins de l'armée.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol 54.

(1) VerdadesqueelcastillodeGantetienemuchanecessidaddereparos,y tantaque,si sehuviessede25

reparartodoloqueesmenester,segastariagransumadedinero,yporser tannecetsarioal pressente,
elqueaydelasprovisioncs,ymuchomasquehuviera,nosepodraacudira estanecessidadpor agora,
comosedessca.
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290. Bruxelles, 27 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

La Chambre des Comptes a fourni à l'Infante les explications qu'elle a

demandées à la suite des réclamations du baron de Taxis. Elle transmet au

Roi le rapport qui lui a été remis par la Chambre, et qui lui paraît concluant,

s en défaveur du maître des postes (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.188,fol 57.

291. Bruxelles. 27 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet au Roi une lettre du résident en Angleterre, Van Male,

au sujet des bateaux anglais qui pourraient lui être loués (2).

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.58.

292. Bruxelles, 27 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le Palatin s'est retiré à Sedan avec le duc de Bouillon. Mansfeldet Alberstat

ravagent la Lorraine et menacent d'envahir la Bourgogne el le Luxembourg.
L'Infante a donné l'ordre à Gonzalès de Cordoba de suivre l'ennemi et lui a

15 donné des instructions touchant les affaires de la ville de Spire. On cherche

toujours le moyen, avec l'ambassadeur d'Angleterre, d'arranger un armistice

au Palatinat.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.59.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.41.

20 293. Bruxelles, 27 juillet 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante fait part au Roi de la décision prise d'assiéger Bergen-op-Zoom

en expliquant les motifs qui la justifient et les manoeuvres qui doivent en

faciliter la réussite. L'Infante réclame à nouveau le complément des provisions

jusqu'à concurrence de 300,000 ducats et l'envoi d'une provision spéciale pour

23 l'armée du Palatinat.
Secrétaireried'État etde Guerre, reg. 188, fol.61.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol.42.

(1)Lerapportnesetrouvepasdansleregistre.Le25septembre,PhilippeIVfaitsavoirà Isabelle

queTaxisdevrarenoncerà saprétention.(Ibid.,fol.129.)
30 (2)LalettredeVanMalemanque.
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294. Madrid, 28 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le roi de France n'a pas encore approuvé la convention faite au sujet

de la Valleline, malgré les instances du marquis de Mirabel. Le fait que

Louis XIII s'approche des confins de l'Italie et puis ses démêlés avec

le duc de Bouillon et les Vénitiens donnent à croire qu'il pourrait bien 5

avoir quelque projet d'intervention dans les affaires d'Italie. Cela cause à

Philippe IV de grands soucis. L'Infante devra faire examiner, avec Spinola
et Bedmar, quelle diversion on pourrait éventuellement faire du côté des

Pays-Bas contre les Français (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg 188, fol.63. 10

295. Madrid, 28 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à Isabelle les lettres des banquiers espagnols à leurs corres-

pondants d'Anvers, leur prescrivant de payer intégralement la mensualité

d'août.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.69. 15

296. Madrid, 28 juillet 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

L'archiduc Léopold a informé le Roi de ce que le Palatin et l'évêque
d'Alberstat s'étaient joints à Mansfeld et avaient envahi l'Alsace où se

trouvait l'archiduc Léopold. Il y aura lieu d'envoyer au secours de celui-ci

Don Gonzalès de Cordoba (2) et le baron de Tilly. Le Roi écrit aussi 20

au duc de Bavière pour persuader de Tilly d'aller au secours de l'Alsace

dont l'importance pour le Roi est bien plus considérable que le Bas-

Palatinat.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188, fol.65.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.35v°. 25

(1)Le 16 aoûtsuivant,Isabellefaitsavoirqu'onexaminelaquestionetqu'aumomentvoulu,on
feraunrapportauRoi(fol.87.)

(2)IIy aunelettreduRoià celui-ci,delamêmedateetdanslemêmesens.(Ibid.,fol.36.)
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297. Bruxelles, 10 août 1622. — Isabelle à la Reine (1).

Le comte d'Ossona retourne en Espagne suivant les ordres qu'il a reçus du

Roi. Il a très bien accompli sa mission. C'est un homme de grand mérite.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188, fol. 71.

5 298. Madrid, 12 août 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a pris connaissance de la décision d'assiéger Bergen-op-Zoom.

Il espère le bon succès de cette entreprise. Il s'est laissé convaincre du bien-

fondé des raisons qu'Isabelle a alléguées pour maintenir la flotte à Ostende.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188, fol.74.

10 299. Madrid, 12 août 1622. - Philippe IV à Isabelle.

II a reçu la lettre autographe de l'Infante demandant de servir de parrain

à un fils du marquis de Marne. Le Roi a fait donner ordre au marquis de

Bedmar de tenir l'enfant sur les fonts ou, si lui-même ne pouvait le faire, de

désigner un autre pour le remplacer.

15 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188, fol. 78.

300 , 13 août 1622. — Le marquis de Bedmar à Philippe IV.

Sur l'ordre du Roi il a entretenu l'Infante du commerce des provinces
obéissantes en Espagne. Son Altesse a ordonné la réunion d'une jointe dans la

demeure (posada) de l'ambassadeur, jointe qui comprenait Juan de Villela, le

20 trésorier général, Jean Wower et Jean Kesseler, commis des Finances, trois

hommes capables. Bedmar va recueillir les documents nécessaires et examiner

particulièrement la commission du veedor Antonio de Jauregui. Il ira le plus
vite possible et avisera le Roi.

Estado,2312.

25 (1)Ala Reyna.
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301. Madrid, 14 août 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que les Hollandais ont envoyé une flotte considérable pour

attaquer les côtes espagnoles. Il est décidé à envoyer ses forces navales à la

rencontre de l'ennemi. Don Fadrique de Toledo, capitaine général de la flotte

espagnole (1), a reçu ordre de faire voile vers la mer du Nord et d'attaquer les 3

forces de l'ennemi, en particulier celles qui font la garde dans les parages de

Dunkerque et d'Ostende. L'Infante est invitée à envoyer à l'amiral espagnol

les instructions qu'elle jugera convenables. La flotte restera là jusqu'à la fin de

septembre, puis elle fera voile vers le cap Saint-Vincent pour escorter les

galions qui devront arriver en Espagne vers la mi-novembre. L'Infante 10

prescrira aux unités de la flotte ostendaise de se mettre à la disposition de

don Fadrique et elle lui fera envoyer par leur intermédiaire des pilotes

expérimentés. Elle devra soigner aussi pour l'approvisionnement de la flotte

espagnole en vivres et au besoin en argent pour le paiement des soldes. Elle

expédiera sans retard la lettre que le Roi lui transmet pour le comte de Gon- 15

domar. ambassadeur en Angleterre, afin que celui-ci soit au courant de l'arrivée

de la flotte espagnole. Le Roi recommande le secret qui seul peut assurer la

réussite de cette entreprise.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.97.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.8v°.

302. Bruxelles, 14 août 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour le sieur de Grusson. gouverneur de Hesdin (2).

Secrétairerie.d'Etat et de Guerre,reg. 188,fol.82.

(1)Laarmadadelamaroceano.

(2)Le 19septembre1622,Philippedemandedesexplications.(Ibid.,fol.133.)On trouveà ce25

sujet,danslemêmeregistreencoretroislettresd'Isabelle,du... octobre,des8et9novembre1622

(fol.198-229-233.)Le14août,l'InfanterecommandeencoreauRoiunecclésiastiqueirlandais,abbé

deMays,sedisantbarondeClamoris(fol.81.)Le20août,Henride Fos,luxembourgeois,archerdu

corpsdeSaMajesté,obtientunepatentedenoblesse.(Secretariasprovinciales,reg.2611.)
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303. Bruxelles, 16 août 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Suivant les ordres du Roi, Isabelle permettra aux fantassins qui vont venir

d'Espagne de prendre service dans la cavalerie légère.

Les mousquetaires qui ont dix-huit ans de service peuvent, s'ils le désirent,

5 changer d'armes en gardant leur traitement; ceux qui après vingt-deux ans de

service désirent rester mousquetaires reçoivent une augmentation minima

de deux écus. Les banquiers d'Anvers ont déclaré qu'ils paieront la mensualité

d'août à moins que des ordres différents ne leur viennent d'Espagne.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,rrg. 188,fol.85.

10 304. Bruxelles, 16 août 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Conformément aux ordres du Roi, Inigo de Borja a été promu capitaine

général d'artillerie et Diego de Messia, gouverneur d'Anvers.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 188,fol.85.

305. Bruxelles, 16 août 1622. — Isabelle à Philippe IF.

15 Réponse à la lettre du 28 juillet. Lorsqu'elle arriva, Mansfeld était sorti

d'Alsace et se trouvait en Lorraine avec l'intention d'envahir les Pays-Bas.

Aussi l'Infante avait-elle donné ordre à Gonzalès de Cordoba de venir avec

son armée du côté du Luxembourg. Il est arrivé à Thionville le 22 août et

a marché vers l'ennemi [qui se trouvait du côté de Sedan (Esdan)] avec

20 une année de 9,000 fantassins, 2,000 cavaliers et un bon corps d'artillerie.

Mansfeld a envoyé le comte de Henin à l'Infante pour négocier avec elle.

Pendant qu'on négociait avec le secrétaire Bruneau, est arrivée la nouvelle

que Mansfeld était passé avec ses troupes à la solde de la France. Alberstat

(Brunswick) se disposait à traverser ce pays avec les siennes pour rentrer chez

25lui ou passer en Hollande. L'Infante a donné des ordres pour qu'on lui barre

le passage. L'Infante avisera pour le cas d'une rupture avec la France au sujet

de la Valteline.

Manuscritsdivers,reg 211, fol.37 v°.
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306. Bruxelles, 16 août 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le siège de Bergen-op-Zoom continue. L'armée qui en est chargée est trop
faible et il n'y a pas moyen de la renforcer en diminuant les effectifs de

l'armée d'Henri de Berghes, sans quoi celle-ci ne pourrait tenir ni Juliers ni

les villes du Rhin. Spinola fait tout son possible et, eu égard à son dévouement, 5

il faudrait aussi lui témoigner la considération à laquelle il a droit. L'Infante

regrette que l'ordre du Roi prescrivant à l'armée du Palatinat de se rendre en

Alsace ait été transmis directement à Gonzalès de Cordoba, alors qu'il aurait

dû l'être à Spinola. Il est désirable que les ordres destinés à celte armée soient

remis à Spinola avec mission, pour lui, de les transmettre à celui qui doit les 10

exécuter.

Secrétaireried'Etal elde Guerre,reg. 188, fol. 87.

Munuscrilsdivers,reg. 211,fol. 59.

307. Bruxelles, 21 août 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante remercie le Roi de la démonstration de sympathie qu'il lui a faite 15

en envoyant à Bruxelles le comte d'Ossona. Elle annonce que celui-ci retourne

en Espagne conformément aux ordres qui lui ont été donnés (1).

Secrétaireried'Etat el deGuerre,reg. 188,fol. 92.

308. Madrid, 26 août 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Sur les recommandations de l'Infante, le Roi a accordé une pension au fils 20

d'Inigo de Borja.
Secrétaireried'Etal el de Guerre,reg. 188,fol. 105.

309. Bruxelles, 27 août 1622. — Isabelle à Philippe IFV.

Recommandation pour Jean van der Heyden, ancien professeur, qui désire

dédier au Roi un livre de dévotion qu'il vient d'écrire (2). 23

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188, fol. 107.

(1)Unelettresemblableestadresséelemêmejourà laReine.(Ibid.,fol.94.)
(2)OtrolibrointiluladoTabernaculodelSenor.
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310 ,28 août 1622. —
Philippe IV à Isabelle (en français).

Le royaume de Sicile et le duché de Milan ne peuvent payer à l'Infante les

48,599 ducats et 2 réaux dus sur les 50,000 ducats que son père lui avait

assignés sur les dits États. Le Roi voulant que sa tante recouvre plus facile-

5 ment cette somme l'assigne sur les fonds des finances aux Pays-Bas. Si les

Finances ne peuvent payer tout de suite, l'Infante se contentera « d'en estre

satisfaite à tels termes que l'estat d'icelles permettra » et elle voudra bien

avertir le Roi s'il est nécessaire qu'on lui expédie une nouvelle dépêche (1).

Secretariasprovinciales,reg. 2624.

10 311. Madrid, 28 août 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Réponse à la lettre du 27 juillet touchant un accord avec Mansfeld. Il faut

se défier de celui-ci et tenir soigneusement le Roi au courant de tout ce qui se

traitera avec lui.
Manuscritsdivers,reg. 211,fol.8 v°.

15 312. Bruxelles, 28 août 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Bonaventure van Eelen, négociant anversois, a envoyé à Saint-Sébastien,

un vaisseau chargé d'étoffes et consigné à Gilles van de Putte, marchand

flamand, résidant en cette ville. Ce navire fut saisi par les autorités espagnoles

sous prétexte que des intérêts hollandais y sont engagés. De pareils incidents

20pourraient nuire au commerce hispano-belge. L'Infante prie le Roi de donner

ordre que la saisie soit levée pour éviter des plaintes générales des commer-

çants belges.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 118.

313. Bruxelles, 9 septembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

25 L'Infante remercie le Roi de la permission qu'il a donnée de faire payer sur

les Finances des Pays-Bas les 50,000 ducats qui restent dus pour sa maison.

(1)Lettrecontresignéepar IsigoBrizuelaetJeanOswaldBrito.
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Elle s'est réjouie aussi des faveurs faites au baron de Balançon et au fils

d'Inigo de Borja.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.188,fol.120.

314. Bruxelles, 9 septembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Réponse à la lettre du 14 août. L'ordre donné à la flotte espagnole de venir s

attaquer les Hollandais a fait le plus grand plaisir à l'Infante. Elle a prescrit

immédiatement aux vaisseaux de la flotte des Pays-Bas de rallier l'escadre de

don Fadrique de Toledo. Ils embarqueront les pilotes et les provisions dont il

est question dans la lettre du Roi. Ne connaissant pas l'importance de l'armée

navale espagnole, l'Infante juge n'avoir pas d'ordre à lui donner en ce moment 10

mais elle le fera dès que la chose semblera opportune.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.121.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.12 v°.

315. Bruxelles, 9 septembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'affaire de la suspension d'armes débattue avec Ricard Werston, ambassa- 13

deur d'Angleterre, à Bruxelles, n'avance pas. Projets de Mansfeld d'entrer en

Hainaut. L'Infante a accordé une audience à l'ambassadeur du Roi d'Angleterre.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188,fol.123.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.15 v°.

316. Bruxelles, 9 septembre 1622. — Isabelle à Philippe IV. 20

Les armées d'Ernest de Mansfeldet du duc Chrétien de Brunswick, nommé

Alberslat, ont pénétré soudainement en Hainaut dans l'intention de faire leur

jonction avec les Hollandais. Gonzalès de Cordoba les a rejointes à Fleurus,

où s'est engagée une violente bataille. L'armée ennemie a été battue, une

grande partie de sa cavalerie et presque toute son infanterie sont détruites. 25

Le peu de cavalerie qui a échappé tâche de rallier les Hollandais (1). On dit

que Mansfeldet Alberslat ont été blessés dans la bataille et que ce dernier

(1)Le7 octobre1622,Philippefélicitel'Infantedecesuccès.(Ibid.,fol.159.)
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serait mort. Considérant le renfort que les Hollandais viennent de recevoir de

ce chef et les effectifs réduits dont disposait Spinola pour le siège de Bergen-

op-Zoom, l'Infante a fait donner ordre à Cordoba de se diriger de ce côté au

lieu de se porter à l'aide de l'archiduc Léopold contre les Grisons. Nouvelles et

instantes demandes d'argent.
Secrétaireried'Etal el deGuerre,reg. 188,fol. 125.

Manuscritsdivers,reg. 212, fol.14.

317. Madrid, 18 septembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Réponse à la lettre de l'Infanle du 16 août et approbation des mesures

10qu'elle a prises. Dans le cas où Mansfeld passerait en Hainaut, Don Gonzalès

devrait le poursuivre en passant par le Namurois et non par la France.

La séparation de Mansfeld et d'Alberstat a été bien accueillie. Il faudrait

lâcher de gagner celui-ci par Henri de Berghes.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188,fol. 127.
15 Manuscritsdivers,reg. 211,fol.44.

318. Madrid, 18 septembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a désigné Francisco de Médina comme gouverneur d'Ostende.

Il désigne comme surintendant de la justice militaire de l'armée des Pays-Bas,
Jean Diaz de Letona, auditeur à la chancellerie de Valladolid.

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188,fol.131.

319 , 18 septembre 1622. —
Philippe IV au marquis de

Bedmar.

La cour suprême des comptes de Madrid (contaduria mayor de cuentas)
a relevé à la charge de l'archiduc Albert un solde (resuelta) de 48,542 ducats

25représentant l'argent qu'il aurait prélevé, dit-on, sur la caisse militaire à l'occa-

sion de son mariage. Bedmar est chargé de vérifier avec les' agents de la solde

ou autrement l'exactitude de ce compte et, dans l'affirmative, il tâchera

d'obtenir, comme si la proposition venait de lui, que cette somme soit imputée

sur les 100,000 ducats que le Conseil des Finances avaient mis à la disposition
50 de l'Archiduc.

Estado,2233.
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320 ,22 septembre 1622. —Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur les prétentions du prince de Ligne à la grandesse.

Avis des principaux conseillers.

Estado,2139.

321 ,25 septembre 1622. — Consulte du Conseil d'État espagnol. 5

Sur la situation militaire des Pays-Bas et la défaite infligée par D. Gonzalo

Fernandez de Cordoba à Ernest de Mansfeld ('). Récompense à donner au

vainqueur (2).
Estado,2036.

322. Madrid, 25 septembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Le Roi remercie l'Infante des mesures qu'elle a prises pour assister la flotte

espagnole que commande Fadrique de Toledo. Ce dernier a reçu ordre de se

retirer de la mer du Nord, de se rendre aux Sorlingues et attaquer l'ennemi

dans ces parages. Il donnera la chasse aux vaisseaux hollandais qui vont,

à cette époque de l'année, charger du vin et du sel en France. Les navires de 15

la flotte ostendaise peuvent regagner leur port d'attache. Les provisions que

l'Infante a fait réunir pourront être employées ailleurs.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 144.

323. Madrid, 25 septembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Un certain Diego Lermite a offert de se mettre au service du Roi avec 20

quatre navires et quatre cents hommes. Philippe transmet le projet de

contrat demandé par ce Diego et charge Isabelle de demander à l'intéressé

certains amendements aux conditions (3).

Seerétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.142.

(1)AFleuras,le29août. 25

(2)Cetteconsultea étépubliéein extensoparM.MOBELFATIOdanssonlivre:L'EspagneauXVIeet

auXVII'tiède,pp.485-488,oùellefaitsuite,ainsiqued'autresdocumentsrelatifsà la guerredu

Palatinatet pris auxarchivesde Simancas,à laRelationdet campagnetduBas-Palatinaten 1620

et 1621deDonFranciscodeIbarra.

(3)Ala lettredevaitêtrejointelacopieducontrat.Ellemanquedansle registre. 30
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324. Anvers, 29 septembre 1622. — Emmanuel Sueyro à Philippe IV.

Donne un résumé de trois avisos qu'il a reçus de ses confidents et relatifs

aux mouvements des Hollandais et d'Ernest de Mansfeld. Il a envoyé une

copie de chacun de ces avis à l'Infante et au cardinal de la Cueva et il espère

5 que le Roi lui tiendra compte de son zèle.

Estado, 2139(1).

325. Bruxelles, 29 septembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le prince d'Orange a pénétré dans le Brabant avec des forces considérables.

Il se trouve dans les environs d'Hoogstraeten. Son intention est de détruire

10l'armée qui assiège Bergen-op-Zoom, ou bien de s'emparer d'Anvers. Henri

de Berghes se porte à sa rencontre. Les troupes mises jadis à la disposition de

l'Empereur, et revenues depuis d'Allemagne, ont reçu ordre aussi de se rendre

de ce côté. L'armée espagnole de Bergen-op-Zoom est très réduite à la suite

des pertes qu'elle a essuyées. La résistance est plus forte qu'on ne le croyait.

15 Nouvelles instances pour obtenir de l'argent.

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg.188,fol.146.

326. Bruxelles, 29 septembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le baron de Taxis, fils du maître des postes, a présenté à l'Infante un

mémoire pour qu'elle demande au Roi de sauvegarder ses droits et ceux de son

20père au majorat et aux fonctions remplies jadis par le comte de Villa Mediana.

Il prétend que son rival Don Pompée de Taxis est parent plus éloigné qu'eux

du défunt (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 148.

(1)Ily a danscetteliassedenombreuxavisde cettenature;ilsontétépourlaplupartcopiésà

25SimancasparunnomméBaruchetpour le comtedeVILLERMONT,l'auteurde la Viede Ernestde

Mansfeld.

(2)Untrèsbrefmémoiredurequérantestjointàlalettre.(Ibid.,fol.149.)Lemêmejour,l'Infante

recommandeVincentdeAnciondo,veedoretcontadordelaflotteespagnoledesPays-Bas,quidemande

unsupplémentdegages(fol.151.)
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327. Madrid, 30 septembre 1622. —
Philippe IF à Isabelle.

Le Roi envoie copie d'une lettre du comte d'Onate, en date du 20 juillet, et

demande à ce sujet l'avis de Pecquius. Dans sa lettre Onate avise le Roi que

l'Empereur a convoqué une assemblée pour le 1er septembre. L'Empereur

avait l'intention d'y inviter l'Infante mais, d'après les ordres du Roi, Onate 5

l'en a dissuadé et l'a fait remplacer par l'archevêque de Salzbourg qui

y viendra, de même que celui de Mayence. Si le Roi désire qu'Onate assiste

à l'assemblée pour y défendre les intérêts du Cercle de Bourgogne, il devra lui

faire parvenir une commission spéciale, sans quoi il ne sera pas admis. Il est

probable que l'on discutera la question du Bas-Palatinat et que l'on invitera le *°

Roi à retirer ses armées et à restituer les places qu'elles occupent. D'Onate

penche vers la solution que le Roi lui envoie une commission secrète afin qu'il

puisse intervenir ou s'abtenir le cas échéant.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 188,fol. 152.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.51. 15

328. Bruxelles, 30 septembre 1622. — Isabelle à Philippe IF (1).

L'ennemi est arrivé à Hoogstraeten avec plus de 300,000 hommes (2) dont

8,000 cavaliers et 30 canons. Il cherche à faire lever le siège de Bergen-

op-Zoom et il pourrait y réussir, étant donnée la faiblesse numérique des

troupes espagnoles éparpillées dans le pays et qui ne dépassent pas les 20

1,500 mille (3) hommes. L'Infante demande des secours d'Espagne et d'Italie.

La cavalerie des ducs de Saxe et Holstein, forte de 2,000 hommes, est arrivée

à Diest, mais refuse de se laisser passer en revue par les commissaires avant

d'être payée. Le baron d'Anholt arrive avec les troupes du duc de Bavière et

de Cologne,environ-2,000 chevaux et 3,500 fantassins. Mais on croit qu'ils ne 25

voudront pas faire la guerre aux Hollandais, à moins de leur faire accroire que

Mansfeld se trouve parmi ceux-ci et se dispose à rentrer en Allemagne avec ses

troupes. Il est urgent d'envoyer des fonds pour payer tout ce monde.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.45.

(1)11existeunelettredelamêmedateetdumêmecontenuadresséeausecrétaireJuandeCiriza50

probablementpar le secrétaired'Étatet de guerrePedrode SanJuan.(Secrétaireried'Etat et de

Guerre,reg.188,fol.224.)

(2)C'estévidemmentuneerreurpour30,000.

(3)Mêmeerreurquedessus.Ils'agitde15,000.



— 103 —

329. Madrid, 30 septembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Lorsque Ambroise Spinola est parti pour le Palatinat, la surintendance des

finances fut confiée au veedor Benavente. Gaspar Ruiz de Pereda, actuelle-

ment veedor, doit également remplir ces fonctions de surintendant quand
5 Spinola est absent.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.1S6.

330. Madrid, 7 octobre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Sueyro a fait savoir à l'Infante que ses confidents lui ont offert de livrer

aux Espagnols la ville de Willemstad. Isabelle a chargé le secrétaire Pedro

10de San Juan de répondre. Le Roi approuve la réponse donnée. Le même

Sueyro s'est plaint à Madrid de ce qu'il dispose de trop peu d'argent. Le Roi

s'en remet encore une fois à l'Infante pour décider ce qu'il y a lieu de faire.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 165.

331. San Lorenzo, 7 octobre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Réponse à la lettre du 9 septembre touchant les affaires d'Allemagne. Le Roi

approuve le choix du conseiller de Steenhuys pour aller en Allemagne,
de même que les lettres de l'Infante à Tilly et à l'archiduc Léopold au sujet
du siège d'Heidelberg et l'octroi du passeport à l'ambassadeur d'Angleterre

pour aller à Francfort.
20 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 165.

Manuscritsdivers, reg 211,fol 52.

332. Bruxelles, 8 octobre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a envoyé en Allemagne Guillaume de Steenhuys et le vice-

chancelier Bernard Putz pour assister l'ambassadeur d'Espagne, comte

25d'Onate (1).
Secrétaireried'Etat el de Guerre,reg. 188,fol. 171.

(1)Dansuneautre lettrede la mêmedate,l'Infanterépondà la lettreduRoidu 18septembre,
touchantl'entréede Mansfeldet Alberstaten France,et celledeDonGonzalèsdanslePalatinat.

(Secrétaireried'EtateldeGuerre,reg.188,fol.173.Manuscritsdivers,reg.211,fol.45.)
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333. Bruxelles, 8 octobre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante fait part au Roi des circonstances qui ont forcé Spinola à lever

le siège de Bergen-op-Zoom. Elle réclame à nouveau l'envoi régulier des

provisions.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.188,fol.174.

Manuscritsdivers,reg.11, fol. 46 v°. 5

334. Madrid, 24 octobre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi d'Angleterre a été très mécontent du siège et de la prise d'Heidelberg.

Philippe IV écrit à l'Empereur et au duc de Bavière (1) pour qu'ils ordonnent

à Tilly de s'abstenir de faire le siège de Frankenlhal et de Mannheim. Il charge 10

Don Carlos Coloma de faire part au Roi d'Angleterre des lettres qu'il a écrites

pour lui montrer combien il désire lui être agréable dans ses tentatives de

ramener la paix dans le Palatinat.

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 188,fol.184.

Manuscritsdivers, reg.211, fol.49. 15

335. Madrid, 24 octobre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris la levée du siège de Bergen-op-Zoom. Il envoie

200,000 ducats qui, joints aux 150,000 qui ont été envoyés par l'Italie,

semblent suffisants jusqu'à l'arrivée des provisions ordinaires.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.188, fol.182. 26

336 ,27 octobre 1622. — Consulte du Conseil d'État.

Opérations militaires. Le Conseil rappelle les informations reçues de

l'Infante portant que le 2 octobre l'avant-garde ennemie est apparue à Rosen-

dael, place qu'elle-même comptait faire occuper par le comte d'AnhoIt.

Ce dernier est arrivé trop tard à cause des difficultés suscitées par l'électeur ss

de Cologne, relativement au passage de la cavalerie du même Anholt. Henri

(1)Cettedernièrelettreestreproduiteà la suitedelaprésente.
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de Berghes est, lui aussi, arrivé trop tard et ainsi Rosendael a été occupée par

les Hollandais. Spinola a tenu alors un conseil de guerre qui a conseillé unani-

mement la levée du siège. Cette opération s'est faite. On a conservé la localité

de Pulle, située entre Anvers et Bergen-op-Zoom, et là l'armée espagnole s'est

5 rencontrée avec les troupes de de Berghes et d'Anholt. Toutes les forces

combinées restent là en attendant la tournure que prendront les événements.

Elles ne comprennent, d'ailleurs, que 7,000 fantassins. La continuation du

siège eût été, d'après Isabelle, pleine de dangers. La Cueva a écrit, lui aussi,

qu'il y avait des raisons suffisantes de lever le siège, lnigo de Borja a ajouté

10que c'était une nécessité, eu égard à la faiblesse des effectifs, à l'impossibilité

pour la troupe de se maintenir avec une demi-paie et au manque de

provisions pour un siège. Depuis, l'Infante a ajouté que l'armée s'était dirigée
vers Hoogstraeten.

Tous les conseillers approuvent la décision prise de lever le siège.

15 Estado,2056.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,
AmbrosioSpinola,p. 404.

337. Madrid, 28 octobre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi donne son avis sur un mémoire remis à Paris au comte de Mirabel

et qui a été soumis à l'Infante. En ce qui concerne la Motte, près de Lille,

20 dont le Roi de France aurait l'intention de se défaire, il y a lieu d'examiner

l'affaire et d'en faire rapport au Roi. Si le roi de France veut vendre ses

droits de juridiction sur Gravelines, Dunkerque et Bourbourg, il y a lieu de

les acquérir le plus avantageusement possible. Les avis diffèrent sur l'achat du

comté de Saint-Pol. Il faudrait faire réexaminer l'affaire par les Conseils

25des Finances et privé. En cas d'avis favorable l'Infante doit acheter.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.39 v°.

338. Madrid, 29 octobre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Étant données les bonnes dispositions du roi d'Angleterre, l'Infante devra

ordonner au baron de Tilly ou à tout autre chef des armées de la Ligue

TOMEIL 14
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catholique de ne plus commettre aucun acte d'hostilité dans le Bas-Palatinat,

de ne pas faire le siège de Frankcnlhal et Mannheim (Maynen), de faire tout,

en un mot, pour arriver de commun accord avec le roi d'Angleterre à une

bonne suspension d'armes.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 190. 5

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.48.

339. Madrid, 30 octobre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu une représentation des bourgeois de Bruxelles (1), relative-

ment à 37,000 écus qui leur sont dus pour fournitures faites à l'armée.

Philippe charge Isabelle de les payer. 10

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 188,fol.194.

340 , 31 octobre 1622. —
Inigo de Brizuela au secrétaire

d'État Juan de Ciriza.

Fray Enrique Condé, de l'ordre do saint Dominique, prolonotaire aposto-

lique et administrateur perpétuel pour Sa Majesté des oeuvres pics des nations 15

flamande et allemande de la ville de Séville, sollicite l'emploi de chancelier de

la Toison d'or. L'évêque de Ségovie renvoie sa requête au secrétaire d'Etat.

Le texte de la requête (sans date) est joint à la lettre de l'évêque.

Estado,3140.

341. Madrid, 2 novembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle. 20

Crée Gilles du Faing baron de Jamoigne (2).

Secretariasprovinciales,reg.2624.

(1)Lemémoireestjointà la lettredu Roi.(Ibid.,fol.195.)

(2)Signalonsici les lettresde recommandationde l'Infanteen faveurde PhilippeFrançoisde

Fourneau,seigneurdeCruyckenbourg,gentilhommede sa maison(8 novembre,Secrétaireried'Etat 25
etde Guerre,reg. 188,fol.232); de PedroSarigo Ribera,secrétairede l'ambassadeespagnole,

depuisl'époquedu marquisde Guadaleste(mêmedate,fol.234),duveedorgénéralHurtufiode

Ugarte(10novembre,fol.257),dubarondeGrobbendonck,gouverneurdeBois-le-Duc(12novembre,
fol.250.)
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342. Madrid, 2 novembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Recommande à sa tante de visiter la marquise de Guadaleste et d'avoir en

particulière recommandation la requête qu'il a reçue d'elle et qu'il renvoie à

Bruxelles.

5 Secretariasprovinciales,reg. 2624.

343. Madrid, 8 novembre 1622. —
Philippe IF à Isabelle.

Le Roi a accepté dêtre parrain du fils du comte d'Egmont. Il charge
l'Infante de désigner celui qui le représentera à la cérémonie.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.202.

10 344. Bruxelles, 8 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

La proposition faite à Sueyro de livrer Willemstad ne paraît pas mériter

beaucoup de considération. Il serait bien difficile de pénétrer dans cette ville ;
on ne pourrait s'y maintenir puisqu'elle se trouve au milieu des armées

ennemies. Nouvelles instances pour obtenir l'envoi régulier des provisions.

15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188,fol.211.

345. Bruxelles, 8 novembre 1622. — Isubelle à Philippe IV.

Inigo de Borja vient de mourir à Anvers. Il laisse une veuve, Hélène Bossu,
avec plusieurs enfants. L'Infante implore la générosité du Roi pour eux.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol.213.

20 346. Bruxelles, 8 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a désigné comme président du conseil d'Artois, le conseiller au

même conseil Denis. Elle en avertit le Roi.

Secrétaireried'Etal el deGuerre,reg. 188,fol. 214.

347. Bruxelles, 8 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

25 Après la levée du siège de Bergen-op-Zoom, l'armée s'est retirée à Brecht,

entre Anvers et Hoogstraeten. De là, elle a essayé d'attaquer Rosendael, mais
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ce fut sans succès. Le manque d'approvisionnements a forcé les Espagnols

d'accentuer leur retraite vers l'intérieur du Brabant. Ils ont donc été se loger

entre Lierre et Aerschot. L'ennemi a alors quitté Rosendael. Aux dernières

nouvelles on apprend qu'il se trouve du côté de Dordrecht, que sa cavalerie

a pris la direction de Grave et est près de Gennep. L'armée espagnole se 8

dirige vers Maestricht et réglera sa conduite sur les desseins de l'ennemi.

Mansfeldsemble vouloir passer l'hiver avec ses troupes en Westphalie et dans

la Marck. On enverra à sa poursuite Gonzalès de Cordoba avec toute l'armée

du Palatinat. Les soldats italiens qui s'étaient retirés à Gennep pour se

mutiner sont partis pour Nimègue dans la crainte des mesures que l'on a 10

prises contre eux.
Secrêlaireried'Etat etdeGuerre,reg. 118,fol.217.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 57.

348. Bruxelles, 8 novembre. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte d'Onate, ambassadeur d'Espagne, à Vienne, avait antérieurement 15

demandé au Boi des pouvoirs spéciaux pour prendre part, au nonj de son

maître, à la diète de Ratisbonne. Consultée à ce sujet par Philippe IV, Isabelle

s'en remit au chancelier de Brabant Pecquius. Celui-ci déclara, dans un avis

rendu le 3 novembre, que l'Infante transmet à Madrid, que les rois d'Espagne

n'interviennent dans les diètes impériales qu'à titre de chefs du cercle de 80

Bourgogne, qu'ils y occupent le sixième rang à la droite de l'Empereur.

Si l'ambassadeur reçoit mission de son maître de prendre part aux travaux de

la diète, il n'obtiendra certainement pas un autre rang. S'il a charge de s'y

présenter comme ambassadeur de Philippe IV, en tant que Roi d'Espagne, il

sera placé, non au banc des princes de l'Empire, mais avec les autres diplo-
25

mates. L'Infante conclut qu'il vaudrait mieux que le Roi ne chargeât pas
d'Onate de le représenter officiellement à la diète, mais se contentât d'être mis

au courant de ce qui s'y passe (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188, fol.219.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.54 v°. 30

(1)LemémoiredePecquiusestjointà la lettre(fol.221).Quantà la lettredePhilippeIVdeman-

dantl'avisdel'Infante,datéedu 30septembreet accompagnéed'unemissived'Onate,ellesetrouve
folio182.
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349. Bruxelles, 8 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi devrait charger Don Franscisco de Médina, qu'il vient de désigner

comme gouverneur d'Ostende, de la surintendance de la flotte et le mettre

ainsi sur le même pied que son prédécesseur Louis de Aguilar.

5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol. 228.

350. Bruxelles, 8 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Envoie au Roi des copies de lettres de divers personnages touchant la

suspension d'armes au Palatinat. Elle croit qu'il y aura des difficultés au sujet

de la reddition de Heidelberg qui, comme Mannheim, est aux mains de Tilly.
10De toutes façons, cependant, le roi d'Angleterre connaîtra le désir de paix

du Roi.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol. 224.

Manuscritsdivers,reg 211,fol. 54.

351. Bruxelles, 8 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

13 Charles d'Autriche, flls légitimé de l'empereur Rodolphe, est venu prendre

service aux Pays-Bas (1). L'Infante lui a attribué une solde de 500 ducats par

mois et une ayuda de costa de 1,000 ducats.

Serrétaireried'Elal et de Guerre,reg. 188,fol.231

352. Bruxelles, 8 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

20 L'abbé de Bonne-Espérance près de Mariemont a représenté à l'Infante les

déprédations que son église et son couvent ont subies du fait des hérétiques et

notamment, en tout dernier lieu, lors du passage et du logement de Mansfeld et

Alberstat. Il a renouvelé une requête faite jadis à Philippe III, avec l'appui

d'Albert, tendant à obtenir une aumône de 6,000 ducats, avec promesse de

2b placer dans l'église les armes du Roi. Isabelle intercède en faveur du suppliant.

Secrêlaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 233.

(1)Comoetmasminimosoldado.
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353. Bruxelles, 9 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour le comte de Vertaing qui désire obtenir la Toison d'or.

Secrêlaireried'Etat etdeGuerre,reg. 188,fol.236.

354. Bruxelles, 10 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante accuse réception des 200 ducats envoyés le mois précédent. Elle s

remercie le Roi et insiste à nouveau sur la nécessité d'envoyer régulièrement

les provisions (1).
Secrêlaireried'Etat etde Guerre,reg.188,fol.238.

355. Bruxelles, 10 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la direction des finances de l'armée. Celle-ci revient à Spinola.
10

Il semble convenable qu'en son absence elle soit commise à celui que

Spinola lui-même désigne, à condition que son choix soit approuvé par

l'Infante. D'ailleurs, le surintendant n'a qu'à transmettre les ordres que

l'Infante donne en matière de finances, et dès lors celte fonction convient

mieux à un secrétaire qu'à un veedor général. Jadis Mancicidor a exercé ces 13

fonctions en l'absence de Spinola, bien qu'il y eût alors des vcedors. De fait,

d'ailleurs, quand Spinola est dans le pays, c'est lui qui dispose, pour la majeure

partie, des finances, et lorsqu'il s'est rendu au Palatinat, il a continué à le

faire, malgré la commission donnée à Benavente. Bientôt Spinola va revenir,

on verra alors ce qu'il y a à faire. En attendant, il vaut mieux ne rien 20

changer.
Secrêlaireried'Etat etdeGuerre,reg.188,fol.239.

356. Bruxelles, 10 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Inigo de Borja est mort à Anvers; ainsi est devenue vacante la fonction de

capitaine général de l'artillerie. L'Infante a décidé de le remplacer par le 25
maître de camp Diego de Messia, châtelain d'Anvers. Pour le château d'Anvers,
elle recommande Manuel Pimentel. Si le Roi agrée cette dernière promotion,

(1)Puescomoheavitadoa V.M.consistenenellolosbuenotomalossubcessos.
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l'Infante désignera un officier pour commander le lercio confié jusqu'ici à

Messia, car il y a des inconvénients à ce qu'un même individu soit à la fois

châtelain et commandant d'un lercio.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 188,fol. -241.

a 357. Bruxelles, 10 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la proposition de Diego Lhermite de venir prendre service avec

quatre navires dans l'escadre du Roi. L'Infante a fait examiner la question et

on a rédigé un projet de contrat qui est soumis à la décision royale (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 188,fol. 242.

10 358. Bruxelles, 10 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante annonce qu'elle a transmis toutes les lettres du Roi au comte

d'Onate pour l'Empereur, de même que celles ordonnant au comte et à Carlos

Coloma de ne rien entreprendre sur Mannheim et Frankenlhal. Cependant on

croit que ïilly a déjà pris la première de ces villes et prendra probablement

15l'autre. Elle a prévenu les désirs du Roi en ce qui concerne la suspension

d'armes, par la remise des deux places en son pouvoir.

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 188,fol. 240.

Manuscritsdivers, reg. 211,fol.57 v°.

359. Bruxelles, 10 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

20 L'Infante a reçu la lettre du Roi annonçant l'arrivée de la flotte de Don

Fadrique de Toledo. On a appris depuis que l'escadre s'est dirigée vers les

Sorlingucs. Isabelle lui a fait envoyer tous les pilotes qu'elle a pu réunir.

L'arrivée de l'escadre espagnole a fait sensation en Hollande; venue un mois

plus tôt, elle aurait atteint des résultats considérables. On sait maintenant

23 (*)Leprojetdecontratest jointà lalettre.Il en résultequeles naviresappartenaientàNicolas

vanMerstraeteo,bourgeoisdeSaint-Omer,et àCorneilleJanssenLisbon,bourgeoisd'Anvers.Il y a

aussiune lettreécriteau nomdesdeuxarmateursà DiegoLhermite,le 13 août1622.(Ibid.,
fol243-246.)
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qu'elle est retournée en Espagne. Il y a eu une rencontre entre la flotte royale

et quatre vaisseaux de guerre de l'ennemi. Trois ont été coulés, on dit que le

quatrième s'est perdu sur la côte française. On raconte aussi que les Hollandais

mobilisent une grande flotte pour aller attaquer l'escadre espagnole.

On avait réuni en secret à Dunkerque de grandes provisions pour les 5

vaisseaux de guerre espagnols, en répandant le bruit qu'elles devaient servir à

la flotte ostendaise prèle à entreprendre un long voyage.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 188,fol.247.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol.18 v°.

360. Bruxelles, 16 novembre 1622. — Isabelle à Philippe IV. 10

Tilly a répondu à l'Infante qu'il ne pouvait exécuter ses instructions

touchant la suspension d'armes sans l'ordre de l'Empereur. Mannheim s'était

rendue avec son château sans coup férir. A la suite de la lettre du Roi du

29 octobre, reçue par le domestique du baron Digby, elle a écrit à Tilly et à

Don Carlos Coloma. On n'a pu faire davantage, car on considère ici qu'il est 15

dommage que le Roi veuille se mettre contre la Ligue catholique et les

Catholiques d'Allemagne, du côté des Protestants, en les faisant aider par ses

troupes du Palatinat jointes à celles du Palatin et du roi d'Angleterre. Don

Alvaro de Losseda, qui porte ces lettres, fera rapport tu Roi sur les affaires du

Palatinat (1). 20
Secrêlaireried'Etat et deGuerre,reg. 188,fol. 254.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.58.

361. Madrid, 8 décembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a été étonné de ce que le baron de Tilly ait fait des difficultés dans

la question de la suspension d'armes au Palatinat que tient tant à coeur le roi 25

de Grande-Bretagne. Le Roi écrit de nouveau à ce sujet à l'Empereur et espère

que l'Infante soutiendra ses efforts de ce côté.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.27v°.

(1)Lalettreestaccompagnéed'unmémoirecontenantdesinstructionspourAlvaro.Lefonddesa

missionconsisteà persuaderleRoiqu'ilestdesonintérêtleplusévidentde nepasabandonnerla 30

LiguecatholiqueenAllemagne.
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362. Madrid, 9 décembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a été heureux d'apprendre que l'arrivée de la flotte espagnole aux

Sorlingues a causé tant d'émoi aux Hollandais et que si cet événement eût eu

lieu un mois plus tôt, il aurait eu des conséquences considérables. 11espère

s qu'une autre fois il en sera ainsi. Il remercie l'Infante du zèle qu'elle a mis à

fournir des pilotes et à envoyer du renfort. Quant à la flotte hollandaise qui

serait destinée à venir à la rencontre de l'armée navale espagnole, Isabelle

devrait s'informer du nombre et du tonnage des navires qui la composent, de

leur armement et du total de leur équipage.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol.2.

363. Madrid, 14 décembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi rappelle que déjà antérieurement il a attiré l'attention de l'Infante

sur le commerce que font les Hollandais avec un certain Gonzalo Diaz Pato,

Portugais, jadis établi à Saint-Jacques de Compostelle, en Galice, et maintenant

15de résidence en Espagne. Philippe envoie à l'infante un rapport sur ces relations

interlopes. 11la prie de procéder à une enquête, afin qu'on puisse prendre les

mesures requises (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol.4.

364. Madrid, 25 décembre 1622. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Le Roi accorde à Manuel Pimentel le commandement du tercio disponible

par la promotion de Diego de Messiaà la charge de général de la cavalerie.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol. 16.

(1)Lerapportjointà la requêtene porteni dateni signature.Il expliquequedurantla trêve

plusieursmarchandshollandaisentretenaientdesrelationscommercialesconsidérablesen Galiceet

25 notammentaveccePortugais.C'étaientsurtoutdesétoffesqu'onimportaitet qu'onvendaitensuite

à l'intérieurdupays.Lorsquela trêvefutrompue,lesHollandaischerchèrentà continuerleurtrafic,

malgrélesordonnancesduRoi.GonzaloDiazPatovints'établirà MadridlaissantàSaint-Jacquesun

desesparentsAntonioDiazPato.D'autrepart,pourobtenirlesfauxcertificatsindispensablespour

importerleursmarchandises,lesHollandaiss'assurèrentleconcoursdeBenoitRodriguezdeLisbonne,

50 établià Anvers,de DiegoFernandesDiasd'Hambourget d'autreshommesd'affairesd'Ecosse,

d'Angleterreet deFrance.Dela sortelecommercea continué.Lestribunauxespagnolssontimpuis-
santsà réprimercetrafic.

TOMEII. 15
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365 ,27 décembre 1622, — Consulte du Conseil d'Étal espagnol.

Au sujet du comte de Tyrconel.

Le Conseil propose de lui donner, en sus de sa solde de maître de camp,
une pension (entrelenimiento) de 200 écus par mois, analogue à celle du

comte de Tiron, son cousin. 5

Estadn,2159.

366. Madrid, 28 décembre 1622. —
Philippe IV à

Le Roi apprend de divers côtés que les ennemis se proposent d'attaquer le

comté de Bourgogne. Il y a lieu de parer au danger, ainsi qu'il l'a écrit aussi à

l'Infante. Il faudra ordonner au marquis de Monténégro de s'y rendre avec 10

toutes ses troupes.
Manuscritsdivers,reg. 211,fol.28.

367 ,29 décembre 1622. — Consulte du Conseil d'Étal espagnol.

L'infante Isabelle avait écrit qu'elle avait accordé un subside de 1,000 écus

et un traitement mensuel de 500 écus à Charles d'Autriche, fils légitimé de is

Rodolphe II.

Le Conseil est opposé à l'octroi. Charles d'Autriche pourra se contenter du

commandement d'une ou deux compagnies de cavalerie, en attendant qu'il

reçoive celui d'un régiment d'infanterie allemande. On éviterait ainsi le

paiement de la solde assignée par l'Infante. 20

Estado, 2139.

368. Bruxelles,. . . décembre 1622. — Isabelle à Philippe IV.

Emmanuel Sueyro vient d'achever une description des Pays-Bas. Il a

composé aussi une histoire de la Flandre ; il a travaillé à des éditions de

Tacite et de Salluste; toujours on a été content de ses services. L'Infante 25

appuie auprès du Roi la demande qu'il a faite d'obtenir une pension (1).

(1)Le8janvier1023,IsabellerenouvellesesinstancesenfaveurdeSueyro.(Ibid.,fol.34.)
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369 , 1622. —
Spinola à

Le Conseil d'État espagnol s'était plaint de ce qu'on recrutât pour l'armée

des Pays-Bas des Allemands, des Anglais et des Écossais. Ce sont, disait-il, des

gens de peu de confiance et parmi lesquels il y a tant d'hérétiques. Spinola
s répond qu'il vaudrait mieux sans doute disposer d'Espagnols, d'Italiens, de

Wallons et de Bourguignons, mais qu'à défaut de ceux-là, il fallait recourir à

d'autres nationalités. Celles-ci étaient d'ailleurs valeureuses et on n'avait

jamais eu à s'en plaindre.

Estado,2036.—Publiépar RODRIGUBZVILLA,op. cit., p. 402.

io 370. Bruxelles, 2 janvier 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Mutinerie de vingt-six soldats italiens qui se sont retirés de l'armée et ont

passé à l'ennemi. Les mutins se sont mis à lever des contributions sur le pays
et se sont attaqués à un couvent de religieuses. Spinola s'est efforcé de

provoquer une autre mutinerie de vingt-six soldats au service des Hollandais;
15 ceux-ci se sont retirés à Goch et ont, à leur tour, levé des contributions en

territoire hollandais. Le gouverneur ennemi de JNimèguea écrit à Goch pour
demander la cessation de ces vexations. On lui a répondu que les mutinés

hollandais se conduisaient comme les mutinés au service de l'Espagne. L'Infante

se félicite de la tactique suivie en l'occurrence par Spinola et promet de donner

20 des détails ultérieurs.

Estado,2313.— Publiépar RODRIGDEZVILLA,op.cit., p. 412.

371. Bruxelles, 8 janvier 1623 (1).
— Isabelle à Philippe IV.

Les bourgeois de Bruxelles se sont adressés à Madrid pour obtenir le

paiement des 37,000 écus qui leur sont dus, pour fournitures faites à l'armée.

25 L'Infante reconnaît le bien fondé de leur réclamation, mais ajoute qu'elle est

dans l'impossibilité de payer. Elle prie le Roi d'y pourvoir.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 187,fol. 2.

(1)Par unede ces distractionsqui se produisentsi fréquemmentdansles premiersjoursqui
suiventle renouvellementdumillésime,lecopisteadatécettelettrede1622au lieude 1623.C'est

30 laréponsedel'InfanteàunelettreduRoi,datéedu 30octobre1622.(Voirplushautn°339.)
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372. Madrid, 12 janvier 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu les indications que l'Infante lui a fournies au sujet du

gouverneur de Hesdin, M. de Grusen. Il désire qu'on lui fasse une relation sur

les finances des Pays-Bas, tout comme il a demandé un rapport sur celles des

Indes et des possessions italiennes. Avant d'avoir reçu cette relation, il ne 5

pourra prendre une décision. En attendant, l'Infante devrait lâcher de donner

satisfaction à l'intéressé, soit en lui donnant un gouvernement plus lucratif,

soit d'une autre façon, mais en en faisant retomber la charge sur les Pays-Bas

eux-mêmes.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol.38. 10

373. Madrid, 12 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

L'envoi des provisions nécessaires à l'armée n'a pas été perdu de vue, mais

on a attendu pour prendre une décision jusqu'au moment où on aurait des

nouvelles de l'arrivée des galions. Ceux-ci n'arrivant pas, on s'est mis en

rapport, sans plus tarder, avec les banquiers. On a eu beaucoup de difficultés 15

pour réunir une somme de 2,640,000 ducats, soit 220,000 par mois, dont

20,000 pour la flotte. Le Roi recommande encore à l'Infante d'en assurer la

bonne distribution, en tenant compte de l'effort qu'il a fallu faire pour les

réunir (1). Il tâchera d'augmenter par la suite le montant de la provision, dans

la mesure du possible (2). 20
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol. 40.

374. Madrid, 20 janvier 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi demande un rapport sur les dépenses faites l'année précédente pour
le compte des armées des Pays-Bas et du Palatinat.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol. 44. M

Manuscritsdivers,reg.211,fol. 28 v°.

(1)Provitionquedeveestimantenestaoccasionmasqueenotrosporla estrechezaenquelodoesta,
eausadade la falta de lot gateones,y aunquesequenoesnecessarioencomendera V.A. la buena
distribuciondeloqueayorava,saviendoettravajoquecuesta,yetquesehatenidoenajustaresteassiento

y el gustoconqueseprocuranohazerfaltaa lodeahi,sinrepararenloquesehazea otrascosasno 30

poconecessarias.

(2)Lemêmejouril faitpartaussidecetenvoid'argentà Spinolaet à Bedmar.(Estado,2233.)
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375. Madrid, 20 janvier 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

Philippe demande une réponse à la lettre qu'il a écrite précédemment, sur

les moyens d'entraver le trafic des Hollandais en Espagne.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol.46.

5 376. Bruxelles, 21 janvier 1623. — La Cueva à Philippe IV.

Les tercios d'infanterie espagnole n'ont plus que des effectifs tellement

réduits qu'avec la composition actuelle de quatre tercios on ne pourrait former

au complet qu'un demi-tercio. Cette situation pleine de dangers appelle de

prompts remèdes.

10 Estado,2313.— Publiépar RODriGUEZVILLA,op cit, p. 413.

377. Bruxelles, 23 janvier 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour un officier anglais au service du Roi, appelé le

baron de Baux (1).
Secrétaireried'Etal et deGuerre,reg. 189,fol. 50.

15 378 ,25 janvier 1623. —
Spinola à Ciriza.

Les affaires d'Allemagne causent de grands soucis. On ne sait encore rien au

sujet de l'investiture de l'Électorat.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op cit., p. 409.

379. Madrid, 11 février 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Le comte de Bristol, ambassadeur extraordinaire du roi de Grande-Bretagne,

a manifesté le désir que l'on abandonne le siège de Frankenlhal, promettant de

remettre la place aux mains de l'Infante, à charge de la restituer dans le même

(1)Aucoursdu moisde janvier,l'Infantea, en outre,recommandéau RoilecomtedeRossu,
maîtrede campd'infanteriewallone(13janvier,puis le 11 mai,reg. 189,fol.42 et 138)et le

25 marquisdeVarambonquiademandéàpouvoirsecouvrirdevantleRoi(13janvier,reg.189,fol.43).
ElleinsistedenouveauenfaveurdubarondeRaux,le26avril(reg.189,fol.118).
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état si la paix avec l'Empereur n'était pas conclue. Le Roi désire marquer sa

bonne amitié au roi de Grande-Bretagne en lui donnant entière satisfaction

Secrétaireried'Elal etde Guerre,reg. 189,fol.62.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.16.

380 ,17 février 1623. — Consulte du Conseil d'Etat espagnol,
5

Opérations militaires. L'Infante a fait savoir que pour prévenir les incursions

de l'ennemi on avait décidé de mettre en état de défense Anvers et Hulst.

Spinola est parti en campagne. L'échec subi à Berg est compensé par les

victoires remportées par les armes espagnoles dans le Palatinat, la prise de

Goch et d'autres places de la Marck, la victoire de Fleurus, la prise d'un fort 10

ennemi en Flandre et tout récemment celle du fort de Papenmulz. Ainsi les

sacrifices consentis cette année ont été rémunérés et si on y ajoute la prise de

Juliers, on peut dire que depuis l'expiration de la trêve, l'Espagne n'a remporté

que des succès. Spinola a rendu compte, en outre, de la prise du fort appelé

Maurice, dans l'île de Termus. Le Conseil approuve toute la conduite du is

généralissime.
Estado,2037.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 406.

381 , 18 février 1623. — Le cardinal de la Cueva (1) à

Philippe IV.

Donne des détails sur une conjuration des Arminiens contre Maurice de 20

Nassau (2).
Estado,2313.

382. Bruxelles, 4 mars 1623. — La Cueva à Philippe IV.

L'Infante a envoyé le baron d'Auchy pour exposer le dénuement dans

lequel elle se trouve. Le cardinal appuie la requête de la princesse et demande 25

qu'on renforce les tercios espagnols.
Estado,2313.

(1)LemarquisdeBedmaravaitétécréécardinaletdèslorsil signe: lecardinaldelaCueva.

(2)Le20 mars,La Cuevafait connaîtreà PhilippeIVlasentencerenduedecechefcontreles

Arminiens.(Ibid.) 50
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383. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des 2,640,000 ducats. Avec les 200,000 ducats de

57 plaques que le Roi envoie, qui en font 228,000 en ducats de 10 réaux,

il n'y a pas moyen de subvenir aux besoins des armées. Les 300,000 ducats

5 tant de fois réclamés sont indispensables, de même que les 100,000 demandés

pour l'armée du Palatinat. L'Infante envoie en Espagne le baron d'Auchy.

Ce dernier expliquera au Roi la situation et apportera aussi les comptes

demandés des dépenses militaires faites l'année dernière.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 189,fol. 71.

10 384. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Pedro Aldobrandino s'est offert à lever 5,000 fantassins romains pour le

service du Roi. L'Infante déclare que pareille troupe serait bien nécessaire aux

Pays-Bas, mais qu'au lieu du titre de colonel, demandé par Aldobrandino, on

devrait lui donner celui de maître de camp (1).

15 Secrêlaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol.75.

385. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Le fils du comte d'Egmont a été baptisé en grande cérémonie par le cardinal

de la Cueva. On fait aux Pays-Bas toutes les diligences requises pour

découvrir les relations du négociant Gonzalo Diaz Palo, et le Roi trouvera en

20annexe un mémoire contenant toutes les indications recueillies jusqu'ici (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol. 76.

386. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Le cardinal de la Cueva transmettra au Roi le rapport qu'il a demandé sur

l'état des finances des Pays-Bas. Le duc d'Arschot a renoncé à son régiment

25 (1)Unmémoired'Aldobrandinoestjointà la lettre.(Ibid.,fol.74.)
(1)Lemémoire(Ibid.,fol.77)nidaté,nisigné,apprendqueletraficsefaisaitparbateauxenvoyés

d'Amsterdamà GonzaloDiazPatopar sescousinsAntoineet SébastienNunez.Cedernierestallé
s'établirà Hambourgdepuisla cessationde la trêve.On saitqu'ensembleilsonttirédeGaliceet

envoyéenHollande,endeuxans,200,000ducats.OnassurequeleurcompagniepossèdeenHollande
30 etàAnversplusde400.000ducats.
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d'infanterie allemande. A sa place, l'Infante a promu Jean de Nassau et elle a

remplacé ce dernier à la tête d'une compagnie de cavalerie par le comte de

Senneghem, frère du duc d'Arschot.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol.78.

387. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV. 5

L'Infante accuse réception des ordres du Roi, relatifs à Manuel Pimente!.

Elle prie à nouveau Philippe de désigner le même officier comme châtelain

d'Anvers. Si cela ne peut se faire, elle le recommande pour la fonction de

capitaine général de l'artillerie de l'armée du Palatinat, de façon à ce qu'il y

ait quelqu'un pour suppléer éventuellement Gonzalès de Cordoba. 10

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.189,fol.84.

388. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Les banquiers anversois refusent de payer 157,712 écus sur les provisions

précédentes, pour n'avoir pas reçu d'ordres de leurs correspondants. L'Infante

prie le Roi de prendre les mesures requises (1). 15

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol.81.

(1)Acettelettreestjointeunerelationdesarriérésencoreà touchersurlesdernièresprovisions.
Lespostesindiquéssontlessuivants:

1. Jean-FrançoisStrataetAndréStratasesontengagésàpayer,findécembre1622,84,800ducats
de 10réaux.Jean-FrançoisStratarestedébiteurde34,200ducats. 20

2. LelioImbres'estengagé,à la mêmeéchéance,pour41,040écus.Nino-MariaImbria—sans

doutesoncorrespondantàAnvers—restedébiteurde11,400.
3. Paulet AugustinJustinianose sontengagés,à la mêmeéchéance,pour42,280écus.Paul

Buscantoet frèresavecLaurentMayolirestentdébiteursdetoutela somme.

4. VincentSquaraofigos'estengagéà payer,àlamêmeéchéance,42,280ducats.LesPicanotiet 25

Mayolirestentredevablesde11,932ducats.

8. EtienneSpinolas'estengagéàpayer42,280ducats,à la mêmeéchéance.LesPicanotirestent

redevablesde22,230ducats.

6. VincentSpinolas'estengagéàpayer,le5 février1623,57,000écus.PaulBuscantoet frèreset

lesPicanotidoiventencore,à cetitre17,100écus. 30
7. OctaveSerra,à Naples,s'estengagéàpayer,le 10novembre1622,48,000écus.LesPicanoti,

Ruscanto,MayolietLazanadoiventencoredecechef7,200écus.

8. LelioImbreas'estengagéà payer,finseptembre1622.41,040écus.Ninio-MariaImbreadoit

encoredecechef11,400écus.

Restententout157,712écusà toucher.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,mêmeregistre,fol.79.) 35
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389. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour le baron d'Auchy, beau-fils du défunt secrétaire

d'État et de Guerre Juan de Mancicidor, que l'Infante envoie en Espagne (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol.85.

5 390. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Après la rédaction de la dépêche dont le baron d'Auchy est porteur, est

arrivé un courrier du comte d'Onate dont la lettre annonce que l'Empereur

a résolu de donner l'investiture de l'Electorat au duc de Bavière, contre

l'avis de l'infante et des ministres du Roi à Rruxelles. Cela conduira proba-

10blement à une guerre en Allemagne. L'Infante n'est pas au courant des

informations du comte d'Onate sur les agents de l' Électeur de Cologne, en

particulier sur Mercao.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol.82.
Manuscritsdivers,reg. 211,fol.25.

15 391 ,7 mars 1623. —
Spinola à Philippe IV.

L'Empereur a donné l'investiture de l'Electorat au duc de Bavière. Cela

pourrait provoquer une guerre en Allemagne. Il faut prendre des dispositions

en vue de pareille éventualité.

Estado,2315.— Publiépar RODRIGDEZVILLA,op.cit., p. 409.

20 (1)Alalettresontjointeslesinstructionsdubaron,datéesdeRruxelles,le . .. mars1623.Elles

recommandentd'insisterparticulièrementsurlecaractèreindispensabledesprovisionsde300,000écus

et lanécessitéd'envoyerdesrenfortsd'infanterieespagnole.
Aucoursdu moisdefévrierl'Infantea successivementrecommandéauRoi: LouisGallo,baronde

Maie(1erfévrier,reg.189,fol.53),le comted'Hoogstracten,gouverneurdeTournai,quisolliciteune

25ayudade costa(4février,iol.54),le comtedeTyron(i février,puisle 9juin,fol.85et188', le

comtede Berlaymont,gouverneurdeLuxembourg(4février,puisle2 juin,fol.59et 145),Louisde

Blondel,seigneurde Verguigneul(19février,fol.66), Gabrielde Nis,nobleanglais,au service

duRoi(10février,fol.68).Le1ermars,ellerecommandeJean-JacquesdelaTour,noblebourguignon

(fol.70).

TOURII. 16
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392. Bruxelles, 7 mars 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Gaspar de Pereda, veedor général de l'armée, a pris séance à la jointe de

guerre dès son arrivée aux Pays-Bas. Juan de Letona, le nouveau surintendant

de la justice militaire, doit y siéger aussi. Le Roi devrait déterminer auquel des

deux revient la préséance. 5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol.90.

393. Bruxelles, 7 mars 1023. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante apprend que le comte d'Onate a rendu compte au Roi de ce qui

s'est passé à l'assemblée de Ratisbonne et de la proposition de l'Empereur

d'accorder la dignité électorale au duc de Bavière. L'Électeur de Mayence 10

avait proposé de ne la lui accorder qu'à vie. L'Infante a fait représenter à

l'Empereur ce qu'elle croyait qu'il convenait et dont le Roi pourra se rendre

compte par les copies des lettres qu'elle lui envoie.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 189,fol.91.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.25 v°. 15

394 ,20 mars 1623. — La Cueva à Philippe IV.

Annonce que nos provinces ont prêté le serment de fidélité.

Estado,2313.

395. Madrid, 31 mars 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

Sueyro s'est plaint de ce qu'on ne lui paie que la moitié de sa solde. Le Roi 20

ordonne à Isabelle de lui faire parvenir ponctuellement l'intégralité de son

traitement.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol. 100.



— 123 —

396. Bruxelles, 7 avril 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles instances de l'Infante en faveur du comte de Champlitte qui
demande de pouvoir se couvrir devant le Roi (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189, fol. 103.

5 397. Madrid, 9 avril 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

Le prieur du couvent des Carmes déchaussés à Cologne a représenté que
différents militaires de l'armée espagnole ont fait des legs à ce couvent jusqu'à
concurrence de 4,800 écus. Le Roi charge l'Infante de faire le nécessaire pour
l'exécution de ces aumônes dont jusqu'ici le couvent n'a rien touché.

10 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol.105.

398. Madrid, 25 avril 1623. — Consulte de la jointe du commerce (2).

Au sujet du trafic qui se fait en secret en Portugal avec les Hollandais et

du mauvais vouloir que mettent les autorités locales à appliquer les ordres du

(1)Ellerevientencoreà lachargele29octobresuivant.(Ibid.,fol.218.)Danslecourantdusecond
15trimestre,l'InfanterecommandeencoreauRoi,le11avril,laveuveet lesenfantsdeLouisdeAguilar

Coronado,jadisgouverneurd'Ostende(fol.108);le 21avril,AlexandreVercem(sic),filsdefeule

capitainede vaisseauAdrienWillemsen(fol.116); le 25 avril,LucAnckle,filsde feul'ingénieur
HansAncklequi fut jadisau servicede l'Espagne(fol.117);le5 mai,ThomasLeeves,chevalier

anglais(fol.120); le 8 mai,MauricedeHaveskercke,capitainedecavalerieauservicede l'Espagne
20 (fol.122),RobertHuddelstonet FrédéricBentley,capitainesanglais(fol.124),Philippe-Françoisde

Fourneau,jadisgentilhommedesa maison(fol.126);le 17 mai,VincentdeAnciondo,veedoret
contadordela flotteespagnoledesPays-Bas(fol.137);le24mai,lebaronirlandaisdeGleanomallum

(fol.139);le28juin,Godefroidd'Esté,gouverneurde Dampvillers(fol.162);le 29juin,le comte
Otton-HenriFucar (Fugger?),coloneld'infanterieallemandeau servicede l'Espagne(fol.172),

25 FrançoisdeThieuloye,seigneurde Frévin,jadispagedel'archiducAlbert(fol.174);enjuin,Allard
de la Croix,seigneurde Vismeset Hamescampen Artois,qui demandele titredebaronou de
vicomte(fol.175).

(2)Danssesnotes,M.Lonchaysignaleuneautreconsultede lajointeducommerce,concernant<le
commerceaveclesprovincesrebelles», à la datedu 24 janvier1623.Lesrecherchesfaitesà notre

30 demandeà Simancas,danslaliasseEstado,2847,sourceindiquée,pouravoirquelquesdétailssurles
délibérationsdecettejointe,sontrestéesinfructueuses.
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Conseil de guerre prohibant ce commerce, sous prétexte que ces ordres n'ont

pas force de loi au Portugal. Diverses représentations ont été faites à ce sujet
à Madrid par des fonctionnaires compétents. On a cité le cas d'un navire

venu de Rotterdam et consigné à deux marchands établis à Lisbonne, un

Allemand du nom de Jean Reiter et un Hollandais appelé Isaac Banas. On a s

mis sous séquestre les biens de l'un et de l'autre, et chez le premier on a trouvé

des papiers attestant des relations commerciales entretenues avec les rebelles

depuis l'expiration de la trêve. Le deuxième s'est enfui. L'opinion a été émise

qu'il serait opportun de prescrire aux Hollandais de résidence à Lisbonne de

quitter la ville et de se retirer à l'intérieur du pays; c'est le seul moyen d'éviter 10

les fraudes. A Sétubal, une enquête a été faite dans les navires suspects et a

abouti à la découverte d'autres traces de ce commerce interlope.
La jointe estime qu'il faudrait donner un ordre général au Conseil de

Portugal et à tous les gouverneurs de ce pays de ne tolérer aucun trafic avec

les rebelles et de prêter toute assistance aux capitaines généraux chargés de la is

répression de la fraude. Il faudrait décider, en outre, que les Hollandais établis

dans les différents ports de la monarchie depuis moins de quatre ans avant la

rupture de la trêve, n'y jouiront d'aucun privilège commercial. La jointe
désire être tenue au courant de la question.

Estado,2847. 20

399. Anvers, 2 mai 1623. — Emmanuel Sueyro à Philippe IV.

Donne des détails sur la manière dont il expédie ses courriers à Paris,
comme s'ils étaient des gens d'affaires, etc.

Estado,2313.

400. Bruxelles, 5 mai 1623. — Isabelle à Philippe IV. 25

L'Infante a reçu les ordres du Roi relatifs au paiement à faire au Père

Thomas Morli, jadis captif à Alger. Elle demande des explications complémen-
taires pour savoir si cette dépense doit être affectée sur la caisse de l'exercito

ou sur celle des finances.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 189,fol.121. 30
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401. Bruxelles, 11 mai 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Les Hollandais font des levées qui indiquent leur intention d'entrer bientôt

en campagne. L'Infante ne sait comment l'armée espagnole pourra se mettre en

marche, tant que les provisions ne sont pas arrivées. Les ressources dont on

s dispose en ce moment aux Pays-Bas sont tout à fait insuffisantes (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 189,fol. 129.

402. Bruxelles, 11 mai 1623. — Isabelle à Philippe IV.

On a appris que la flotte hollandaise a pris la mer. Le 17 avril sont partis

13 navires de guerre de 400 à 500 tonneaux, de 40 à 50 pièces de canon, avec

10des vivres pour deux ans; ils ont amené avec eux 2,000 soldats. La destination

de cette escadre fait l'objet de commentaires divers : les uns disent qu'elle va

aux Canaries, les autres qu'elle se dirige vers les Indes. On dit aussi que les

capitaines ont reçu des ordres cachetés qu'ils ne doivent ouvrir que lorsqu ils

seront arrivés à un endroit donné. Le départ s'est fait en présence du prince

15d'Orange, du comte Palatin, d'Henri de Nassau, d'Emmanuel de Portugal.

Le commandement de l'escadre est confié à Jacques Lhermite.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol. 130.

403. Bruxelles, 41 mai 1623. — Isabelle à Philippe IV.

On avait décidé de remettre Frankenthal aux mains de l'Infante pour un

20terme de dix-huit mois. Don Guillaume Verdugo l'a pris eu son nom et y a

mis une garnison. Le roi d'Angleterre n'avait pas accepté la suspension

d'armes en Allemagne, mais grâce aux ordres de l'Infante à Carlos Coloma et

à Ferdinand de Boisschot, ceux-ci sont parvenus à lui faire accepter une

suspension générale de quinze mois. L'Infante a signé et a invité le roi

25d'Angleterre et l'Empereur à faire de même. Comme Mansfeld et Alberstat n'y

(1)Yassisupplicoa V.M.contodasveras,quesi a la llegadadestecorresnosehuvierenhecholas

dichasprovisiones,mandeV.91.quesehayanyembiensinperdertiempo,porque,qualquieradilacion

sériamuydanossaporquedarlodeaquisiDiosnoloremédiaa peligrograndedeundanoirréparable.
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sont pas compris et que maintenant ils se sont unis, la guerre ne cessera pas.

Des députés du cercle de la Basse-Saxe sont venus demander une déclaration

que les armées du Roi ne les attaqueraient pas; de leur côté, ils n'entre-

prendraient rien contre lui. On leur a donné la déclaration demandée, mais ils

n'ont pas renvoyé la leur, sous divers prétextes et entre autres qu'ils doivent la 5

communiquer au roi de Danemark. Entretemps ils augmentent leurs troupes.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol. 127.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.9.

404 ,19 mai 1623. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur une promesse faite par l'empereur Ferdinand II à l'Espagne, en compen- 10

sation des droits sur la Hongrie et la Bohême qu'elle lui avait abandonnés.

Résumé de l'affaire : En 1617 (1), Ferdinand Il promettait de donner à

l'Espagne : 1° Tout ce qu'on lui demanderait en Italie, spécialement Final et

Piombino. Cette clause fut exécutée. 2° L'Alsace. En 1622, quand Bruncau

prit congé de l'Empereur pour retourner à Madrid, Ferdinand II ne nia pas sa 15

promesse, mais prétexta des difficultés et demanda qu'on lui rendit sa parole.

La jointe pense aussi que du côlé des États voisins il peut surgir plus de

difficultés qu'il n'y en a du côté de la Valteline et qu'une compensation est

préférable, par exemple, l'abandon des droits impériaux sur Juliers, quitte à

donner une indemnité pécuniaire aux prétendants, c'est-à-dire aux Électeurs 20

de Saxe et de Brandebourg, au duc de Neubourg. Avant tout, il faut connaître

lavis de l'Infante. Cette affaire, remarque-t-on encore, a été traitée secrè-

tement. Personne en Allemagne ne la connaît, sinon l'Empereur, le baron

d'Eynenberg et le comte d'Onate, ambassadeur d'Espagne à Vienne, qui a eu

en main la promesse originale de l'Empereur. 23

Le Roi, dans son apostille ordonne de consulter l'Infante en faisant remarquer

que le secrétaire Bruneau pourrait écrire à la princesse à ce sujet.

Secretariasprovinciales,reg. 2433.

(»)Le 20 mars1617,à Prague.Cetactefut ratifiéle 29 juilletde la mêmeannée,quand
FerdinandII eutétécouronnéroideBohême.Cf.A.GINDELY,GeschichtedesdreissigjährigenKrieges,30
t. I,p. 88,etGUSTAVETURBA,GeschichtedesThronfolgerechtesinallenhabsbargischenLändernbiszur

pragmatischenSanktionKaiserKartsVI,pp.206-207(Vienne,1903).
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405 , 25 mai 1623.

Patente de Philippe IV fixant les gages de J. Oswald Brilo, secrétaire du

Conseil suprême de Flandre (1).
Secretariasprovinciales,reg. 1431(2).

3 406. Bruxelles, 1erjuin 1623. — La Cueva à Philippe IV.

A propos de la pragmatique, publiée à Madrid le H février de la même

année, qui interdisait l'entrée et la vente en Espagne de presque tous les

produits manufacturés des provinces obéissantes des Pays-Bas. Les villes de

Bruxelles, Anvers, Tournai, Malines, Lille ont protesté auprès de l'Infante et

10de lui-même. Il recommande leur supplique à raison de l'importance de ces

provinces et des subsides qu'elles accordent continuellement à Sa Majesté.

Estado,2141(3).

407. Bruxelles, 2 juin 1623. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle ses représentations antérieures sur la situation financière.

15Elle insiste à nouveau sur les dépenses faites pour l'entrelien de l'armée, le

recrutement, les achats d'armes, de munitions, etc. La saison est très avancée,

l'entrée en campagne de l'ennemi s'annonce comme prochaine, tout cela

afflige profondément l'Infante, qui craint à la fois des succès importants de

l'ennemi et des désordres dans l'armée du Roi (4).

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol. 142.

(1)Cettepatentea étécontresignéeparBruneau.

(2)Oudanslemêmefondsla liasse462(nouveau).Cf.JULIANPAZ,Inventairedesrequêtesprivées
auConseilsuprêmedeFlandreetdeBourgogne.(Bull.Comm.royaled'histoire,1907,p.28.)

(3)LamêmeliassecontientuneconsulteduConseild'État,datéedu3 février1624,recommandant

25auRoiet auxministrescompétentsla pétitiondesvillesbelges.

(4)Metienegranpenay cuidado,temiendodosmalos.Unoqueantesqueesteexercitopuedasalir
en campanaporfalta de mediospodranhazerprogressosde consideracionlosennemigos,otroque
sacandoleen campana,y nohaviendo,comonoaymediosbastantespara lapagadelagénie,podria
subcederunagrandedesordenentraclla,quesériacaussedegrandesmales.Todoloquaimehaparescido

39representara V.M.porlaobligacionquemecorreparaquesesirvaderemediarlomandandoembiarlas

provisionessiyanolohuviesehechoalrecivodesta.
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408. Bruxelles, 2 juin 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Le nombre de fantassins espagnols et italiens est très réduit. Pour combler

les vides, on prend des hommes d'autres nationalités qui coûtent cher et ne

rendent pas autant de services. L'Infante prie le Roi d'envoyer des renforts en

troupes espagnoles et italiennes. 5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol. 144.

409. Bruxelles, 2 juin 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Cent-cinquante soldats de l'armée des Pays-Bas se sont mutinés et ont reçu

assistance de l'ennemi. Par contre, une mutinerie de même importance s'est

produite chez les Hollandais. Le manque de ressources nécessaires à l'entretien io

de l'armée fait craindre une mutinerie plus étendue.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 189,fol. 145.

410. Bruxelles, 2 juin 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte de Solre est occupé à plusieurs affaires importantes en Hainaut et

il n'y a que lui qui puisse les achever. Il ne pourra donc aller en Espagne 13

remplir la charge que le Roi lui a confiée (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 189,fol. 150.

411. Bruxelles, 3 juin 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Les châtelains d'Anvers et de Cambrai ont accès à la jointe de guerre

siégeant aux Pays-Bas. Il faudrait accorder la même prérogative à Gaspar 20

de Valdès, châtelain de Gand.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.189,fol.156.

412. Bruxelles, 3 juin 1623. —
Spinola à Philippe IV.

Mirabel aura sans doute fait rapport au Roi de l'assistance donnée aux

Hollandais par Louis XIII. On dit qu'il aide aussi Mansfeld qui, avec la 25

(1)Nousignoronsquelleestcettecharge.
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permission du Roi Très Chrétien, a levé quatre régiments en France. Sur

l'ordre d'Isabelle, Spinola a fait des représentations au résident français.

Celui-ci en a référé à son gouvernement.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p, 407.

s 413. Bruxelles, 3 juin 1623. —
Spinola à Philippe IV.

Envoi d'un rapport relatif à une expédition faite en Zélande (1).

Estado,2315.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit, p. 408.

414. Bruxelles, 28 juin 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a demandé à l'Infante de renvoyer en Espagne quelques militaires

10portugais ayant servi dans l'armée des Pays-Bas. Donnant satisfaction à cet

ordre, Isabelle recommande les individus désignés.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol. 163,165-170.

415. Bruxelles, 6 juillet 1623. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante recommande à la générosité du Roi les Jésuites de Maestricht.

15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol.176.

416. Madrid, 9 juillet 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi décide à nouveau de donner satisfaction aux bourgeois de Bruxelles.

(1)Lerapportsetrouveenannexesousletitre: Relaciondelviagequehicieroncalorsechalupasque
sellevarondeAmberes,alfuertede BlancaBerguepara entraren las islasdeZelanda.Cerapport

20relatequele11maiquatorzechaloupesavectroiscentsmarinset deuxcentssoldatssontpartiesde

Blankenbergheet sesontrenduesversl'Ilede Walcheren.Ellesontrencontréseptantebarquesde

pécheurshollandais,dontellesenontcapturetrente.Leschaloupessontentréesensuitedansleport
de"Camfier"etsontpasséesdelààZurquese(Zierikzee?).Puisellessontarrivéesà Bergen-op-Zoom.
Cheminfaisant,ellesontétéaperçuespartroisnaviresdeguerreennemis.Ellessesontalorsretirées

25 toutencombattantetsontarrivéesàAnversle 13mai.Cetexploita causéunegrandesensationdans

les Provinces-Unies,oùjamaison n'avaitvudesforcesespagnolespénétrersiavantdansl'intérieur

du pays.

TOMEII 17
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Puisqu'on ne peut le faire en une fois, on leur paiera une partie chaque mois

jusqu'à ce qu'ils aient obtenu satisfaction complète,

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 189,fol. 178.

417. Bruxelles, 21 juillet 1623. - Isabelle à Philippe IV.

La procession du Saint-Sacrement du Miracle, à Bruxelles, est chaque année 5

l'occasion d'une grande fête. L'Infante a donné ordre à tous les chevaliers de

la Toison d'or d'y prendre part. Le marquis de Havre, moins ancien chevalier

que le marquis de Marne, a prétendu avoir le pas sur lui, à titre de grand

d'Espagne. Les chevaliers de la Toison d'or se sont élevés contre cette

prétention. Ambroise Spinola a refusé de prendre parti. Le Roi voudra bien 10

trancher la question pour l'avenir.

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 189,fol.181.

418 ,23 juillet 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

Le cardinal de la Cueva lui a exposé ses embarras d'argent. Il lui donne, en

conséquence, une ayuda de Costa de 12,000 ducats. 15

Estado,2223.

419 , 24 juillet 1623.

Titre de chevalier accordé à François de Saint-Victor, seigneur de Bornai,

par Philippe IV (4).
Secretariasprovinciales,reg.2433. 20

(1)Lesanoblissementsou titréed'honneurque noustrouvonsdans les consultesdu Conseil

suprêmedeFlandreont étéaccordesparleRoiaprèsquel'infanteIsabelle,à Bruxelles,et Inigode

Brizuela,évêquedeSégovicou,commeonl'appellealors,l'évêque-prcsidenldeFlandre,avaientdonne

leuravis.Danslesconsultesprécitées,ontrouvelademandedenoblesseenvoyéepar l'intéressé,la

lettrederecommandationd'Isabelleet l'avisdel'évêque-présidentdeFlandre.QuandleRoiapprou-2b

vait, il apposaitsonparapheaveclesmotsAsi ou Asi pareceouencoreEstabien.Lessecrétaires

expédiaientensuitela dépêcheouplutôtlapatente.Nousn'avonspaspoursuiviledépouillementde

toutescesdemandesdenoblesse.Nousindiquonscelle-ciprisedansla premièreliassedesconsultes

du Conseilde Flandrepourmontrercommentle présidentde Flandreet, plus tard,le Conseil

suprêmedeFlandreintervenaientdanscesconcessions.— Citonsencoreletitredechevalieraccordé30

à JacquesPardo,seigneurde Fresincourt,bourgmestrede Bruges,l'anoblissementaccordéà

N.et C.Haugoubart,et letitredechevalieraccordéà ThéodoredeSchotte,le12juillet1623.(Ibid.)
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420 ,6 août 1623. —
Philippe IV à Isabelle.

Annonce qu'il a nommé secrétaire d'État Michel Routart qui remplissait
les fonctions de premier commis (officiai mayor) (1).

Estado, 2223.

5 421. Bruxelles, 28 septembre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

En 1621, Philippe III avait chargé son ambassadeur à Londres, le comte de

Gondomar, d'acheter en cette ville cent pièces d'artillerie et diverses quantités
de munitions et de les envoyer ensuite au vice-roi de Portugal. L'ambassadeur

se trouvant sans argent, demanda au résident de l'Archiduc, Jean-Baptiste van

10Maie, de se porter caution et, grâce à celui-ci, un banquier anversois du nom

de Pierre Richaut, de résidence à Londres, prêta l'argent nécessaire. A l'heure

actuelle, ce banquier veut faire saisir les biens de van Maie, parce qu'il n'a pas
encore été remboursé. L'Infante intervient auprès du Roi pour que celui-ci

fasse parvenir à van Male la somme en question, qui s'élève à 125,803 réaux.

15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189, fol.193.

422. Bruxelles, 28 septembre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour André Yrles, secrétaire d'ambassade espagnol à

Venise, correspondant ordinaire du secrétaire Pedro de San Juan, grâce à qui
on a ici des avis intéressants sur ce qui se passe là-bas.

20 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol. 198.

(1)Le3 juin précédent,LaCuevaavaitsollicitédePhilippeunemercèdepourcemêmeRoutart,

quiportaitlesdépêchesdel'Infanteà Madrid.(Ibid.,2313).— Signalonsencoreici lesrecomman-
dationsde l'Infanteen faveurde Laurentle Roy,Belgeétablià Malaga,frèredeJacquesleRoy,
conseillerà laChambredesComptes(29juillet,Secrétaireried'EtaletdeGuerre,reg.189.fol.183);

25 lacomtessedouairièredeSolreetsonfilsPhilippede Croy,comtedeSolre,capitainedelagardedes

archersduRoi,chevalierdelaToisond'Or(13aoûtet.. septembre,fol.188et 199);le seigneurde

Dompré,gouverneurde laforteressedeJoulxenBourgogne(26août,fol.186);AlbertdeGrave,baron
deUgier,filsducomtedeFrezin(4septembre,fol.190); lecomted'Anholt,maîtredecampgénéral
de l'arméedelaLiguecatholique(16septembre,fol.192);Jean-Philibertde Granvelle,filsnaturel

30 ducardinaldeGranvelle(16septembre,fol.195).
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423. Anvers, 30 septembre 1623. — Rubens à Pecquius.

Rapport sur les démarches de Rubens auprès de Jean Brandt dit le Catho-

lique, en vue d'amener ce dernier à continuer ses négociations auprès du

prince d'Orange pour la conclusion d'une nouvelle trêve avec les Hollandais (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 208,fol. 1. 5

424. Bruxelles, 1eroctobre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante fait part au Roi des vains efforts qu'elle a faits auprès de Tilly

pour qu'il vienne prendre part à la guerre contre les Hollandais (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 189,fol. 203.

425. Bruxelles, 10 octobre 1623. — Isabelle à Philippe IV. 10

Tilly a vainement essayé de chasser Mansfeld d'Emden. L'Infante lui a

demandé de venir sur le Rhin, mais il s'y est refusé, de même qu'à passer

l'Yssel, parce qu'il ne désire pas rompre avec les Hollandais. Le siège de

Lippstadt n'avance guère (3).
Manuscritsdivers,reg. 211,fol.131v°. 15

(1)Cf.GACBAKD,HistoirepolitiqueetdiplomatiquedePierre-PaulRubens,p.21.Bruxelles,1877.

(2)LalettreestaccompagnéededeuxannexesrelativesauxnégociationsentaméesavecTilly.

(3)CettelettreestaccompagnéedelacopiedesinstructionsdonnéesparlemarquisdeLosBalbases

à M.deStabroeket au capitaineLosanodansleurmissionauprèsducomteHenrideBerghes,Don

GonzalèsdeCordobaetducomtedeTilly.TillydevaitoccuperlechâteaudeBronckhorst,lesvillesde 20

Boeckholt,Weerd,Isselborch,Anbolt,Dotecum(Doetinchem),Burg,Lochum,Borchloo,Lochtenvorde

etEyburgh,dontlaneutralitéavaitétégarantieparl'EspagnemaisnonparTilly.Quandl'arméeduRoi

se retirera,on renforcerales garnisonsde Grolle, OldenzeeletLingenet onmettrades troupes&

Enschedé,Boer,OltmarsumetAlmeloo.Et alorsTillypourralogersonmondeconvenablementdu

côtédeMunster,Cologne,Padcrbornet comtéde Bentbam.Ainsiles Hollandaisdevrontconserver25

auprèsd'euxAlberstatquinepourrarentrerenAllemagne.En outre,il seraitutiledeconnaîtreles

intentionsdeTillyausujetdusecoursqu'il accorderaitauxarméesdu Roisi ellesvenaientà être

attaquéespar les Hollandais,l'éventualitéd'uneattaquedes Hollandaiscontresestroupesdevant

nécessairemententraînerl'assistancedecellesduRoi.Onvoudraitaussiconnaîtrel'opiniondeTilly

sur le passagede l'Ysselet l'occupationde la Veluwe.(Manuscritsdivers,reg.211,fol.132V.) 50

Deuxlettresd'excusesetderefuspolideTilly,dontunedatéedeWardenbourg,le23septembre1623,

fontreproduitesà la suitedecelle-ci.
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426. Bruxelles, 13 octobre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour Jean van de Wouwere, commis du Conseil des

finances, préposé à la surveillance du fort de Mardick. près d'Ostende et du

canal de Mardick, qui se rend en Espagne pour exposer au Roi diverses

s questions relatives à ces mêmes fort et canal (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 189,fol.210-211.

427. Bruxelles, 21 octobre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Arrivée du maîlre de camp Jean Brabo de Laguna, désigné par le Roi

comme châtelain d'Anvers. L'Infante prie le Roi de lui envoyer sa patente.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 189,fol.214.

428. Madrid, 29 octobre 1623. —
Rapport de François de Relama à

Philippe IV.

Sur l'opportunité de créer en Belgique une compagnie des Indes.

Ce rapport est joint à la consulte de la jointe du commerce du 13 mars 1624,

15dont il est question plus bas, avec celui de Lopez Pereira.

Estado,2847 (2).

429. Bruxelles, 2 novembre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Remerciements pour l'envoi des provisions. Promesse de veiller à la distri-

bution judicieuse des sommes envoyées.

20 RODRIGUEZVILLA,Correspondencia,p. 242.

(1)Le mêmejour, l'InfanterecommandeGérardMaurricio,nobleanglais(fol. 207),Thomas

Preston,capitaineirlandais(fol.209); le 17 octobre,Jean Rudolf,de Groningue,catholique
hollandais(fol213); le22,lefilsdumarquisdeRubais,filslui-mêmeduprincedeLigny(fol.215);
le27,Jean-Jacquesde laTour,seigneurbourguignon(fol.216),GuillaumeEspallart,scribeà la

25surintendancedelajusticemilitaire(fol.217),laveuvedubarondelaChaulx,filledu défuntchef-

présidentRichardot(fol.221);le25novembre,MariedeMol,veuvedusecrétaired'Étatetdeguerre
JuandeMancicidor,etsesdeuxfillesAnneetJeanne(fol.251); le 6 décembre,GaspardeValdès,
châtelaindeGand(fol.234).

(') Danscetteliasse2847il y ad'autresrapportsdesmêmesRetamaetPereira,del'année1623et

10traitantdelamêmequestion.
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430. Madrid, 8 novembre 1623. — Consulte d'une Jointe réunie chez

l'évêque de Ségovie.

Sur les prétentions de l'église métropolitaine de Cambrai.

Secretariasprovinciales,reg. 2823.

431 ,18 novembre 1623. —
Philippe IV à Isabelle. 5

Le cardinal de la Cueva est libre de se rendre au conclave, s'il le désire, car

sa présence à Rome peut être fort utile à l'Espagne.
Estado,2233.

432. Bruxelles, 19 novembre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour Jean de Montmorency, comte d'Estaires et de 10

Moerbeke, qui demande la Toison d'or (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 189,fol.217.

433. Gand, 19 novembre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Les affaires d'Allemagne causent à l'Infante bien des soucis. Elle s'est rendue

à Gand pour assister à la profession religieuse de trois dames de sa maison. 15

RODRIGDEZVILLA,Correspondencia,p.243.

434. Bruxelles, 7 décembre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Sur l'ordre qui lui a été donné de négocier le transfert en Flandre de la

Compagnie de draps anglais qui a son siège en Hollande.

Estado,2847. 20

(1)La lettreest accompagnéede deuxrapportssur lesservicesrendusparlerequérant.(Ibid.,
fol.238-229.)
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435. Bruxelles, 7 décembre 1623. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet du mariage projeté entre le fils de l'Électeur palatin et la fille

cadette de l'Empereur, l'Infante a écrit aux ministres d'Allemagne et d'Angle-

terre que l'on remette le jeune homme à l'Empereur pour qu'il puisse
5 l'éduquer comme bon lui semblera. Le Roi a approuvé. L'Infante envoie au

Roi diverses lettres touchant la paix avec le Palatin, le secret accord avec le

roi d'Angleterre et les résultats de l'assemblée de Cologne.

Sécretaireried'Etal etde Guerre,reg. 189,fol. 235.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.24.

10 436. Madrid, 1623 (1).
— Consulte du Conseil d'Étal espagnol.

L'Infante a, dans une lettre du 2 juin, réitéré ses plaintes sur sa mauvaise

situation financière. Elle a fait savoir aussi que le nombre des mutins italiens

avait passé à 150 ; que celui des mutins hollandais augmentait également, mais

que l'impossibilité où l'on se trouve de payer la solde de l'armée est une cause

15de grands soucis. Elle a insisté pour obtenir des renforts espagnols et italiens.

L'électeur de Cologne a envoyé à Bruxelles le maicur de Liège, Bocholt,

pour faire savoir qu'Alberstat tenait sur pied 30,000 hommes avec 30 pièces

d'artillerie et que Mansfeld faisait des levées. L'électeur demandait que
Gonzalès de Cordoba reçut ordre d'assister Tilly dans sa campagne contre l'un

20et l'autre. Isabelle a promis de prendre les mesures requises. Elle a fait aussi

rapport au Roi sur la ratification faite par l'Empereur de la suspension d'armes

conclue en Angleterre.

Spinola s'est plaint aussi de la misère de l'armée et de l'impossibilité où elle

se trouve de partir en campagne.

2o La Cueva a porté ses doléances contre l'assistance donnée aux Hollandais

par le roi de France. Il a fait savoir que le 22 mai la flotte ennemie a pris la

mer et qu'on soupçonne qu'elle se rend au Brésil. Les villes de Bruxelles,

Anvers, Tournai, Malines et Lille, ont fait des représentations à Bruxelles au

sujet de la perte que leur cause l'interdiction d'importer leurs marchandises

30 (1)RodriguczVillan'indiquepasladateexactedelaConsulte,maisse contentededirequ'ellefut

rédigéeaumilieudel'année.
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en Espagne. Le cardinal insiste pour qu'on prenne les mesures requises en

faveur du commerce belge.

Le comte de Salazar a rapporté que l'armée de Mansfeld et d'Alberstat

s'élève à 40,000 hommes. Il a exposé que l'année espagnole devrait atteindre

le même contingent. Il faudrait la répartir en deux tronçons, dont l'un 5

passerait l'Yssel. Il n'y a pas lieu d'entreprendre de siège cette année.

Pedro de San Juan a envoyé des avis reçus de Hollande, faisant part de

l'armement de six grands navires destinés à faire la course sur les côtes

espagnoles. La Compagnie des Indes équipe six autres navires semblables pour

les envoyer vers la côte d'Afrique. 10

Le veedor général Gaspar de Pereda a rappelé ses représentations précé-

dentes pour l'établissement d'un hôpital à Bruges et s'est expliqué sur diverses

questions d'administration militaire.

Le marquis de Mirabel a fait savoir que les troupes envoyées par la France

au secours des Hollandais cl de Mansfeld partiront à Calais, le 15 15

Estado,2313.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,413.

437. Le Partlo, 12 janvier 1024. —
Philippe IV à Isabelle.

Le dominicain Henri Condé a manifesté l'intention de retourner définitive-

ment en Espagne. Il voudrait être promu ad honores à un évéché hollandais.

Le Roi demande à l'Infante de le promouvoir à une abbaye dont elle a la 20

collation.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol.11.

438. Madrid, 12 janvier 1624. —
Rapport d'une Jointe réunie chez

l'évêque de Ségovie.

Sur les prétentions du chapitre de Cambrai. 25

Secretariasprovinciales,reg. 2523.

439. Le Pardo, 16 janvier 1624.
—

Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que les banquiers refusent de payer les mensualités de

janvier et de février. Il a donné les ordres nécessaires, comme l'Infante pourra

voir par les documents qui lui seront incessamment envoyés.
30

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190, fol.15.
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440. Anvers, 23 janvier 1624. — Emmanuel Sueyro à Philippe IV.

Envoie la copie d'une lettre écrite de la Haye, le 19 janvier, et donnant des

renseignements confidentiels sur les opérations militaires projetées par les

Hollandais.

5 La copie est annexée à la lettre.

Estado, 2141 (1).

441 ,24 janvier 1624. — Consulte du Conseil d'Étal espagnol.

Le Conseil propose d'enlever à Fadrique de Toledo le droit de nommer aux

compagnies vacantes dans la flotte, parce que ce droit appartient à l'Infante.

10 Estado,2040.— Publiépar RODRIGCEZVILLA,op.cit.,406.

442. Le Pardo, 26 janvier 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris avec satisfaction la fin de la mutinerie d'un groupe de

militaires espagnols. Il espère que, moyennant l'envoi régulier des provisions,

on n'aura plus à craindre de semblables inconvénients. INouvelordre de payer

13au père Albert Morly sa solde de chapelain, pour tout le temps qu'il a été

captif chez les infidèles. L'Infante doit envoyer en Espagne deux hommes au

courant des travaux à faire pour rendre les rivières navigables.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190, fol.17.

443. Le Pardo, 6 février 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Le Roi rappelle les recommandations qu'il a faites au mois de mai précé-

dent pour charger le comte d'Annapes (2) du gouvernement de Lille.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol.21.

(1)Dansla mêmeliasseil y a d'autresavisde Sueyroetde sescorrespondantsainsiqueles

consultesduConseild'Étatquis'yrattachent.

25 (2)JeandeRobbes,comted'Annapes,gouverneurdubailliagedeLille,DouaietOrchies.

TOMEII. 18
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444. Le Pardo, 6 février 1621. —
Philippe IV à Isabelle.

Concernant le commerce anversois avec la Hollande. Il faut renoncer aux

licentes et boucler les rivières; c'est là le meilleur moyen de supprimer le

trafic avec les rebelles.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol.29. 5

445. Le Pardo, 6 février 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Jean van de Wouwer, commis des finances, est venu en Espagne. Sur l'ordre

d'Isabelle il a demandé au Roi de modifier sa décision première de ne pas

admettre de négociations pour une trêve, étant donné que, depuis lors, « le

Catholique » a déclaré, au nom du prince d'Orange, que les Indes seraient to

comprises dans la trêve et qu'on pourrait pendant l'armistice négocier une

paix définitive. L'expérience a montré que la trêve est en opposition absolue

avec les intérêts de l'Espagne et toute à la faveur des Hollandais. Puisque le

Roi dispose de ressources suffisantes pour poursuivre les hostilités pendant

douze ans, il se refuse absolument à de semblables négociations. On pourrait is

pourtant conclure un armistice de six mois, à commencer immédiatement ou

au début de novembre, et pendant lequel on négocierait une paix avantageuse

aux deux parties. Si l'Infante peut entamer des pourparlers sur cette base,

qu'elle le fasse, mais en ayant soin de faire voir que le Roi lient autant à la

guerre qu'à la paix. 20
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol. 31.

446. Le Pardo, 6 février 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

On a fait remettre à la Cour un mémoire tendant à démontrer que les

Pays-Bas pourraient suffire aux besoins d'une armée de 20,000 fantassins et

2,000 cavaliers. L'Infante est priée d'examiner ce document (1). 23

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 190, fol.33.

(1)Lemémoireanonymechercheà démontrerque le produitdesaides,des licentes,dessauve-

gardesetpasseportsestsuffisantà cet effet.Il préconisela constitutionauxPays-Basd'uneJointe

spéciale,chargéedel'examendecetteaffaire.(Ibid.,fol.35).
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447. Le Pardo, 6 février 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi voudrait que le docteur Putz, qui est particulièrement au courant

des affaires d'Allemagne, quittât le service de l'Électeur de Trêves et passât au

sien. Il charge Isabelle d'examiner les moyens de réaliser ce projet (1).

S Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol.36.

448. Le Pardo, 6 février 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le général des Franciscains veut retarder la tenue du chapitre général de

son ordre qui doit avoir lieu celle année, à Pâques ou à la Pentecôte, ou au

moins le faire siéger ailleurs qu'à Rome. En réalité, aucune convocation n'est

io encore arrivée, ce qui est un indice significatif. Bon nombre de Franciscains

se sont adressés à ce sujet au Roi et celui-ci a chargé son ambassadeur

à Rome, le duc de Pastrana, d'obtenir une intervention du Pape pour que

l'assemblée ait lieu dans les conditions requises et qu'elle procède à l'élection

d'un nouveau général. Le Roi a désigné en même temps plusieurs candidats.

15 11en avertit l'Infante pour que celle-ci. à son tour, prenne contact avec les

autorités franciscaines du pays. Elle doit les pousser à donner leur voix à un

des candidats du Roi et à écarter les Français.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol. 38.

449. Aranjuez, 9 février 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Le Roi désire que ses armées navales fassent celte année un dommage

considérable aux Hollandais. Il voudrait qu'on s'attaquât, en particulier, aux

vaisseaux qui vont faire le commerce du sel dans les parages de La Rochelle.

Il lui semble que la flotte ostendaise est tout indiquée à cet effet. L'infante

doit prendre ses dispositions pour qu'une douzaine de bateaux soient

25 prêts à partir du 1er mai. Elle emploiera tous les moyens pour assurer

le secret. Le Roi explique en détail la route à suivre, il recommande surtout

(1)Le14 marssuivant,Isabelledissuadede poursuivrece projet.(Ibid.,fol.106.)Le 7avril,
Philippeluienjointdefaireensorte,entoutcas,queledocteurPutzluiresteattaché.(Ibid.,fol.124)-
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de ne rien entreprendre contre des vaisseaux français, anglais, allemands et

autres.

La Rochelle est aujourd'hui hors de l'obéissance du roi de France; on

pourrait donc y pénétrer sans avoir à craindre des représentations de la Cour

de Paris. Mais cette situation peut changer, il faudra s'en informer quand le s

moment sera venu. Les navires ostendais se rendront ensuite avec leurs prises
à La Corogne, où ils devront arriver avant la fin de mai.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol.40.

450. Tembleque, 11 février 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le nouvel évêque de Trêves a fait part au Roi de son élection. Philippe 10

charge Isabelle d'envoyer celui qu'elle jugera bon, pour féliciter l'élu au nom

du Roi (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 190,fol.46.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 67 V.

451. Bruxelles, 20 février 1624. — Isabelle à Philippe IV. 15

Lorsqu'on a constitué aux Pays-Bas une Jointe de guerre, on a désigné le

comte de Bucquoy pour en faire partie. Depuis sa mort, plus aucun Belge n'y

siège, ce qui a provoqué ici des regrets. Il serait opportun de désigner un

naturel des Pays-Bas pour y prendre place, tel le comte d'Hoogstraeten ou

Henri de Berghes. Le Roi voudra bien prendre une décision et fixer en même 20

temps l'ordre de préséance qu'il faudra suivre à l'égard de celui qu'il

désignera.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.56.

452. Del Carpio, 20 février 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Dès qu'elle aura reçu les pouvoirs de l'Empereur pour traiter au sujet du 25

Palatinat, elle devra en informer le roi d'Angleterre afin qu'il puisse envoyer

(1)Le18avril,Isabellefaitsavoirqu'ellea envoyéà Trêvesle comted'Estaires.(Secrétairerie
d'EtatetdeGuerre,fol.158,etManuscritsdivers,reg.211,fol.69.)Le20mai,elleannonceleretour
dumêmecomted'Estaires.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,fol.200).
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les commissaires qu'il chargera de cette affaire, en son nom et en celui de son

gendre. Il n'y a pas lieu d'admettre en ce moment les propositions du frère

Hyacinthe.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol. 32.

5 Manuscritsdivers,reg.211,fol.67.

453. Bruxelles, 21 février 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Les bans de Hervé, Chaineux, Clermont, Ballice et Thimister, au pays

de Limbourg, doivent remettre cette année, en vertu d'une ancienne conven-

tion, 140 bonniers de leurs prairies communales au domaine royal. Le Conseil

10des finances a examiné quel revenu on pourra en tirer et la question est

exposée dans un rapport du 9 février.

L'Infante rappelle les services de Pedro de San Juan, son secrétaire. Elle

propose au Roi de lui abandonner 50 bonniers de ces prairies.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.190, fol.57.

15 454 , 21 février 1624. — Le duc de Bournonville, comte de

Henin, à Philippe IV.

Remercie pour sa nomination dans l'ordre de la Toison d'or dont il a été

avisé par une lettre de l'évêque de Ségovie du 14 septembre 1623.

Estado,2314.

20 455. Bruxelles, 21 février 1624. — Isabelle à Philippe IV.

A diverses reprises les maîtres de camp ont refusé d'obéir aux ordres de

Henri de Berghes, lieutenant général de la cavalerie, et cela malgré le titre qui

lui a été donné de gouverneur et capitaine général de Gueldre. L'Infante prie

le Roi d'envoyer un ordre exprès, qui mette fin à ces actes d'indiscipline.

25 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol.60.

Estado,2141.
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456. Bruxelles, 20 février 1624. — Isabelle à Philippe IV.

A la suite des derniers froids les rivières sont gelées. On a donné l'ordre

d'en profiter pour faire des incursions dans le pays ennemi tant en Brabant

que sur le Rhin.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.190,fol.63. 5

457. Bruxelles, 21 février 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Les banquiers refusent de payer la plus grande partie des provisions, faute

d'avoir reçu des ordres d'Espagne. Depuis quarante jours on n'a pu payer que

la moitié de la solde des armées. Isabelle fait les instances les plus vives pour

obtenir sans retard de nouveaux envois d'argent.
10

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.65.

458. Bruxelles, 21 février 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle qu'à diverses reprises elle a demandé les pouvoirs néces-

saires pour aliéner certaines parties du domaine royal, dans le cas où il

paraîtrait opportun d'interdire tout commerce avec les Hollandais. La rupture is

de ce trafic entraînerait une diminution de recettes considérable qui mettra

les finances belges dans l'impossibilité de satisfaire à leurs obligations. Elle

demande à nouveau l'envoi de ces pouvoirs (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 190,fol.66.

459. Bruxelles, 21 février 1624. — Isabelle à Philippe IV. »

L'Infante vient de faire connaître au comte d'Egmont, au comte de Henin,

au prince de Chimay et au comte de Vertaing la faveur que le Roi leur a faite

par 1octroi de la Toison d'or. Me avait confié le gouvernement du Hainaut au

prince de Ligne, jusque-là gouverneur de l'Artois, déclarant qu'après sa mort

ce gouvernement reviendrait au comte de Bucquoy, à condition qu'il eût 25

(1)Lacopiedespouvoirsdemandésestjointeà lalettre.(Ibid.,fol.67).
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atteint l'âge de 25 ans. Or de Ligne vient de mourir et Isabelle a désigné le

comte de Maries, gouverneur d'Artois pour faire l'interim jusqu'à ce que

Bucquoy atteigne l' âge voulu.

Le gouvernement de Lille, Douai et Orchies, vacant par la mort du comte

s d'Annapes, a été confié au comte d'lsenghien. Celui de l'Artois a été remis au

comte d'Hoogstraeten. jusque-là gouverneur de Tournai. Le même comte

d'Hoogstraeten a été désigné comme gouverneur d'Arras et promu conseiller

d'Etat. Le comte de Middelbourg. gouverneur de Brugos, a été déplacé à Tour-

nai. Le marquis de Havre a été désigné comme premier chef des finances et le

10comte de Warfusée comme deuxième chef. Celui-ci s'est engagé en due forme

à augmenter les revenus du domaine royal de 400,000 florins, comme on

pourra voir par la copie du contrat passé avec lui. On lui a promis de garder
le secret sur ce point.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol. 71.
15 Estado,2314.

460. Bruxelles, 22 février 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Le prince Lamoral de Ligne vient de mourir. C'est son petil-fils Albert-

Henri, fils de Florent de Ligne, marquis de Houbaix, qui reprend les titres du

défunt. L'Infante demande pour lui une pension. Elle recommande aussi au

20 Roi Claude Lamoral de Ligne, son frère (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.80.

461. Madrid, 28 février 1624. — Consulte de la Jointe du commerce.

Sur la lettre d'Isabelle du 7 décembre 1623 dans laquelle la princesse expose

les négociations engagées pour attirer en Belgique la Compagnie drapière

Sa anglaise (2) qui avait son siège à Middelbourg.

Le marquis de Gondomar et d'autres conseillers furent d'avis de fermer

(i) Lamoral,princedeLigneetduSaintEmpiremourutà Bruxellesle5 février1624.Florentde

Ligne,marquisdeRoubaix,filsduprécédent,étaitmortle17avril1022,laissantdeuxfils,Albert-

HenrietClaude'Lamoral.

39 (2)CompaniadepanosdeInglaterra.
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l'Escaut, la Meuse et le Rhin, pour empêcher les rebelles d'introduire des

étoffes dans notre pays par ces cours d'eaux. Ils approuvaient le transfert à

Anvers de l'étaple des draps anglais et de la compagnie anglaise (').

Estado,2847(2).

462. Bruxelles, 1er mars 1624. — Pedro de San Juan à Juan de Ciriza. s

Recommande les quatre personnes que le Roi avait fait venir en Espagne

pour améliorer le cours de certaines rivières. Parmi ces personnes figure Abra-

ham Melin, ingénieur distingué, dont l'absence sera ressentie cette année, dit le

secrétaire d'Isabelle, mais le Roi a réclamé sa présence en Espagne. San Juan

le recommande au secrétaire du Roi. Melin eût voulu avoir plus de collabora- 10

teurs et, quand le pays sera plus tranquille, on les lui enverra. En attendant,

il faut limiter les dépenses.
Estado,2314.

463 ,2 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Même sujet. Melin louche 25 écus par mois et habile au château d'Anvers, is

Il recevait 2 écus par jour en plus quand il était en Allemagne. Ses fils

loucheront un traitement pendant son absence.

Adrien Zels, ingénieur mathématicien, reçoit 12 écus par mois du Conseil

des Finances.

Pierre Baes, maître des fortifications et des digues, n'a pas de traitement. 20

Jacques de Bestc, ingénieur et géomètre, n'en a pas non plus.

L'Infante a donné l'argent nécessaire au voyage en Espagne. Au premier,

200 écus de 10 réaux, au deuxième 160 et 520 pour les deux autres. Elle les

recommande tous au Roi.

Estado,2314. 25

(1)SurlaquestiondutransfertdelaCompagniedrapièreanglaise,voir,outrelesdocumentsanalysés
dansletomeI, laConsulteoriginaledu Conseild'Étatdu 12mars1624etlaConsulteoriginalede

l'évéquedeSégovie,faiteàSévillcle18avrilde la mêmeannée,celle-ciapprouvantla proposition
de la Jointedu commercedetransporterà Anversl'étapledesdrapsanglais.Cesdeuxdernières

Consultessontau BritishMuséum,commenousl'apprendPASCUALDBGAYANGOS,Catalogueof the30

manuscriptsinthespanishlanguagein theBritishMuséum,t. I,p.756.

(2) Ily adanscetteliasseuneautreConsultedelamêmeJointe,maisnondatée.
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464. Madrid, 4 mars 1624. — Consulte de la Jointe du Commerce.

Au sujet du commerce hispano-belge et en particulier des doléances de nos

compatriotes, dont le cardinal de la Cueva s'est fait le porte-parole. Les négo-

ciants des Pays-Bas ont prétendu que la dernière ordonnance publiée à ce sujet
5 à Madrid empêche l'importation en Espagne de toutes leurs marchandises. La

Jointe à demandé à Jean van de Wouwer, commis des finances, un rapport

sur les articles belges importés en Espagne- Elle propose ensuite de permettre

l'entrée dans les ports de la Péninsule de la majeure partie des produits dont

il est fait mention dans ce rapport (1).
10 Estado, 2847.

465. Madrid, 4 mars 1624. — Consulte de la Jointe du Commerce.

La Jointe a reçu ordre le 8 novembre précédent d'examiner différents

papiers communiqués par François de Retama et de faire rapport à leur sujet.

Il s'agit d'empêcher l'importation de poivre dans la Péninsule, par les Hollan-

15 dais. La Jointe propose de vendre ce piment pour le compte du Roi et d'orga-

niser le trafic de manière à ce qu'il fût impossible aux rebelles de faire la

concurrence mais qu'ils eussent au contraire tout intérêt à venir eux-mêmes

s'en fournir en Espagne. La Jointe estime, en outre, que celte affaire devrait

être examinée par le Conseil de Portugal (2).

20 Estado, 2847.

(1)Le rapportde van de Wouwerse trouveen annexe.Il contientunelistedresséeparordre

alphabétiquedetouslesproduitsd'importationbelgeenEspagne.Cedocumentestduplushautintérêt

pourl'histoiredenotrecommercedanslaPéninsuleauXVIIesiècle.Parmilesarticlespourlesquels

onproposedeleverl'interdictionsetrouventlestoilesdeGand,deCourtrai,deBruges,lesanascotes,

25 lesbasins,les tapisseries,les fils,etc. Parmiles articlesdontonveutmaintenirlaprohibitionon

remarqueleslivres.Onindiqued'ailleursqu'il convientdefaireexceptionpourceuxde la maison

Plantin.

(2)Acetteconsulteestjointeun rapport,émanantsansdoutede FrançoisdeRétama,tendantà

démontrerla décadencedu commercedesépicessi florissantavantla réuniondel'Espagneetdu

50 Portugal,et lanécessitédeprovoquerunebaisseduprixdecesdenréespourécarterles Hollandais

decetrafic.

TOMEII. 19
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466 ,6 mars 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Dans une lettre du 7 janvier précédent (1), l'Infante avait demandé pour

cette année 320,000 ducats par mois. Philippe déclare qu'il ne pourra en

envoyer que 300,000, et qu'il faudra s'en contenter. L'ordre d'arrêter le com-

merce avec la Hollande et de refuser les licentes doit être exécuté. Après deux s

ans, on verra si celte décision peut être maintenue ou non. Le Roi se réjouit de

ce qu'on pousse à la construction des navires; on devra réserver pour cela un

crédit spécial, pris sur les provisions ordinaires.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.83.

467. Séville, 7 mars 1624. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Le Roi promet d'avoir égard aux prétentions du comte de Champlitte (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.190,fol.85.

468. Madrid, 13 mars 1624. — Consulte de la Jointe du Commerce tenue

à Madrid dans la maison du marquis de Montesclaros.

Rappelle les propositions de Francisco Retama et Manuel Lopez Pereyra is

sur l'utilité d'armer dans les provinces obéissantes des compagnies de commerce

pour les Indes afin de ruiner le commerce des rebelles dans ces contrées et,

pour le cas où ce serait impossible, d'autoriser les dits rebelles à trafiquer dans

les mêmes régions en payant les droits. Suit le texte des propositions faites

par les rapporteurs précités dont l'une, celle du 29 octobre 1623, a été indiquée 20

plus haut.

La Jointe trouve qu'il serait extrêmement dangereux d'autoriser les provinces

obéissantes à naviguer aux Indes, parce que les Hollandais y trafiqueraient à

leur tour, sans qu'on puisse les en empêcher ou les distinguer des Belges. Le

(1)Cettelettremanquedansle registre. 25

(2)Voirlaréponsedel'Infanteà ladatedu18avril.(Ibid.,fol.142etuneautrelettreduroi,en

datedu27mai).Le21févrierl'InfanteavaitrecommandéCharlesdeLalaing,comted'Hoogstraeten,

enjoignantà larecommandationunmémoire,enfrançais,surles servicesrendusparLalainget ses

ancêtres(reg.190,fol.74.)Lelendemain,ellerecommandelescomtesd'EstairesetdeSainte-Alde-

gonde,qui demandentla Toisond'Or.Ellerevientà lachargepource dernier,le18avril.(Ibid.,30

fol.78et 141.)Le14marsellerecommandelecomtedeVertaing.(Ibid.,fol.101.)
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mieux serait de former à Lisbonne une compagnie belge; avec son concours et

l'appui des forces du Roi, le commerce des Indes se développerait, de même

que la navigation dans ces parages, et tout arriverait à la Maison des Indes.

Quand la compagnie sera créée, on pourra voir s'il convient, dans l'intérêt du

s commerce, d'admettre à Lisbonne des capitaux belges ou étrangers et en déter-

miner le chiffre, mais, avant tout, il faut que ces arrangements soient compa-
tibles avec les intérêts espagnols. Il faut connaître aussi l'organisation des

compagnies anglaise et hollandaise et donner ordre que les ambassadeurs à

Londres et à Rruxelles en fassent copier les statuts.
10 Estado,2847.

469 , 14 mars 1624. — Lettre du cardinal de la Cueva.

Expose sa détresse. Sa maison est brûlée. Il ne peut se rendre à Rome et il

faut qu'on lui vienne en aide.

Estado, 2314.

15 470. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu les provisions envoyées par le Roi qui se montent à

3,250,000 ducats. Tout en remerciant, elle constate qu'il n'y a pas là les

320,000 qu'elle a demandés, ni même les 300,000, dont il était question anté-

rieurement. Il reste encore à toucher plus de 476,000 ducats de l'année précé-
20 dente, dont on ne peut obtenir le payement. L'Infante insiste sur la nécessité

qu'il y a pour le Roi, d'envoyer les ordres requis pour le payement des

arriérés et le complément des provisions nouvelles, faisant ensemble plus de

800,000 ducats.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.190, fol.98.

25 471. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu les ordres du Roi en ce qui concerne la réponse à donner

aux ambassadeurs d'Angleterre touchant la paix en Allemagne, de même que
la copie de sa lettre au comte d'Onate (1). Elle a écrit à Don Carlos Coloma de

(1)Cettelettreestreproduiteici.
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faire au Roi d'Angleterre la proposition de paix, dans la forme convenue. Mais

cela présentait des difficultés en présence des réponses données par le Roi

aux ambassadeurs anglais,
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol. 91.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 91 v°. 5

472. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle a envoyé en Espagne, comme le Roi l'a demandé, quatre personnes,

parmi lesquelles deux ingénieurs, au courant des travaux à exécuter pour
améliorer le cours des rivières de façon à les rendre navigables.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol. 100. 10

473. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Profitant des gelées, le comte Henri de Bcrghes a pénétré dans la Veluwe;

après avoir passé l'Yssel, il est arrivé avec son avant-garde à quatre lieues

d'Utrecht. La chose a fait sensation en Hollande. Une autre armée espagnole

a pénétré en Frise. Le dégel a forcé les deux troupes à rentrer dans leurs is

quartiers. Dans une autre lettre du même jour il est question d'un raid du

baron de Grobbendonck, en Veluwe. Différents villages de cette région ont

fait offrir des contributions à raison de 80,000 florins par an pour éviter les

déprédations. D'autres villages feront de même et ce sera une source de

revenus considérable. L'infante en rend compte au Roi. 20

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.102-103.

474. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des entreprises à faire par la flotte contre les navires hollandais

dans les parages de La Rochelle. On a pu savoir à Bruxelles que Louis XIII

et ses ministres considèrent La Rochelle comme soumise à leur juridiction; 25

sous cette réserve les ordres du Roi seront exécutés. Quant à l'obligation pour
les vaisseaux ostendais de se rendre à La Corogne, le Roi devra la faire

connaître lui-même aux capitaines qui sont actuellement en route pour

l'Espagne. Aux autres, l'Infante donnera les ordres requis. Trois navires se

sont perdus récemment. 30
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol. 104.
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475. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Le service d'espionnage de Sueyro ne donne pas beaucoup de résultats.

L'Infante n'augmentera pas le crédit qui lui est destiné, sinon sur l'ordre

exprès du Roi.
5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.190,fol.107.

476. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la distinction honorifique à accorder au Père Henri Condé. Les

monastères dominicains ne sont pas à la collation du Roi. Quant aux abbayes

des autres ordres, on ne pourrait leur imposer le Père en question, d'autant

10plus qu'aucun des conseillers qui sont consultés pour les promotions ecclé-

siastiques ne le proposera jamais.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.190,fol. 109.

477. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Le plan remis par le Roi avec sa lettre du 6 janvier précédent émane de

15quelqu'un qui n'est pas au courant de la situation financière. Sans doute les

ressources des Pays-Bas pourraient suffire à l'entretien d'une armée, mais

elles sont affectées à d'autres dépenses, dont l'Infante fait l'énumération

et auxquelles il faudrait dans ce cas affecter d'autres crédits.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol. 110.

20 Publiépar RODRIGUEZVILLA,Correspondencia
de la Infanta, p. 244.

478. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante exécutera ponctuellement les ordres du Roi par rapport aux

négociations avec les Hollandais. Cela ira difficilement, car les ennemis ne

25veulent pas d'une conférence. Les déclarations de Mme T'Serclaes sont

formelles à ce sujet.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol. 112.
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479. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

MmeT'Serclacs est revenue de Hollande; elle a remis un papier non signé

et une lettre de D. Emmanuel de Portugal, adressée à Pecquius et datée de

La Haye, le 16 février 1624. C'est la première fois qu'elle apporte une lettre

de ce genre (1).
5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.113.

480. Bruxelles, 14 mars 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a examiné avec son confesseur, le Père André de Solo, commis-

saire général des Franciscains, la question du chapitre général qui doit se

tenir à Rome. Elle a écrit à ce sujet au duc de Pastrana. 10

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190, fol.117.— Estado,2314.

481. Bruxelles, 17 mars 1624. — La Cueva à Philippe IV.

Recommande chaudement le comte de Solre (2), qui se rend à Madrid pour

remplir ses fonctions de capitaine de la garde royale.
Estado,2141. 15

482. Du Bois de D. Ana, 18 mars 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le roi de France a l'intention d'envoyer un résident auprès du duc de

(1)LepremierpapierdéclarequelesProvinces-Uniessontdisposéesàunetrêve,identiqueà celle

de1609;qu'ellesappliquerontà lalettre(a)lesarticles4et5,et s'abstiendrontdetoutcommerceavec

lespostesdesIndes,qui sontsousladominationduRoi.Ledeuxième,quiest en français,avecune20

traductionespagnole,assurequeMmeT'Serclaesest toujoursenbonstermes,nonobstantsonâge,avec
leprinced'Orange.(Ibid.,fol.114-115etManuscritsdivers,reg.211,fol.92).

(2)JeandeCroy,filsdePhilippedeCroy,dontila étésouventquestiondanslepremiervolumede

cerecueil,etd'Annedelicaufort.Il estsouventdésignésousle titredebarondeMolenbaiset de

marquisde Renty.Sonpèreétaitmortà Praguele 4 février1612.Commelui,JeandeCroydevint25

gentilhommedela chambreduRoiet capitainedesarchersdesagarde.Plustard,il entraauConseil

suprêmede Flandre.Il mourutà Madriden 1640sanslaisserdepostérité.Aladatedulendemain,
ontrouvedanslamêmeliasseunelettredeSpinolaauRoirecommandantaussilecomtedeSolre.

'a) Comoestancapituladosyacordados.
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Bavière pour tâcher de se l'attacher alors qu'il n'en a jamais eu qu'auprès des

Princes hérétiques (1). Philippe IV a ordonné au comte d'Onate de faire un

effort extraordinaire auprès de l'Empereur pour qu'il envoie à l'Infante les

pleins pouvoirs nécessaires pour arranger les affaires du Palatinat.

5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol.118.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.79.

483. Cadix, 21 mars 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Sueyro a fait de nouvelles déclarations sur la possibilité d'obtenir la reddi-

tion de Willemstad. Isabelle doit l'aider en lui envoyant ce qu'elle juge bon.

10 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 190,fol. 120.

484. Cadix, 21 mars 1624. -
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit presser la construction des six galions qui manquent encore

pour achever la vingtaine dont la mise à flot a été ordonnée. On songera
à l'occasion aux fils du prince de Ligne.

13 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.190, fol.122.

485 ,31 mars 1624. — Consulte du Conseil d'Etat espagnol.

Au sujet de l'entrée du comte Henri de Berghes en Veluwe. Toute la

population s'est retirée devant lui. L'avant-garde espagnole est arrivée à

quatre lieues d'Utrecht. Cela a fait sensation en Hollande. Le capitaine Lucas

20 Cayro est entré en Frise et a détruit six grands villages. Le Conseil approuve
tout cela.

Estado,2038.— Publiépar RODRUIGUEZVILLA,
AmbrosioSpinola,p. 421.

(1)Aumoisd'avril,l'InfanteécritauRoiqu'ellea représentéau pèreHyacinthe,capucin,quifait

25les affairesdu duc de Bavièreà Bruxelles,combienil seraitdangereuxpour le ducd'entrer
danscettecombinaison.(Secrêlaireried'Étatet deGuerre,reg. 190,fol.153.Manuscritsdivers,

reg.211,fol.81.)
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486. Grenade, 7 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a résolu de ne plus accorder de nouvelles pensions. L'Infante devra

donc persuader le comte de Verlaing, et les autres qui pourraient en demander,

de renoncer à leurs prétentions (1).

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 190,fol. 124. 5

487. Madrilejos, 16 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi donne son approbation à l'expédition de Henri de Berghes en

Veluwe où il serait sans doute opportun de prendre pied. Pour ce qui est du

refus des maîtres de camp d'obéir à Henri de Berghes, l'Infante doit faire en

sorte que de semblables officiers, de nationalité espagnole, ne soient jamais
io

sous ses ordres. Elle favorisera, autant qu'elle peut, l'infanterie espagnole.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 190,fol. 129.

488. Madrilejos, 16 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de la Hinijossa a fait savoir au Roi, que le roi d'Angleterre,

mécontent de la tournure prise par les affaires du Palatinat, à l'intention de 15

lui déclarer la guerre. Philippe a donc décidé de constituer aux Pays-Bas une

flotte de cinquante navires destinés à combattre tant contre l'Angleterre que

contre la Hollande. L'Infante doit presser la construction et l'achat de ces

unités et informer le Boi de la tactique à suivre dans la guerre contre

l'Angleterre qu'elle connaît mieux que lui en sa qualité de proche voisine. 20

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 190,fol.127.

Manuscritsdivers,reg.211,fol. 75 v°.

489. Madrid, 16 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de la Hinijossa a fait savoir qu'en cas de rupture, Anglais et

(1)Le26avril,Philippedécided'éconduirepourlemêmemotiflecomtedeHenin.(Ibid.,fol.175).25
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Hollandais auraient l'oeil sur le porl de Mardick. L'Infante est chargée de

prendre les dispositions nécessaires (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol.151.

490. Bruxelles, 17 avril 1624. — Isabelle à Philippe IV.

5 L'Infante, dans ses relations avec l'Empereur, n'a pas trop laissé percer le

désir d'un accommodement au sujet des affaires du Palatinat, parce que dans

ce cas le duc de Bavière, dont l'influence auprès de l'Empereur est énorme,

ferait retarder la conclusion de l'arrangement. Elle a envoyé le conseiller

Pedro Fischer pour tâcher de ramener le comté d'Emden, occupé par les

10Hollandais, sous l'obéissance de l'Empereur. Le comte de Tilly était tout

disposé à en chasser les Hollandais, au nom de l'Empereur, auprès duquel il a

fait demander à l'Infante d'agir. L'argent dépensé serait bien employé puisque
de cette façon l'Empereur et les princes catholiques seraient engagés dans la

guerre avec la Hollande. Mais l'Infante n'a pas osé mettre cette proposition par
15écrit, parce que le duc de Bavière n'y consentirait pas, à moins que le Roi ne

lui promette de le maintenir, lui et ses héritiers, dans l'Électoral, suivant les

propositions du Père Hyacinthe que le Roi n'a pas voulu accepter. Étant

donnée la diversité des opinions des parties intéressées dans la question du

Palatinat, l'Infante pense que celle affaire n'aboutira pas, à moins d'admettre

20les propositions de Tilly. Le duc de Bavière devrait remettre à l'Infante les

places de Heidelberg et de Mannheim, ainsi que le Bas-Palatinat, moyennant

quoi le Roi l'aiderait dans le Haut-Palalinat et dans la question de l'Electorat.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.133.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.69.

25 491. Bruxelles, 18 avril 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour le comte Jean de Nassau qui demande la Toison d'or.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol. 145.

(1)Le20mai,Isabelleprometd'yfaireattention.(Ibid.,fol.198).
TOMEII 20
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492. Bruxelles, 18 avril 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante insiste à nouveau pour obtenir le complément des provisions
à concurrence de 300,000 ducats. La suppression des licentes causera une perte
de plus de 800,000 florins par an. Le Roi doit pourvoir aux moyens de

combler ce déficit sans quoi il n'y a pas possibilité d'exécuter les ordres qu'il a 5

donnés. On poussera autant qu'on peut la construction des navires de guerre (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol. 135.

493. Bruxelles, 18 avril 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Empereur, le duc de Bavière, l'électeur de Mayence et d'autres princes

allemands se sont plaints de ce que les armées espagnoles occupent des postes 10

sur le Weser, tout à fait à l'intérieur de l'Empire. L'Infante a écrit au comte

d'Onate pour qu il diffère la construction de fortifications sur le Weser.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.148.
Manuscritsditers, reg. 211,fol.68 v°.

494. Bruxelles, 18 avril 1624. — Isabelle à Philippe IV. 15

Le Roi aura sans doute donné aux quatre vaisseaux oslendais, qui se

trouvent actuellement à la côte espagnole, les ordres requis pour se rendre

à La Corogne. Six autres seront prêts à partir au début de mai.

Secrétaireried'État etde Guerre,reg. 190, fol. 149.

495. Bruxelles, 18 avril 1624. — Isabelle à Philippe IV. 20

L'Infante rappelle les ordres qu'elle a reçus du Roi de charger le nommé

Adrien van der Dussen, qui s'est enfui de Hollande et est arrivé en

Belgique (2), de consigner par écrit tout ce qu'il sait des possessions hollan-

(1)Lalettreestaccompagnéed'unétatdeslicenteset tonlieux,fol.136.

(2)Quevinoaquide Olandafugitivo,porel rigorconqueseprotediaconlos de la conspiration25
contraelprincipedeOrange.
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daises aux Indes et de la tactique à suivre pour les attaquer. Elle envoie le

rapport de van der Dussen (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol. 150.

496. Bruxelles, 19 avril 1624. — Isabelle à Philippe IV.

5 Une lettre de Carlos Coloma, que l'Infante transmet au Roi, fera connaître

à celui-ci la décision prise en Angleterre de participer à la guerre. Que les

Anglais s'allient aux Hollandais ou qu'ils se joignent seulement aux princes

protestants d'Allemagne cela importe peu. puisque directement ou indirecte-

ment ils attaqueront le roi d' Espagnesoit aux Pays-:!as, soit dans le Palatinat.

10Philippe devra donc pourvoir aux nécessités. L'orage menace de tous côtés;

il y a lieu de s'inquiéter de la France. Il est peu probable qu'elle déclarera la

guerre mais, sous main, elle aidera les ennemis.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol. 160.

Manuscritsdivers,reg.211, fol.71.

15 497. Madrid, 21 avril 1624. — Consulte de la Jointe de commerce.

La Jointe examine le mémoire de Mendo de Motta portant des accusations

très catégoriques contre les fonctionnaires subalternes des administrations des

douanes de Lisbonne et des autres villes maritimes. Ceux-ci sont coupables,

prétend-on, de favoriser le commerce clandestin des Hollandais et d'entraver

20 par toutes espèces de difficultés le trafic des commerçants nationaux ou de

ceux appartenant à une nation étrangère amie. Cet état de choses est de

notoriété publique; les tribunaux, gouverneurs et ministres du Roi s'en

sont plaints à diverses reprises. En outre, on n'a pas de peine à citer des

exemples de corruption notoire : tels celui du secrétaire d'un auditeur

25 général qui, à l'occasion d'une saisie de diamants faite à Lisbonne, ne craignit

(1)Le rapport,très étendu,comprenddeuxparties,dontle titrefaitconnaîtrela substance:

1°Relaciondelasplaçasquela companiaholandesade lasIndiasOrientalesposseemasalladelcavo

deBuenaEsperanza.2°Apuntamientosparadanaryoffendera lacompaniadelosHolandescsenlos

IndiasOrientales.(Ibid.,fol.151.)
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pas de cacher une partie des marchandises confisquées. On se souvient

encore des embarras suscités à l'occasion de l'importation d'une quantité

importante de toiles, notoirement d'origine française. La décadence du

commerce et l'antipathie des étrangers pour les Espagnols sont la consé-

quence de ces abus. Il est, dès lors, de toute nécessité d'avoir des fonction- 5

naires honnêtes et de les surveiller de plus près. Le plaignant indique le

procédé à suivre pour assurer cette surveillance. Toutes les affaires relatives

aux saisies et aux importations devraient être tranchées par deux fonction-

naires de rang supérieur, l'un espagnol, l'autre portugais. Il en résulterait

qu'aucune marchandise hollandaise ne pourrait réussir à pénétrer en Espagne, 10

tandis que l'importation des autres pays étrangers se ferait sans peine.

L'examen de la Jointe a porté encore sur deux consultes du Conseil de

guerre et du Conseil de Portugal, relatives aux dommages causés aux commer-

çants par les dernières mesures prises pour empêcher les importations fraudu-

leuses. 15

La Jointe approuve toutes ces mesures et rappelle que des dénonciations

privées avaient fait connaître l'existence de ce trafic prohibé et qu'en aucun

point il n'y a eu d'excès dans les mesures de répression. Elle propose de ne

rien modifier à la procédure suivie jusqu'ici en semblable matière.

Parmi les considérations développées au sein de la Jointe, les plus intéres- 20

santés sont celles du comte de Condomar, ancien ambassadeur d'Espagne,

à Londres, qui rappelle qu'étant en Angleterre, lors de l'expiration de la trêve

de 1609, il a eu connaissance des manoeuvres des Hollandais pour importer

leurs marchandises en Espagne avec la connivence de capitaines de navires

anglais, écossais, allemands et danois, et qu'il en a fait part à la Cour de 25

Madrid.
Estado,2847

498. Madrid, 22 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Les ministres espagnols examinent les mesures à prendre contre le commerce

hollandais. En attendant une décision générale, il faut interdire leur trafic aux 30

Pays-Bas et supprimer les licentes. On s'efforce de constituer, en Espagne,

certaines compagnies commerciales dans le but de faire concurrence à celles

des Hollandais et de ranimer le commerce espagnol qui est si déchu. L'Infante
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devrait faire parvenir au Roi des copies des actes constitutifs des sociétés

commerciales anglaises et hollandaises.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol. 161.

499. Madrid, 22 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

5 Au sujet de la prétention du comte d'Hoogstraeten de devenir grand

d'Espagne (1). Ce qu'il demande est la faveur la plus recherchée, qu'on n'a

jamais accordée qu'avec la plus grande réserve el qu'on a refusée tant en

Espagne qu'aux Pays-Ras à des gens de haute naissance. L'Infante devra donc

éconduire Hoogslraelen avec de belles paroles.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol. 165.

500. Madrid, 22 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Sur l'admission d'un Belge dans la Jointe de guerre. Bucquoy, qui y a siégé,

était général d'artillerie. Quand il arrivera encore qu'un Belge occupera

semblable fonction, il aura sa place à la Jointe. Cette déclaration est accom-

15pagnée de protestations sur l'estime du Roi pour nos compatriotes (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol. 169.

501. Madrid, 22 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

La nouvelle démarche de MmeT'Serclaes n'apporte aucun changement et dès

lors le Roi maintient sa décision. Cependant, si les Hollandais offraient de

20consentir à l'ouverture de l'Escaut, on pourrait négocier une trêve prépara-

toire à la conclusion de la paix.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol. 171.

(1)Voirn<°466,note.

(2)HolgarequeV.A.,conla buenamanaquesnelcconserveenmuchaconfianzaa losnaluralesde
25esospaysesasegurandolesrnuchodemivoluntadydela eslimacionquehagodellos.
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502. Madrid, 26 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve les nominations faites par l'Infante à divers emplois

vacants. Il recommande à nouveau le comte d'Anapes qui n'a pas été

compris dans cette promotion.

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 190,fol. 173. 5

503. Madrid, 26 avril 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que l'Infante a ordonné aux préposés à l'octroi des licentes

de ne plus accorder de passeports pour les marchandises destinées à 1Angle-

terre. Il y a lieu de se réjouir de celle interruption au moins partielle du trafic

anglo-hollandais. 10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg 190, fol.177.

504 , 1er mai 1624. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la proposition d'Albert Strozzi concernant l'armée qu'on pourrait lever

en Flandre et les moyens de l'entretenir (1).
Le marquis de Villafranca voit des difficultés mais ses collègues sont plus 15

optimistes. Il est possible que Napleset la Sicile fournissent 39,600 ducats par

mois, et Milan, s'il ne survient pas d'autre guerre, serait en état de verser les

14,000 ducats qu'on lui demande, bien que cette province soit très épuisée.

L'Espagne, non plus, ne serait pas embarrassée de fournir 150,000 écus par

mois, puisqu'elle les paie en temps de paix et que maintenant elle dépense 20

4 millions et demi avec les intérêts chaque année. La Flandre acquitterait

difficilement la somme pour laquelle Strozzi l'a taxée, vu que le pays paie

maintenant tout le fourrage de la cavalerie, les chariots et d'autres nécessités

(1)AlbertStrozzi,gentilhommedelamaisondel'Infante,avaitproposéàPhilippeIVl'organisation
auxPays-Bas,d'unearméede56,000fantassinsetde4,000cavaliersdontl'entretienauraitcoûtépar 25

mois180,600écusde 10réaux,à répartirentrelesdifférentsétatsde la monarchieespagnole.Le

Roienvoyaunecopiedecerapportà l'Infanteavecunelettredu 8 novembre1624.(Archivesdu

Royaume,Secrétaireried'Étatet de Guerre,reg.191,fol.231.—Ibid.,Manuscritsdivers,861,

p.524-358.—BibliothèqueRoyale,Manuscrits,18450-81.)
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de guerre. Cependant, il y a dans le mémoire de Strozzi des choses réalisables.

On ne doit pas rejeter sa proposition mais indiquer à l'Infante ce qu'il y a lieu

de faire et entreprendre en Flandre, à Mapies, en Sicile, à Milanet en Espagne,
les réformes permettant de trouver des ressources plus considérables.

5 Le marquis d'Aytona, le duc d'Alburquerque, Uon Diego de Ibarra, surtout

le marquis de Gondomar, se rallient à cet avis el le Roi également.

Estado,2038.

505 ,2 mai 1624. — Consulte du Conseil d'Etat espagnol.

Au sujet d'une lettre du cardinal de la Cueva demandant que le Roi envoie

10à l'Infante des pouvoirs pour remplacer le produit des licentes et trouver de

nouvelles ressources.

Le Roi désire qu'on ordonne à sa tante de fermer en lout cas les rivières,

qu'on lui donne les pouvoirs nécessaires pour emprunter en une fois

400,000 florins hypothéqués sur le domaine. Avec cette somme elle

15pourvoira au déficit du Trésor; pour cela elle peut aussi engager les polders

de Flandre (1) et les bruyères du Limbourg.
Estado,2038.

506. Madrid, 7 mai 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Sueyro a de nouveau écrit à Madrid au sujet de la possibilité d'obtenir la

20 reddition de la place de Willemslad. Le Roi lui a ordonné d'envoyer un agent

à Bruxelles pour arranger l'affaire avec l'Infante (2).

Secrétaireried'Etal et deGuerre,reg. 190,fol. 179.

507 , 12 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Recommande le comte d'Estaires, chef de la maison de Montmorency, son

2omajordome, pour le collier de l'ordre de la Toison d'or devenu disponible par

la mort du prince de Ligne.
Estado,2314.

(1)LaspraderiasquedenuevoseandescubiertoenFlandes.

(2)Le20mai,Isabelledéclareànouveaulapropositiondénuéedefondement.Elleajoutequ'ellea
faitremédie2C0ducatsàSueyro,(Ibid.,fol.197.)
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508. Madrid, 17 mai 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet du complément des provisions de l'année courante dont Isabelle et

le cardinal de la Cueva ont entretenu le Roi dans leurs lettres. Philippe assure

que les 300,000 ducats demandés seront envoyés (1).

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 190, fol. 189. »

509. Madrid, 17 mai 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu de nouveaux avis sur la décision de Jacques I de rétablir par

la force son gendre (2) dans ses états et de participer ainsi à la guerre d'Alle-

magne. L'Infante devra donner des ordres à Spinola, à Don Louis de Velascoou

au comte Henri de Berghes, pour renforcer l'armée du Palatinat et veiller au io

bon équipement du tercio irlandais qui fait la campagne aux Pays-Bas.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol. 187.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.87.

510. Bruxelles, 20 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la rupture avec l'Angleterre. Du côté des Anglais, il n'y a 15

encore que des paroles, mais aucun acte. Il ne faut pas que le Roi prenne les

devants. Il devrait envoyer tous les navires dont il dispose à la chasse des

Hollandais et leur enjoindre de se rendre ensuite au port de Mardick. L'envoi

d'une provision spécialement destinée à ces navires de guerre est indispen-

sable. Il n'y a pas moyen de construire aux Pays-Bas une flotte de cinquante 20

navires pour laquelle il n'y a pas de matelots ni rien de ce qu'il faut sur les

côtes de Flandre. L'Infante a ordonné la construction de huit nouveaux

vaisseaux.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190, fol.193.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.80. 25

(1)La lettreest accompagnéed'uncomptedes envoisfaitsau coursdesannées1623et 1624.

D'aprèscetableau,encomptantà raisonde 300,000ducatspar mois,il faudraitpourla période,
de février1623à décembre1624,6,900,000ducats.Le montantdes envoiseffectuésl'élèveh

6,690,691ducats.Il restedoncundcfieitde209,309ducats.(Ibid,,fol.191.)

(2)FrédéricV,électeurpalatin. 10
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511. Bruxelles, 20 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la suppression des licentes. L'Infante maintient son point de

vue antérieur (1). Les ordres du Roi sont inexécutables à moins qu'on ne

puisse trouver ailleurs d'autres ressources pour suppléer à celles qu'on

5 perdrait. Elle tâchera de se procurer le texte des Charles des compagnies

anglaises et hollandaises des Indes.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol. 201.

512. Bruxelles, 20 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a demandé dans une lettre précédente si on ne pourrait prendre pied

10en Veluwe. L'Infante déclare que la chose est difficile tant que l'ennemi tient

Emmerich et Rhees. L'armée espagnole, qui opérerait dans cette province, ne

pourrait être ravitaillée que par Grolle, qui est une place bien peu impor-

tante, pour servir de base de ravitaillement.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.190,fol.202.

15 513. Bruxelles, 20 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante annonce le départ pour La Corogne, effectué le 19, de six vaisseaux

de la flotte oslendaise, sous les ordres de Louis de Oliveyra.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol. 206-207.

514. Bruxelles, 23 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

20 Au sujet de l'achat du comté de Saint-Pol. Les Conseils des Pays-Bas ont

examiné la question et il a paru que cet achat amènerait des difficultés avec la

France. Il serait préférable d'engager certains sujets belges à l'acheter pour leur

compte; le but principal, l'établissement de la souveraineté du Roi sur ce comté,

serait ainsi atteint.
85 Secrétaireried'Etat el de Guerre,reg. 190,fol.210.

(4)Voyezci-dessus,n°490.

TOME11. 21
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515. Bruxelles, 23 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Confirme ses précédentes informations concernant le duc de Bavière. Les

ambassadeurs doivent avoir informé le Roi que l'Angleterre se prépare à la

guerre Mansfeld y a été choyé par Jacques 1eret son fils.Il marche maintenant sur

Genève où il espère lever des troupes pour attaquer la Bourgogne. Le roi de 5

France l'assistera secrètement.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.212.

Manuscritsdivers, reg. 211,fol.81 v°.

516. Bruxelles, 24 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles instances pour obtenir le complément des provisions de l'année 10

courante 1624 (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190, fol.215.

() Lalettreenquestionfournitde précieuxrenseignementssur les opérationsfinancièresainsi

qu'onpourras'enrendrecompteparletextequisuit :
A los14demarzo,escrivia V.M.et estadoenquequedavanlasprovisionesde dineropara este15

exercito,yqueparaelcumplimientodelasdesteanoa razonde300,000ducadosde57plaçasal mes,
faltan 826,710ducados15plaças.Ysupliquea V.M.,losmandasseproveer.Yaunquenohetenido
respuestadeV.M.,porrelactondelbarondeAuchi,queayassistea la soliciluddelasprovisiones,he
entendidoquela quantaquesehazealla,es queaquihaviaprovisionesteafiodela delpassadopara
henwoy febrero,menosalgunasummaquehandexadodepagarloshombresdenégocias,y queassi 20
haziendopagarestasumaquefaltaconlasletrasdelasprovissionesqueV.M.ha mandadoembiarque
sonpordiezmesses,veniaa haverprovissionpara todoesteafio.Peroesmenesterque V.M.tenga
enlendido,queenesteno se recivey erro,porquesi biende laprovissiondel anopassado,veniana
pagarsedosmessadasenheneroyhebrero,comotambiensehahechoenotrosanosantecedentes,estaha
subcedidopor hazerselosassientosdespuesde la llegadade la flota,y quererloshombresdenégocias25
tiempoparapoderproveersededinero,peroverdaderamenteestasprovisionesdehenero,y hebrero,son
parael anoantecedente,y assitodolo queymportandichosmessesantesde entrarencllos,enel ano
passadosehanconsumidoanticipadamente,y assisedevenagoragrandissimassummasya buenaqueuta
deltas,sepayaa lafindecodames,loqueymportatodoelplazoquecae,y almismopuntoesfuerta
tomarotrotanloaynteresparalapagadela génie.Ysiunavezsedexadehallarpuedecaussaralgun30
notableynconveniente.Assisupplicoa V.M.sesirvademandarproveerlos826,710,15ducadosque
faltan,quesonbien(orzossos,haciendoqueuta,queantiqueV.M.proveaestedinerovienea haver
muchomenosqueporlopassado,puesenlonzesse mandabaproveerentiempodeguerrapara soloeste
exercito300,000ducadosal mes,y agorasehabradesubstentarconlos300,000ducadosnosoloeste
exercito,mastambieneldelPalattnadoy laarmadareal.Ydemasdeslosehaenlendidoquelosassien-35
listasnotienenconsignationeffectiva,hastaagora,poralla,delassientoquehanhechoesteano,y sus
correspondienlesdeAmbereshandadoa entenderquenocumpliranen lode adelante,laspagashasta
quese lesde satisfacionquesihuvierefalta enestosaveDioslo queaquisubcederia.Yassisupplico
tambiena V.M.lomanderemediarconbrevedadpuesymportalomuchoquepodriaencarezery V.M.
podraconsiderar.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.190,fol.218.) 40
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517. Bruxelles, 24 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

La flotte ostendaise, partie de Mardyck, sous la direction du maître de

camp Louis de Oliveyra, a été rencontrée par l'ennemi. Un de ses vaisseaux a

coulé; les autres se sont réfugiés à Dunes, en Angleterre. L'Infante a ordonné

5 à Oliveyra de se diriger vers l'Espagne ou de rentrer à Mardyck.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 190,fol.217.

518. Bruxelles, 24 mai 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a fait parvenir par des intermédiaires à la connaissance des

Hollandais la décision royale au sujet de la conclusion de la paix.

10 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 190,fol.218.

519. Madrid, 24 mai 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Boi envoie à l'Infante les pouvoirs requis pour engager en une fois et

jusqu'à concurrence de 400,000 florins, diverses parties du domaine. Il ne

veut pas qu'on procède à des ventes définitives (1).

15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol. 220.

520. Madrid, 27 mai 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi accorde une faveur pécuniaire au comte d'Anholt. Au sujet du

comte de Champlitte. qui postule la grandesse. Philippe se contenle de quelques

belles paroles, mais il déclare que la grandessc n'est pas exclusivement réservée

20 aux Espagnols (2).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol. 221.

(1)Lespouvoirsenquestionsonten français.Ilssontdatésde Madrid,le 23 mai1624.(Ibid.,
fol.220bis)

(2)Porquegyualmenteretivoenestaspretemionestodosmisvasallos.
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521. Augsbourg, 28 mai 1624. — Les députés des Electeurs, princes et

états catholiques de l'Empire, réunis en assemblée, à Philippe IV.

Se plaignent amèrement des dommages causés par les armées dans divers

états de l'Électeur de Cologne et supplient le Roi d'y faire mettre fin.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol.118v). 5

522. Madrid, 29 mai 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi tiendra bonne note des recommandations faites en faveur du comte

d'Estaires et du marquis de Varanbon. Gaspar de Valdès est autorisé à siéger

à la Jointe de Guerre. Répondant ensuite à une lettre de l'Infante, datée vrai-

semblablement du 29 novembre précédent (1), le Roi déclare approuver l'éta- io

blissement fait aux Pays-Bas d'une amirauté, ainsi que les efforts d'Isabelle

pour pousser les bourgeois de Bergucs-Saint-Winoc à procéder à des arme-

ments. Il voudrait que la flotte des Pays-Bas comprit 40 navires et que son

budget fût distinct de celui de l'armée.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.223. 15

523. Madrid, 29 mai 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Nouvelles assurances au sujet de l'envoi des provisions à concurrence de

300,000 ducats. L'ordre d'interdire le trafic hollandais par les cours d'eau

belges doit être exécuté. Les pouvoirs ont été envoyés pour engager des

parties domaniales jusqu'à concurrence de 400,000 florins. Il y a là une 20

compensation partielle de la perte des licentes.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol. 225.

524. Madrid, 30 et 31 mai 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Philippe entretient l'Infante des affaires d'Angleterre, à la suite d'une

démarche faite par Gautier Haston, ambassadeur anglais à Madrid. Dans la 25

(1)Cettelettremanque,dansnosarchives.
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lettre du 30, il déclare que le but qu'il poursuit en Allemagne est tout pacifique

et qu'il souhaile qu'on donne à Jacques 1eret à son gendre, le prince Palatin,

toutes les satisfactions possibles (1). Dans la seconde lettre, il avertit llnfante,

que les ministres écossais sont mécontents du sort qui leur est fait, et qu'elle

s ferait bien, si la chose est possible, de fomenter une révolte en Ecosse, pour

détourner de ce côté l'attention du monarque anglais.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol.227-231.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.83.

525. Madrid, 31 mai 1624. —
Philipfe IV à Isabelle.

10 Philippe IV a appris que le roi d'Angleterre a lenu une jointe avec Buckin-

gham et quatre conseillers, au grand dépit des autres conseillers et particuliè-

rement des Ecossais que l'on cherchait à éloigner du roi. Ce sérail peut-être le

moment de susciter une révolte en Ecosse de manière à faire refuser le serment

de fidélité au nouveau souverain.

13 Secrêlaireried'Etat etde Guerre,reg. 190,fol.235.

Manuscritsdivers,reg.213,fol.28.

526 , 2 juin 1624 — Consulte de la Jointe d'Etat réunie chez

l'évêque de Ségovie.

Au sujet des affaires de Cambrai.

20 Secretariasprovinciales,liasse2523(2).

527. Bruxelles, 8 juin 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'armée est sur le point de partir en campagne. Celle-ci ne pourra réussir

que si l'on dispose des ressources nécessaires. L'état des provisions cause à

(1)Cettelettreest accompagnéedela notificationfaiteauRoiparGautierHastonet delaréponse
28 qu'yfitleRoi,le29mai.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.190,fol.229-232,Manuscritsdivers,

reg.211,fol.84).L'Infanteenaccuseréceptionle 12juilletet informele Roiqu'ellefait toutson

possiblepourarriverà un accommodementen Allemagne,maisqu'il seraitdésirablequele Roi
l'autorisâtàcéderlesplacesduBas-Palatinatoccupéesparsesarmées.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,

reg.191,fol.22.Manuscritsdivers,reg.211,fol.88).

30 (2)Cedocumentse trouveréuniavecd'autresdemêmenaturedesannéesI662à 1666.
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l'Infante les plus grandes inquiétudes. Elle demande à nouveau le complément
dont il a déjà été question tant de fois. Jusqu'ici les lettres de change ont été

payées sans peine, mais les banquiers d'Anvers ont fait savoir qu'il n'en serait

plus de même à l'avenir, si on ne faisait à Madrid les consignations requises.
Son affection pour le Roi et son sentiment du devoir lui font parler sans dissi- 3

mulation.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 190,fol. 235.

528. Bruxelles, 8 juin 1624. - Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a écrit au marquis de la Hinijossa et à Carlos Coloma, pour

obtenir l'assistance — conforme aux règles de la neutralité — du roi d'Angle- 10

terre, en faveur de la flottille belge réfugiée à Dunes. Les efforts des deux

diplomates ont abouti. On a pourvu les vaisseaux de tout ce dont ils avaient

besoin en munitions et en autres choses. Jacques I' a promis de les assister

aussi lors de leur départ. L'Infante leur a fait donner ordre de se rendre

à La Corogne ou, si cela est impossible, de rentrer à Mardyck. Beaucoup de 15

navires hollandais ont reçu ordre d'attaquer la flotte belge.

Secrétaireried'Etat eldeGuerre,reg. 190,fol.236.

529. Madrid, 18 juin 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris ce que l'Infante a écrit à Don Carlos Coloma et au comte

d'Onate sur les affaires d'Allemagne, ainsi que la proposition de Tilly d'occuper 20

Emden. Il faudra s'entendre à ce sujet avec l'Empereur auprès duquel le Roi

fait insister encore sur la nécessité absolue d'arriver à la paix. Le Roi soignera

pour les provisions de l'armée.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 190,fol.242.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.94. 25

530 , 24 juin 1624. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet d'une lettre du 15 mai dans laquelle le cardinal de la Cueva

annonçait que le feu avait pris dans sa maison, que les dépêches qui s'y
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trouvaient étaient brûlées et demandait une pension et un subside (ayuda de

costa (1).
Le Roi ordonne qu'on s'occupe de lui assurer une pension mais qu'on

remette à un autre moment l'octroi d'un subside.
5 Estado,2038.

531. Madrid, 27 juin 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le nonce à Madrid a fait savoir au Roi que les catholiques danois désiraient

que lui, Philippe, engageât leur souverain à permettre le culte catholique dans

un endroit déterminé. Les sujets du pays et les étrangers pourraient profiter

10de cette faveur. Le Roi demande l'avis de l'Infante (2).

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg.190,fol.246.

532. Madrid, 27 juin 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Les nécessités présentes sont telles qu'il ne peut être question d'aider en

argent l'armée de la Ligue catholique allemande. L'Infante doit prendre les

15mesures pour secourir la Bourgogne si l'ennemi lente de l'attaquer. Elle doit

aussi dissuader le due de Neubourg de son projet de venir en Espagne.

Secrêlaireried'Etat etde Guerre,reg. 130,fol.230

533. Madrid, 27 juin 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire qu Isabelle veille au paiement régulier de la solde destinée

20 à Emmanuel Sueyro.
Secrétaireried'Etat et de.Guerre,reg. 190,fol.2J2.

534. Londres, 2 juillet 162fl. — Carlos Coloma à Philippe IV.

Les merchant aventurers se sont plaints au Parlement des procédés de

J.-B. van Male, agent d'Isabelle. Mais les choses ont pris une meilleure

23 (1)Cf.plushautlen°469.

(2)Celle-cirépond,le29juillet(reg.191,fol.89),qu'elleestconvaincuequele roi de Danemark

n'yferapasbonaccueil.
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tournure qu'on ne croyait, puisqu'on n'en a parlé ni à Hinijossa ni à lui-même.

Voyant qu'ils ne pouvaient plus trafiquer en Hollande, ces aveniurers avaient

résolu de s'établir en Flandre. Depuis quinze jours il est parti pour Dunkerque

plus de 4,000 pièces de drap, dont la moitié de laine blanche, qui doivent être

teintes à Anvers. Il en résulte un grand bénéfice pour les finances royales et s

pour le pays, bénéfice qu'on peut estimer au double, vu le tort que subissent

les Hollandais par la perte de ce commerce.

Estado, 2847.

535. Madrid, 3 juillet 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de l'altitude à prendre vis-à-vis de l'Angleterre. Le Roi se rallie io

à l'avis de l'Infante. II a tenu bonne note du désir exprimé par elle qu'un

certain nombre de navires soient envoyés au port de Mardyck.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191,fol.1.

536. Madrid, 3 juillet 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de la Hinijossa a reçu ordre d'assurer, avant de quilter l'Angle- is

terre, l'établissement dans ce pays d'un service d'espionnage, afin de rester au

courant des projets du monarque anglais. Le Roi charge l'Infante de veiller au

maintien de ce service et de faire payer à ceux que l'ambassadeur désignera

2,000 ou 3,000 ducats (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.6. 20

637. Madrid, 3 juillet 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante ne peut entamer de pourparlers avec les Hollandais sinon dans la

forme que le Roi a prescrite (2).

Secrétaireried'Etal el de Guerre, reg. 191,fol. 13.

(1)Lalettreestaccompagnéedediversesannexesrelativesà lamêmequestion,fol.8-12. 25

(2)Le29juillet,l'Infanteprometdeseconformerà cesinstructions.(Ibid.,fol.83.)
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538. Madrid, 10 juillet 1624. —
Philippe IVà Isabelle.

Le Roi a appris avec regret l'accident survenu aux six galions envoyés par

Isabelle en Espagne. Les quatre vaisseaux ostendais qui se trouvaient sur la

côte de Guipuzcoa ont rallié celle de Galice. Ils ont reçu ordre de faire la

5 chasse aux pirates qui infestent la région.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.191,fol.17.

539. Bruxelles, 10 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

La question des secours offerts à la Ligue catholique pour s'emparer de la

Frise orientale tombe par suite du refus de la Ligue de rompre avec les

10 Hollandais. L'Infante a fait diligence pour l'arrangement des affaires d'Alle-

magne. On vient de faire un grand pas par suite du consentement de l'Électeur

de Saxe à accepter le duc de Bavière à l'éleclorat.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.94 v°.

540. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

15 L'Infante a décidé de renforcer l'armée du Palatinat. Ambroise Spinola ne

pouvant en exercer le commandement, à cause de ses occupations aux Pays-

Bas, et Gonzalès de Cordoba l'ayant refusé, Isabelle a placé à la tête de cette

armée le comte Henri de Berghes.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.191,fol.24.

20 541. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte d'Onate a écrit que le roi de France a offert son entremise aux

Électeurs pour arranger les affairesd'Allemagne et qu'on serait disposé à accepter

son offre. L'Infante a fait savoir au comte qu'il doit la faire repousser à tout

23 prix, l'intervention du roi de France ne pouvant se faire qu'au profit des

protestants. Elle a fait parler dans le même sens à Don Francisco Mercao,

agent de l'Électeur de Cologne. La Ligue catholique a été invitée à charger

Tilly de reprendre aux Hollandais la Frise orientale mais on doute qu'elle

donne suite à l'invitation.
30 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol. 19.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.87 v°.

TOMEII. 22
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542. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

La proposition de Sueyro d'obtenir la reddition de Willemstad ne pourrait,

dans les circonstances présentes, aboutir à aucun résultat puisqu'on ne saurait

s'y maintenir, il est douteux, d'ailleurs, qu'elle ait le moindre fondement.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.27.

543. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

La question de l'interdiction du commerce avec les Hollandais a été soumise

à nouveau à l'examen des Conseils.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191,fol.28.

544. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV. 10

Nouvelles recommandations pour le comte d'Estaires qui demande la Toison

d'or. On fait toutes les diligences possibles pour accroître la flotte en y consa-

crant des sommes destinées à l'armée. L'Infante envoie une relation sur la

distribution du produit des prises.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.29. 15

545. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Les banquiers refusent de payer 100,000 écus de 57 plaques de la mensua-

lité de juin parce qu'ils n'ont pas les ordres nécessaires. L'inconvénient est

d'autant plus grand que l'armée est sur le point d'entrer en campagne.

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 191,fol.30. 20

546. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Avant l'entrée en campagne de l'armée, l'Infante a demandé les avis de la

Cueva, de Spinola, du comte de Salazar, de Gonzalès de Cordoba, du veedor
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général, de Henri de Berghes (1) et des maîtres de camp Francisco de Médina et

Thomas de Wingarde. A deux exceptions près, lous conseillent de faire un

effort en Brabant. Les deux opposants proposent de passer l'Yssel et de

s'attaquer à la Veluwe. L'Infante expose les raisons qui militent contre ce

s dernier projet (2). Elle attend les ordres du Roi.

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 191,fol. 32.

547. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu la lettre du Roi, du 17 juin, avec le compte des provisions

envoyées tel qu'il a été dressé en Espagne et d'après lequel le déficit ne serait

10que de 209,308 ducals. Elle rappelle sa propre lettre, du 21 mai, démontrant

que ce déficit est en réalité de 826,710 ducats. Elle maintient ses allégations

et demande l'envoi de la somme indiquée.

Secrêlaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.34.

548. Bruxelles, 12 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV

15 Le duc de Neubourg est venu à Bruxelles pour faire connaître à l'Infante un

projet d'accommodement avec le marquis de Brandebourg au sujet des duchés

de Clèves et de Juliers. Pareille convention serait tout à fait contraire aux

intérêts du Roi. Elle mettrait les Hollandais dans une posture très avantageuse,

lis pourraient garder à peu près tout ce qu'ils occupent, c'est-à-dire Emmerich,
20 Rhees, Ravestein et le château de Gennep, tandis que l'Espagne devrait

(1)Acelui-ciparécrit,à causedesonabsence.

(2)Si estosepudiesseconseguirnoaydudaqueserialomasconviniente,peroenelloseoffrezen,
lasdifficultadcsqueyrediziendo.Queal présenteel rioestamuyalto,y nosepuedeesguazar,y assi

poragoranosepodriayntentar,soloestaresperandosinhazernadaa laventuradesivaxan,onotas

25 agitas,quesiendoconformea lostiempos,escossatan incicrlacomosedexadeconsiderar,quealgun
afiosubcedeyotrosmuchosno,ynosubcediendoclhaveresguazosériaperdidolodoelverano,yquando
bien,lohutiesseel entmigoforlificadotodala ribera,y puestolaspartesdondeentiempodesequedod
tuelehaveresguazo,queteniendoporallicomotieneal pressentelas fuerzas,quandovierecaminar
estasarmasporalli,seopondraa losesguazosyhabradificultaddepassarlasriberas.Tambiensepone

30 enlosvivres,porqueelexercitodeTillyPalatinatoyAIberstat,queestuvieronelafiopassadoporalli,han

consumidodemaneratodoaquelloquehayalprésentegrandissimacarestia.
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renoncer à toutes ses conquêtes, c'est-à-dire à Juliers, Berg, la Mark, Ravens-

berg, au poste sur le Weser et à une partie du duché de Clèves, sauf Wesel,

Goch et Orsoy, toutes trois dans ce duché. Si le Roi désire contenter le duc, il

faudra exiger en tout cas d'autres conditions (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191,fol.38. 5

Manuscritsdivers,reg.211, fol.82.

549. Bruxelles, 13 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Deux lettres relatives aux négociations avec la Hollande. Dans la première,

l'Infante reconnaît que la condition préalable exigée par le Roi, l'ouverture de

l'Escaut, serait la renaissance d'Anvers et la ruine d'Amsterdam. La seconde 10

parle du retour de MmeT'Serclacs. Elle donne peu d'espoir que les Hollandais

acceptent celte condition préalable, surtout après la convention qu'ils ont

conclue avec Louis XIII.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.191,fol.77.

550. Madrid, 22 juillet 1624. —
Philippe IV à Isabelle. 15

Le Roi renouvelle ses assurances relativement à l'envoi de provisions

à concurrence de 300,000 ducats par mois. Il annonce qu'il a envoyé un

acompte de 400,000 ducats.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.80.

551. Bruxelles, 29 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV. 20

Accusé de réception de 400,000 ducats. De la provision de cette année

il y a 700,000 ducats que le banquier Centurione refuse de payer; si ce

nouvel envoi est destiné à compenser le dernier déficit, il manque encore

300,000 ducats. En outre, pour que les provisions de 1624 soient complètes

il manque, comme il a déjà été écrit, 826,710 ducats, ce qui fait une moins 35

value totale de 1,126,710 ducats. Il semble que les provisions diminuent

tandis que les besoins augmentent.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191,fol.85

(4)Lalettreestaccompagnéedutextedelaconventionet d'uneabondantedocumentation.(Ibid.,
fol.40-75.) 30
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552. Bruxelles, 29 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

A appris l'instruction donnée par le Roi au comte de Onate de rappeler à

l'Empereur de ne rien céder du Palatinat sans en informer l'Infante.

Secrétaireried'Etat el de Guerre,reg. 191,fol.90.

5 Manuscritsdivers,reg.211,fol. 95v°.

553. Bruxelles, 29 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Envoie une copie d'une lettre de l'Électeur de Mayence qui a obtenu de

l'Électeur de Saxe qu'il admette le duc de Bavière à l'Electorat. L'Électeur de

Mayence se plaint du peu de cas que l'on fait de ses services. Le roi de France

10lui a offert une pension double de celle qu'il tient de Philippe IV. Il y aurait

lieu de faire grâce au Baron de Cronenberg, son neveu et héritier, de la

rente de la seigneurie-fief de Florange.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.92.

Manuscritsdivers,reg.211, fol.96v°.

15 554. Bruxelles, 29 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Les vaisseaux, réfugiés aux Dunes, ont reçu ordre de sortir à la première

occasion. La chose se ferait plus facilement et tout danger serait écarté si le

Boi pouvait y envoyer une douzaine de navires de la flotte.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.191,fol.87.

20 555. Bruxelles, 29 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Spinola est parti en campagne, le 21 juillet dernier. Il se trouve à deux lieues

de Bréda. On n'a pas encore pris de décision définitive au sujet du plan à

suivre celte année. Henri de Berghes commande l'armée du Rhin. D'après ce

qu'on apprend, le comte Henri de Nassau se trouve dans la région rhénane

25avec une partie de l'armée hollandaise. Le prince d'Orange est prêt à commen-

cer la lutte, il a passé ces derniers jours à assurer l'approvisionnement des

places frontières. Les renforts, levés en Angleterre pour l'armée hollandaise, ont

commencé à arriver.
Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg. 191,fol. 88.

30 Manuscritsdivers,reg. 211,fol.95 v°.
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556. Bruxelles, 29 juillet 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet du service d'espionnage en Angleterre, l'Infante a entendu le

marquis de la Hinijossa. Elle fera payer comme il faut les trois correspondants

dont ce dernier s'est assuré le concours. Mais puisque le marquis se rend lui-

même en Espagne, le Roi pourra l'interroger personnellement et donner les 5

ordres en conséquence.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.91.

557. Madrid, 30 juillet 1624. —
Philippe IF à Isabelle.

Le Roi a appris de ses ministres qu'il y a dans l'armée une foule de gens

inutiles, qu'il en résulte des dépenses considérables, tandis qu'on ne peut payer 10

la solde entière des soldats et qu'on s'expose ainsi à des mutineries. Voilà six

mois qu'il a fait demander un relevé des effectifs, qui sont indispensables. Il

renouvelle sa demande.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.97.

558. Madrid, 30 juillet 1624. —
Philippe IV à Isabelle. 13

On s'est rendu compte en Espagne, que lorsqu'on fait escompter aux

Pays-Bas, des lettres de change faisant partie des provisions, on payait un taux

très élevé, parce qu'on s'adressait exclusivement aux banquiers qui font le

service ordinaire des provisions. Il y a lieu d'éviter autant que possible de faire

escompter les papiers des provisions, et en cas de nécessité on peut s'adresser 20

à des gens du pays, ou à d'autres dont les exigences seront moindres.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 191,fol.99.

559. Madrid, 30 juillet 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Empereur a demandé que l'armée de Gonzalès de Cordoba, fit sa jonction

avec l'armée impériale et celle de la Ligue catholique. Le Roi y a consenti (1). 23

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.191,fol. 101.

(4)LaréponsedePhilippeIVà l'Empereurestjointeenannexe.(Ibid.,fol.103.)
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560. Madrid, 30 juillet 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi recommande à l'Infante le payement régulier du subside dû au

séminaire anglais de Douai, fondé par Philippe II (1).

Secrétaireried'Etat eldeGuerre,reg.191,fol. 107.

5 561. Madrid, 6 août 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante devrait soumettre à un nouvel examen les propositions de Sueyro

au sujet de la reddition de Willemstad, d'autant plus que les correspondants

hollandais ont fait savoir qu'on pourrait obtenir aussi la capitulation d'une

autre ville.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol. 109.

562. Madrid, 6 août 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi rappelle el renouvelle les ordres qu'il a donnés, de communiquer

au comte de Salazar toutes les décisions que l'on prend sur des questions

militaires (2).
15 Secrétaireried'Elat el deGuerre,reg.191,fol.111.

563. Madrid, 10 août 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi maintient son point de vue sur la ligne de conduite à suivre,

vis-à-vis des Hollandais. Il ne faut prendre l'initiative d'aucune déclaration et

s'en tenir en tout cas aux ordres donnés précédemment.

20 La situation financière de l'Espagne n'est pas ce qu'elle devrait être, il n'y

a pas moyen de pourvoir aux nécessités de la guerre aussi bien qu'on le

voudrait. Philippe désirerait donc apprendre d'Isabelle, s'il vaut mieux continuer

la guerre ou chercher un accommodement.

Secrétaireried'Elat etde Guerre,reg. 191,fol.113.

25 (1)Nouvellerecommandationà cesujet,le2 septembresuivant,(Ibid.,fol.123etEstado,2254.)

(2)Le12septembre,IsabellefaitsavoirqueSalazarest toujoursmisaucourant,commeleRoile

demande.(Ibid.,fol 157.)
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564. Madrid, 11 août 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Un gentilhomme français, du nom de Pierre Estourville, marié à une femme

hollandaise et résidant à Bruxelles, a fait remettre un mémoire à la Cour de

Madrid. Le Roi charge Isabelle de l'examiner (1).

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 191,fol.115. s

565. Madrid, 16 août 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

La détention des navires de la flotte des Pays-Bas et de leur équipage aux

Dunes cause beaucoup de soucis au Roi. Le projet d'envoyer à leur secours

le gros de la flotte espagnole ne peut se réaliser à la suite de l'occupation de

Bahia par les Hollandais. Isabelle devrait envoyer à Londres un personnage 10

important, afin d'obtenir de Jacques 1er la libre sortie des navires en

question (2).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191,fol.121.

566. Madrid, 17 août 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante une copie de la lettre des Électeurs allemands 15

réunis à Augsbourg en date du 28 mai précédent, et demande qu'il soit donné

satisfaction à l'Electeur de Cologne.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.191,fol.117.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.120v°.

567. Madrid, 17 août 1624. -
Philippe IV à Isabelle. 20

D'après les dernières nouvelles venues du Brésil, les Hollandais se sont

emparés de Bahia, et sont occupés à s'y fortifier. Il faut absolument leur

reprendre cette ville, avant qu'ils n'aient pu s'y installer. La flotte espagnole a

(1)Le25février10-25,l'Infantefaitsavoirquele documentenquestionnecontientaucunepropo-
sitionsérieuse.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.192,fol.100.) 25

(2)LeRoiinsistedenouveausurcedernierpointdansunelettredu20septembre.(Ibid.,fol.144
etManuscritsdivers,reg.211,fol.113.)
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reçu ordre de se rendre de ce côté. Le Boi porte la nouvelle à la connaissance

de l'Infante, pour qu'on fasse en sorte aux Pays-Bas, que les Hollandais soient

dans l'impossibilité d'envoyer du renfort à leur flotte du Brésil (1). Par l'inter-

médiaire de la Cueva et de Sueyro (2), Isabelle doit chercher à connaître les

5 buts que l'ennemi poursuit au Brésil, et employer à cette fin tous les moyens

dont elle peut disposer.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.119.

568. Madrid, 2 septembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Il arrive souvent que, lorsque des soldats espagnols meurent à la guerre,

10diverses personnes se présentent comme héritiers, alors qu'elles n'ont aucun droit

à la succession du défunt. Il en résulte des détournements considérables au

détriment des finances royales Le Roi a décidé de prendre une série de

mesures, destinées à être appliquées à toutes ses armées. Il en expose le méca-

nisme à l'Infante, avec ordre de les mettre en pratique aux Pays-Bas.

13 Secrétaireried'Elat et deGuerre,reg.191,fol. 125.

569. Bruxelles, 3 septembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour Marguerite de Chalon, veuve du colonel Philippe de

Robles et ses douze enfants.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.129.

20 570. Madrid, 4 septembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

L'ambassadeur anglais à Madrid, Gauthier Aston, s'est plaint, au nom de

(1)PueslacaussaprincipalporqueparecioromperlaguerraconOlandeses,cumplidala tregua,fue

quedividiendotesconelexercitoportierra,nopudiessentenertantasfuerzasporla marparaintentar

cossastangrandescomoesta.

23 (2)Le2 septembre,PhilippeIVrecommandedenouveauà l'Infantedemettretoutenoeuvrepour
faireavorterle projetdesHollandaisd'envoyeruneflottede renfortau Brésil.(Ibid.,fol.227et

Manuscritsdivers,reg.211,fol.118.)
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son maître, de la conduite du marquis de la Hinijosa et de Carlos Coloma (1).
Le Roi a défendu au marquis de paraître à la Cour avant de s'être disculpé.
Coloma doit rester à Anvers ou à Gand jusqu'à ce que sa situation soit tirée

au clair.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol. 130.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.117v°.(2).

571. Bruxelles, 12 septembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires de Hollande. En toute sincérité l'Infante déclare qu'il s'agit ici d'une

guerre sans fin. Tous les ennemis de l'Espagne cherchent à l'entretenir et

ainsi les meilleures ressources du Roi y seront absorbées. Si le Roi ne pourvoit 10

ponctuellement aux nécessités de l'armée il y a grand risque qu'un malheur

arrivera et s'étendra sur toute la monarchie espagnole. Il serait donc de

l'intérêt du Roi d'y mettre fin le plus rapidement possible puisque l'année

prochaine la guerre se déchaînera en Allemagne. Français et Anglais y partici-

peront. Le Roi se trouvera alors dans le plus grand embarras, sans espérance 15

de rien gagner mais en courant le risque de perdre beaucoup.

Secrétaireried'Elat etde Guerre,reg. 191,fol. 133.

572. Bruxelles, 12 septembre 1624, — Isabelle à Philippe IV.

Regrets que cause à l'Infante la perte de Bahia. Nouvelles du siège de

Bréda. Le blocus de la ville est complet. On cherche à l'entourer de fortifica- 20

tions et de tranchées. Le prince d'Orange rassemble son armée sans qu'on

sache encore quelles sont ses intentions. Henri de Berghes a l'oeil sur lui.

Secrétaireried'Elat etde Guerre,reg. 191,fol. 134.

(1)SequejadelaaccusationqueelMarquesdelaHinijosay DonCarlosColomahicieronal Duque
deBoquingamdequetratavaderetiraral Rey,noviniendoen elrompimientodelosdostratadosdel 23

cassamienloy delPalalinato,pidiendomeconynstancialoscastigasepor avercomprehendidoen esta
acusationalprincipeya la noblesade Inglalerra.

(2)Lemémoiredel'ambassadeuranglaisest reproduitintégralementauxfol. 113v°à 117du

reg.211.
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573. Bruxelles, 12 septembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Les dépenses considérables qu'on a dû faire pour l'armée sont cause qu'on
a été obligé de faire escompter les lettres de change envoyées à titre de provi-

sions. On l'a fait de la façon la plus avantageuse possible. Il a fallu évidein-

5 ment s'adresser aux banquiers qui font le service ordinaire des provisions et

chacun d'eux a consenti des avances sur les lettres qu'il aurait à payer dans la

suite. On ne trouverait personne qui voulût avancer de l'argent sur un effet

qui serait ultérieurement payable par un autre banquier, car les effets qu'on

envoie d'Espagne sont de simples promesses, dépourvues de caractère obliga-
10toire. Il faut noter d'ailleurs que ces avances, bien que consenties à intérêt,

sont de plus en plus difficiles à obtenir. L'Infante prie à nouveau le Roi

d'envoyer le complément des 300,000 ducats (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191, fol. 138.

574. Bruxelles, 12 septembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

15 Au sujet du projet de Philippe IV de remplacer les tercios anglais et écossais

par un tercio irlandais. L'Infante déclare ce projet irréalisable parce qu'il n'y a

pas assez d'Irlandais. Elle ajoute que la reddition de Willemstad, proposée par

Sueyro, ne lui a jamais paru une affaire sérieuse. En tout cas, quand le siège

de Bréda sera plus avancé, on pourra en reparler.

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.141.

575. Bruxelles, 12 septembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'armée espagnole a commencé le siège de Bréda. Le prince d'Orange

concentre son armée dans l'intention, semble-t-il, d'assiéger une place forte.

Henri de Berghes se trouve sur la Meuse, il observe le prince d'Orange.

25 Estado,2038.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 429.

(1)Lalettreestaccompagnéed'uncompteindiquantlemontanttotaldesavancesconsentiespar
lesbanquiers.Cemontants'élèveà 384,000ducats;l'intérêtestde1*/j°/0parmois.Lemêmedocu-

mentdonnele relevédessommesà toucherauxéchéancesdesquatrederniersmoisdel'annéecou-

rante,fol.139.
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576. Madrid, 16 septembre 1624. —
Philippe IV a Isabelle.

Le Roi recommande à l'Infante d'envoyer du secours en Bourgogne, pays

ouvert, facile à envahir et convoité par l'ennemi (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191,fol. 142.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 110.

577. Madrid, 18 septembre 1624. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Au sujet de la décision prise aux Pays-Bas d'assiéger Bréda. Le Conseil juge
cette entreprise téméraire.

Apostille du Roi. Il faut représenter à Isabelle les difficultés de celte opéra- io

tion tout en la laissant juge de la décision à prendre. Les provisions de cette

année atteindront certainement 300,000 florins par mois mais ne dépasseront

pas ce chiffre (2).
Publiépar RODRIGDEZVILLA,op.cit., p. 424.

578. Madrid, 9 octobre 1624. —
Philippe IV à Isabelle. 15

L'Infante doit essayer d'obtenir la mise en liberté des Jésuites capturés au

Brésil par les Hollandais (3).
Secrétaireried'Elat etdeGuerre,reg. 191,fol. 156.

579. Madrid, 9 octobre 1624. —
Philippe IV a Isabelle.

Demande l'avis de l'Infante sur la proposition de remettre les places de 20

Mannheim et de Heidelberg dont il a été instruit par le comte d'Ossona.

Secrétaireried'Elat etde Guerre,reg. 191,fol. 153.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.113.

(1)Le25 septembre,il renouvelleses instancesà ce sujet.(Ibid.,fol.146,Manuscritsdivers,
Ibid..fol.110).Cettedernièrelettreest accompagnéed'unemissiveadresséeauRoipar leducde 2S

Féria,gouverneurdeMilan,ausujetdesprocédésà employerpourenvoyerenBourgognelesecours

requis.(Secrétaireried'ÉtaletdeGuerre,Ibid.,fol.148.)

(2)Le7 octobre,leConseils'occupeànouveaudelamêmequestionet leRoiconfirmesadécision

première.(RODRIGUIZVILLA,Ibid.)

(3)Cettequestiondut fairel'objetd'unelettred'Isabelle,datéedu 18septembreprécédent,à 50

laquelleleRoifaitallusion,maisquenousnepossédonspas.
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580. Madrid, 9 octobre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des navires détenus aux Dunes. Les dernières nouvelles de Carlos

Coloma ne laissent aucun espoir que le roi d'Angleterre prenne des mesures

pour assurer leur départ. L'Infante doit faire savoir aux capitaines, qu'à la

5 toute première occasion, ils ont à prendre la mer et tâcher de rejoindre

Mardyck ou un port espagnol.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.158.

581. Madrid, 11 octobre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

L'ambassadeur danois, Christian Thomas de Tormerupe, qui vient d'arriver

10à Madrid, a fait diverses représentations au sujet de certains griefs dont ses

nationaux ont eu à se plaindre. Il s'agit de questions d'ordre commercial,

concernant presque exclusivement le trafic des Danois en Espagne, trafic que

la rupture de la Trêve de douze ans et les relations des Danois avec les Hollan-

dais rendent difficile. Une seule question intéresse les Pays-Bas : les Danois se

15plaignent de ce qu'on ait doublé les droits qui doivent se payer à Lingen pour

le passagedes bestiaux. Sur ce point Philippe IV leur a fait donner satisfaction

en décidant de rétablir le tarif en usage précédemment et de les traiter ainsi

sur le même pied que ses propres sujets (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.191,fol.160,166, 170.

20 582. Madrid, 11 octobre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Envoi de 265,000 écus, acompte sur ce qui reste dû pour les provisions

ordinaires. Nouvelles recommandations à l'Infante d'en assurer une distribu-

tion judicieuse.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol. 168

25 583. Madrid, 11 octobre 1624. —-
Philippe IV à Isabelle.

Négociations avec la Hollande. A la suite de la dernière démarche du

Catholique, le Roi estime qu'une conférence avec les Hollandais est souhai-

(1)Voirlemémoiredel'ambassadeuret la réponsequiy a étédonnée.(Ibid.,fol.162.)
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table. L'Infante prendra les dispositions voulues, elle désignera ceux qui y

prendront part et pourra conclure une suspension d'armes pendant le temps
des pourparlers. Cet armistice peut durer six mois. Isabelle doit faire savoir

au Roi, quelles conditions on pourra demander. Le motif qui le pousse à agir
ainsi — Philippe ne le dissimule pas — c'est le manque d'argent (l).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol. 174.

584. Madrid, 20 octobre 1624. —
Philippe IF à Isabelle.

L'Infante doit tâcher d'engager des fondeurs de canons et quelques personnes

expertes dans l'art de dessécher les marais, pour se rendre au Portugal et aux

Indes (2).
10

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.178.

585. Madrid, 20 octobre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire qu'Isabelle fasse partir pour l'Espagne un millier de vétérans

wallons, qui prendront service sur la flotte des Indes (3).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191,fol. 180. 15

586. Bruxelles, 24 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Sueyro a annoncé que ses correspondants feront tout leur possible, pour

retarder l'envoi des renforts hollandais au Brésil. Il a demandé à cette occasion

400 ducats. L'Infante les lui a fait parvenir, plus
— dit-elle —

par volonté de

se conformer aux ordres du Roi. que par espérance de réussite. De fait les 3l)

efforts de Sueyro n'ont servi à rien. Les Hollandais ont envoyé déjà plusieurs

unités au Brésil et en tiennent d'autres prêtes à prendre la mer, au premier

(1)Lafaltadehaziendaqueayparapoderassistira ella.

(2)Le12janviersuivant,Isabellefaitsavoirqu'elletâcheradedonnersatisfactionauRoi.(Reg.192,
fol.33.) 23

(3)Le12janviersuivant,l'Infanterépondégalementquecetordreseraexécuté,aprèsla findu

siègedeBréda.(Reg.192,fol.32.)
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vent favorable. Philippe n'a qu'une chose à faire, y envoyer au plus vite son

armada.

Secrétaireried'Etat el de Guerre,reg. 191,fol. 185.

Manuscritsdivers, reg. 211, fol. 126.

5 587. Bruxelles, 24 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Affaire de Willemstad. L'infante rappelle sa conviction touchant le peu de

fondement de cette tentative. Pourtant, eu égard à la décision prise d'assiéger

Bréda, elle a demandé à Sueyro de faire agir ses correspondants, pour obtenir

la reddition qu'ils ont jadis proposée. Les correspondants ont répondu qu'en ce

io moment la chose était impossible! L'infante conslate qu'en aucun temps

l'ennemi n'a laissé dans les villes, qu'il occupe, de moindres garnisons que

maintenant, puisqu'il a envoyé toutes ses forces au secours de bréda. Elle en

conclut que jamais on n'arrivera à se rendre maître de Willemstad, par l'inter-

vention de Sueyro et de ses agents, dont toutes les déclarations n'ont qu'un but,

15 obtenir de l'argent.
Secrétaireried'Etat et de Guerre, reg. 191, fol. 186.

Manuscritsdivers, reg. 211,fol. 125v°.

588. Bruxelles, 24 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IF.

L'Infante a fait donner ordre aux quatre navires réfugiés aux Dunes, de

20 sortir de leur retraite et de rejoindre Mardyck. Trois d'entre eux sont rentrés.

Le quatrième, attaqué par l'ennemi lors de sa sortie, a été coulé. Un navire

hollandais a subi le même sort.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191, fol. 187.

Manuscritsdivers, reg. 211, fol. 125.

25 589. Bruxelles, 24 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi n'ayant pu secourir Bréda a fait une tentative contre le ehâteau

d'Anvers. Il n'a obtenu aucun résultat. L'Infante envoie au Roi une relation

de ce qui s'est passé (1). Elle a recommandé à la garnison d'Anvers de se tenir

sur ses gardes.
50 Secrétaireried'Elat et de Guerre,reg. 191, fol. 188.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol. 124 v°.

(1)Cetterelationmanquedansleregistre.
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590. Bruxelles, 24 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IF.

L'Infante a reçu, avec la lettre du roi du 4 septembre, la copie de la plainte

de l'ambassadeur d'Angleterre à charge du marquis de la Hinijosa et de Carlos

Coloma qui avaient accusé le duc de Buckingham. Elle a envoyé à Coloma la

copie de cette plainte en lui défendant de rejoindre son poste ou de venir à s

Bruxelles, mais en l'invitant à s'arrêter à Anvers ou à Gand et d'y répondre à

la plainte.
Manuscritsdivers,reg. 211,fol.127v°.

Cf.Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.214,
à ladatedu 27 octobre(n°600). 10

591. Bruxelles, 24 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IF.

L'Infante envoie à Madrid le texte des chartes des compagnies hollandaises

des Indes et les recommande à l'examen attentif du Roi.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.191.

592. Bruxelles, 24 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV. 15

L'Infante avait pris en gage du roi d'Angleterre la ville de Frankenthal au

Palatinat pour un terme de dix-huit mois, expirant ce même jour. Le roi

d'Angleterre venait d'en demander la restitution et malgré les conseils de

l'Empereur et des Électeurs, l'Infante ne voulut pas manquer à sa parole et

informa les princes allemands qu'elle avait fait la remise de la ville au roi 20

Jacques Ier.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.184.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol.126v°.

593. Bruxelles, 24 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV .

L'Infante n'a pu remettre aux délégués des Princes catholiques assemblés à 25

Augsbourg la lettre du Roi qui accompagnait celle du 17 août, parce que les

délégués s'étaient déjà séparés. Elle a écrit aux Électeurs de Cologne et de

Mayence pour leur dire que le Roi avait donné des ordres aux armées pour

que leurs états fussent respectés à l'égal des siens propres.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol. 183. 50

Manuscritsdivers,reg.211, fol.127.
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594. Madrid, 26 octobre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante un rapport de Carlos Coloma, relatif à un

projet d'effectuer une descente en Irlande. L'Infante doit en parler elle-même à

Coloma, et, si elle le juge opportun, entrer en relations avec les personnes

5 indiquées par lui, à condition d'agir dans le plus grand secret, tant que la

rupture avec l'Angleterre n'est pas faite.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.206.

595. Madrid, 20 octobre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi se rend aux raisons qu'Isabelle a alléguées précédemment pour ne

10 pas solliciter de faveur pour les sujets catholiques du roi de Danemark.

Peut être pourrait-on en demander pour les étrangers résidant là-bas. Isabelle

devrait arranger la chose avec l'ambassadeur danois, qui est venu traiter les

affaires de commerce (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.204.

15 596. Bruxelles, 27 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV .

Le siège de Bréda est en bonne voie. Le blocus de la ville est complet.

D'après ce que l'on entend, les assiégés sont pourvus de vivres, mais manquent

de tout le reste. Espoir d'un bon succès. Le prince d'Orange s'est approché

avec son armée des assiégeants, mais n'a pas pu les déloger. Depuis, il a changé

20de plan et s'est dirigé vers Roosendael, on ne sait dans quelle intention.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol. 213.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.128V.

597. Bruxelles, 27 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV .

Il n'y a pas moyen de distraire des troupes de l'armée des Pays-Bas: celle-ci

25 est toute entière occupée par le siège de Bréda. Pour secourir la Bourgogne,

(1)Le 12janviersuivant,Isabellerépondqu'elletâcherade rendreauxcatholiquesétrangers,
établisen Danemark,tous les bonsofficespossibles,conformémentauxordresdu Roi.(Reg.192,

fol.32).
TOME11. 24
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on pourra se servir de 10 compagnies d'infanterie, que l'infante a fait lever
dans cette province. Isabelle a demandé à diverses reprises à l'Empereur

d'envoyer une partie de son armée du côté de l'Alsace, et elle a écrit au duc

de Fèria, gouverneur de Milan, de tenir l'oeil ouvert sur ce qui se passe en

Bourgogne. 5
Secrétaireried'Etal,elde Guerre,reg. 191,fol. 209.

Manuscritsdivers,reg.211,fol. 127V.

598. Bruxelles, 27 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Il serait utile d'accepter l'occupation des places de Mannheim el de Heidel-

berg par les Iroupes de S. M., si, contre toute attente, le duc de Bavière y 10
consentait.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.210.
Manuscritsdivers,reg.211,fol.128.

599. Bruxelles, 27 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante approuve la décision du Roi dans l'affaire de l'Électeur de 15

Mayence et de son neveu le Baron de Cronenberg qui est de nature à donner

satisfaction à l'Electeur.
Secrétaireried'Etat el deGuerre,reg.191,fol.211.

Manuscritsdivers,reg. 211, fol.128v°.

600. Bruxelles, 27 octobre 1624. — Isabelle à Philippe IV . 20

Accusé de réception des 265,000 ducats envoyés récemment. C'est bien peu
de chose. Il manque encore beaucoup, pour arriver aux 300,000 ducats par
mois. Lorsqu'on s'est mis à assiéger Bréda, on espérait recevoir une provision

extraordinaire; en fait, on n'a même pas reçu 14intégralité de la provision ordi-

naire. Eu égard aux besoins pressants, on a dû anticiper sur les lettres des 25

échéances prochaines. L'Infante prie le Roi de remédier à celte situation. Dans

une autre lettre du même jour, Isabelle revient encore sur sa situation finan-

cière. La provision de 1624 est à peu près épuisée. L'armée ne pourra rester

en campagne, si les envois d'argent ne se font régulièrement. L'infante espère

qu'il en sera ainsi à l'avenir. Carlos Coloma est parti d'Angleterre et restera à 50

Gand, jusqu'à ce que le Roi en ordonne autrement. Il répond par un mémoire

aux accusations de l'ambassadeur d'Angleterre.

Secrétaireried'État etdeGuerre,reg. 191,fol.212-214.
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601. Bruxelles, 27 octobre 1621. — Isabelle à Philippe IF.

Négociations avec les Hollandais. L'Infante suivra ponctuellement les ordres

du Roi, elle n'a pas beaucoup d'espoir, car la situation a changé (1).

Secrétaireried'État et deGuerre,reg.191,fol.216.

5 602. Saint-Laurent, 31 octobre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris la décision d'assiéger Bréda. L'Infante peut décider si cette

opération doit être continuée ou non. L'envoi des provisions ordinaires de

300,000 ducats se fera en tout cas, mais il ne saurait être question de dépasser
ce chiffre.

10 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.217.

603. Saint-Laurent, 1ernovembre 1624. —
Philippe IF à Isabelle.

Les réponses du marquis de la Hinijosa au sujet des accusations portées
contre lui et contre Carlos Coloma sont satisfaisantes. La sanction décrétée

contre eux est levée. Coloma pourra reprendre son poste à Cambrai.

15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.191,fol.221.

604. Saint-Laurent, 1ernovembre 1624. —
Philippe IF à Isabelle.

Il ne faudrait jamais risquer de perdre une des villes des Pays-Bas pour

l'espoir de s'emparer de Bréda (2). Le service des provisions se continuera

ponctuellement. On a à nouveau envoyé 265,000 ducats. L'un des moyens les

20 plus efficaces pour amadouer les Hollandais est d'empêcher le commerce qu'ils
font en se servant des rivières des Pays-Bas. L'Infante doit exécuter à la

lettre les ordres qu'elle a reçus à ce sujet.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 191,fol.223.

(1)Sibien,noseloqueporagorasepucdeesperar,porhaversemudadolascosas.
25 (2)Le 21 novembresuivant,Philipperenouvellecettedéclaration,en laissantencoreunefoisà

l'Infanteladécisionà prendresurlacontinuationoul'abandondusiègecommencé.(Ibid.,fol.271.)
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605. Bruxelles, 3 novembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Le siège de Bréda progresse. Le prince d'Orange n'a pu faire encore

le moindre mal. Il est arrivé près d'Anvers et dans les environs de Lierre. Il y
a plus de grains à Bréda qu'on ne le croyait. On avait compté qu'il y avait

32,000 bouches à nourrir, mais il y a beaucoup de morts, de fuites et de déser- s

tions. On cherche à approvisionner l'armée assiégeante le mieux possible.

Secrétaireried'Elat et de Guerre,reg. 191,fol.280.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 101.

606. Madrid, 8 novembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Un nommé Albert Strozzi a fait un rapport sur les moyens d'entretenir aux 10

Pays-Bas une armée de 36,000 fantassins et 4,000 cavaliers, à peu de frais

pour les finances royales et sans charger les habitants du pays. Le Roi le

remet à l'Infante à fin d'avis (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol.229.

607. Madrid, 8 novembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle. 15

Le Roi tiendra compte au moment voulu des prétentions du comte

d'Estaires. Il n'a pas encore reçu le tableau que l'Infante a promis de lui

envoyer, indiquant la distribution faite du produit des prises de la flotte.

Setrélaireried'Etat etde Guerre,reg.191,fol.237.

608. Madrid, 8 novembre 1624. —
Philippe IF à Isabelle. 20

Le vice-roi du Pérou a fait savoir que deux navires de guerre hollandais

sont entrés dans la mer du Sud (2). Le Roi a décidé d'envoyer une flotte

(1)C'estun mémoiretrèsétendu,dontl'idéefondamentaleestderépartirlesfraisdel'entretien
de cettearméesur l'Espagne,lespossessionsitalienneset lesPays-Bas.Il està noterque l'auteur

prévoitqueladépensemensuelleserade509,000ducats.Cf.laconsultedu Conseild'Étatespagnol25
du1ernovembre,sur lespropositionsd'AlbertStrozzi.(Estado,2141.)

(2)L'OcéanPacifique.
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contre eux. L'Infante doit chercher à engager deux ou trois pilotes flamands

ou autres qui ont déjà navigué dans cette région et les envoyer en Espagne (7).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 191,fol.243.

609. Madrid, 10 novembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

5 Le sieur de Mion a proposé de comprendre la Bresse dans la neutralité

à l'égard de la Bourgogne, de la France et de la Suisse (2). L'Infante devrait

consulter à cet égard le gouverneur de Milan et ouïr le président de Dôle et le

gouverneur de Bourgogne.
Manuscritsdivers,reg. 212,fol.22.

10 610. Madrid, 10 novembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Lin Allemand, du nom d'Augustin Bredinus, a indiqué au Roi le moyen de

réduire les Hollandais à la soumission en formant des compagnies commer-

ciales hispano-belges. Le Roi envoie le mémoire de Bredinus à l'Infante. Pour

lui, il trouve qu'il faudrait intéresser des Danois à ces opérations de façon
15à pouvoir profiter de leur pavillon et être ainsi à l'abri des Hollandais (3).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol. 245.

611 , 12 novembre 1624. — Le Père provincial des Jésuites

à l'évêque de Ségovie.

Réclame le droit pour les Pères de la Compagnie d'enseigner dans leur

30 maison aux séculiers.
Secretariasprovinciales,reg.2433.

(1)Le12janviersuivant,Isabelleprometde faireles diligencesrequises.(Reg.192,fol.34.)Le

15février,Philipperenouvellesesinstances.(Ibid-,fol.88.)

(2)Uneanalysede la lettre de Mionfigureà la suitede cettemissive.L'Infanterépondle

35 8 février1625,qu'ellea faitlesdiligencesnécessaires.(Manuscritsdivers,reg.212,fol.26v°.)

(3)Lemémoirede Bredinus—trèscourt—setrouve(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.191,
fol.246.)Lespropositionsavaientfaitl'objetd'uneconsultedu Conseild'Étatespagnolendatedu

25octobre.(Estado,2038.)



— 190 —

612. Madrid, 21 novembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi rappelle l'ordre donné jadis par son père pour qu'en toutes occasions

les soldats espagnols fussent placés à l'avanl-garde. Il renouvelle cette prescrip-

tion. Pour ce qui est du refus des maîtres de camp et colonels d'obéir à Henri

de Rerghes, l'Infante doit soigner que, lorsqu'on charge une partie de l'armée s

d'une mission spéciale, on la place sous la direction de quelqu'un à qui

personne ne puisse refuser l'obéissance. Le Roi sait qu'il existe des conflits de

compétence entre les capitaines espagnols de cavalerie et leurs collègues belges.

Ceux-ci refusent d'obéir à ceux-là, à moins qu'ils ne soient plus jeunes qu'eux.

Sur ce dernier point l'Infante fera connaître son opinion. 10

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol.267.

613. Madrid, 21 novembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le maniement et la distribution des fonds venant d'Espagne doivent être

confiés à Gaspar de Pereda. veedor général, et non au secrétaire, Pedro de

San Juan. Rien ne peut être distribué sans que le veedor n'en prenne 1S

connaissance (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 191,fol.269.

614. Madrid, 24 novembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Simon Texeyra, chanoine, frère de l'évèque du Brésil, a été pris jadis par

les Hollandais, et a eu, lors de sa captivité, certains rapports avec Manuel 20

de Portugal. Il a remis au Roi, de la part du même Manuel, un écrit et a

ajouté oralement certaines déclarations indiquant à quelles conditions ce prince

quitterait le parti des Hollandais et ferait sa soumission. Le Roi communique
le tout à l'Infante et la charge d'entamer des négociations avec le préten-
dant (2).

25

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 191,fol.273.

(1)Le12janviersuivant,Isabellefaitsavoirquecesordresserontponctuellementexécutés,dès

queleveedorreviendradusiègedeBréda.D'ailleursPeredaesttenuau courantde tout,il ne se
distribuepasunmaravédis,à soninsu.(Reg.192,fol.33.)

(2)Le24mars,Isabellerépondqu'ellea envoyélechanoineen Hollande,sousprétextedetraiter30
delamiseenlibertédesjésuitespris auPortugal,maisenréalitépourcommencerdespourparlers
avecEmmanuel.(Ibid.,fol.208.)
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615. Bruxelles, 26 novembre 1624. — Isabelle à Philippe IF.

Le roi d'Angleterre fait lever 12,000 fantassins anglais et a nommé comme

général de ces nouvelles troupes Ernest de Mansfeld. L'intention de Jacques I

est évidente, il veut secourir Bréda soit directement, soit en faisant une

5 diversion. Les Hollandais font aussi des recrutements dans la région de Bréda.

Isabelle a décidé de procéder à des levées aux Pays-Bas, de demander

à l'Empereur l'assistance de son armée et de prendre à la solde du Roi diverses

troupes allemandes. Tout cela augmentera les dépenses mais il n'y a pas

moyen de faire face autrement à tant d'ennemis. Le Roi doit absolument faire

10envoyer immédiatement les provisions nécessaires pour l'année prochaine.

Secrétereried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol. 277.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 102.

616. Bruxelles, 20 novembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Les correspondants de Sueyro demandent à nouveau 1,000 écus d'or.

13L'Infante les leur a fait donner pour se conformer aux ordres du Roi. Que

Philippe sache pourtant que cela ne servira à rien. D'après Isabelle, tout ce

que ces gens racontent sont des inventions, il vaudrait mieux ne plus dépenser
ainsi de l'argent en pure perte.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 191,fol. 278.

20 617. Bruxelles, 27 novembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

L'Empereur a décidé d'envoyer son armée dans la région du Palatinat avec

ordre de se mettre à la disposition de l'infante. Isabelle l'a fait venir dans le

voisinage de Maestricht. Il y a 6,000 fantassins et 2,500 cavaliers. JNouvelles

demandes d'argent.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 191,fol. 279.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 101.

618. Madrid, 15 décembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Père Antoine Colazo, procureur général des Jésuites au Portugal, a fait

30savoir au Roi que plusieurs de ses confrères sont encore retenus en Hollande,

après avoir été pris lors de l'occupation de Bahia, par les rebelles. Philippe
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charge Isabelle de travailler à leur élargissement en faisant offrir au besoin la

mise en liberté de quelques prisonniers hollandais détenus aux Pays-Bas (1).

Secrétaireried'Elat et de Guerre,reg. 192,fol.3.

619. Bruxelles, 17 décembre 1624. — Isabelle à Philippe IV.

Le roi d'Angleterre a fait lever 12,000 hommes et les a placés sous le 5

commandement d'Ernest de Mansfeld. Cette armée doit se rendre en France,

débarquer à Calais, et faire là sa jonction avec une troupe française. Jacques 1

a déclaré que son intention était exclusivement de rétablir l'électeur palatin

dans ses états, mais l'Infante appréhende qu'en réalité ces forces nouvelles

seront envoyées au secours de Bréda. Isabelle a écrit au marquis de Mirabel et 10

à Henri de Vicq, de faire des représentations au roi de France, à Jean-Baptiste

van Maie et à Jacques Bruneau d'en faire autant à la Cour de Londres.

Aux Pays-Bas, elle a pris des dispositions d'ordre militaire; les compagnies

d'hommes d'armes ont reçu ordre de se tenir prêtes, les gouverneurs des places-

fortes ont été avertis de mobiliser leurs compagnies et de procéder à de 15

nouvelles levées; enfin, on a demandé à l'Empereur d'envoyer une partie de

son armée par ici. L'armée espagnole du Roi reste chargée du siège de

Bréda (2).
Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 192,fol. 7.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.100. 20

620. Bruxelles, 17 décembre 1624. — habelle à Philippe IV.

Des provisions de l'année courante il ne reste que la mensualité de décembre

et encore a-t-elle été réduite par les avances qu'on a dû demander aux

banquiers pour payer les armées. Ces mêmes banquiers ont fait savoir qu'ils

n'avaient pas d'ordre de payer la mensualité échue fin décembre, de sorte 25

qu'on se trouve en ce moment dépourvu de toute ressource. Le danger de

pareil état de choses est évident. L'Infante insiste pour que les ordres requis

soient donnés au plus vite et que les provisions de l'année suivante soient

promplcment envoyées.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 192,fol.8. 30

(1)Le8 févriersuivant,IsabellefaitsavoirqueSpinolaa faitlesdémarchesrequises.(Ibid.,fol.73.)

(2)Le3 février,Philippeapprouvetoutescesmesures.(Ibid.,fol.65.)
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621 ,21 décembre 1624. —
Philippe IV à l'évêque de Ségovie.

A la demande de l'archiduc Charles, son oncle, tendant à ce que les Jésuites

puissent ouvrir des cours de philosophie et de théologie dans les universités

des Pays-Bas (1), le Roi ordonne de rédiger les dépêches nécessaires pour qu'il

s soit fait droit à cette demande.
Secretariasprovinciales,reg.2433.

622. Madrid, 21 décembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi défunt a ordonné de maintenir une séparation absolue entre les

militaires de nations différentes, défendant d'enrôler sous les drapeaux d'une

10nation des hommes d'une autre nationalité. Philippe IV renouvelle ces

prescriptions.

Lorsqu'il est question de procéder à de nouvelles levées, tant de cavalerie

que d'infanterie, de quelque nation que ce soit, le veedor général doit être

averti avant que l'on puisse accepter au service qui que ce soit (2).

13 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192,fol.9.

623. Madrid, 24 décembre 1624. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi partage les appréhensions de l'Infante au sujet des intentions réelles

du roi d'Angleterre. Il a appris la nouvelle par le secrétaire Bruneau également

et il sait que des levées se font dans le même but en France et en Hollande.

20Isabelle doit examiner le tout et puis décider s'il faut continuer ou abandonner

le siège de Bréda. Le reste de la provision de 1624 et les lettres de change

pour celle de 1625 sont partis par ce courrier (3).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol.13.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.26.

25 (1)Paraqueenlasuniversidadesde ellas(lesPays-Bas),lasfacultadesdefilosofiay theologiain

ordineadgradus.

(2)Le8 févriersuivant,l'Infanteprometdeveillerà l'exécutiondecesordres.(Ibid.,fol.76.)

(3)Le2janviersuivant,annonçantà nouveaul'envoidesprovisionsde 1625,le Roirecommande

deveilleraupayementrégulierdela troupe.(Ibid.,fol.17.)

TOMEII. 25
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624. Madrid, 1erjanvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Dans la cavalerie légère de l'armée des Pays-Bas il y a beaucoup d'hommes

à pied et d'autres qui sont mal montés, les uns et les autres coûtent autant que
les cavaliers dont la monture est en ordre. Au lieu de procéder à de nouvelles

levées il vaudrait mieux opérer la remonte des anciens régiments. L'Infante s

est chargée de prendre les dispositions requises et d'en aviser le Roi.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.192, fol.15.

625. Madrid, 2 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique certains avis de Sueyro relatifs aux armements des

Hollandais. Il attache du prix à ces informations et désire conserver le service 10

d'espionnage dirigé par Sueyro. Isabelle doit assister ce même Sueyro, de la

façon qui lui paraît la meilleure. D'après le cardinal de la Cueva, l'ancien

gouverneur du Brésil se trouverait encore prisonnier en Hollande. L'Infante

cherchera à obtenir son élargissement par voie d'échange.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 192,fol.19.
15

Manuscritsdivers,reg.212,fol.24.

626. Madrid, 2 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi envoie copie de la lettre qu'il adresse au comte d'Ossona touchant

les affaires du duc de Bavière et le secours de Bourgogne afin que l'Infante

connaisse les intentions du Roi à cet égard. Ces intentions, cela résulte de la 20

lettre reproduite à la suite de celle-ci, sont avant tout pacifiques dans les

affaires d'Allemagne.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 192,fol. 21.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.24 v°.

627 ,7 janvier 1625. —
Rapport du président Pecquius. 25

Sur la demande formulée par les Hollandais de pouvoir pêcher le hareng
dans les eaux belges moyennant paiement d'une taxe.

Estado,2142.
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628. Madrid, 9 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle (en français).

Ordonne de faire réparer certaine maison appartenant aux Carmélites de

Bruxelles.
Secretariasprovinciales,reg. 2624.

5 629. Madrid, 9 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle (en français).

Nomme commis des finances Gabriel de Roye, chevalier, seigneur de

Popernol et Chanteraise.
Secretariasprovinciales,reg. 2624(1).

630. Madrid, 9 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle (en français).

10 Recommande l'évêque de Rosano qui depuis trois ans est le suffragant de

l'Infant, son frère, à Tolède.
Secretariasprovinciales,reg. 2624(2).

631. Madrid, 9 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet du prochain chapitre général des Pères franciscains, à Rome.

15 L'Infante doit renouveler ses instances auprès des intéressés pour qu'ils se

conforment aux désirs du Roi et suivent les instructions qui leur seront

données, à Rome, par l'ambassadeur d'Espagne (3).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192, fol.26.

632. Madrid, 9 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

20 L'expérience a montré les inconvénients qui résultent de l'octroi de pensions

et de gratifications multiples accordées presque toujours à des gens qui ne

(1)Dansceregistreil estencorefaitmentiondemcrcedesaccordéesà GabrieldeRoye,le50mai

et le30juin1622.

(2)Dansceregistreil y a d'autresrecommandationsdu Roià l'Infanteenfaveurde personnes
25sollicitantdesplacesquiétaientà lacollationdelaGouvernante.

(3)Le11marssuivant,Isabellefaitsavoirque sesordresontétéexécutés.(Secrétaireried'Etatet

deGuerre.Ibid.,fol.195.)
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rendent aucun service, et ce, au grand détriment des finances royales. Le Roi

a fait prendre des mesures restrictives en Espagne et veut les appliquer aussi

aux Pays-Bas. Le veedor général, Gaspar de Pereda, devra se munir d'une

liste complète et détaillée de tous les pensionnés et secourus et l'envoyer

en Espagne.
5

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol. 28.

633. Rruxelles, 12 janvier 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Le siège de Bréda avance, la détresse de la ville est telle, que si Mansfeld ne

peut la secourir à bref délai, elle devra se rendre. Nouvelles instances pour

obtenir l'envoi des provisions ordinaires de 1625 et une somme extraordi- 10

naire. Les nécessités du moment sont très grandes. Si les provisions n'arrivent

pas, au lieu d'obtenir la reddition de Bréda, il y aura à craindre une mutinerie

dans l'armée.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol.35.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.88 V. 15

634. Bruxelles, 12 janvier 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Conformément aux ordres du Roi, et à ceux transmis jadis par Philippe III

à l'archiduc et au marquis de Spinola, les soldats espagnols ont toujours

combattu au premier rang et il en sera encore ainsi à l'avenir. Au sujet du

choix des officiers supérieurs à qui ont doit confier les commandements en 20

chef, l'Infante attire l'attention sur l'obligation dans laquelle on se trouve de

se laisser guider par les circonstances, et cela parce qu'un tel convient à une

mission dont un autre serait incapable. Elle demande au Roi de pouvoir

garder pour de semblables décisions sa pleine liberté (1). Il est vrai que les

capitaines belges de cavalerie refusent de se soumettre aux capitaines espa- 23

gnols moins âgés qu'eux. Vouloir les y contraindre serait chose difficile.

Si cependant le Roi voulait assurer la prééminence aux Espagnols, il devrait

décider que désormais il n'y aura plus lieu de tenir compte de l'ancienneté et

que le commandement en chef reviendra à celui qui aura été nominativement

désigné à cet effet. Pareille déclaration, faite sans citer aucune nationalité, 30

(1)Queyopucdahazerenelloloquejuzgarequeconvengaconformealestadodelacosa.
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assurera le même effet puisque dans chaque cas particulier on n'aura qu'à

désigner un capitaine espagnol (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol.59.

635. Bruxelles, 12 janvier 1625. — Isabelle à Philippe IV.

5 L'avis de l'Infante au sujet des affaires d'Allemagne est que, si l'on parvient

à un accord, le Roi pourrait remettre le Palatinat à celui qu'on désignera; mais

aussi longtemps que les affaires ne se sont pas arrangées, ce serait une sottise

que d'abandonner le Palatinat, et l'on ne comprend pas que l'Empereur et les

princes catholiques puissent insister dans ce sens, d'autant plus que la guerre

10
reprendra en Allemagne et que, dans ce cas, le Roi regrettera vivement de ne

pas y avoir gardé pied.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192,fol.40.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.89.

636. Bruxelles, 12 janvier 1625. — Isabelle à Philippe IV.

15 Carlos Coloma a reçu ordre de se présenter à Bruxelles. Au lieu de le

renvoyer à Cambrai l'Infante a décidé de lui confier le commandement des

troupes levées récemment aux Pays-Bas et de celles envoyées par l'Empereur

pour contribuer à la lutte contre Mansfeld.Le châtelain de Gand aura accès

à la Jointe de guerre comme le Roi l'a prescrit. On a fait payer aux officiaux

20de la secrétairerie d'État les gratifications auxquelles ils ont droit sur le produit

des prises faites par la flotte.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 192,fol. 37.

637. Bruxelles, 12 janvier 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante, ayant appris que Mansfeld faisait débarquer des troupes en France

25 pour aller au secours de Bréda, demande au marquis Charles Spinola de se

diriger du côté de Maestricht, où seront concentrées les nouvelles recrues

levées ici, lesquelles, avec les vieux soldats, formeront une armée qui, sous les

ordres de Carlos Coloma, pourra être opposée à Mansfeld.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 192,fol.41.

30 Manuscritsdivers,reg. 211,fol.90.

(1)Le15févriersuivant,leRoidéclareaccepterleprocédéindiquéparl'Infante.(Ibid.,fol.88.)
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638. Bruxelles, 12 janvier 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a désigné les conseillers d'État. Pierre Pecquius. Guillaume de

Sleenhuys et Ferdinand de Boisschot, pour conférer avec l'ambassadeur

danois, Christian-Thomas de Tormerupe. Le Roi pourra prendre connaissance,

par les annexes jointes à la lettre (1),de la réponse qui a été donnée au diplo- 3

mate danois.

Secrêlaireried'Etat et deGuerre,reg. 192,fol.42.

639. Anvers, 13 janvier 1625. — Emmanuel Sueyro à Philippe IV.

Emmanuel Sueyro rappelle qu'il est né à Anvers, le 20 février 1597, qu'il
est le fils de Diego Lopez, et petit-fils de Siméon Sueyro, du côté maternel. io

Cette déclaration est accompagnée de documents justificatifs.

Estado,2142.

640 ,14 janvier 1625. — Acte du magistrat d'Anvers (original).

Les fils de Portugais, nés à Anvers, même d'une mère flamande, jouissent
des mêmes privilèges que s'ils étaient nés en Portugal, à moins qu'ils n'y aient 15

renoncé et ne se soient fait recevoir dans la bourgeoisie de la ville. Ils sont

donc admissibles aux fonctions de la nation portugaise dont le consul est

actuellement Geromino Perez, qui est né à Anvers.

Estado,2142.

641. Anvers, 15 janvier 1625. — Emmanuel Sueyro à Philippe IV. 20

Son père étant mort, il demande à hériter de la commanderie que possédait
le défunt. Mais le consul du Portugal fait des difficultés parce qu'il est né

à Anvers (2).

Estado,2142.

(1)Cesannexesmanquent. 25

(2)Lestroisdocumentsrelatifsà Sueyroformentunseuldossier.Surla feuilledegardeunsecré-
tairea écrit: «C'estvu,qu'onrecommandelachoseà SaMajesté".
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642. Madrid, 15 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante une lettre du comte d'Onate sur les affaires

d'Allemagne et lui demande son avis sur le projet de réponse qui est joint à la

lettre (1).
5 Secrêlaireried'Etal etdeGuerre,reg.192,fol.43.

Manuscritsdivers,reg.211,fol. 138v°.

643. Bruxelles, 16 janvier 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles instances pour obtenir l'envoi des provisions. L'infante a appris

avec regret la tournure prise par les affaires de la Valteline. Elle conseille au

10Roi de ne pas prendre l'initiative des hostilités tant que le siège de Bréda n'est

pas terminé.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.192,fol.47.

644. Le Pardo, 20 janvier 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a décidé de faire passer Gonzalès de Cordoba à Milan, comme maitre

15de camp général (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192,fol.48.

645 ,25 janvier 1625. — Consulte de l'évêque de Ségovie.

L'évêque recommande le collège royal de Bourgogne, à Paris, fondé par la

reine Jeanne de Bourgogne, veuve de,Philippe le Long, pour vingt étudiants.

20 Les rentes ont diminué et il n y a plus que douze écoliers. C'est une fondation

pieuse, dit lévèque, mais l'affaire doit être renvoyée à l'lnfante qui est mieux

informée.

Le Roi se rallie à cet avis.
Secretariasprovinciales,2434(3).

25 (1)Il s'agitprincipalementduPalatinatetdel'ÉlecteurdeMayence.

(2)Le11marssuivant,Isabelledemandedepouvoirretarderledépartde Cordoba,jusqu'àla fin

dusiègedeBréda.(Ibid.,fol.194.)

(3)Surcecollègevoirl' InventairedesArchivesdépartementalesduDoubs.Archivescivilesc.291ss,
lesStalutacollegiillurgundiaepubliésparI'ELIBIEN,HistoiredeParis,t. V,p.639,et surtoutCASTAN,

30Sullyet le collègede Bourgogne,dansles Mémoiresde la Sociétéd'Emulationdu Doubs,1869,

pp.313-330.
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646. Le Pardo, 3 février 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le veedor Gaspar Ruiz de Pereda a envoyé le relevé des pensions et

secours accordés en 1623 el durant les dix premiers mois de 1624. La somme

est excessive. L'Infante doit comprimer cette espèce de dépenses, elle fera

envoyer aussi un rapport sur les dépenses secrètes (1). 5

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 192,fol.63.

647. Le Pardo, 3 février 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Nouvelles déclarations de la satisfaction du Roi pour le service d'espionnage

de Sueyro, que l'Infante doit assister tant qu'elle peut (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.192,fol.67. 10

648. Le Pardo, 5 février 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante est invitée à remettre au criado du Roi, Martin de Arrezola,

2,100 ducats du produit des prises. Ce paiement doit se faire immédiatement

et sans que l'intéressé puisse jamais être obligé à en rendre compte (3).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol. 69. 15

649. Bruxelles, 8 février 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante ne fait aucun cas des avis de Sueyro (4), personnellement elle ne

ferait aucune nouvelle dépense pour lui. Si le Roi en décide autrement, il

précisera la somme à payer, et ses ordres seront exécutés ponctuellement.

On cherchera à obtenir la liberté du gouverneur du Brésil. 20

Secrétaireried'Elat et deGuerre,reg. 192,fol. 74.

(1)Le11mars,l'Infanteprometdese conformerà cesordreset d'envoyerlerapportdemandé.

(Ibid.,fol.199.)

(2)Enréponse,Isabellefaitsavoirle 11marsqu'elleseconformeraauxordresduRoi,maisdésire

connaîtreexactementlemontantducrédità affecterauservicedeSueyro.(Ibid.,fol.197.) 25

(3)Le11mars,Isabellerépondquecetordrea étéexécuté.(Ibid.,fol.198.)

(4)Ladéclarationformelle,destinéeà êtretransmiseenchiffre,estainsilibellée: queyonohago
caudaldelosavissosdeEmmanuelSueyro,porserdepocooningunfundamento.
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650. Bruxelles, 8 février 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Les provisions de 1625 sont arrivées mais l'Infante n'a pu obtenir, des

banquiers anversois, le paiement des mensualités de janvier parce que les

ordres d'Espagne n'étaient pas arrivés. Le procédé d'envoyer à découvert des

s effets dont l'échéance est aussi rapprochée entraîne les plus grands inconvé-

nients! Il est de toute nécessité que le Roi prenne les mesures nécessaires pour

les éviter.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol.75.

651. Bruxelles, 8 février 1625. — Isabelle à Philippe IV.

10 Au sujet de la remonte de la cavalerie. L'Infante a cherché à réaliser les

vues du Roi avec le concours du marquis de Belveder. Celui-ci a fait des

difficultés prétendant que la remonte en question ne pouvait se faire tant que

l'armée était en campagne. Le nombre des compagnies de cavalerie recrutées

récemment est de neuf.

15 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192,fol.78.

652. Bruxelles, 8 février 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a donné commission à Jean-Charles Schomberg pour traiter avec

les électeurs de Mcyence et de Trêves et demande l'approbation du Roi.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol. 79.

20 Manuscritsdivers,reg. 212,fol.26 v°.

653. Bruxelles, 8 février 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Confirme de nouveau que des levées ont été faites en Angleterre pour

secourir Bréda. Les troupes nouvelles se sont embarquées à Douvres, sous le

commandement de Mansfeld. En Hollande, on lève 2,000 cavaliers, on fait

25aussi des recrutements en France. Pour ce qui concerne le siège de Bréda,

Isabelle se gouvernera selon les circonstances. Elle donnera tous ses soins à la

distribulion des provisions. Elle ne sait si elles seront suffisantes dans les

circonstances actuelles.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192,fol.80.

50 Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 26v°.

TOMEII. 26
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654. Le Pardo, 10 février 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Jacques Bruneau et Jean-Baptiste van Male ont demandé à Jacques I de

défendre les levées faites dans son pays pour secourir Bréda. Le Roi commu-

nique à Isabelle la réponse qui leur a été faite. Il approuve sans réserve toute

la conduite de l'Infante en celle affaire. 5

+Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 192,fol.82.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.141.

655 ,13 février 1625. — Consulte du Conseil d'Etat espagnol.

Au sujet de la lettre de l'Infante, du 12 janvier, annonçant l'arrivée

à Bruxelles d'un envoyé danois, nommé Christian-Thomas de Tourmerupe, 10

chargé de traiter des relations commerciales des Pays-Bas et de l'Espagne avec le

Danemark et de la Jointe réunie à cet effet sur les ordres du Roi et composée

comme on l'a vu plus haut.

Il avait été question dans cette Jointe de l'admission des catholiques en

Danemark, mais on n'avait pas voulu en faire l'objet d'une demande au *s

souverain de ce pays parce qu'il ne tolérait chez lui qu'une religion. Par

contre, l'envoyé danois demandait qu'un consul de sa nationalité fût reçu en

Espagne au même titre que ceux de France, d'Angleterre et d'Allemagne.

L'Infante admettait que les Danois pussent trafiquer en Espagne à condition

qu'il fût permis aux Espagnols de faire le commerce au Danemark. Elle eût 20

voulu que le monarque de ce pays levât la défense de loger un catholique,

mais elle n'approuvait pas qu'on autorisât les Hollandais établis au Danemark

à venir commercer en Espagne.

Le Conseil fut d'avis de renvoyer l'affaire à une Jointe spéciale.

Estado,2039. 25

656. Madrid, 13 février 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Approuve les mesures prises par l'Infante en vue du siège de Bréda el de la

résistance à Mansfeld, de même que le choix de Carlos Coloma pour comman-

der la nouvelle armée.
Manuscritsdivers,reg. 211, fol.142v°. 30
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657. Madrid, 15 février 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Electeur de Trêves demande qu'on lui restitue les biens ecclésiastiques

que le Palatin possédait et qui appartiennent à l'église de Spire. Il faut

chercher à lui donner satisfaction parce qu'il est de grand secours (1).

5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192, fol.84.
Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 142.

658. Madrid, 17 février 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Il résulte des lettres de l'Infante et du comte d'Ossona qu'on craint en

Allemagne que le roi d'Espagne ne veuille garder le Palatinat occupé par ses

10armées. Il y a lieu de démentir formellement ces bruits tendancieux (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol.90.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.141v°.

659. Madrid, 24 février 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des arrangements commerciaux avec le Danemark le Roi s'en

15remet à la décision de l'Infante. Pour ce qui est de la faculté demandée par les

Danois de venir trafiquer en Espagne avec des vaisseaux achetés aux Hollan-

dais, Philippe désire qu'elle soit limitée à un nombre déterminé de navires et

à une période de douze à quinze ans (3).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192,fol. 96.

20 0) Cettelettreestaccompagnéedelacopiede cellequele Roiadresseà l'ÉlecteurdeTrêvesle

9octobre1624etoùil luipromettoutsonappuipourla récupérationdesabbayesdu Pont-du-Salut

etSaint-Lambert,ainsiqued'uneéglisecollégialeà Limbourg;il ajoutequ'entoutcas il ne fera

aucunepaixtouchantleBas-Palatinatoùcesrestitutionsneseraientpasstipulées.L'Infanterépondle

9avrilqu'elletâcheradesavoirsilalettreduRoiacontentél'Electeur.(Ibid.,fol.143.)

25 (2)Dansunesecondelettredelamêmedate,leRoiinsisteencoredanslemêmesens.(Secrêlairerie
d'EtatetdeGuerre,reg.192,fol.92,etManuscritsdivers,reg.211,fol.141.)

(3)Cf.à cesujetun accordconcluavecFrédéric,ducd'Alsace,touchantle commerce,à Fre-

derikstad,en datedu 24 février1628,complétéle 13 mars1626.(Manuscritsdivers,reg.217,
fol.149.)
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660. Bruxelles, 26 février 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour le baron de Grobbendonck, gouverneur de Bois-

le-Duc, qui demande une pension (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 192,fol. 101-102.

661. Bruxelles, 26 février 1625. — Isabelle à Philippe IV. 5

Certains commerçants hollandais catholiques ont demandé que la flotte de

guerre espagnole s'abstînt de toute attaque contre leurs compatriotes occupés

à la pêche du hareng. Ils ont offert de payer une contribution au Roi. Isabelle

a examiné la chose avec Spinola et la Cueva et tous deux ont convenu de

l'opportunité d'accepter, d'autant plus qu'il est toujours loisible de revenir plus io

tard sur cette décision. Le Roi doit faire connaître ses ordres à ce sujet (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol.103.—Estado,2142.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.27 v°.

662. Bruxelles, 26 février 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Confirme la levée de troupes en Angleterre et en France par Mansfeld. Il a 15

débarqué ses Anglais et Allemands à Geertruidenberg et à Willemstad, dans

l'intention de secourir les Hollandais à Bréda. Les 2,000 chevaux qu'il attend

se trouvent aux environs de Calais où les barques sont prêtes pour les recevoir

et où Alberstat s'occupe de leur embarquement qui n'était pas encore fait le

18 février. On a fait ici de bonnes nouvelles levées et procuré des chevaux ao

aux gendarmes. Les troupes de l'Empereur, 4,000 fantassins et 4,500 cava-

liers, comme celles de la Ligue catholique, 4,000 fantassins et 1,500 cavaliers,

sont arrivées ici. Ordre a été donné aux gendarmes de rester au pays

de Waes et des troupes ont été envoyées au marquis Spinola. Carlos

(1)Le30 mars,Philippefait savoirqu'onne peutlui donnersatisfactiona chargedesfinances25

espagnoles,maisseulementsurle comptedesfinancesbelges.{Ibid.,fol.221.)Voiruneautrelettre
de recommandationde l'Infantedu 10 maisuivant.(Reg.193,fol.28.)Le28 janvierprécédent,
l'InfanteavaitrecommandéAnneBrown,veuvedeJeanMarteauxet filled'ungentilhommeanglaisdu
nomdeCharlesBrown.(Reg.192,fol.58.)

(2)Le30mars,Philippesedéclareprêtàaccepterl'accommodementproposé.(Ibid.,fol.213.) 30
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Coloma ira avec le reste du côté d'Anvers, Mardick et Dunkerque, les ennemis

ayant l'intention, parait-il, de faire une diversion du côté d'Anvers et de

Mardick. A cet effet, le comte d'Anholt a été invité à rester près d'Aerschot de

façon à pouvoir se rendre rapidement là où il sera nécessaire. Bréda ne se

5 rend pas encore, bien qu'il n'y ait presque plus ni pain ni bière.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.28.

663. Bruxelles, 26 février 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'armée de l'Empereur et de la Ligue catholique envoyée au secours des

Pays-Bas est arrivée. Le manque de vivres et de fourrages se fait vivement

10sentir; ce qui est plus inquiétant encore, c'est le peu d'argent dont on dispose.

Nouvelles instances pour qu'on envoie aux banquiers anversois les ordres

requis pour le paiement des provisions.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 192,fol. 104.

664. Madrid, 8 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le Roi, dans une série de lettres accompagnées d'annexés, entretient l'Infante

des affaires du duc de Neubourg, qui est venu à Madrid pour défendre ses

droits sur les duchés de Clèves et de Juliers. Philippe fait connaître son

intention d'offrir sa médiation pour arriver à un accommodement sur cette

question tant débattue. Parmi les affaires particulières dont le duc de Neubourg
20a entretenu le Roi se trouve la demande, faite par lui, d'obtenir que Henri

de Berghes soit mis à sa disposition. Le Roi désire lui donner satisfaction,

sinon immédiatement, au moins après la fin du siège de Bréda. Il voudrait

aussi qu'on terminât certaines contestations de frontières relatives aux confins

des Pays-Bas et des duchés.

25 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 105, fol. 105-157.

665. Madrid, 8 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Guillaume de Bie, greffierdu Conseil des Finances, voudrait aller en Espagne

pour faire certaines communications au Roi. Isabelle doit s'informer auprès de lui

si les questions à traiter sont suffisamment importantes pour justifier ce voyage.

50 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192,fol.159.
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666. Madrid, 10 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Recommandation pour Carlos Coloma (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg,192,fol.173.

667. Madrid, 10 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le gouverneur d'Ostende, Francisco de Médina, ayant été promu au com- 5

mandement d'un tercio, l'Infante doit proposer des candidats pour le gouver-

nement d'Ostende (2).
Secrétaireried'Etat eldeGuerre,reg. 192,fol.161.

668. Madrid, 10 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le gouverneur de Milan, le duc de Feria, a fait savoir à Madrid que des 10

négociations étaient engagées à Bruxelles entre l'Empereur et Isabelle pour

obtenir le transfert du parlement de Dôle à Besançon. Pareille mesure serait

tout à fait contraire tant aux intérêts du Roi qu'à ceux de la ville de Dôle.

Philippe n'en veut rien entendre; il faut maintenir le statu quo, mais il désire

qu'on profite de l'occasion pour demander aux bourgeois de Dôle des contribu- 15

tions pour les fortifications de la place.

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg. 192,fol.163-171.

669. Bruxelles, 11 mars 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Mansfeld se trouve à Geertruidenberg. Ses troupes débarquent près de

Raamsdonck à 2 1/2lieues de Rréda. On croit qu'il n'entreprendra rien avant 20

(1)Voirlaréponsedel'Infantedu10mai.(Reg.193,fol.28.)Le11mars,le Roirecommandeà
l'InfantelecapitaineAndrédeNiculant(Ibid.,fol.182),et le19mars,PedrodeEchabarria,major-
domedel'hôpitalroyaldel'arméeespagnoleauxPays-Bas(Ibid.,fol.204).Signalonsenfin,à ladate
du18novembreune recommandationduRoipourNicolasdeNorman,sujetfrançaisà sonservice

(reg.193,fol.223).
25

(2)Le 10 maisuivant,l'InfanteproposeBalthasarde SantanderetEmmanuelFranco.(Reg.193,
fol.33.)
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l'arrivée des troupes levées en France et en Hollande. On a intercepté une

lettre du prince d'Orange: l'Infante en envoie copie au Roi (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 192,fol.200.

670. Bruxelles, 11 mars 1625. — Isabelle à Philippe IV.

s Isabelle a fait représenter au roi d'Angleterre par Bruneau et van Male,que

l'envoi de troupes armées destinées à guerroyer contre le roi d'Espagne

constituait une rupture flagrante de la paix et relevait Philippe de l'engagement

pris de remettre à Jacques I la ville de Frankenthal.

Secrétaireried'Etat el deGuerre,reg. 192,fol.201.

10 671. Madrid, 19 mars 1625. — Philippe IV à Isabelle.

On a réclamé à Madrid le paiement d'une dette affectée sur les propriétés du

prince d'Orange, situées en Bourgogne et confisquées. Le Roi désire un

rapport détaillé sur le patrimoine qu'on a saisi sur ledit prince (2).

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg. 192,fol. 202.

î15 672. Madrid, 21 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit tâcher d'obtenir l'élargissement de Francisco Sarmiento

de Sotomayor, qui a été pris au Brésil par les Hollandais, avec sa femme, ses

fils et sa domesticité (3).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 192,fol.20C.

20 673. Bruxelles, 24 mars 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Ernest de Mansfeld a opéré sa jonction avec les Hollandais près de Bréda;

Alberslat y est arrivé aussi, avec la cavalerie française, et tous ensemble

(1)Ellenesetrouvepasdansleregistre.—Le50mars,Philippeaccuseréceptionde cettelettre

etajoutequel'InfantedevraitenvoyercontreMansfeldl'arméedeCarlosColoma.(Reg.193,fol.211.)
25 (2)Le10mai,l'Infanteprometd'envoyerlerapportdemandé.(Ibid.,fol.29.)

(3)Le10mai,l'Infantes'engageà fairelenécessaire.(Ibid.)
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s'efforcent de secourir la ville. L'armée espagnole occupe des positions très

bien fortifiées, l'armée venue d'Allemagne et les unités recrutées récemment

aux Pays-Bas sont toutes prêtes à intervenir là où le besoin apparaîtra,

Le grand souci de l'Infante c'est le manque de fourrage qui se fait sentir

surtout dans les environs de Bréda. 5

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.192,fol.209.

Manuscritsdivers,reg.211,fol.130v°.

674. Bruxelles, 24 mars 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante communique au Roi une dépêche du comte d'Ossona disant que le

duc de Bavière tient à ne pas être ignoré si l'Empereur et le Roi font un traité 10

au sujet des affaires d'Allemagne. Il y aurait lieu de lui donner satisfaction.

Nouvelles instances pour que le Roi donne les ordres requis de façon à assurer

le paiement intégral des provisions.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 192,fol.210.

Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 130. 15

675. Bruxelles, 24 mars 1625. — Isabelle à Philippe IV.

A une lettre du comte d'Ossona touchant Mansfeld, l'Infante a répondu

qu'après la fin du siège de Bréda, il y aurait lieu d'entrer en France avec les

troupes de l'Empereur, de la Ligue catholique et des Pays-Bas
—

pour autant

que celles-ci seraient disponibles
—

pour empêcher que le roi de France ne 20

s'ingère à l'avenir dans les affaires d'Allemagne. D'Ossona devrait pressentir

à ce sujet l'Empereur et le duc de Bavière et l'Infante serait heureuse

d'obtenir le consentement du Roi.
Manuscritsdivers,reg.211, fol. 131.

676 ,24 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle. 25

Le chancelier de la Toison d'or et d'autres fonctionnaires touchaient jadis

pour leurs gages 180 florins qui valaient 100 écus d'or. Ils demandent que

le florin soit toujours l'équivalent du même poids d'or, autrement dit, que leurs

180 florins soient toujours à l'équivalence de 100 écus d'or. Le Roi demande

l'avis de l'Infante.
30

Secretariasprovinciales,reg. 2624.
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677. Madrid, 30 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi fait savoir à l'Infante qu'il a désigné Diego Luis de Oliveyra, comme

gouverneur et capitaine général du Brésil. Isabelle pourra désigner un autre

commandant pour le tercio jusqu'ici confié à Oliveyra.

5 Secrétaireried'Elat eldeGuerre,reg. 192,fol.217.

678. Madrid, 30 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi renouvelle ses recommandations antérieures sur la nécessité d'éviter

autant que possible de faire escompter les effets des provisions. Lorsqu'on le

fait, ce ne peut être qu'avec l'approbation du veedor général.

10 Secrétaireried'Elat et de Guerre,reg. 192,fol.219.

679. Madrid, 30 mars 1625. -
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante la copie d'une dépêche qu'il adresse au

comte d'Ossona (1); il charge celui-ci de répondre à l'Empereur que ce qu'il

y a de mieux à faire en ce moment en Allemagne pour la réussite du Congrès

15 électoral, c'est de proroger la suspension d'armes au Palatinat.

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 192,fol. 235.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol. 143.

680. Madrid, 30 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte d'Ossona a écrit au comte-duc d'Olivarès que Godefroid-Henri de

20 Papenheim, un riche baron de l'Empire, lui avait dit que si la France rompait

avec l'Espagne, il servirait, à ses frais, Philippe IV, avec 3,000 chevaux.

On y voit certains inconvénients parce que d'autres barons veulent imiter cet

exemple (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 192,fol.229.

25 Manuscritsdivers,reg. 217, fol. 148.

(1)Cettelettresetrouveenannexe.(Ibid.,fol.237.)

(2)L'Infanterépondà cetteproposition,le24avril,quesionabesoindeleverdenouveauxrégi-
mentsonaccepteraceuxquiferaientlespropositionslesplusavantageuses.(Secrétaireried'Etatet de

Guerre,reg.193,fol.16,etManuscritsdivers,reg.217,fol.148v°.)
TOMEII. 27
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681. Madrid, 30 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Une Jointe a délibéré, à Madrid, sur les réformes à faire dans les armées

tant d'Espagne que d'Italie et des Pays-Bas, afin de ménager l'intérêt des

finances royales. Dans deux lettres, datées de ce jour, le Roi communique

à Isabelle ses instructions sur ce qu'il y a à faire aux Pays-Bas. 5

Il recommande instamment le maintien des prérogatives du veedor général

qui seul a la direction de la caisse de l' exercito, le paiement exact de la solde

des soldats, qui doit avoir le pas sur toutes les autres dépenses, la restric-

tion des gratifications et pensions. Les tercios espagnols doivent compter

2,000 hommes, les compagnies d'infanterie 200 soldats. Pour les autres

nations, les deux chiffres doivent être 3,000 hommes et 300 soldats. Ces io

ordres seront communiqués aux veedor, contador et pagador généraux.

L'Infante doit faire des propositions sur les réductions qu'on pourrait opérer

dans le chapitre des gratifications et des pensions, de même sur la façon

d'opérer le paiement de toutes les soldes arriérées, et enfin sur le procédé de

réduire le nombre des fonctionnaires pensionnés (1). Isabelle enverra une liste 15

de tous les militaires pensionnés aux Pays-Bas, ainsi que du nombre des

fonctionnaires attachés à chaque administration.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 192,fol.223et 226.

682. Madrid, 30 mars 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Du secrétaire Jacques Bruneau on a appris qu'en Angleterre on presse 20

l'équipement d'une flotte. L'infante doit expédier un courrier exprès pour

savoir quand elle partira et à quoi on la destine (2).

Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 192,fol.225.

683. Madrid, 2 avril 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Envoie la copie d'une lettre de l'Électeur de Trêves au comte d'Onate rappe- 25

lant ses instances auprès de la Ligue catholique pour qu'elle joigne ses armes

(1)Officialesreformados.

(2)Le10mai,Isabellefaitsavoirqu'ellen'a pu encoreseprocurerlesrenseignementsdemandés.

(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.193,fol.31.)
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à celles du Roi pour s'opposer à la France et à l'Angleterre devant Bréda, et

demandant qu'on lui restitue les biens de l'église de Trêves et de Spire, situés

dans le Bas-Palatinat (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.1.

5 Manuscritsdivers,reg.217,fol.147v°.

684. Madrid, 5 avril 1625. — Avis de Diego de Ibarra.

Au sujet de la lettre de l'Infante au Roi du 26 février et de la demande des

Hollandais de pouvoir pêcher le hareng sur les côtes belges. Ibarra combat

cette demande. Il rappelle que le Roi a fait fermer les rivières de notre pays et

10 supprimer les licences, parce que les Hollandais en trafiquaient. Il prétend

qu'il y aura des fraudes dans le paiement de la contribution offerte par les

rebelles en échange du droit de pêche.
Estado,2039.

685. Bruxelles, 10 avril 1625. — Isabelle à Philippe IV.

15 Si la paix générale se fait en Allemagne, l'Infante suivra les instructions du

Roi. On joint une lettre du comte d'Ossona annonçant que l'Empereur
a l'intention de tenir une diète de députés. S'il en est ainsi, Philippe IV devra

désigner quelqu'un pour y assister avec des instructions suffisantes (2).

Manuscritsdivers,reg. 211,fol.144.

20 (1)Lalettrede l'Évêquese trouveenannexe,fol.3. L'Infanterépondle10maiqu'elleignoreles

diligencesfaitesparl'Electeur.Commetouslesautres,il préfèresansdoutefairelaguerreàMansfeld
auxPays-Basqu'enAllemagne.Il y auramoyendetraiterlaquestiondesbiensdel'églisedeTrêves,

lorsqu'ons'occuperadutraitéavecl'Empereur,leducdeBavièreet laLiguecatholique.(Secrétairerie
d'ÉtatetdeGuerre,reg.193,fol.24.Manuscritsdivers,reg.217,fol.149.)

25 (2)Le19mai1625,PhilippeIVchargel'Infantedenommerledéputéenquestionpourreprésenter
leRoicommeducdeBourgogneet la priede luidonnerlesinstructionsqu'ellejugeraconvenables,
enmêmetempsqu'aucomted'Ossona.Celui-ciannonceà Isabelleque l'Empereura résolud'assister

enpersonneà l'assembléedesdéputésquisetiendraà Ulmle 15août.L'ÉlecteurdeSaxea commencé

pars'excuser,maisceluideMayenceassurequ'illeforceraàvenir;lemarquisdeBrandebourgviendra

30 aussi.L'Infantedevraitnommerdeuxdéputésdontl'unseraitBernardPutz très au courantdes

affairesde l'Empire.(Manuscritsdivers,reg.211,fol.146v°.)
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686. Bruxelles, 10 avril 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a envoyé, à Anvers, Pedro de San Juan pour chercher à se

procurer de l'argent par voie d'anticipation. Elle se plaint à nouveau de sa

situation financière et insiste sur les conséquences fâcheuses qu'elle entraînera

s'il n'y est pas pourvu rapidement. 5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol. 11.

687. Bruxelles, 10 avril 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Le duc de Lorraine a écrit à l'Infante diverses lettres, jointes à celle-ci, où

il supplie le Roi de l'assister en troupes ou en argent contre les entreprises des

Français qui se groupent autour de Metz et Verdun. Indépendamment des 10

questions de reconnaissance et de dettes, il importe que Philippe IV vienne

en aide au duc de Lorraine, ce pays étant seul à lui assurer le passage en

Italie et en Bourgogne.
Manuscritsdivers,reg.211,fol.143v°.

688. Bruxelles, 10 avril 1625. — Isabelle à Philippe IV. 15

Réponse à la lettre du 10 février touchant la mission de Jacques Bruneau

et Jean-Baptiste van Male en Angleterre pour empêcher qu'on vienne au

secours de Bréda. Mansfeld et Alberstat sont arrivés avec les hommes levés en

Angleterre et en France, à la Langestraet, près de Geertruidenberg. Les

nouvelles levées hollandaises vont les y rejoindre pour secourir Bréda, ainsi 20

qu'il résulte de deux lettres interceptées du prince d'Orange el de Mansfeld au

gouverneur de la ville, dont les copies sont ci-jointes.

Manuscritsdivers,reg.211,fol. 143v°.

689. Madrid, 12 avril 1625. — Avis de fray Inigo de Brizuela, évêque
de Ségovie et président de Flandre, sur la lettre d'Isabelle du 36 février. 25

L'évêque appuie la demande des Hollandais. Il ne fait pas grand cas des

112,000 écus offerts par eux, mais, dit le proverbe;, mieux vaut quelque

chose que rien du tout (1).
Estado,2039.

(l) Valemasalgoquenada. 30
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690. Aranjuez, 17 avril 1625. —
Philippe IV à Andrès de Prada.

Le Roi a fait réunir une Jointe pour étudier le moyen d'augmenter la

population. On lui a proposé d'appeler des laboureurs flamands connus pour
leur expérience. II a donc résolu d'écrire à Isabelle pour qu'elle envoie quatre

s ou cinq hommes compétents pour reconnaître les bons terrains, afin qu'on

puisse dans la suite transporter des familles à qui on accordera des avantages

particuliers. II a ordonné au baron d'Auchy d'en parler à sa tante et décidé de

payer sur sa cassette le voyage de ceux qui viendront en Espagne.

Estado,2039.

to 691 ,23 avril 1625. — Consulte du Conseil d'État espagnol

Au sujet de la demande des Hollandais relative à la pêche. Don Pedro

de Tolède se range à l'avis de Don Diego de Ibarra, trouvant qu'il vaut mieux

pour le Roi que les Hollandais dépensent dans l'armement d'une flotte destinée

à protéger leurs pêcheries l'argent qu'ils offrent pour l'éviter.

15 Le Roi ordonne d'écrire à l'Infante d'entretenir les pourparlers sans prendre

d'engagement comme le conseille Don Pedro de Tolède.

Estado, 2039.

692. Bruxelles, 24 avril 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi a concentré ses forces et, d'après les dernières nouvelles reçues de

20 Spinola, s'est rapproché un peu de l'armée espagnole occupée au siège de

Bréda. Il n'a encore rien entrepris mais on s'attend qu'il ira assiéger une place

ou l'autre. Il serait à souhaiter que la ville de Bréda se rende le plus vite

possible. L'Infante se lamente sur le fait que l'armée s'effrite, parce qu'on ne

paie pas les hommes et que ceux qui restent sont dans un si grand dénuement.

25 Secrétaireried'Etal el deGuerre,reg. 195,fol.18.

693. Bruxelles, 24 avril 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Les lettres des provisions n'ont pas été entièrement payées; les dépenses

sont devenues plus grandes du fait que l'armée impériale est passée au service

du roi d'Espagne et de la nouvelle armée qu'on vient de recruter ici. Les
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banquiers ont bien voulu faire des avances mais ils ne peuvent plus continuer

dans celte voie, car ils n'ont plus de crédit à la Bourse d'Anvers depuis qu'on

a répandu des bruits de guerre en Italie. Tout cela afflige l'Infante au plus

haut point; elle craint une mutinerie. Le Roi est prié de donner des ordres

pour que les banquiers anversois puissent payer intégralement les provisions. 5

Là est le remède.
Secrétaireried'Elat et de Guerre,reg. 193,fol. 20.

694. Bruxelles, 24 avril 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Mort de Jacques Ier.Charles Iera écrit à l'Infante pour lui faire part de son

désir de rester en paix avec le roi d'Espagne. Son agent à Bruxelles, Trumbel, 10

a fait une déclaration dans ce sens. L'Infante y a répondu sur le même ton.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol. 21.

695. Bruxelles, ler mai 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Maurice de Nassau vient de mourir. Les États-Généraux ont désigné son

frère Ernest pour le remplacer. On espère à bref délai obtenir la reddition de 15

Bréda. L'ennemi tient toujours son armée concentrée, il n'a encore rien

entrepris. On dit que les rois de Danemark et de Suède ont envoyé des troupes

au secours des Hollandais.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.193,fol.22.

696. Bruxelles, 1ermai 1625. — Isabelle à Philippe IV. 20

Le dénuement de l'Infante est tel qu'elle ne dispose pas d'un seul réal pour

les besoins de l'armée. Les banquiers génois n'ont plus trouvé de crédit

à Anvers. Ils ont avancé 400,000 écus, à compte des lettres de change des

mois d'avril et de mai. Ils ne peuvent pas faire plus et quant aux financiers

du pays, il n'en faut rien attendre. L'armée se trouve dans le plus grand 25

besoin. Nouvelles instances pour que le Roi prenne les mesures nécessaires.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 193, fol.23.
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697. Bruxelles, 10 mai 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des mesures militaires et financières dont il est question dans les

lettres du Roi datées du 30 mars précédent. Dès que le siège de Bréda sera

terminé, le veedor pourra reprendre la direction des finances. Les autres

5 prescriptions militaires seront ponctuellement observées. Quant au paiement
exact de la solde militaire on ne saurait l'effectuer en ce moment, puisque les

provisions ne sont pas payées régulièrement, alors que les effectifs sont consi-

dérablement augmentés par suite de l'arrivée des troupes d'Allemagne et des

recrutemenls qui se sont faits récemment. Le Roi n'a qu'à déclarer le montant

10du crédit qu'on peut affecter aux gratifications, ce crédit ne sera pas dépassé.
L'Infante ne dispose pas des ressources nécessaires pour payer les soldes

arriérées. Il ny a qu'un moyen de résoudre celte question : que le Roi envoie

de quoi en liquider une partie et que les intéressés renoncent au resle. Pour

ce qui concerne les fonctionnaires pensionnés, il n'y a rien à faire sinon leur

15donner un autre poste quand l'occasion se présente. La liste que le Roi

a demandée lui sera envoyée dès qu'on pourra le faire (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol.2S-37.

698. Bruxelles, 10 mai 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des recommandations du Roi prescrivant d'éviter autant que
20possible de faire escompter les lettres des provisions. C'est là une chose qui ne

dépend pas de l'Infante; elle aussi regrette de devoir recourir à ce procédé,
d'autant plus que les intérêts à payer pour les sommes avancées diminuent le

montant tolal à loucher. Pour le moment, les banquiers d'Anvers ne peuvent ni

ne veulent faire des avances.

25 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 193,fol.30.

699. Bruxelles, 10 mai 1625, — Isabelle à Philippe IV.

Les banquiers italiens, établis à Anvers, qui font le service des provisions,
n'ont plus de crédit. Devant la nécessité de trouver un remède à celte

(1)Laréponsedel'Infanteformel'objetdedeuxlettresdifférentes.
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situation, l'Infante a essayé de se procurer une somme considérable en hypothé-

quant le domaine royal aux Pays-Bas. Elle n'a pu réussir. La grande difficulté

réside en ce fait qu'elle n'a pas le pouvoir de vendre certaines parties du

domaine. Sans doute elle a obtenu ce pouvoir, lorsqu'on a supprimé les

licentes, mais seulement jusqu'à concurrence de 400,000 florins. Il faudrait 5

que le Roi lui envoie une procuration générale et illimitée pour procéder à de

semblables ventes chaque fois que la nécessité s'en fait sentir.

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 193,fol.32.

700 , 12 mai 1625. — Consulte du Conseil d'Etal espagnol.

Sur la demande de l'Infante qu'on applique avec plus de ménagement to

l'ordre donné pour qu'à l'occasion les capitaines de cavalerie espagnols

puissent commander à ceux du pays.

Le Roi approuve.
Estado, 2039.

701. Aranjuez, 16 mai 1625. —
Philippe IV à Andrès de Prada. 13

Ordonne de faire examiner par la Jointe de commerce (1) les documents

remis par le docteur Christobal Nunez.

Estado,2847.

702. Sans date. — Consulte de la Jointe de commerce.

Sur les moyens d'empêcher le commerce des rebelles dans les États du Roi 20

et de prévenir les fraudes.

Celte Jointe est d'avis :

1° De tenir un registre pour éviter la sortie de l'or et de l'argent;

(1)Cetordresetrouveécritsurl'enveloppeduprocès-verbalde laJointeduCommerce,composée
de Jean de Pedrosoet du présidentdu Conseildes Indes.CetteJointeentenditles députes25

d'Isabelle:JeanvandeWouwer,commisdesFinances,leproveedorHurtuHode Urizarquiavaitété

veedorducommerceenFlandre,etGabrieldeRoye,agentdu RoiàCologne.Dansla mêmeliasse

il y a unedélibérationde cetteJointede l'année1025,maissansindicationdu jour nidu mois.

Voirlen°702.
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2° De rétablir le libro de registro qui existait avant la trêve, de manière

à connaître les marchandises qui viennent des états obéissants et des états

rebelles, et à ce sujet la consulte rappelle le regtsiro de 1603 que les étrangers

acceptèrent sans difficulté aucune;

5 3° Que les articles allemands indiqués dans le placard de 1603 passent

comme avant de Flandre en Espagne après qu'ils auront été enregistrés;

4° Que les autres produits du Mord achetés par nos provinces puissent aussi

entrer en Espagne après enregistrement et moyennant un passeport;

5° Que le Conseil des Finances interdise les licences;

10 A ce propos van de Wouwer fil remarquer que lesdites licences rapportaient

en moyenne 200,000 écus par an. Il faudrait donc augmenter de celte somme

les provisions mensuelles qui s'élèvent à environ 160,000 écus;

6° De nommer trois commissaires pour exécuter les mesures prises : un en

Flandre, à Dunkerqùe ou à Mardick; un à Hambourg, pour enregistrer les

15 marchandises venant d'Allemagne; et pour que les Allemands puissent intro-

duire leurs produits, on donnera au commissaire de Hambourg une instruction

identique à celle qui fut remise au gouverneur Fernand Lopez de Villanova

quand on l'envoya dans ces contrées; enfin, un troisième, à Madrid, près du

Conseil ou de la Jointe.

La Consulte s'étend ensuite sur les mesures à prendre pour empêcher les

20 Anglais et les Français de favoriser les rebelles. Il doit être également interdit

aux Anglais d'introduire en Espagne d'autres bayettes que les blanches,

car on sait qu'on teint ces bayettes en Hollande, ce qui est une source de

profit pour les rebelles (1).

D'ailleurs, les Anglais n'admettent les marchandises originaires des Indes

25orientales que si elles sont amenées par leurs navires.

Estado,2847(12pages).

703. Sans date. — Intructions données à Antonio de Jauregui, veedor

du commerce en Flandre (2).

Jauregui devra certifier les marchandises qui viendront des états obéis-

30 (1)Enmarge,il estécritquela FranceprohibelestapisseriesdeNaplesetdelaSicile.

(2)Il y a deuxtextesdelaminute,l'undiviséenvingtetl'autreenvingtelunarticlesnumérotés.
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sants (1). Il correspondra avec le duc de Médina Sidonia, à San Lucar, avec le

comte d'Aguilar dans le Portugal, avec le comte de Caracena, en Galice.

L'Infante l'installera dans ses fonctions. Viennent ensuite des instructions

spéciales au sujet de la surveillance à exercer dans les principaux ports,

à Anvers, à Bois-le-Duc, au sujet des licences, etc. 5

Estado,2847(8 pages).

704. Madrid, 25 mai 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante une cédule, que celle-ci doit faire publier, et

qui contient les dispositions requises pour mettre fin aux conflits de compé-
tence entre capitaines espagnols et belges. Le but que le Roi poursuit n'est pas, lu

dit-il, d'assurer invariablement la prééminence aux Espagnols; on pourra,

à l'occasion, confier le commandement en chef à des Belges, quand ils le

méritent. Philippe relire l'ordre donné antérieurement d'envoyer 2,000 Wallons

pour le service de la flotte espagnole (2).

Secrétaireried'Elat et de Guerre,reg. 193,fol. 39. 15

Manuscritsdivers,reg. 213,fol.23 v°.

705. Madrid, 25 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris l'état d'avancement du siège de Bréda et la mort du prince

d'Orange, le 23 avril dernier. Il tâchera de donner satisfaction complète quant
aux provisions. Il a appris les efforts de l'Infante auprès du duc de Bavière 20

pour qu'il envoie des troupes en Lorraine, près de Metz. Il a écrit au comte

d'Ossona pour exhorter l'Empereur à s'opposer à l'avance des armes du roi

de France.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol. 43.

Manuscritsdivers,reg. 213, fol.23 v°. 35

(1)Quecertifiquelasmercaduriasdelosobedientes.

(2)Lacéduledatéedu23 maisetrouvejointeà lalettre(fol.41).Elleprescritd'unefaçongénérale
auxcapitainesd'obéiraceuxquiserontdésignéscommecommandantsenchef,parl'autoritémilitaire

supérieure,sansqu'ildoiveêtretenucomptedel'ancienneté.
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706. Madrid, 25 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte d'Ossona a écrit au Roi que Wallenstein lui a offert de lever une

armée de 10,000 fantassins et 5,000 cavaliers. Le Roi l'a remercié de son

offre sur laquelle il ne peut faire aucun fondement. Pourquoi l'r.mpereur n'en

5 profile t-il pas? On pourrait peut-être en tirer parti dans le cas où Mansfeld

entrerait dans le Palatinat.
Secrétaireried'Etal et deGuerre,reg. 193,fol.bl.

Manuscritsdivers,reg.213, fol.27 v°.

707. Madrid, 25 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi a appris qu'on déboise le comté de Luxembourg et, qu'outre cela, on

transporte les bois abattus par le pays de Trêves jusqu'en Hollande. Il y a lieu

de mettre fin à ce double abus (4).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.193,fol.45.

708. Madrid, 25 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

15 On a remis au Roi un mémoire sur les exactions dont les sujets des

Pays-Bas ont à se plaindre du fait des armées au service de l'Espagne.

Philippe le soumet à l'examen d'Isabelle (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol.47.

(1)Voiruneautrelettrerelativeà cetteaffaireà ladatedu30mai(n0710).
20 (2)Le mémoireanonyme,nondaté,setrouvejointà lalettre(fol.48).D'aprèsl'auteur,lamisère

n'a jamaisété aussigrandeauxPays-Basqu'à l'heureactuelle.L'armée,qui manoeuvreen ce

moment,est composéeen grandepartiede troupesétrangères,peudisciplinées,qui volentet

détruisenttout,sansreculermêmedevantlessacrilèges.Leschâteauxde la campagnesontà leur

merci.L'enneminepourraitfaireplusdemalaupays.Lessacrificesimposésà nospopulationssous

25 formesd'aidesordinaireset extraordinairessontpluslourdsquejamais.Le Brabantesttoutà fait

rninépar le séjourde l'arméeoccupéeausiègede Bréda.Lesautresprovincesontsubilalourde

chargede payerles troupeslevéesà leursfraiset de fournirles chariotsnécessairesauxconvoisde

vivreset de munitions.Il n'y a pasunvillage,si petitsoit-il,qui n'aitressentilepoidsdecette

obligationdontle montants'élèveà plusde100,000écus.Laprovincede Flandrea envoyéson

30 évéqueà Bruxellesfairedesreprésentationsà l'Infante.

Lesprovincesreconnaissentla nécessitéde menerà bonnefinle siègede Bréda,maiselles
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709. Madrid, 26 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a décidé d'établir aux Pays-Bas une Jointe de six officiers supé-

rieurs espagnols et autres. Ceux-ci auront à examiner chaque année, avant

l'entrée en campagne, les opérations qu'il faudra entreprendre et donner à ce

sujet leur avis par écrit. L'Infante désignera ceux qui siégeront dans cette 5

Jointe.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.193,fol.54.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol.24 v°.

710. Madrid, 30 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Pierre Bredinus, se disant recteur de la ville de Trêves, a transmis à la io

Cour de Madrid un rapport sur les inconvénients résultant du fait que les

Hollandais peuvent venir acheter, en Allemagne et dans le Luxembourg, des

quantités considérables d'arbres servant à la construction des navires. Le Roi

déclare qu'il faudrait mettre fin à ce trafic (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 193,fol.57. 15

711. Madrid, 31 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce l'envoi des ordres nécessaires pour le paiement des provi-

sions, ainsi que le plein pouvoir demandé par l'Infante pour aliéner certaines

parties du domaine royal. La procuration est illimitée; Isabelle en fera usage

voudraientvoirallégerlachargerésultantdulogementdesgensde guerre.LeRoio toutintérêtà 20

lesménager,puisqu'ellespourraientrefuseroudiminuerlesaidesqu'ellesaccordentlibrement.Elles

pourraientaussiprofiterdesdifficultésprésentes,pourréclamerdenouveauxprivilègesaudétriment

del'autoritéroyale.Il fautseméfierdesintriguesdelaFrance,quitoucheà l'Artois,auHainaut,au

Luxembourgetpourraitchercheràorganiserdessoulèvementsdanscesprovinces.LaFlandreet le

Brabantsetrouventdansunesituationtrèscritique. 25

L'auteurconcluteninsistantsur lanécessitédeménagerlesprovincescitéesci-dessuset enoutre

cellesde Lille,Tournaiet Namur.Il fautlesdébarrasserautantquepossiblede laprésencedes

troupes,enrenvoyantcelles-ciailleurs,commeau paysdeClévesetde Juliers.Lasoldatesquedoit
observerlebonordre.Il seraitbonqueleRoienvoyâtà Bruxelleslesordresrequisà ceteffet; cela
feraitlameilleureimpressionsurlepays. 30

(1)LemémoiredeBredinusestjointàla lettre.(Ibid.,fol.89.)
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exclusivement pour compléter ce qui manque aux provisions pour atteindre

le chiffre de 300,000 ducats par mois. Les mesures ont été prises pour rétablir

le crédit des banquiers génois, ils ont accepté à nouveau de faire le service des

dernières provisions et ce ne sont pas gens à prendre des engagements qu'ils

5 ne sauraient tenir.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 193,fol.61.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol.23.

712. Madrid, 31 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante peut accepter la proposition qu'a faite un pirate hollandais de

10venir en Espagne et de se mettre au service du Roi. Elle lui fera donner un

sauf-conduit. Le Roi a eu connaissance de la rencontre de trois vaisseaux de

sa flotte avec trois vaisseaux hollandais. Il charge l'Infante de veiller au

maintien et à l'accroissement de son armée navale.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 193,fol.65.

15 Manuscritsdivers,reg.213,fol.27.

713. Madrid, 31 mai 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le cardinal de la Cueva a fait savoir à Madrid que Henri de Nassau est

irrité de ce que les Hollandais ne lui ont pas remis tous les pouvoirs confiés

jadis à son frère Maurice. L'Infante doit en profiler pour tâcher de le gagner

20à la cause espagnole et d'obtenir de lui la reddition de certaines places fortes.

Il finirait ainsi par se trouver tout à fait sous la dépendance de l'Espagne et

en brouille avec la France el l'Angleterre.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.67.
Manuscritsdivers,reg, 213,fol.28v°.

25 714. Bruxelles, 9 juin 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'armée espagnole est entrée à Bréda. L'Infante envoie en Espagne le

maître de camp Fernando Guzman pour faire au Roi une relation du siège
dont il a été témoin oculaire.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.70.
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715. Vienne, 28 juin 1625. — Le comte d'Ossona à Isabelle.

Touchant la résolution du Roi de restituer aux électeurs ecclésiastiques
leurs biens du Bas-Palatinat (1).

Il importe que ce soit l'Infante qui avertisse

les électeurs de cette décision.
Manuscritsdivers,reg. 211,fol. 147v°. 5

716 , 29 juin 1625. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet de la prise de Bréda. Il convient d'adresser des félicitations

à l'Infante, à Spinola, à Salazar et à Coloma. Le Roi décide d'accorder

à Spinola la Encomienda mayor de Caslilla (2).

Estado, 2039.— Publiépar RODRIGEUZVILLA,op.cit., p. 433. 10

717. Madrid, 30 juin 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a résolu d'établir en Espagne des monts-de-piété à l'imitation de

ceux de Belgique, il prie l'Infante de lui envoyer le surintendant des monts-

de-piété belges, Wenceslas Coeberger. Si celui-ci ne peut venir, qu'il mette

par écrit le règlement et le plan de la maison future; on lui enverra au 15

préalable celui du terrain choisi à cette intention.

Secrétariatprovinciales,reg. 2624.

718. Madrid, H juillet 1625. -
Philippe IV à Isabelle.

Les Hollandais ont été chassés de Bahia (3). Ce succès, joint à la prise de

Bréda, cause d'autant plus de joie que la situation présente est plus difficile. 20

Il faut profiter de cet étaT de choses; aussi le Roi consulte-t-il l'Infante pour

(1)LalettreduRoiaucomted'Ossona,endatedu 19mai,est reproduiteà la suitede laprécé-
dente.Ellerouleentièrementsurlesquestionsd'Allemagne.Elleestsuivied'unmémoiredel'Électeur
deTrêvessurla légitimitéde larestitutiondesbiensecclésiastiquesauBas-Palatinat,etd'unelettre
ducomted'Ossona,endatedu28juin,à PhilippeIVenréponseà celleduRoidu 19mai.L'ambas-25

sadeurdu roid'Espagneà ViennedéconseillefortauRoid'abandonnerlePalatinatpourêtreagréable
à l'Empereuret à certainsprincesdel'Empire.Il ne favoriseraitnullementdecettemanièrelapaix
généralenimêmelapaixd'Allemagne.

(2)VoirdansRODRIGUEZVILLA,op.cit, deuxlettresde félicitationsdes 5 et8juilletd'Olivarèsà
Coloma. 30

(2)Lalettreestaccompagnéed'unrapportsur lessuccèsespagnolsau Brésil(fol.83et suiv.).
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savoir si le temps ne serait pas venu d'arranger une bonne paix ou une trêve

avec les Hollandais. Il faudrait entreprendre les négociations par 1'intermédiaire

de personnes autorisées, persuader les rebelles de l'importance pour eux de se

soumettre au Roi ou à tout le moins de conclure une paix durable ou une

5 longue trêve, tâcher de gagner les personnages les plus influents aux Provinces-

Unies. Il convient de faire en sorte que l'on ne doute pas que l'initiative vient

du côté espagnol, mais que l'on croie que l'Infante se pose eh médiatrice entre

le Roi et les Hollandais. Philippe a appris que Mme T'SercIaes manque de

prudence, qu'elle parle plus qu'il ne convient. Isabelle fera connaître son

10 opinion en détail (1).
Secrétaireried'Elat et de Guerre,reg. 193, fol. 81.

719. Bruxelles, 6 août 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Négociations avec les Hollandais. L'Infante fera les diligences requises par

toutes les voies qui s'offriront. Jusqu'ici on a eu recours à différents intermé-

15 diaires mais sans aucun résultat. Mmede T'SercIaes parait avoir un certain

crédit; elle a rapporté des lettres de créance d'Emmanuel de Portugal, elle

était en rapports suivis avec le défunt prince d'Orange. Le moment de

négocier est certainement venu. Le Roi doit faire savoir ce qu'il veut accorder

dans le cas où l'on obtiendrait des Hollandais une trêve. Le duc de Neubourg

20 a cherché à conclure la paix avec eux. Le Roi pourra voir par le rapport que

l'Infante lui transmet la réponse que les rebelles ont donnée (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre, reg. 193, fol. 96.

720. Bruxelles, 6 août 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante remercie son neveu de la faveur qu'il a accordée à Spinola à la

35suite de la prise de Bréda (3).

Estado,2315.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., 439.

(1)Le2 août,Philippefaitsavoirà l'Infantequ'ilenvoieà Bruxellesle marquisde Renty,chargé
de lacomplimenterà lasuitede laprisedeBrédaetdesvictoiresremportéesauBrésil.(Ibid.,fol.94.)
Le17septembre,IsabelleremercieleRoide l'envoidecetambassadeur.(Ibid.,fol.122.)

50 (2)Ellemanquedansle registre.

(3) Signalonsici les recommandationsde l'Infantepour Jean Moulart,lieutenantde sa garde

(7 juin1625).(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.193,fol.69)et pourla veuveet lesenfantsdu

comtedeSalazar(17septembre).(Ibid.,fol.123.)
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721. Gand, 10 août 1625. —
Spinola à Philippe IV.

A la suite de la prise de Bréda, le Roi a accordé à Spinola la Encomienda

tnayor de Caslilla. Celle-ci était engagée pour une période de douze ans.

Le marquis représente au Roi qu'il a dépensé toute sa fortune, qu'il manque

de ressources pour vivre, qu'il voudrait jouir immédiatement du fruit de cette s

faveur royale d'autant plus que, vu son grand âge, il ne vivra plus dans

douze ans.

Estado, 2315.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 441.

722 ,26 août 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi demande un rapport sur les mercedes accordées par son grand-père, 10

durant les dix dernières années de son règne d'après les registres du Conseil

des Finances.
Secretariasprovinciales,reg. 2624.

723. Madrid, 28 août 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

On a transmis au Roi un mémoire sur les moyens d'entraver le commerce 15

hollandais. L'Infante est chargée de l'examiner (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre, reg. 193, fol. 98.

724 , août 1625. —
Spinola à Philippe IV.

Spinola a pris connaissance de la décision royale de se tenir sur la défensive

sur terre, avec une armée de 24,000 hommes et de réunir à Mardyck une 20

flotte de 50 vaisseaux, dont Spinola lui-même serait le chef. Il avait aussi été

invité à acheter en Angleterre, en Hollande ou ailleurs, une trentaine de ces

vaisseaux. Le marquis promet de se conformer à ces ordres (22).

Estado, 2315.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 440.

(1)Lemémoire(fol.99)esttrès court.Il proposededéclarerque lescapitainesde vaisseauxqui 25

entrerontdanslesportsbelgesou espagnolsavecdesvaisseauxhollandaiset ferontleursoumission

au Roi,serontdéclaréspropriétairesde ces vaisseauxet pourrontprendreservicedans lamarine

espagnole.Lescommerçantshollandaisserontdèslorsà lamercidesmarins,quine tiendrontcompte

quede leurintérêtpersonnel,lamarineroyaleferades recrueset le commercehollandaisen sera

notablemententravé.Le3 novembre,Isabelledéclareapprouverceprocédéet seditprête,sur l'ordre30

du Roi,a publierun éditdanscesens.(Ibid.,fol.181.)

( ) Le 17septembre,Spinolafaitsavoirqu'ila déjàréuniseizevaisseauxà Mardyck.(Ibid.)
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725. Madrid, 2 septembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a accordé à François Tons, maître tapissier, qui a introduit

l'industrie de la tapisserie en Espagne et aux compagnons flamands qu'il a

amenés avec lui, 7,000 ducats à prendre sur le produit des prises. L'Infante les

5 fera payer au corregidor de la ville de Pastrana, où le même Tons a travaillé.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193, fol.107.

726. Madrid, 14 septembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris qu'Isabelle a décidé de construire un nouveau fort à Mar-

dyck, de diriger de ce côté le tercio irlandais en service aux Pays-Bas, de

10concentrer tous les vaisseaux de la flotte et de cantonner une partie de l'armée

à la frontière française. Philippe approuve ces décisions. Il recommande de

pousser à la construction de nouveaux navires de guerre, jusqu'à ce qu'on ait

atteint le nombre de 50. Lorsque la flotte espagnole sera revenue du Brésil, le

Roi enverra un bon amiral. Il convient d'arrêter complètement le commerce

is que les rebelles font par les rivières des Pays-Ras. Toutes les mesures prises

par l'Infante, à cet effet, sont approuvées (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.193,fol. 111.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol 22.

727. Madrid, 11 septembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Le Roi renouvelle certaines prescriptions faites antérieurement par rapport

au contrôle que le veedor, Gaspar Ruiz de Pereda, doit exercer sur les

finances de l'armée, à la nécessité d'éviter les anticipations et à l'opportunité

de procéder à la remonte de la cavalerie en service avant de faire de nouveaux

recrutements (2).
15 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193, fol.119.

(1)Cettelettreestla réponseàdeuxmissivesde l'Infantedes6 et7 août,quimanquenttoutesles

deux.

(2)Le3novembre,l'Infantefaitsavoirquecesordressontexécutés.(Ibid,,fol.475.)

TOMEII. 29
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728. Madrid,11 septembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Sueyro fait savoir à Madrid qu'il a des difficultés avec ses correspondants.
Ceux-ci déclarent que les subsides ordinaires qu'on leur donne sont insuffisants,

qu'on ne les a pas récompensés de leurs efforts pour empêcher le départ de la

flotte hollandaise au Brésil, que Sueyro traite seul certaines affaires. Le Roi 5

estime que les avis de Sueyro sont utiles, qu'il y a lieu d'être content de lui.

Au reste, l'Infante jugera s'il faut envoyer encore de l'argent ou ordonner

à Sueyro de lâcher ses correspondants.

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 193,fol. 117.

729. Dunkerque, 17 septembre 1625. — Isabelle à Philippe IV. 10

On n'a encore rien appris d'un départ de la flotte anglaise. On sait qu'une

partie de (escadre est prête et que l'autre ne l'est pas encore. Il résulte de

certains avis que le départ n aurait lieu que l'année suivante. La concentration

des vaisseaux de 1escadre royale aux Pays-Bas continue. Déjà dix-neuf unités

se trouvent réunies à Mardyck, il nen manque plus que deux qui sont 15

à Nieuport et ont reçu ordre de rejoindre. On réglera l'attitude de Yarmada

royale sur les mouvements de l'escadre anglaise.

Secrétaireried'Elat el deGuerre,reg. 193,fol. 121.

730. Madrid, 19 septembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

On a fait remettre au Roi un mémoire sur les affaires d'Angleterre. 20
L'Infante doit l'examiner cl faire connaître son opinion, il faut garder le secret

pour ne pas compromettre les auteurs de cet écrit (1).

Secrêlaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol. 126.

(*)Lemémoiresetrouve(fol.128).IIett anonymeet sansdate.Il déclarequel'Angleterreest
causedetouslesmalheursdela chrétientéengénéraletdel'Espagneenparticulier.C'estellequia 25
suscitélesdernierstroublesenAllemagneet en Italie.Lagrandeflotte,qu'ellea réunierécemment,
estsansdoutedirigéecontrel'Espagne;sonobjectifen ce momentest d'attaquerla flotteet les

galionsquireviennentdesIndes.Lechoixdesamirauxdestinésà commanderl'escadreanglaise,dont
l'unestlefilsducomteMauricedeNassauet l'autreunHollandaisexpérimentédansla navigation
desIndes,estsignificatif.IIy alieudeprendrelesmesuresrequises;lesvaisseauxespagnolsrevenant50



— 227 —

731. Madrid, i9 septembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

La nation espagnole est le nerf principal de l'armée royale, c'est elle qui

supporte le plus le poids de la guerre. Le Roi est convaincu qu'Isabelle
veillera à ce que les soldats de celle nationalité soient toujours traités comme

3 il convient. Il lui recommande de faire en sorte que ces mêmes soldats aient

ostensiblement le pas sur les autres et jouissent d'une situation meilleure

qu'elle n'a jamais été, tout en évitant de froisser qui que ce soit (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol. 133.

732. Dunkerque, 19 septembre 1625. —
Spinola à Philippe IV.

10 On a décidé de concentrer vingt navires de guerre à Mardyck, seize y sont

déjà, deux ou trois prendront la mer aujourd'hui.

Estado,2315.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,440.

733. Madrid, 22 septembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi demande à nouveau (2) des renseignements sur la sortie de l'escadre
13

anglaise. C'est de l'altitude de cette escadre, déclare-t-il, que dépendront les

mouvements de la flotte espagnole. Il approuve la décision prise par l'Infante

de confier au veedor général les papiers relatifs à la caisse de Yexercito et

celle d'interdire tout trafic hollandais par les rivières belges.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 193,fol.139.

20d'Amériquedoiventchercherà échapperà la flotteennemieet, s'ilsnelepeuvent,jeterplutôtl'or et

l'argentà lamerquedele laisserprendre.Lastratégiedeladéfensivesurmerestfuneste,il fautaller

attaquerl'ennemichezlui.Laflotteespagnoledoits'enprendreauxbateauxdepêcheennemis,dans
lecourantdumoisde septembre,etpuisopérerun débarquementen Irlandeseptentrionale.Il ne
serapasdifficilederéunirlàunearméeconsidérableavecl'assistancedesIrlandaiseux-mêmesetdes

25différentsÉcossaisavecqui on a des intelligences.La flotteespagnoleempêcheral'Angleterre
d'envoyerdesrenfortsenIrlandeet troubleratoutlecommerceanglais.

(1)Lemaintiende la prééminencedes troupesespagnolessur les effectifswallons,allemands,
anglaiset autresfutundessoucisconstantsdePhilippeIV.Commeonpourralevoir ci-après,en
de multiplescirconstances,il éprouvelebesoind'enparlerà l'Infante.

30 (2)L'avant-veille,il avaitencoredemandéà l'Infantelesmêmesrenseignements.(Ibid.,fol.135.)
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734. Dunkerque, 26 septembre 1625. — Isabelle au marquis de

Mirabel.

On est informé de ce que le roi d'Angleterre a fait fermer tous les ports de

son royaume et qu'il est parti avec son conseil pour Plymouth. Le marquis

devra renseigner Philippe TVsur tous les mouvements de l'armée. De même,
5

il devra tenir au courant l'Infante et le fourrier-major Juan de Arbelaïz.

Manuscritsdivers,reg.211, fol.146.

735. Madrid, 27 septembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc d'Arschot a fait part de la naissance de son fils; il veut lui donner le

nom du Roi. Philippe désire que Spinola ou le comte de Salazar servent, en 10

son nom, de parrain à l'enfant (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol. 141.

736. Madrid, 28 septembre 1625. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Sur les affaires des Pays-Bas et d'Angleterre, la guerre probable avec cette 1S

dernière puissance et la proposition faite par Isabelle d'envoyer l'escadre de

Flandre au secours de l'Espagne, dans le cas d'une attaque de la flotte anglaise

contre les côtes de la Péninsule.

La décision royale comprend les points suivants : l'Infante peut être rassurée

au sujet de l'envoi prochain de provisions tant pour l'exercice en cours que
50

pour celui qui vient. Il lui appartient, à elle, de prendre une décision sur

l'envoi de l'escadre flamande vers l'Espagne. Elle évitera que les navires du

Roi ne soient exposés au danger de se faire prendre entre la flotte anglaise et

la flotte hollandaise. Dans le cas où cette dernière tenterait une attaque contre

les côtes flamandes, le Roi enverra au secours de l'Infante la flotte espagnole, 23

qui sera renforcée par celle que Don Fadrique de Toledo compte ramener

incessamment du Brésil.

Estado,2039.

(1)Le3 novembre,IsabellefaitsavoirqueSpinolaa représentéleRoiaubaptême.(Ibid.,fol.183.)
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737. Madrid, 28 septembre 1625. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Le duc de Buckingham a persuadé le roi d'Angleterre d'envoyer sa flotte

militaire attaquer l'Espngne. L'objectif est de s'emparer de Rayonne ou d'un

5 port voisin situé au Portugal, s'y installer, puis y appeler des Hollandais,

des Barbaresques et des pirates d'autres nationalités. Dans le cas où ce, projet

échouerait les Anglaiss'installeraient dans un port de l'Afrique septentrionale et

concentreraient là un groupe de pirates pour faire des attaques contre les côtes

espagnoles. Telles sont les informations réunies par le comte de Gondomar qui
10

ajoute qu'il y a lieu de tenir compte aussi des mesures de rigueur que le

Parlement anglais vient de décider contre les catholiques. Ultérieurement le

même diplomate a annoncé qu'on prépare en tonte hâte une flotte de guerre de

plus de cent navires qui doivent prendre la mer dans le courant de ce mois de

septembre. Le Conseil discute aussi la décision prise par Gondomar d'envoyer,
15en Angleterre, son secrétaire Henri Feller. pour traiter avec le Roi, Buckin-

gham et les autres ministres anglais. Augustin de Messia propose de donner

aux commandants de Bayonne de Vigo et des autres places particulièrement

exposées, l'ordre de prendre les mesures nécessaires pour écarter le danger.

Un autre conseiller, le marquis d'Aytona, blâme l'envoi de Feller, car il lui

20 semble qu'on verra là une tentative de l'Espagne pour entrer en négociations

afin d'obtenir la paix. Il désapprouve aussi les tentatives que l'on s'efforce de

faire pour amener la disgrâce de Buckingham, vu qu'il n'est pas du tout

certain que la chute du favori servirait les intérêts de l'Espagne. Les autres

conseillers insistent sur la nécessité de prendre les précautions voulues contre

25 toute attaque de l'escadre anglaise.
Estado,2039.

738. Dunkerque, 2 octobre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

On a appris que le roi d'Angleterre s'est rendu à Plymouth pour assister

au départ de la flotte, sans que l'on sache si ce départ a eu lieu. Les vingt et un

30 navires de guerre du Roi se trouvent à Mardyck prêts à prendre la mer.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 193,fol.143.



— 230 —

739. Madrid, 12 octobre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve la décision prise à Bruxelles d'empêcher le commerce

hollandais par les rivières belges. Si l'ennemi faisait mine de vouloir entre-

prendre quelque coup de main sur la côte flamande, l'Infante devrait en

avertir le Roi qui enverrait à son secours la flotte espagnole. Le complément
5

des provisions de cette année sera certainement envoyé et l'on s'efforce

à Madrid de le faire le plus vite possible. Il ne faut pas douter non plus de

l'envoi des provisions de l'année prochaine.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol. 148.

740. Madrid. 12 octobre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

10

Le grand-maître de l'Ordre de Saint-Jean se plaint de ce que la comman-

derie de Caméra Priola, consistant en trois métairies, situées près de Gemer-

heyn, dans le Palatinat, soit en butte aux vexations des Luthériens et demande

la protection des troupes du Roi dans ces parages. L'Infante est priée de

veiller à ce que le grand-mai Ire reçoive satisfaction (4).
15

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol.144.

Manuscritsdivers,reg. 213, fol.18.

741. Madrid, 12 octobre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Boi éconduit Ferdinand de Boisschot qui avait demandé, en récompense

de ses services, qu'on lui cédât la seigneurie d'Erps, en Brabant, faisant partie 20

du domaine royal.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.193,fol. 150.

742. La Haye, 16 octobre 1625. — Déclaration des États-Généraux

des Provinces-Unies.

Le roi d'Espagne a interdit à ses sujets tout commerce d'importation et 25

d'exportation avec les Provinces-Unies. L'intention est évidente; il veut arrêter

tout le trafic hollandais, non seulement avec les Pays-Bas, mais même avec

(1)Voirla réponsedel'Infanteà ladatedu5 décembre.
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les étals neutres. Par mesure de représailles, les États-Généraux interdisent

tout commerce avec ceux du Roi et ferment l'Escaut, le Rhin et la Meuse

à leurs navires.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193, fol.179.

5 743. Saint-Laurent, 24 octobre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit affecter 2,000 ducats du produit des prises à l'entretien de la

secrétairerie d'État.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol. 157.

744. Saint-Laurent, 24 octobre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi a appris du marquis de Mirabel que la flotte anglaise a pris la mer

dans l'intention d'aller attaquer les galions, il a envoyé contre elle l'escadre

qu'il a réunie à Lisbonne. L'infanlc doit prescrire aux vaisseaux de guerre

des Pays-bas de rejoindre la flotte espagnole et de coopérer ainsi à la défense

des navires revenant des Indes.

15 Secrétaireried'Elat et de Guerre, reg. 193,fol. 161.

745. Saint-Laurent, 25 octobre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

La nouvelle transmise par le marquis de Mirabel du départ de la flotte

anglaise est peut-être fausse. Le Roi approuve le zèle que l'Infante a apporté

à la concentration à Mardyck des vingt et un navires de guerre de la flotte des

20 Pays-bas qui se mettront à la poursuite de l'escadre anglaise. Très heureuse

aussi est la décision d' Isabelle de réunir à Ostcnde une flottille de petits

vaisseaux à voile qui feront tout le tort possible à l'ennemi.

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 193,fol. 163.

746. Saint-Laurent, 25 octobre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

25 Emmanuel Sueyro a fait savoir combien les Hollandais se ressentent de

l'interdiction de leur trafic par les rivières belges. 11a conseillé aussi de leur

fermer le Weser. Le Roi désire qu'il en soit fait ainsi.

Secrétaireried'Elat et de Guerre, reg. 193,fol. 167.

Manuscritsdivers,reg. 217, fol. 162v°.
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747. Madrid, 28 octobre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

La flotte des Indes est sur le point de rentrer; une partie même est déjà
arrivée à destination. Le Roi communique cette bonne nouvelle à l'Infante

et demande des renseignements sur les mouvements de l'escadre anglaise.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol. 169. g

748. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a examiné le mémoire relatif à la tactique à suivre contre l'Angle-

terre. Le projet d'aller attaquer les vaisseaux de pêche anglais a été mis

à exécution Quant à la descente à effectuer en Irlande, on ne dispose pas des

éléments nécessaires celle année et, pour l'année prochaine, on examinera ce 10

qu' il y a lieu de faire. Si Philippe se décide à guerroyer contre Charles Ier,il

vaudrait mieux attaquer directement l'Angleterre. Les motifs de cette préfé-

rence sont multiples. Une victoire remportée là ferait plus d'effet, l'Angleterre

est plus rapprochée, de là on peut sans peine passer en Irlande. La grande

difficulté consiste dans la technique de la traversée. Il faudrait pouvoir 15

l'effectuer avec de grandes unités navales (1). Seulement, il est à craindre que

les préparatifs nécessaires à la concentration d'une armée navale considérable

exciteraient les soupçons. Anglais et Hollandais réuniraient toutes leurs forces

et leurs escadres pourraient être égales ou supérieures à celle du Roi.

Il vaudrait donc mieux se servir de simples navires marchands qui feraient 20

le transport des troupes en plusieurs fois. Ces navires pourraient être construits

tant en Espagne qu'aux Pays-Bas, en donnant comme prétexte qu'on veut

aller inquiéter les Hollandais. Une descente en Angleterre ne pourra se faire

que si l'on arrive à un accommodement avec le roi de Danemark, car alors on

pourra disposer des armées d'Allemagne, sans le concours desquelles il serait 25

impossible d'entreprendre pareille expédition, à moins de dégarnir les Pays-Bas

des effectifs indispensables.
Secrétaireried'Etal el de Guerre,reg. 195, fol. 175.

(1)Alaviosdealtoborde.
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749. Dunkerque, S novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Deux navires de la flotte des Pays-Bas ont rencontré l'escadre anglaise près
des Sorlingues. Elle comprenait cent voiles. Les vents contraires doivent

l'avoir retenue dans ces parages. On ne sait rien de plus. On dit qu'une partie

5 de la flotte anglaise continuera à monter la garde le long de la côte flamande.

Le fait que l'escadre rencontrée par ces deux navires ne comprend que cent

voiles est bien la preuve qu'une partie des forces navales britanniques est

restée chez elle. Envoyer la flotte des Pays-Bas à la poursuite de l'escadre

anglaise, dans la direction de l'Espagne, eût été très dangereux. Cela aurait

10vraisemblablement provoqué le départ des forces anglaises restées chez elles et

exposé nos navires à être pris entre deux feux. L'Infante a donc jugé bon de

de les envoyer faire la chasse aux navires de pêche hollandais.

L'interdiction totale du commerce avec la Hollande et la suppression des

licentes ont produit le meilleur effet. La déclaration des Provinces-Unies

15jointe à celte lettre en est la meilleure preuve (1). Quant à la proposition de

fermer le Weser, elle souffrira des difficultés de la part du duc de Neubourg,

qui ne voudra pas admettre qu'une partie de l'armée espagnole soit cantonnée

dans ses États (2). L'exécution des ordres du Roi relatifs au veedor ont donné

à celui-ci plus d'autorité que n'ont jamais eu ses prédécesseurs.

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.193,fol.177.

750. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Le pagador général Thomas de Mendieta vient de mourir. On a saisi tous

ses papiers. Son premier officiai, Jean-Antoine de Larea, fera les fonctions de

pagador ad intérim. Lorsque le Roi désignera un nouveau titulaire, il devra

25déclarer que l'usage introduit depuis quelques années d'accorder au pagador
1 7, sur le pain de munition doit être aboli. Il serait désirable qu'il y eût

deux pagadors généraux.
Secrélaireried'Etat et de Guerre,reg.193,fol.183.

(1)C'estledocumentanalyséci-dessus,n°742.

30 (1)Le22 novembresuivant,Isabelleinsisteànouveausur la nécessitéqu'ily a pourleRoide

donnerà cesujetdesordresformelsauduodeNeubourg.(Ibid.,fol.237.Manuscrit»divers,reg.217,
fol.160.)Le28dumêmemois,Philippefaitsavoirquelachoseest faite.[Secrêtaireried'Etat etde

Guerre,reg.193,fol.246-248.)
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751. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Les correspondants de Sueyro paraissent bien prétentieux à l'Infante Tout

le monde sait que les Hollandais ont fait des efforts considérables pour envoyer

des renforts au Brésil et pour empêcher la prise de Bréda. Personne n'a

entravé leur action. Il n'y a donc pas lieu pour les correspondants de réclamer s

une récompense à ce sujet. Conformément aux ordres du Roi, Isabelle a fait

savoir à Sueyro qu'il n'a qu'à congédier ces gens-là.

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.187.

752. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Suivant les ordres du Roi, l'Infante a fait renforcer les fortifications de 10

Mardyck. On a agrandi le fort qui se trouve dans les dunes, Isabelle y a placé

un gouverneur dans la personne du capitaine Jean Montero, chargé jadis du

gouvernement d'Ostende. La garnison a aussi été augmentée.

Secrêtaireried'Etal et de Guerre,reg. 193,fol.189.

753. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV. 15

L'infante envoie au Roi un nouveau rapport du duc de Neubourg sur ses

pourparlers avec le prince d'Orange relatifs à un accommodement avec les

Hollandais (1).
Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol. 190.

754. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV. ao

Depuis que l'Infante a concentré ses vingt et un navires de guerre, trente

à quarante vaisseaux ennemis n'ont cessé de croiser devant Dunkerque. Une

grande tempête survenue, le 23 octobre passé, a dispersé tous ces navires; une

douzaine se sont perdus, de façon qu'à présent la côte est libre. Le bon vent

survenu ensuite a permis à une douzaine d'unités de la flotte des Pays-Bas 35

d'aller attaquer les pêcheurs hollandais. Us ont rencontré deux cents barques

(1)Cerapportmanquedansle registre.
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et en ont coulé quarante. Deux des douze vaisseaux sont rentrés, ils ont

rendu compte de ce qui s'est passé et ont ramené un bâtiment ennemi qui s'était

rendu. Les pécheurs de Dunkerque et de Nieuport, animés par l'insuccès de

leurs concurrents hollandais, ont. pris la mer. Six autres navires de guerre de
3 la flotte des Pays-Bas partiront bientôt en croisière.

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol.191.

755. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi de France a essayé de s'emparer par trahison de la ville de

Hesdin. Il s'est adressé, à cet effet, à un personnage considérable qui a
10 reconnu le fait et que l'Infante a obligé de quitter Hesdin pour venir se fixer

à Bruxelles.
Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol.195.

756. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Charles Ier a rappelé son agent à Bruxelles, Guillaume Trumbull, sans le
15 remplacer. L'Infante a accordé à son résident à Londres, Jean-Baptiste

van Male, l'autorisation de rentrer aux Pays-Bas.

Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 193,fol.196.

757. Dunkerque, 5 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante envoie au Roi un avis, daté du 17 octobre, annonçant la conclu-
20 sion d'une alliance entre Anglais et Hollandais, l'engagement pris par Charles Ier

d'entretenir 25,000 fantassins et 6,000 cavaliers et des vaisseaux de guerre, la

permission accordée aux Hollandais d'attaquer les navires espagnols dans les

eaux anglaises et de visiter les navires anglais pour découvrir la contrebande

espagnole. De fait, dans la flotte hollandaise qui a monté la garde devant

25 Dunkerque se trouvaient cinq navires anglais (*).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol.197.

(1)L'aviss'ytrouvejoint,folio198.
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758. Madrid, 7 novembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

La flotte anglaise est entrée dans la baie de Cadix. Elle comprend quatre-

vingts navires. Aucun débarquement n'a été effectué mais l'artillerie des

navires a bombardé un fort de la ville. Le Roi porte à la connaissance de

l'Infante ce fait qui implique une rupture complète avec l'Angleterre. Il espère s

que la flotte espagnole rendra illusoire toutes les tentatives de l'ennemi de

prendre pied en Espagne. L'Infante doit prendre les dispositions requises pour

préparer une attaque contre l'Angleterre. L'empereur d'Allemagne, le roi de

Pologne et les princes catholiques allemands ont été mis au courant. Isabelle

examinera ce qu'il y a lieu de faire des régiments anglais qui servent dans 10

l'armée des Pays-Bas. On doit saisir tous les biens des sujets anglais. Jacques

Bruneau a reçu ordre de quitter l'Angleterre.

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.207.

759. Madrid, 7 novembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu rapport du duc de Neubourg relatif aux pourparlers que '»

celui-ci a eus par l'intermédiaire d'un de ses gentilshommes avec le prince

d'Orange. Tl a appris aussi par une lettre de l'Infante (1) que MmeT'Serclaes

est revenue à Bruxelles et a parlé à nouveau de négociations avec les

Hollandais. Les ministres espagnols ont examiné la question avec attention.

La continuation de la guerre présente des difficultés incontestables eu 20

égard à l'état des finances royales; la conclusion d'une trêve similaire à

celle de 1609 en présente aussi. Le Roi a décidé d'exposer sa façon de

penser à l'Infante, en la priant de le conseiller sur la matière avec sa prudence

accoutumée.

Cette question est la plus difficile que le Roi ait eu à trancher jusqu'ici, ^

l'intérêt de la religion et son honneur personnel sont en jeu. Il y a deux

moyens de mettre fin aux hostilités : la suspension d'armes ou la trêve. Les

inconvénients d'une trêve sont inévitables. On ne peut demander aux Hollan-

dais d'accepter une trêve différente de celle qu'a conclue jadis Philippe III, et

de celle-là le Roi actuel ne peut ni ne veut s'accommoder. Certains opinent, 30

(1)Datéedu20octobre.Ellemanquedansle registre.
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en Espagne, pour une trêve de courte durée. Elle ne serait avantageuse ni aux

Hollandais ni au Roi, impliquant pour celui-ci l'aveu qu'il est incapable

d'arriver jamais à conclure une paix définitive. La suspension d'armes parai-

trait le meilleur moyen pour arriver à conclure la paix. Les Hollandais n'en

5 voudront pas, alléguant qu'ils devraient en faire part à leurs alliés.

En conséquence, le Roi a pris une triple décision :

1° On pourra déclarer ouvertement à n'importe qui, que lui, Philippe,

désire conclure la paix avec les Hollandais. Il lui semble qu'il n'y a jamais de

déshonneur à proposer de faire la paix et qu'il y en a moins que jamais après

10 les succès qu'on vient de remporter;

2° Le Roi acceptera une trêve, semblable à celle de 1609, à condition qu'on

modifie la forme mais non la substance des stipulations relatives à la souverai-

neté des Hollandais et que ceux-ci permettent le libre exercice de la religion

catholique en donnant les garanties requises;

15 3° Il désire qu'on discute en secret les conditions d'une paix définitive, en

gagnant les personnes nécessaires à cet effet, surtout — et à tout prix — le

prince d'Orange. Les stipulations arrêtées seront acceptées par le Roi avec la

déclaration expresse que c'est exclusivement l'intérêt de la religion qui l'a

poussé à faire des concessions.

20 L'Infante prendra sur tout cela l'avis de ses ministres et fera connaître

ensuite au Roi son opinion personnelle (1).

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol. 209.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol. 19v°.

760. Madrid, 7 novembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

as Dans le cas où les négociations avec les Hollandais ne pourraient aboutir, le

Roi a décidé de continuer la guerre en se tenant sur la défensive sur terre et

en prenant l'offensive sur nier.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 193,fol. 212.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol.18v\

30 (1)Le8 décembre,l'Infanteaccuseréceptiondecettelettre etprometde répondredès qu'ellele

pourra.(Ibid.,fol.2S7etManuscritsdivers,reg.213,fol.16.)
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761. Saint-Omer, 8 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Suivant les ordres du Roi, le comte de Gondomar a été désigné pour siéger

à la Jointe de guerre des Pays-Bas. Le cardinal de. la Cucva revendique la

première place au sein de cette jointe. Gondomar lui conteste cette préten-

tion. Le Roi est prié de décider. »

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol.214.

762. Saint-Omer, 8 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Les capitaines et matelots de la flotte militaire ont réclamé sur le fait que

des quatre cinquièmes du produit des prises qui leur reviennent, une partie

soit attribuée à l'amiral aux veedor et officiaux de la flotte. Eu épard à la 10

nécessité de conserver les bonnes dispositions des gens de mer, Isabelle a fait

publier une ordonnance dont elle envoie le texte au Roi (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.215.

763. Madrid, 11 novembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi attend toujours des nouvelles sur les mouvements de la flotte '5

anglaise. Il communique à l'Infante une relation sur les opérations qui se sont

déroulées dans la baie de Cadix. Toutes les dispositions nécessaires sont prises

de façon à ce que l'on puisse être sans inquiétude (*).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193.fol.216.

Manuscritsdivers,reg. 213, fol.21 V. 20

764. Anvers, 17 novembre 1625. — Emmanuel Sueyro à Philippe IV.

Sueyro a été très affligé de la maladie du Roi. Les échanges de territoires

faits il y a quelques années avec le duc de Lorraine ont été bien funestes au

Roi. Le comte d'Estaires, chef du Conseil des finances, et le commissaire

(1)Cetextemanquedansle registre.Le 20 décembre,le Roiapprouvecettedisposition,(Ibid.,35

fol.271.)

(2)Enannexese trouvecetterelationquia trait auxévénementssurvenusdu l*rau8novembre

(fol.318).
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Philippe de Ayala ont, depuis, essayé d'en diminuer un peu les inconvénients,
mais ils sont morts, et maintenant plus personne ne s'occupe de la chose.

Eslado,2316.

765. Madrid, 18 novembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

5
Le Roi transmet à l'Infante une requête du Père Antoine Colazo, jésuite,

tendant à ce qu'on fasse les diligences nécessaires pour obtenir la mise en

liberté des jésuites faits prisonniers par les Hollandais à Bahia.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.229.

766. Lille, 22 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

10 L'infante se réjouit au plus haut point de ce que la flotte des Indes soit

arrivée à destination. La nouvelle de cet heureux événement n'a pas empêché
l'escadre anglaise de prendre la mer. Depuis un mois on est sans nouvelles

d'elle. Quant aux projets de l'amirauté anglaise on en parle en sens divers

sans qu'on puisse rien dire de certain.

15 La flotte des Pays-Bas concentrée à Dunkerque vient de rentrer au port.
Elle a eu une rencontre avec cinq navires de guerre ennemis dont trois se

sont enfuis et les deux autres ont été détruits. Elle a fait plus de deux cents

prisonniers, pris ou coulé quatre-vingts barques de pêche et mis en fuite tout

le reste de la flottille de pêche hollandaise. Les dommages subis par les rebelles

20sont des plus considérables.
Secrêéaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol. 240.

767. Lille, 22 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Electeur de Trêves avait obtenu du pape la commende de l'abbaye de

Saint-Maximin dont le Roi est Je protecteur héréditaire. Isabelle a fait oppo-

25sition formelle à cette concession et a envoyé trois régiments d'infanterie dans

le pays de Trêves. L'évéque s'est incliné et a fait savoir qu'il se désistait de sa

prétention. Alors les troupes ont été retirées (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 193,fol.234.
Manuscritsdivers,reg. 217, fol. 162.

50 (1)Le17décembre1625,PhilippeIVapprouvelaconduitedel'Infante,toutenrecommandantde
chercherà conserverlesbonnesdispositionsdel'Electeur.(Ibid.,fui.265.)
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768. Lille, 22 novembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Empereur a décidé de convoquer une diète à Ulm pour le début de

février. L'Infante a désigné comme députés, pour y assister en son nom,

l'évèque de Gand et Bernard Pulz.

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 193,fol.238. 5

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.161V.

769. Damvillers, 27 novembre 1625. —
Sueyro à Philippe IV.

Envoi d'un avis relatif aux désastres infligés à la flotte des pécheurs hollan-

dais par les vaisseaux de l'escadre espagnole des Pays-Bas et aux progrès

de Tilly et de Wallenstein. Sueyro ajoute que certains navires qui appareil- 10

laient à Hambourg et dont il a parlé dans un de ses avis précédents ne sont

pas encore partis (1).
Estado,2316.

770. Madrid, 28 novembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

De l'avis de son Conseil d'État, Philippe IV a décidé d'user de représailles 15

contre le roi d'Angleterre qui, sans motif, a rompu la paix conclue jadis par

son père avec Philippe JIL L'Infante doit coopérer à l'exécution de cette

décision et faire savoir, à Madrid, quelle est son opinion sur la tactique
à suivre. Toutes les dispositions seront prises pour assurer la régularité des

provisions. 20
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.250.

771. Gand, 5 décembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

Les Hollandais ont cherché à s'emparer de Gravélines en corrompant le

gouverneur d'isendijek. L'Infante a éternise au courant de celte manoeuvre et

a fait arrêter ce gouverneur. 25
Secrêtaireried'Etal etde Guerre,reg. 193,fol. 254.

Manuscritsdivers,reg.213, fol.17.

(4)Dansunedeuxièmelettredu mêmejour,Sueyrorelateencorela confusionqui a surgien

Hollande,à lasuitedesdésastresdontil estquestionci-dessus.
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772. Gand, 5 décembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a ordonné à Guillaume Verdugo, gouverneur du Palatinat, de faire

respecter par les Luthériens les trois métairies du grand-maître de l'Ordre de

Saint-Jean, situées dans le Palatinat inférieur, près de Gemersheim. Verdugo

5 avait répondu que les métairies étaient intactes mais que les hérétiques

y faisaient leurs prêches, ce qu'il avait interdit. Il avait aussi donné ordre à un

sergent-major de JNeustadt de prêter aide et assistance en tous temps à la

commanderie de Saint-Jean.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg 193,fol.258.

10 Manuscritsdivers,reg. 213, fol.16v°.

773. Gand, 5 décembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

On annonce, toutefois sous réserves, que l'Électeur de Saxe s'est chargé

d'accommoder les affaires avec le roi de Danemark, ce qui fera certainement

plaisir au roi d'Espagne.
15 Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.259.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.17.

774. Gand, 5 décembre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a appris les événements de Cadix. Il a été impossible de découvrir

les intentions de l'amirauté anglaise, parce que les chefs de la flotte ont reçu

20des ordres cachetés qu'ils ne pouvaient ouvrir qu'une fois arrivés en haute

mer. Quant à la tactique à suivre contre l'Angleterre, l'Infante confirme ses

déclarations antérieures. Il est nécessaire de préparer cette expédition avec le

plus grand soin. La conquête de l'Angleterre serait un événement des plus

glorieux et mettrait les Hollandais à la raison, puisqu'elle entraînerait la ruine

25de leur commerce. La question du contingent des troupes cantonnées aux Pays-

Bas, à affecter à cette expédition, sera traitée ultérieurement, il faut en tout cas

agir en grand secret. Il y aurait lieu, pour détourner les soupçons, de faire croire

que le Roi veut redoubler d'ardeur dans la guerre contre les Hollandais, par

terre et par mer, et de ne montrer aucun acharnement contre les Anglais. Par

30 mesure de représailles on a saisi les biens des Anglais aux Pays-Bas. Quant

aux militaires de cette nationalité, en service ici, ils sont peu nombreux et il n'y

a pas lieu de se défier d'eux.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol.255.

Manuscritsdivers,reg.213,fol.15.
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775. Madrid, 17 décembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris les moyens employés pour enrayer les difficultés naissantes

avec l'Électeur de Trêves qui voulait absolument jouir de l'abbaye de Saint-

Maximin. Il approuve l'Infante d'y avoir envoyé des troupes comme aussi de les

avoir fait sortir du pays dès que le but fut atteint. Il espère que l'Electeur restera s

dans les bonnes dispositions présentes.

Secrêtaireried'Etalet deGuerre,reg.193,fol.263.
Manuscritsdivers,reg. 212,fol.17.

776. Madrid, 17 décembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Les quatre ingénieurs flamands, Abraham Melin, Pierre Goins, Pictus Baez io

et Jacques de Beste, envoyés jadis en Espagne pour améliorer le cours des

rivières, retournent aux Pays-Bas pour revenir en Espagne au mois d'avril.

Le Roi les recommande à la bienveillance de l'Infante.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 193,fol. 265.

777. Madrid, 17 décembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle. 15

L'ambassadeur de Venise s'est plaint de ce qu'on eût arrêté aux Pays-Bas
un agent vénitien du nom de Francisco Passini. Le Roi désire connaître le

motif de cette arrestation.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 193,fol. 267.

778. Damvillers, 18 décembre 1625. —
Sueyro à Philippe IV. 20

Sueyro transmet au Roi un nouvel avis relatif aux négociations engagées

entre le duc de Buckingham et les Hollandais. Le ministre anglais demande, au

nom de son souverain, de pouvoir occuper Calzand, L'Ecluse et Aerdenburg.

En compensation, le roi d'Angleterre fera remise aux Hollandais de tout ce

que ceux-ci lui doivent, leur accordera de nouveaux subsides et envahira les 25

Pays-Bas au printemps prochain. 11s'efforcera de s'emparer de Bruges pour en

faire une colonie anglaise. La question reste en suspens, bien que beaucoup de

Hollandais inclinent à l'accepter. Philippe IV s'est plaint à Sueyro de ce que
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ses confidents n'aient pu avertir la Cour d'Espagne du départ de la flotte

anglaise. Sueyro déclare qu'il était de toute impossibilité à ses correspondants
de connaître quoi que ce soit à ce sujet, à cause de la façon même dont cette

expédition a été engagée. D'ailleurs, lui-même n'aurait pu, faute d'argent,
s expédier un courrier pour avertir le Roi, même dans le cas où il aurait été

prévenu. Il se plaint de son dénuement et exprime la crainte de perdre à cause

de cela ses correspondants.
Eslado,2316.

779. Damvillers, 18 décembre 1625. —
Sueyro à Philippe IV.

10
Sueyro a reçu une lettre de l'Infante lui annonçant l'envoi incessant d'un

secours de 200 écus, avec ordre de s'en contenter, vu l'impossibilité de donner

plus en ce moment.

Estado,2316.

780. Damvillers, 18 décembre 1625. —
Sueyro à Philippe IV.

15 La Compagnie hollandaise des Indes orientales vient de subir des pertes

considérables, trois navires se sont perdus à leur retour, à la suite d'une

violente tempête. Les litres de la Compagnie des Indes occidentales ont perdu

à peu près 50 °/o de leur valeur. Les États-Généraux ont fait publier un

placard dirigé contre les fonctionnaires et les militaires qui se trouvent au

20 Brésil et les privant, par mesure disciplinaire, de la majeure partie de leurs

gages et de leur solde.

Eslado,2316.

781. Cologne, 24 décembre 1625. — Avis du secrétaire Suarez par
l'intermédiaire du vice-chancelier Bernard Pulz.

55 L'Électeur de Saxe avait fait des instances auprès de Wallenstein et du

comte de Tilly pour leur faire licencier leurs armées impériale et bavaroise,

étant données les excuses faites par les cercles de la Basse-Saxe aux deux

généraux. Wallenstein aurait accepté, mais Tilly refusa catégoriquement,
à moins que le roi de Danemark ne se retirât également des dits cercles.

30 Une assemblée convoquée à Brunswick trancherait la question. L'Empereur

avait délégué le baron de Reck pour vider le différend entre l'Électeur de
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Trêves et l'abbé de Saint-Maximin. Il irait ensuite au Palatinat pour s'occuper

des biens des rebelles. Le comte d'Anholt avait passé par Minden pour résister

avec ses belles troupes à Mansfeld qui menaçait de ravager les évêchés de

Munster et Osnabrùck.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol.17. 5

782. Madrid, 27 décembre 1625. —
Philippe IVà Isabelle.

Emmanuel Sueyro a représenté au Roi tout le tort que fait à la cause espa-

gnole le familier du prince d'Orange, François van Aertsens, ajoutant qu'on

pourrait corrompre cet individu. L'Infante doit en décider et faire connaître

au Roi sa résolution. 10

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 193,fol. 277.

783 , 29 décembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle (en

français).

Dans sa lettre du 30 novembre l'Infante lui a représenté qu'il ne convenait

pas que Coeberger parte pour l'Espagne avant d'avoir achevé son rapport sur 15

les moeres et les monts-de-piélé. Le Roi se conforme au désir de sa tante mais

il espère qu'après l'achèvement des travaux des moeres, Coeberger viendra le

plus vite possible en Espagne et il demande qu'en attendant on lui envoie le

plan de la maison à ériger.
Secretariasprovinciales,reg. 2624. 20

784. Madrid, 31 décembre 1625. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante différents documents relatifs à la proposition qui

lui a été faite de construire une place forte à Champ-sur-Meuse. Il demande

l'avis d'Isabelle(1).
Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 193,fol.281. 25

(1)Cesdocumentssontaunombredetrois: 1°LadéclarationdespartiesdesseigneuriesdeChamp
et Neuville,quiappartiennentà PierreLorchcr(fol.283);2"Unmémoireanonymerecommandant

laconstructiondecetteplaceforte(fol.285);3°L'indicationdetouslesco-propriétairesdesmêmes

seigneuries(fol.286).
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785. Bruxelles, 4 janvier 1636 — Isabelle à Philippe IV.

Les provisions sont épuisées, l'Infante se trouve sans aucune ressource; des

sommes considérables ont été empruntées sur les provisions futures et restent

dues. II a fallu recourir à ce procédé parce que les banquiers d'Anvers ont

5 refusé de payer une somme de 1,667,000 écus faisant partie des provisions

de 1625. Ils ont déclaré n'avoir pas reçu de leurs correspondants les ordres

requis. Le Roi est invité à faire donner les ordres en question et à envoyer

pour 1626 des provisions nouvelles d'un montant minimum de 300,000 ducats

par mois.
10 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 194,fol. 4.

786. Bruxelles, 4 janvier 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante envoie au Roi diverses lettres du duc de Bavière sur les affaires

de la Ligue et de la prochaine diète, ainsi que la substance de sa réponse

au duc.
15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.7.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.77.

787. Bruxelles, 4 janvier 1696. — Isabelle à Philippe IV.

On a appris de Dunkerque que cinquante vaisseaux de guerre anglais sont

rentrés. Ils étaient en très mauvais état à la suite d'une grande tempête qu'ils
20ont essuyée à leur retour.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.6.

788. Bruxelles, 4 janvier 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Juan-Antonio de Larea. le pagador général de l'armée ad intérim désigné

par l'Infante, vient de mourir. En attendant une nomination définitive faite par

25le Roi, Isabelle a confié les fonctions du défunt à Thomas Lopez de Ulloa.

Elle demande à nouveau que Philippe nomme deux pagadors généraux (1).

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 8.

(1)Le2 marssuivant,Philippeapprouveladésignationdutitulaireintérimaireet faitpartdesa
décisiond'établirpourl'avenirdeuxpagadorssuivantlapropositiondel'Infante.(Ibid.,fol.197.)
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789. Madrid, 4 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante devrait examiner si l'on ne pourrait corrompre Mansfeld qui est

complètement abandonné des Anglais et des Français ; il faudrait s'entendre à

ce sujet avec le secrétaire Jacques Bruneau (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 42. 5
Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 46.

790. Madrid, 4 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a chargé le comte de Gondomar de l'organisation d'un grand service

d'espionnage en Angleterre et lui a prescrit de se mettre en relations avec

l'Infante. Il y aurait lieu de pénétrer en Angleterre et de gagner à la cause de 10

l'Espagne des personnes auxquelles on assurerait des propriétés dans les États

de Philippe IV.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol. 10.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.45V.

791. Madrid, 4 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle. ts

L'Infante a fort bien agi en incarcérant le gouverneur d'Isendyck. Elle

devrait tâcher de découvrir s'il y a là dessous une intrigue française. Le Roi

attend toujours les suggestions d'Isabelle sur la politique à suivre vis-à-vis des

Hollandais (2). Il la félicite de sa diligence dans la question des métairies de la

commanderie de l'Ordre de Saint-Jean dans le Palatinat. 20

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 16.
Manuscritsdivers,reg. 212,fol.44V.

792. Madrid, 5 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le pagador défunt, Thomas de Mendieta, n'exerçait ses fonctions qu'à titre

(1)Lemêmejour leRoiécritaucomted'Ossonaquele lantgrave,MauricedeHesse,avaitoffert25
à Mansfeldde luiremettretouteslesplaceset troupesquiluiétaientrestéeset queMansfeldlesavait
offertesà laFrancequilesavaitacceptées; quele roid'AngleterreavaitcongédiéMansfeld.IIs'agira
doncdegagnercelui-ci.(Manuscritsdivers,reg.212,fol.46.)

(2)Le16février,Isabelleprometdeprendredesinformationsà cesujet.(Secrêtaireried'Etatetde

Guerre,reg.194,fol.158.)
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précaire. Hurtuno de Ugarte pouvait, quand il le voulait, prendre la direction

de la pagadorie. Il le fera incessamment.

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol. 48.

793. Madrid, 5 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

5 Le comte de Solre se prépare à aller en Pologne et dans les villes hanséa-

tiques pour traiter selon les vues du comte-duc grand chancelier exposées dans

la lettre du Roi du 29 novembre 1625 (1). L'Infante doit lui donner des

instructions complémentaires (2).

Secrétaireried'État et de Guerre, reg. 194, fol. 18 et 36.

10 Manuscritsdivers,reg. 212, fol. 92 v°.

794. Madrid, 5 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Solre a fait savoir que le roi de Danemark est logé avec son

armée dans le pays de Brème. Il y a peut-être lieu pour l'Infante d'informer

le comte des tractations qui ont lieu avec l'ambassadeur du Danemark au sujet

15 du rétablissement des relations commerciales entre les deux pays. L'occasion

se présentera peut-être pour le comte +d'entrer en relations avec le roi de

Danemark et de faire avancer la paix.

Secrétaireried'Etal et de Guerre, reg. 194,fol. 26.

Manuscritsdivers,reg. 212, fol. 93 v°.

so 795. Madrid, 5 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit faire remettre à Diego de Rivas, officiai de la Secrêtairerie

d'État du Roi, une somme de 2,300 ducats provenant du produit des prises

faites par la flotte, sans qu'on puisse jamais réclamer de compte à ce sujet.

Secrêtaireried'Etat et de Guerre, reg. 194, fol. 50.

25 (1)Enannexesse trouventdescopiesdeslettresdecréanceadresséesà l'Électeurde Cologne,au

ducdeSaxe,auxvilleshanséatiques,au roi de Pologne,et d'autresdocumentsencorerelatifsà la

missionducomtedeSolre.(Secrêtaireried'EtaletdeGuerre,reg. 194,,fol.20et suiv.)

(2)L'Infanterépondqu'ellea donnédes instructionsmaisque le comtene fitpasle voyageaux

villeshanséatiquesetqu'ilnevitpasle roide Danemark.[Manuscrit!divers,reg.212,fol.94.)
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796. Madrid, 5 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi fait part de l'élection de l'archiduc Ferdinand comme roi de

Hongrie (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.60.

797. Madrid, 6 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle. 5

Ordonne de payer le plus tôt possible les 4,000 ducats de 12 réaux dus au

comte de Solre pour son voyage en Pologne et qu'il a fait consigner sur le

Conseil des Finances.
Secretariasprovinciales,reg. 2624.

798. Madrid, 6 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle. 20 10

En passant par Bruxelles pour se rendre en Pologne, le comte de Solre

traitera du sort de quelques archers du corps de la garde qui doivent être

réformés et dont sept doivent être pourvus d'un emploi aux Pays-Bas.

Secretariasprovinciales,reg. 2624.

799. Madrid, 6 janvier 1626. — Ordonnance pour les archers du corps 15

de la garde de Sa Majesté (en français, 8 feuilles).

Il s'agit ici des archers belges ou bourguignons qui composaient la garde des

rois d'Espagne. Parmi les conditions exigées pour entrer dans ce corps, nous

voyons l'obéissance aux lois de l'Église catholique et la preuve que ces archers

« n'ont pas esté marchands ni exercé mestiers ny faict trafficq vil ou méca- 20

nique ».

Secretariasprovinciales,reg. 1431(2),fol.212-220.

800. Bruxelles, 15 janvier 1626. — Isabelle à Philippe IV.

On a remis à l'Infante un mémoire relatif aux ravages qu'on pourrait faire

dans les pêcheries hollandaises. La flotte des Pays-Bas n'est pas en état de 25

réaliser ce programme parce que les navires sont trop petits et ne peuvent

(1)Le16février,l'Infantesefélicitea sontourdecetévénement,(ibid.,fol.154.)

(1)Dans le mêmeregistre(fol.288-294)noustrouvonsun tour de râle,c'est-à-direla listedes

archersbelgesréformésde la garderoyaleavecl'indicationdesemploisqui leurétaientréservésen

Belgique. 30
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emporter d'approvisionnements que pour trois mois. Le Roi voudra examiner

s'il ne pourrait employer à cet effet des vaisseaux venant directement

d'Espagne (1).
Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 194, fol.66.

5 801. Saragosse, 15 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

A appris avec joie l'élection de son cousin l'archiduc Ferdinand en qualité

de roi de Hongrie (2).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.60.

Manuscritsdivers,reg 212, fol.46 v°.

10 802. Bruxelles, 16 janvier 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Philippe IV a décidé de mettre à la disposition de l'Infante une douzaine

d'habits dordres militaires destinés à récompenser les nobles qui se sont

distingués au siège de Bréda. Isabelle fait connaître ceux en faveur de qui elle

en a disposé. Ce sont tous des Espagnols (3).

15 Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.75 et suiv.

(4)Lerapport,anonymeet sansdate,estintitulé: Brièveclsecrètedéclarationfaiteà S. E.Monsei-

gneurlemarquisdeBalbases,pourunexploitmémorablesurmer,à la ruinedesnavireset laplupart
ducommerceetdesnégocesdesProcnces-Uniesrebellesà SaMajesté.Envoicila substance: L'undes

principauxcommercesdesHollandaisestceluide la Russieet despaysdu Nord.Cecommerceest

20très considérablecl trèsvarié,tant à l'importationqu'à l'exportation.Il se fait par desvaisseaux

marchandsquinesontpourainsidirepas escortés.Lesdépartsont lieudu 31maiau30juin,les

voyagesdoiventêtre achevésen trois mois.Unearméenavaleespagnolepourraitannihilerce

commerce« et fairetremblerl'Hollande. Il faudraitune douzainede grandsnavirescapables
d'amenerdesvivrespoursixmoisavec3,500hommesdetroupes.Celteflottedevraitêtreprêtepour

25lami-avrilet allerattendrelesvaisseauxmarchandsennemisdansla nierBlanche.IIn'yauraitqu'à
suivreponctuellementla stratégiequi est indiquéeen détailspar l'auteurdu mémoire.L'escadre

pourraitêtrederetourà lami-août.Lavictoireestaussiglorieusequ'assurée.(Ibid.,fol.68.)

(2)LemêmejourleRoiécritunenouvellelettreà l'Infantepourluiexprimertoutelajoiequelui

a causéel'électiondu nouveauroide Hongrie.Lebarond'Auchyaccompagnele comtedeSolreen

30 Polognepour le suppléeréventuellement.(Manuscritsdivers,reg. 212, fol.95.) PhilippeIV

recommandele barond'AuchyauroidePologne.(Ibid.,fol.94.)

(3)Signalonsiciquelquesautresrecommandationsfaitesaudébutdel'année1026: Le27janvier,
en faveurdes héritiersdu défuntprésidentdu Conseilde Flandre,Damant(Ibid.,fol.96); le

12février,en faveurde lamaisondeLigne(fol.140); le25mars,en faveurdu filsdudéfuntcomte

35 deBoussu(fol.207);le28mars,eufaveurdeFerdinanddeBoisschot,barondeSaventhem(fol.213

etManuscritsdivers,reg.212,fol.21v°).

TOMEII. 32
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803. Bruxelles, 21 janvier 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Dans une dépêche que l'Infante envoie au Roi, le comte d'Ossona rend

compte des tentatives de l'union projetée entre l'Empereur et le Roi et les

princes catholiques d'Allemagne, ainsi que des exhortations au maréchal de

Pologne d'aller faire la conquête du Danemark. L'avis de l'Infante est que, si 5

l'on s'entend avee le Danemark, les armées de l'Empereur pourraient être

employées contre l'Angleterre. Dans le cas contraire, il y aurait trop peu de

troupes contre les Anglais et les Hollandais. Il faudrait une union entre les

armées du Roi, de l'Empereur, du duc de Bavière et des princes catholiques

d'Allemagne pour faire la guerre au Danemark et réduire les villes hanséatiques 10

sous l'obéissance de l'Empereur. Le Roi devrait prêter la plus grande assistance

à cette ligue à condition que les alliés cessent tout commerce avec les Hollan-

dais. Il importerait que le roi de Pologne rompît avec la Suède. Il faut consulter

Tilly sur l'invasion éventuelle du Danemark par les armées impériales.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 13. 15

804. Barbastro, 22 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi renvoie à l'Infante la consulte qu'elle lui a adressée le 17 décembre

précédent sur la tactique à suivre contre l'Angleterre, avec en marge les

observations auxquelles cette réponse a donné lieu (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol.84. 20

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.39 v°.

(1)Laconsultedel'Infanteavaitétéprovoquéeparunrapportducomte-ducOlivarèsrelativeà la
mêmequestion.L'idéeprincipaled'Olivarèsétaitd'exécutertoutà la foisdeuxexpéditions,l'une

contrel'Angleterre,l'autrecontrel'Irlande.L'Infanteavaitinsistésurlesdifficultésd'exécuterdeux

pareillesentreprisesà la fois.Dansla réponsefaitepar le Roiauxobservationsd'Isabelle,il est 23

questionencoredesnégociationsavecla Hollande.Le Roidésirequ'ontâchepar touteslesvoies

possiblesd'arriverà unaccommodement.Ducôteespagnolonn'ajamaisentendufermerlaporteàun

arrangement,maisonneveutpasd'unerééditiondelatrêvede1609.S'ily avaitapparenced'arriver

par lesmoyensqueRubensproposeà un meilleurrésultat,si l'onpouvaitobtenirde la partdes
Hollandaisunereconnaissancenominalede la souverainetédu Roi,il y auraitlieud'accepterles30

propositionsdupeintre(a).

(a)Lodelapazconla Olanda,serabienprocurarlaporlosmediosquesepudiere,puesla intencion

de acanoha sidonuncadezerrarla puertaa estaproposition,sinoenquantoa hazeruna treyua
comolapassadaperosi, en losmediosqueproponeRubens,huviesela apparenciadefacilidad,queet
dizeyquisiesenconzedera SuMagdsuperioridady reconozimientoy olraspreheminenciasnominales35

yapparentes,podriadaraverturaa lapropuestaparayrcaminandoa la conclusiony ajustamientode
lesdemasindividuo».
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805. Barbastro, 22 janvier 1626. —
Philippe IV à Isabelle

La rupture des relations commerciales avec l'Angleterre et les Provinces-

L'nies prive l'Espagne de munitions et de matériaux pour la construction des

navires. L'Infante devrait engager un certain nombre de marchands à apporter
5 dans la Péninsule à la fin de mars une quantité considérable d'arbres, de

planches, d'agrès, etc., qu'ils pourront y vendre librement, même si ce sont des

matériaux d'origine hollandaise (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 194,fol.92.

Cf. Manuscritsdivers, reg. 212, fol.14 v° (résumé).

10 806. Anvers, 28 janvier 1626. — Emmanuel Sueyro à Olivarès.

Il communique à Olivarès certains renseignements reçus de ses confidents

au sujet de l'expédition anglaise contre Cadix. Il plaide ensuite sa propre cause,

rappelle que depuis longtemps on lui a promis une pension, mais que jusqu'ici

il n'a rien reçu (2).
15 Estado,2316,fol.158-140.

807. Bruxelles, 31 janvier 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Les Hollandais sentent bien les coups qui leur sont portés par la flotte de

guerre des Pays-Bas. C'est ce qui explique la publication de deux placards,

datés du 22 juillet et du 8 août 1625, dont l'Infante envoie copie au Roi (3).

20 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.194,fol.103.

808. Bruxelles, 31 janvier 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Le duc de Lorraine et le comte de Vaudémont, son père, ont écrit à l'Infante

(1)Le27mars,Isabellefaitsavoirqu'ellea concluunaccordavecun marchand,—ellen'indique

passanationalité—quilivreraenEspagneunecertainequantitéde marchandisesdemandées,dans

25 lecourantdumoisde mai.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.191,fol.210.)

(2)Ala lettreestjointela copied'unavisreçupar Sueyrode la part de sescorrespondantsen

HollandeetdatédeLaHaye,le22janvier1626.Il concernelestractationsdesProvinces-Uniesavec

l'Angleterre.

(3)Cesdeuxplacardsconcernentla rénumérationà accorderà ceuxquicapturerontenmerles

30 vaisseauxdeguerrede l'ennemioudespiratesnaviguantpoursoncompte,oubiens'emparerontdes

barquesennemiessur lesrivièreshollandaises(fol.104-105).
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que le duché de Lorraine a été déclaré fief masculin. La duchesse de Lorraine

lui a aussi écrit à ce sujet. Elle demande des instructions au Roi.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.14.

809. Bruxelles, 31 janvier 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle la désignation qu'elle a faite de l'évêque de Gand et de 5

Bernard Pulz pour la représenter à la diète de Nuremberg. Elle envoie au Roi

copie des instructions qu'elle leur a données.

Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 194, fol. 109.

Manuscritsdivers,reg.217,fol. 105V.

810. Barbastro, 2 février 1626. -
Philippe IV à Isabelle, 10

Ensuite des doléances de l'Infante sur le petit nombre d'Espagnols qu'il y a

en ce moment dans l'armée des Pays-Bas, le Roi fait procéder à une levée en

Espagne et annonce, en outre, l'envoi prochain d'un régiment de Napolitains.

Secrétaireried'Etatetde Guerre,reg. 194,fol. 113.

811. Barbastro, 2 février 1626. —
Philippe IV à Isabelle. 15

Nouvelles recommandations pour procurer la liberté des jésuites faits

prisonniers par les Hollandais au Brésil (1).

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 115.

812. Barbastro, 7 février 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante le mémoire d'un certain Pedro de Castillo qui 20

recommande la construction d'un nouveau port à Gravelines (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 194,fol. 123.

(1)Le12février,Isabelleestchargéeaussid'obtenirl'élargissementde DiegodeMendoza,jadis

gouverneurduBrésil,et desonfils.(Ibid.,fol.138.)Le28mars,Isabellefaitsavoirquelesdiligences

faitesjusque-làsontrestéessansrésultat.(Ibid.,fol.219.)

(2)Lemémoiresetrouvejointfolio126.Le28 mars,l'Infanterépondquelaquestiona déjàété

agitéeplusieursfois,maisqu'ons'esttoujoursheurtéàl'oppositiondelaFrance.Elleestimequepour

lemomentil n'ya rienà faire.(Ibid.,fol.226.)
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813. Barbastro, 12 février 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a vu par une relation venue des Pays-Bas le montant du déficit

qu'il y a eu dans le paiement des provisions de 162-1 En attendant le moyen

d'y pourvoir, il envoie les provisions de 1636. Il fait remarquer que les effets

5 de ces provisions ne commenceront à être payables qu'en avril. En attendant,

l'Infante devra se procurer de l'argent comme elle peut, en faisant vendre des

parties du domaine ou en employant tout autre moyen. La nouvelle des

dommages subis par la flotte anglaise lors de son retour a fait grand plaisir au

Roi. Celui-ci approuve aussi la réponse de l'Infante au duc de Bavière au sujet

10des affaires de la Ligue. Le comte d'Ossona est invité par le Roi à solliciter le

départ du comte de Schwartzenburg. Il approuve de même la diligence de

l'Infante à faire accepter à la solde de l'Empereur et du duc de Bavière le

régiment de Mansfeld dépêché par le duc de Feria.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 194,fol. 132.
15 Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 16V.

814. Barbastro, 12 février 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

L'ambassadeur de Savoie à Paris est parti pour l'Angleterre sous prétexte

de présenter ses condoléances au Roi à l'occasion de la mort de son père, mais

en réalité pour lui demander assistance dans son entreprise sur l'île de Corse.

20L'ambassadeur a emmené un des banquiers les plus considérables de Paris.

Il sera utile que l'Infante soit informée de ce qui se passera en Angleterre.

Setrétaireried'Etat etde Guerre,reg.194,fol. 136.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 14vV

815. Barbastro, 12 février 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

25 Le Roi a désigné Spinola comme amiral de la flotte des Pays-Bas, il lui a

accordé le pouvoir de désigner les chefs des compagnies qui deviendraient

vacantes pendant la traversée. Il remet à l'Infante les patentes destinées au

Génois (1).
Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 194, fol.134.

30 (4)L'Infantefaitsavoir,le28mars,quelespatentesontété transmisesà leurdestinataire.(Ibid.,
fol.215.)
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816. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante propose comme capitaine général de la cavalerie : en premier lieu,

Diego de Messia, en deuxième lieu, Carlos Coloma et, en troisième lieu, Henri

de Berghes.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol 146. 5

Manuscritsdivers,reg 212,fol.50.

817. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante approuve la mission confiée au comte de Gondomar d'organiser

un service d'espionnage en Angleterre; elle promet d'assister le même comte

tant qu'elle le pourra. Toutes les tentatives faites jusqu'ici pour gagner
•<>

Mansfeldont échoué; dans ces circonstances il faudrait, pour y réussir, passer

par des conditions telles qu'on aurait plus à y perdre qu'à gagner.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 148.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.48 v°.

818. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV. 15

Envoie au Roi le mémorial qui lui a été remis par le duc de Lorraine (1).

Si l'on pouvait arranger les affaires de la Lorraine à l'occasion du traité de la

Valteline ce serait parfait, mais il est à craindre que les Français veuillent

profiter de l'occasion pour se mêler aux affaires du Palatinat, ce qui ne serait

nullement désirable. 20
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 149.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.48 v°.

819. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des réclamations des Vénitiens contre l'emprisonnement de Jean-

Baptiste Passini. L'Infante explique que cet individu a été accusé d'entretenir 35

des relations en Angleterre et en Hollande, qu'elle a fait saisir ses papiers et

que le juge l'a déclaré coupable. Après les instances du Roi et des Vénitiens, le

(1)Cemémorialestrecopiéà la suitede la lettre.Leducdemandeavanttoutréparationdetous

lésdommagescausésen Lorraine.
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détenu a été remis en liberté à condition de quitter le pays dans les vingt

jours.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.145.

820. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV.

5 Les 1,800,000 ducats envoyés pour les provisions de 1626 sont arrivés.

C'est fort peu en comparaison du déficit de 1,603,667 ducats de l'année précé-

dente. Le montant total de ce qu'il faudrait recevoir s'élève à 3,600,000 ducats,
si l'on y ajoute le déficit de 162a, il faut compter 5,203,667 ducats. L'Infante

craint toujours une mutinerie dans l'armée.

10 Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg.194,fol.152.

821. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a prescrit à l'infante d'envoyer, en Espagne, 4,000 Wallons sous les

ordres du comte de Solre. Isabelle expose que le comte de Solre, chargé d'une

mission diplomatique en Pologne, ne pourra retourner en Espagne qu'à la fin

15de l'été. En outre, le nombre des Wallons qui se trouvent aux Pays-Bas est

très réduit, à la suite des pertes éprouvées dans les campagnes d'Allemagne et

d'Italie. En prélever 4,000 sur ceux qui restent serait réduire à rien les

régiments wallons de l'armée des Pays-Bas.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.194,fol. 156.

20 822. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Le dépositaire général des prises faites par la flotte des Pays-Bas, chargé

d'assurer la conservation des prises et de répartir l'argent qui en provient, est

Melchior d'Espinosa, désigné à cet effet par l'infante.

On remettra à Diego de Rivas l'argent destiné par le Roi aux frais de la

25 Secrétairerie d'État. L'Infante a remplacé le défunt pagador général, Jean

de Larea, par Thomas Lopez de Ulloa, qui s'acquitte fort bien de ses

fonctions. On soulagera l'Électeur de Cologne autant que possible en ce qui

concerne le logement des troupes. Momentanément il n'y a dans l'Entre-

Sambre et Meuse que 800 hommes. Tous les autres sont cantonnés dans

50d'autres parties du pays.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 154.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.51.
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823. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante tâchera de savoir si la France est intervenue dans l'entreprise du

gouverneur d'Isendyck sur Gravclines et donnera les ordres convenus à Guil-

laume Verdugo au sujet des métairies de la commanderie de Saint-Jean au

Palatinat. 5

En ce qui concerne les pourparlers du duc de Neubourg avec les Hollandais,

l'Infante rappelle que l'archiduc défunt avait toujours manifesté de la répu-

gnance à faire intervenir ce prince dans les affaires hollandaises. A l'instance

d'Isabelle, les Pays Bas ont bien voulu assurer le logement de l'armée, mais

seulement pour quelques jours, car le dénuement du pays est tel que les 10

habitants ne pourraient faire plus.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.194,fol. 158.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.50 V.

824. Bruxelles, 16 février 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Opérations projetées contre l'Angleterre. Répondant à la lettre du 22 janvier 15

précédent, l'Infante persiste dans son opinion première : la descente en

Angleterre ne peut avoir lieu que si l'on arrive à un accommodement avec le

roi de Danemark. Il faut, en effet, que l'armée catholique allemande puisse

passer au service du Roi, assurer l'occupation des Pays-Bas et participer aux

opérations en Grande-Bretagne. Il y a lieu aussi de se borner à l'attaque de 20

l'Angleterre sans faire une diversion en Irlande.

Si l'on ne peut arriver à un accommodement avec le souverain danois, il

n'y a qu'à presser l'Empereur et les princes catholiques de lui faire la guerre

le plus vivement possible cl de tâcher en même temps de gagner les villes

hanséatiques. En tout cas, il faut que le Roi envoie à l'Infante une somme 25

d'argent considérable. En attendant qu'une décision définitive puisse être prise,

il serait opportun d'envoyer aux Pays-Bas une trentaine de navires de guerre

qui, unis à la flotte ostendaise, tiendraient les Anglais en respect, il y aurait

lieu aussi de faire venir une quarantaine de pinasses qui s'attaqueraient aux

Hollandais. Au reste, il n'y a guère apparence en ce moment qu'on s'arrange so

avec les Danois.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol. 163.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.52.
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825. Bruxelles, 16 février 1626. —
Spinola à Philippe IV.

On s'efforce d'animer la flotte autant qu'on le peut. Les galions ont fait tout

récemment deux prises, et les vaisseaux appartenant à des particuliers trois.

On tâchera de faire en sorte qu'il y ait toujours en mer le plus de navires de

5 guerre possible. Depuis la fin du siège de Bréda, les provinces des Pays-Bas

ont pris à leur charge l'armée qui y a été occupée, elles continueront à le faire

jusqu'au 30 avril. Le manque de provisions s'est grandement fait sentir.

Dans les envois de l'année précédente il y a pour plus de 1,600,000 écus

d'effets que les financiers n'ont pas voulu payer.

10 Eslado,2516.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 446.

826. Barbastro, 25 février 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc de Neubourg s'est plaint du dommage résultant pour ses sujets de

l'interdiction qui leur a été faite, d'entretenir des relations commerciales avec

les Hollandais. Le Roi prescrit à l'Infante de tenir bon, principalement quant

15à la fermeture du Weser (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 194,fol.174.

827. Anvers, 23 février 1626. — Emmanuel Sueyro à Olivarès.

Il n'a guère de nouvelles à ajouter à ses relations précédentes. Il y a lieu de

prendre les mesures nécessaires pour empêcher toute importation de produits

20anglais en Espagne et diminuer de la sorte la puissance britannique. Il

faudrait aussi s'efforcer d'obtenir de l'Empereur une interdiction d'importer

des marchandises anglaises en Allemagne.

Aux Pays-Bas, on s'efforce de promouvoir l'importation de poissons secs et

d'autres victuailles venant des villes hanséatiques, pour atténuer ainsi en partie

25les difficultés résultant de l'interruption du trafic hollandais. Sueyro s'insurge

contre ce procédé ; il est avéré que les Hollandais ont part à ce trafic puisque,

loin de chercher à s'emparer des navires hanséales à destination deDunkerque, ils

les laissent passer librement. Sueyro se lamente ensuite sur samisère personnelle.

Eslado,2316.

(1)LemémoireduducdeNeubourg,trèscourt,estjoint(fol.175).Le2 juin,l'Infantefaitsavoir

30qu'elletâcheradepersuaderNeubourgderenoncerà sesprétentions.(Ibid.,fol.268.)

TOMEII. 33



— 258 —

828. Anvers, 23 février 1626. — Emmanuel Sueyro à Philippe IV.

Sueyro insiste pour qu'on lui paie la pension qui lui a été promise.

Il annonce ensuite que les États Généraux se sont réunis pour discuter le

montant des ressources dont il faudra disposer au printemps prochain. Les

Zélandais veulent qu'on mette tout à feu et à sang; ils se plaignent du tort que 5

leur causent les Dunkcrquois. Il faut craindre qu'à la saison prochaine les

rebelles ne fassent des incursions jusqu'aux environs de Bruxelles, d'autant

plus que la France et l'Angleterre ont promis de bloquer le Pas-de-Calais et

d'empêcher l'arrivée des secours d'Espagne. Les rebelles préparent aussi

l'envoi de nouveaux navires aux Indes orientales (1).
10

Eslado,2316.

829. Monzon, 3 mars 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Portugal manque d'artilleurs. L'Infante doit y envoyer deux bombardiers

qu'elle cherchera à embaucher aux Pays-Bas, ou, qu'en cas de besoin, elle se

procurera en Allemagne (2). 15

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.194,fol.182.

830. Monzon, 3 mars 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi s'efforcera de donner complète satisfaction à l'Infante sur le chapitre

des provisions. Celles de l'année 1026 ont déjà été envoyées en très grande

partie; on soignera l'expédition du reste. Philippe approuve le choix des 20

représentants de l'Infante à la diète de Nuremberg et la teneur de leurs

instructions. Il a appris que le reste de la flotte anglaise est rentré en Angle-

terre avec l'intention de chercher du renfort, il recommande encore une fois

à Isabelle la défense du port de Mardyck.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 194,fol. 184. 25
Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 15.

(1)Enannexesetrouveletableaudelacargaisond'unnavirevenudelacôtedeSurate.

(2)Le28mars,l'Infanteprometdefairelesdiligencesnécessaires.(Ibid.,fol.226.)Le2juin,elle

annonceledépartdeBalthasarReynaldoset Jean-LambertRichier.(Ibid.,fol.269.)
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831. Monzon, 5 mars 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Touchant la proposition du maréchal de Pologne au marquis d'Aytona en ce

qui concerne l'entreprise sur le Danemark. L'Infante jugera de ce qu'il y a

à faire (1).
5 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.188.

Manuscritsdivers,reg.212, fol.43.

832. Monzon, 12 mars 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris la décision de l'Infante de confier les fonctions de veedor de

l'artillerie, vacantes par le décès de Christoval de Aguire, au contador de l'artil-

10lerie Antonio Carnero. Philippe approuve le cumul des deux fonctions par le

même Carnero, ce qui évitera pour l'avenir les divergences de vues qui par le

passé n'ont cessé d'exister entre contador et veedor.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 194,fol. 193.

833. Monzon, 12 mars 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le Roi approuve la désignation faite par l'Infante de Thomas-Lopez

de Ulloa,comme pagador général de l'armée ad intérim, à la suite du décès

du pagador intérimaire, Juan de Larea. Il confirme sa décision de nommer

à l'avenir deux pagadors généraux (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 197.

20 834. Monzon, 12 mars 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi renouvelle ses assurances au sujet de l'envoi complet des provisions

de 1626. Il voudrait savoir quels sont les projets qu'on a pour cette année.

Le comte de Solre à son retour de Pologne devra faire lever les 4,000 Wallons

demandés. Philippe approuve la décision de relâcher le Vénitien Passini.

25 Le Roi a chargé le comte Jean-Ernest Fughcr d'assister au mariage de

l'archiduc Léopold et de le féliciter en son nom. Il serait heureux d'avoir par

(1)LalettreduUoiaumarquisd'Aytonaestrecopiéeà la suitedecelle-ci.

(2)Le2juinsuivant,Isabellerépondenvantantlestalentsd'Ulloa.(Ibid.,fol.270.)
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l'intermédiaire de l'Infante des nouvelles du comte de Gondomar et de Jacques

Bruneau sur les affaires d'Angleterre.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 194,fol.199.

Manuscritsdivers,reg. 212, fol.96.

835. Monzon, 12 mars 1626. —
Philippe IV à Isabelle. 5

Le Roi approuve le choix des cinq Anglais et Écossais fait par l'Infante.

Le colonel Estanley mérite de recevoir à bref délai un commandement.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol.195.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.96 V.

836. Madrid, 25 mars 1626. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Gabriel de Roye est venu en Espagne après avoir séjourné trois semaines

à Paris et il est allé jusqu'à Séville. Au cours de son voyage il a dépensé

plus de 2,800 écus qu'il faut lui rembourser.

Secretariasprovinciales,reg.2624.

837. Bruxelles, 28 mars 1626. — Isabelle à Philippe IV. «

Au sujet de la proposition faite par Emmanuel Sueyro de gagner François

van Aertsens, le favori du prince d'Orange. L'Infante déclare faire peu de cas

des avis et des propositions de Sueyro, étant donné qu'on a reconnu plusieurs

fois qu'ils étaient sans fondement.

Secréfatrcn'ed'Etat et deGuerre,reg.194,fol.214.— Extado,2316. 20

838. Bruxelles, 28 mars 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Le prince d'Orange a écrit au marquis de Spinola que les femmes et les

parents de 300 matelots hollandais, qui se trouvent, encore aux mains des

Espagnols, ont fait des doléances auprès des États Généraux sur la détention

en Espagne de ces matelots. Ils disent que celle-ci est contraire à la parole 25

donnée au nom du Roi. L'Infante prie Philippe de faire savoir ce qu'il y a lieu

de répondre.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.194,fol.216.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.17V°.
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839. Bruxelles, 28 mars 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle approuve la décision du Roi d'envoyer des troupes italiennes et

espagnoles aux Pays-Bas pour combler les vides. L'Infante s'efforce d'être tenue

au courant des tractations de l'ambassadeur de Savoie à Paris, en Angleterre.

5 Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol.218.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.19.

840. Bruxelles, 28 mars 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a déjà fait des démarches pour obtenir des Hollandais la mise en

liberté des Pères Jésuites, du gouverneur du Brésil, Don Diego de Mendoza

10Hurtado et de son fils. Mais il ne faut pas trop leur montrer le grand désir

qu'on a de voir libérer ces personnages sans quoi ils tiendront la dragée trop

haute.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 194,fol. 219.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.18.

15 841. Bruxelles, 28 mars 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte de Solre est arrivé à Bruxelles; il a résolu, de commun accord

avec l'Infante, de partir immédiatement pour la Pologne. Le projet de négocier

avec les villes hanséatiques, pour obtenir d'elles la ratification du traité conclu

en 1608 et la mise à la disposition du Roi de leur flotte de guerre, a été

20abandonné pour le moment. Le roi de Danemark se trouve dans le voisinage

immédiat des mêmes villes hanséatiques et il n'y a aucune apparence qu'il

s'accommode avec l'Empereur.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 194,fol.220.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 19v°.

25 842. Bruxelles, 28 mars 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante renverra en Portugal les six soldats portugais qui servent aux

Pays-Bas. A l'instance des Vénitiens, elle a décidé de mettre en liberté

François Passini. en l'invitant à quitter le pays. Elle entretient avec l'Électeur

de Trêves les meilleures relations. La question de la commande de l'abbaye de

30 Saint-Maximin a été réglée comme il a été dit dans une lettre précédente.
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Le duc de Neubourg fait toujours des difficultés pour tolérer l'occupation de

son pays par l'armée royale destinée à assurer la fermeture du Weser aux

Hollandais. Il n'y a pas moyen de s'accommoder avec lui. On fera aux Anglais

tout le tort que l'on pourra.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol. 227.

3

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 20.

843. Bruxelles, 28 mars 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante renouvelle ses instances pour obtenir des provisions pour l'armée.

Elle attend les députés de l'Empereur et du duc de, Bavière pour traiter de la

Ligue. Elle demande aussi le complément d'instructions pour les députés qu'elle
10

va envoyer au congrès impérial et qui seront l'évèque de Gand, Bernard Putz

et le secrétaire Jacques Bruneau, très entendu aux affaires d'Allemagne. On

veillera au port de Mardyck.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.194,fol.219.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 21.

844. Bruxelles, 28 mars 1626. —Spinola à Philippe IV.

Accusé de réception de la patente de capitaine général de la flotte des

Pays-Bas.
Estado,2316.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 446.

845 Anvers, 29 mars 1626. —
Sueyro à Philippe IV. 20

Sueyro communique au Roi un avis de ses correspondants relatant l'arrivée

en Hollande de deux navires venant des Indes orientales. les États Généraux

sont réunis à La Haye, annonce-t-on dans le même avis, pour décider les

opérations à entreprendre au cours de ce printemps. Les Zélandais, mécontents

des embarras que leur cause la flotte espagnole de Dunkerque, veulent mettre 2S

tout à feu et à sang. Les correspondants de Sueyro se vantent d'avoir retardé

le départ de douze navires de guerre hollandais destinés aux Indes occiden-

tales. La nouvelle de la réconciliation de Louis XIII avec les huguenots de

La Rochelle a causé une vive joie aux rebelles. Le roi de Danemark espère

avoir facilement raison de Tilly. Le roi de Perse a envoyé une ambassade 30

à La Haye pour offrir son alliance aux Hollandais.

Eslado, 2316.
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846. Barcelone, 14 avril 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi accorde à la marquise douairière de Havre la faveur que l'Infante

avait sollicitée pour elle le 2 octobre précédent (1).

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.239.

5 847. Anvers, 15 avril 1626. —
Sueyro à Philippe IV.

Un de ses confidents hollandais est venu lui rendre visite. Il a déclaré que le

Roi ne devait avoir aucune confiance dans les propositions d'accommodement

qu'on pourrait lui faire de la part de la France. Celte puissance pousse les

États Généraux à continuer la guerre avec ardeur contre le Roi, en lui

10promettant de nouveaux subsides. 11est question aussi d'une attaque navale

franco-anglaise contre l'Espagne (2).
Eslado,2316.

848 , 16 avril 1626. — Le comte de Solre à Philippe IV.

Au sujet des instructions qui lui ont été données pour sa mission en

15Pologne.
Estado,2316.

849. Bruxelles, 21 avril 1626. — Isabelle à Philippe IV.

On a appris que les Hollandais ont l'intention d'envoyer trente-six vaisseaux

de guerre devant Mardyck et Dunkerque pour bloquer ces deux ports. Peut-être

20les Anglais enverront-ils aussi des vaisseaux dans le même but. En consé-

quence, il y a lieu d'abandonner Je projet de faire venir à Mardyck une

vingtaine d'unités de la flotte militaire espagnole, il vaut mieux qu'elles se

(1)Signalonsici d'autresrecommandationsde l'Infante: le 6 avril,en faveurde JusteDamant,
grandbaillideCourtrai(fol.237); le22avril,enfaveurd'HélènedeBossu,veuved'Inigode Borja

25(fol.251); le 18juin, en faveurde BarbeTornon,veuvedeLambertdeCroysille,gouverneurde
Gueldre(fol.509);le 30juin,enfaveurdeConradHaisken,jadisécoutêtedeWorstenVeluwe,et de
sonfilsHenri(fol.316).

(2)En annexese trouvele tableaudelacargaisond'unnavirevenudelacôtedeCoromandelet
arrivéenHollande.
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rendent directement dans les parages fréquentés par les pécheurs hollandais et

qu'à leur retour elles viennent à Ostende. L'infante désire qu'on presse le plus

possible l'arrivée des renforts espagnols et l'envoi des provisions (1).

Secrétaireried'État et deGuerre, reg. 194,fol. 246.

Alanuscritsdivers,reg. 212, fol. 85. 5

850. Anvers, 12 mai 1626. — Emmanuel Sueyro à Philippe IV.

Envoi d'un avis venu de Hollande. Le bruit court que plusieurs villes de la

Frise orientale se seraient soulevées à cause de l'établissement de nouveaux

impôts. Si la chose se confirmait, il faudrait s'en réjouir car ce serait un grand

embarras pour les États Généraux. Sueyro insiste à nouveau sur la nécessité io

d'assister plus encore ses confidents dont il assure qu'ils s'efforcent de provo-

quer des difficultés et des antipathies aux autorités hollandaises. Le roi de

Danemark a député un envoyé auprès des Provinces-Unies pour réclamer de

nouveaux secours. Les États Généraux l'ont éconduit avec de belles paroles.

L'ambassadeur de France a reproché aux Etats Généraux leur mollesse dans 15

la façon de faire la guerre au roi d'Espagne. A celte occasion, des paroles

amères ont été échangées entre lui et les États.

Estado, 2316.

851. Bruxelles, 3 juin 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des opérations militaires à entreprendre cette année. Suivant les 20

ordres du Roi, on se bornera à la défensive sur terre et on prendra l'offensive

sur mer. Les besoins de la flotte sont immenses. En outre, il faudra payer les

troupes destinées à assister l'armée impériale contre le roi de Danemark.

L'armée espagnole affectée jadis au siège de Bréda est restée tout un temps

à la charge des Pays-Bas; cette situation ne peut durer. L'Infante a demandé 23

aux autorités locales de continuer à pourvoir aux besoins de celle armée

jusqu'à la fin de ce mois. On ne sait le sort qui sera fait à celte proposition.

Elle représente, en tout cas, le maximum de ce qu'on peut demander. Des

(1)Cefut lecapitaineDonMartinIdiaquesquifutchargépar l'InfantedefaireconnaîtreauRoile

contenudecettelettre. 50



— 265 —

sommes considérables ont été empruntées à intérêt. Il faut absolument que le

Roi envoie les provisions de cette année, il n'y a pas moyen en ce moment

d'envoyer les 4,000 Wallons demandés.

Eslado,2316.— Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 194,fol. 272.

5 Manuscritsdivers,reg. 212, fol.97.
Cf. Extraitdans RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 446.

852. Bruxelles, 3 juin 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Des négociations ont eu lieu à Bruxelles avec les ambassadeurs de l'Empe-
reur et du duc de Bavière. Il s'agit de la conclusion d'une alliance entre

10l'Empereur, les princes catholiques allemands et le roi d'hspagne, à titre de

chef du cercle de Bourgogne. Usant des pouvoirs qui lui ont été confiés,
l'Infante a fait répondre que le Roi y accéderait sous certaines conditions.

Il faudrait, notamment, que les Hollandais soient mis au ban de l'Empire et

que tout le Palatinat inférieur soit remis aux autorités espagnoles. Isabelle

15ajoute que si celle Ligue est conclue, il faudra envoyer des vaisseaux de guerre

espagnols dans la Baltique. Le commerce hollandais serait alors tellement

entravé qu'on pourrait espérer amener les rebelles à des conditions favorables.

Mais il faut s'attendre à de grandes difficultés pour convaincre les princes

allemands à participer à la guerre contre les Hollandais (1).

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.274.

853. Bruxelles, 3 juin 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a pris connaissance des ordres du Roi chargeant Diego de Messia

du commandement général de la cavalerie légère. Elle fera son possible pour

éviter de froisser Henri de Berghes. Dans le cas où il poserait sa candidature

25au commandement général de l'artillerie, on lui accorderait la place, mais il

faut noter qu'il n'a jamais montré le moindre désir d'occuper ce poste.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 194,fol.287.

(4)Ala lettrese trouventjoints: laréponsedel'Infanteauxpropositionsallemandes(fol.278-280),
letextedecespropositions(fol.281)et lesréponsesallemandes(fol.283-286).

TOMEII. 34
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854 , 3 juin 1626. —
Spinola à Philippe IV.

Conformément aux ordres du Roi on s'efforce de causer en mer tout le mal

possible aux Hollandais. On n'enverra l'armée en campagne que si l'on y est

contraint par l'ennemi. Tant que les Danois se trouvent dans le voisinage des

Pays-Bas, il ne faut pas affecter l'année espagnole a un siège important, mais 5

la tenir en réserve pour pouvoir l'envoyer au secours de l'Empereur et du due

de Bavière, si l'on peut se mettre d'accord avec ceux-ci.

Estado,2316.— Publicpar RODRIGUEZVILLA,op cit, p. 447.

855. Madrid, 4 juin 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi promet d'euvoycer incessamment le reste de la provision de 1620. 10

Il approuve la réponse de l'Infante aux propositions d'alliance venues de

l'Allemagne. Lui-même est en correspondance à ce sujet avec le marquis

d'Aytona. L'infante doit chercher par tous les moyens qui sont a sa disposition

à entraver l'importation des étoffes anglaises en Allemagne. H faut tenir bon

sur la question de la fermeture du Weser, malgré les réclamations du duc iS

de Neubourg. Le Roi s'efforcera d'envoyer au plus vite les Espagnols et les

italiens destinés à renforcer l'armée des Pays-Bas. Les craintes du duc de

Bavière d'une invasion des armées françaises en Allemagne sont vaines.

Au roi de Danemark il convient d'opposer les armées de l'Empereur, ce qu'il

faut faire savoir à Tilly. Le Roi approuve l'infante d'avoir donné à Spinola -20

la patente la plus avantageuse de capitaine général de l'armée.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol. 291.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.79.

856. Anvers, 6 juin 1626. — Emmanuel Sueyro à Olivarès.

Envoi d'avis reçus de ses correspondants, il demande de l'argent pour 25

pouvoir continuer ses services (1).
Estado,2316.

(1)L'avisjointest daté du 26 mai.Il annoncequeles Étatsgénérauxont accordéau roi de

Danemarkun secoursde 600,000florins.Aerssensest revenude France;il a faitauxÉtatsun

rapportsur sesnégociations,maislesÉtatssontpeusatisfaitsde l'attitudedeLouisXIII,dontles30

promessesrestentsanseffet.Leprinced'Orangea reçuordredefaireune incursiondanslepaysdu

Démer.
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857. Bruxelles, 6 juin 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet une série d'avis reçus de ses correspondants en Angle-

terre. On a saisi un individu envoyé par le roi de Danemark vers Louis XIII;

on lui a pris de nombreux papiers qui révèlent d'abondants détails secrets sur

5 les alliances du souverain danois. Le tout est transmis à Madrid.

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.29i.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.98.

858. Bruxelles, 6 juin 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Les ambassadeurs du duc de Bavière qui sont à Bruxelles ont annoncé que
10les paysans de la Haute-Autriche se sont soulevés, ont chassé leur gouverneur

et pris des canons. C'est une affaire très importante au sujet de laquelle

l'Infante a demandé au marquis d'Aytona de donner des informations.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 97v°.

859. Bruxelles. 7 juin 1626. — Emmanuel de Portugal à Philippe IV.

13 Emmanuel offre ses services à l'Espagne.
Estado,2143.

860. Madrid, 9 juin 1626.— Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet le texte d'une convention conclue à Barcelone, le 2 mai,

par Olivarès avec le comte de la Rochaporl, ambassadeur de France à Madrid,

20 pour régler définitivement la question de la Valteline (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 194,fol.296.

861. Madrid, 9 juin 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

L'infante doit chercher, par tous les moyens possibles, à obtenir la mise en

liberté de certains gentilshommes portugais ayant servi dans la flotte espagnole

25 envoyée au Brésil et tombés entre les mains des Hollandais.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 194,fol.302.

(1)Letexteimprimede laconventionsetrouvefolios298etsuivants.
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862. Bruxelles, 23 juin 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Les ingénieurs Abraham Melin, Pedro Goins, Dictus Baes et Jacques

de Beste ont reçu de l'Infante toute l'assistance désirable. On a payé sur la

caisse de l'exercito les instruments qu'ils ont achetés. Goins et de Beste

retournent en Espagne; quatre autres techniciens les accompagnent. 5

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 194,fol.310.

863. Bruxelles, 25 juin 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Au cours de l'année précédente deux navires sont partis de Saint-Sébastien

pour les Pays-Bas avec un chargement de numéraire. L'un est arrivé

à Dunkerque, l'autre, à Calais, où il a été saisi par les autorités françaises. 10

L'Infante a fait de vains efforts pour obtenir la restitution du vaisseau et de son

chargement. Les difficultés alors pendantes entre les cours de France et

d'Espagne furent cause de ce refus. Maintenant que tout est arrangé, Philippe

devrait tâcher d'obtenir satisfaction sur ce point.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.194, fol.312. 15

864. Anvers, 29 juin 1626. — Pierre-Paul Rubens à son Excellence (1).

Le peintre avise son correspondant des préparatifs des Hollandais en vue de

surprendre le Brésil.

Cet avis est communiqué au Roi par l'Infante dans sa lettre du 12 juillet.

Eslado,2317. 20

865. Bruxelles, fin juin 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles au sujet de la conférence tenue à Bruxelles avec les ambassadeurs

de l'Empereur et du duc de Bavière au sujet de la Ligue. L'Infante envoie

copie des lettres adressées au marquis d'Aytona. On attend la décision de

(1)SansdouteAmbroiseSpinolaqu'iltraitetoujoursd'ExcelentissimoSenor,commeonpeutlevoir25

dansplusieurslettresdecetteliassequiontétépubliéespar GACHARD,Histoirepolitiqueetdiploma-

tiquedePierre-PaulRubens.
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l'Empereur et du duc. Il serait très utile pour le Roi d'avoir des vaisseaux de

guerre dans la mer Baltique pour entraver le commerce des Hollandais dans

ces parages. On craint que les princes allemands ne refusent de faire la

guerre aux Hollandais (1).
5 Manuscritsdivers,reg. 217, fol.86.

866. Madrid, 4 juillet 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a consulté Fadrique de Toledo sur la réponse à donner au prince

d'Orange par rapport aux matelots hollandais capturés au Brésil. L'Infante

pourra voir, par une copie de la lettre de Fadrique, que les réclamations

10hollandaises sont sans aucun fondement, tandis que les Hollandais eux-mêmes

n'ont pas payé aux commandants des navires, qui ont rapatrié les prisonniers,

le montant des frais de transport (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195, fol.3.

(1)Cettelettreestaccompagnéedelacopiedeslettressuivantes:
15 1°Laréponsede l'Infante,en datedu 23 juin1626,à la propositionfaiteparl'ambassadeurde

l'Empereurle23mai1626: ensubstance,il estditqueleRoiveutbienentrerdanslaconfédération
et fournirlamêmequantitéde troupesquel'Empereur,à conditionqueladéfensedesPays-Bassoit
assuréecommecelledesautresÉtatsdel'EmpireetquelesHollandaissoientmisaubandecelui-ci
etproclamésennemis;

20 2eUneautreréponsede l'Infante,donnéepar J.-C.Schonburg,en datedu 28 mai1626,aux

propositionsdesambassadeurs,touchantspécialementle secoursqueceux-cidemandentcontreleroi
deDanemark;

5° Unerépliquede l'ambassadeurde l'Empereurà cettemêmelettre,en datedu 29 mai; il

remercie,maisnepeutdesapropreautoritéaccepterlesconditionsmisesausecours;
25 4° Unerépliqueà cettemêmelettre,parlesambassadeursduPrince-ÉlecteurdeBavière: qu'on

envoievitelessecours,surtoutàTillyquiena leplusbesoin;
5° Les pointsde la propositionfaitepar l'ambassadeur,le 23 mai 1626,à Jean-Charlesde

Schonburg,députéparl'Infanteà laConférence;
6° UneréponsedeSchonburg,aunomdel'Infante,à la répliquedesambassadeursdu29mai: que

30 ceux-cidemandentlespouvoirsnécessairesà leurmaître.Onvas'aboucheravecPricdlandetTilly.

(2)LalettredeFadriquedeToledo,datéedu19juin,setrouveaufolio5. Elleexpliquequec'est
l'arrivéede la flotteanglo-hollandaisequi a empêchél'amiralderenvoyerplustôtlesprisonniers
hollandais,maisquedepuisil a puexécuterlaconvention.Le 27 août,l'Infantefaitsavoirqu'ellea

réponduauprinced'OrangedanslesensindiquéparleRoi.(Ibid.,fol.105).
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867. Madrid, 7 juillet 1626. — Consulte de l'évêque de Ségovie.

Brizuela rapporte que l'université et le magistrat de Louvain s'opposèrent

au droit d'enseigner que réclamaient les Jésuites L'évêque demande que

l'Infante entende les parties et, qu'au besoin, elle suspende l'exécution des

ordres du Roi. Il importe que Sa Majesté connaisse la cause à fond pour
5

prendre le meilleur parti.
Secretariasprovinciales,liasse2434.

868. Bruxelles. 12 juillet 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu avis du Roi de la nomination du comte d'Onate comme

ambassadeur à Rome. Elle se félicite de cette désignation et promet d'entre- 19

tenir bonne correspondance avec ce diplomate (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.195.fol.21.

869. Bruxelles, 12 juillet 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a appris avec plaisir l'arrangement qui a été conclu avec le roi de

France au sujet de la Valteline, Gênes et d'autres parties de l'Italie. 15

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol. 22.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.80.

870. Bruxelles, 12 juillet 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a appris la publication du mariage de Dona Maria, soeur du Roi,

avec le roi de Hongrie, que Philippe IV lui avait annoncé le 9 juin et félicite 20

le souverain à cette occasion.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.24.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.80 et 84 V.

(1)Signalonsiciquelquesrecommandationsdel'Infanteau Roi: le8juillet,en faveurde Gleano-25

malun,paird'Irlande(fol.24); le 14juillet,en faveurde ladameirlandaiseHélèneCarti,fillede

DenisCarti(fol.3S)etdusergcntmajorirlandaisFélixO'Neill(fol.39);le11juilletet le9novembre,
enfaveurdumarquisGuillaumedeBade,quidemandelaToisond'or(fol.16et 234): le27juillet,en
faveurde Jeande Letona,surintendantdelajusticemilitaire(fol.53); le1er août,en faveurde

Charlesd'ideghem.grand-baillid'Ypres(fol.57);le3août,enfaveurdeJean-BaptisteRicardo,fils30

dumédecinbelgePierreRicardo(fol.62);le 10août,enfaveurducomtedeGondomar(fol.80);le

51août,enfaveurdePauldeCarondelet,membreduConseilduHainaut(fol.114); le26septembre,
enfaveurde laveuvedeJeanMulart,lieutenantdesarchersdelagardedel'Infante(fol.159).
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871. Bruxelles, 12 juillet 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu ces derniers jours divers avis des correspondants dont le

marquis de la Hinijosa s'est assuré le concours en Angleterre (1). Elle les

communique au Roi, en même temps qu'un rapport de Pierre - Paul Rubens

5 sur les armements de l'ennemi en vue d'une nouvelle attaque brusquée contre

le Brésil (2).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 19J,fol.25.—Estado, 2517.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.80 V.

872. Bruxelles, 12 juillet 1626.— Isabelle à Philippe IV.

10 L'Infante a entrepris des négociations avec les ambassadeurs de l'Empereur

et du duc de Bavière pour obtenir la fermeture de l'Elbe et du Weser aux

Hollandais, l'interdiction de leur commerce en Allemagne et l'occupalion d'un

port de la Baltique. Elle fait passer a Madrid copie de toute une correspon-

dance échangée à ce sujet, notamment, d'une lettre de l'Empereur adressée

15a son représentant à Bruxelles, le comte de Schwartzenbourg (3). L'infante

est d'accord avec l'ambassadeur a Vienne, le marquis d'Aytona, pour exiger du

duc de Bavière un acquiescement immédiat aux trois conditions. S'il fait des

difficultés maintenant ce sera pis encore après que le roi danois aura été baltu.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,foi. 29.

20 Manuscritsdivers,reg.212,loi.81.

873. Bruxelles, 12 juillet 1626. — Isabelle à Philippe IV.

On a traité à nouveau, à Bruxelles, de la Ligue à conclure entre l'Espagne,

l'Empire et les princes catholiques allemands. Les diplomates allemands ont

déclaré, oralement, que jamais les princes catholiques ne voudraient intervenir

25 (1)Le25juillet,elleenvoied'autresavisd'Angleterrevenantdelamêmesource.(Ibid.,fol.51.)
Lesunset lesautresmanquentdansle registre.

(2)11s'agitdela lettredeRubens,analyséeà la datedu29juin(n°864).
(3)Lalettrede l'Empereurse trouveen annexe(fol.50). Elledonneuneréponsedilatoire.Le

25juillet,Isabelleannoncel'envoidelaréponseduducdeBavière(fol.52).Celle-cimanquedansle

30registre.
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dans la guerre contre les Hollandais, guerre qui leur parait devoir durer encore

si longtemps. Le Roi doit faire savoir à l'Infante s'il désire que ces négocia-
tions continuent.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol.28.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.84. g

874. Bruxelles, 12 juillet 1626. — Isabelle à Philippe IV.

En réponse à la lettre du Roi du 9 juin, l'Infante promet de faire diligence

pour obtenir l'élargissement de Juan Mendezde Vazconcelos cl d'autres prison-

niers en Hollande.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195,fol.23. 10

875. Bruxelles, 12 juillet 1626. — Isabelle à Philippe, IV.

Les provisions ne sont toujours pas arrivées. La situation qui en résulte est

extrêmement dangereuse (1).
Secrétairerird'Etat etdeGuerre,reg. 195,fol.26.

876. Bruxelles, 12 juillet 1626. — Isabelle à Philippe IV. 15

L'infante insiste à nouveau pour obtenir du Roi l'envoi aux Pays-Bas de

renforts espagnols et italiens.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.27.

877 ,13 juillet 1626. — Consulte du Conseil d'Etal espagnol.

Le Conseil recommande la supplique de don Emmanuel de Portugal, du 20

7 juin et est d'avis de lui donner le même traitement qu'aux grands d'Espagne.

Eslado,2143.

(1)Quemelia caussadola penay dolorquepodriaencarezera V.M.,puesquedanlas cassasde

aquitannecessitadasy apeligrodegrandesordeny mal,comolieavissadoa V.M. Yestoseha ydo
estrechandodemaneraqueyanosehallaunmaravedientreloshombresdenegociosprestadonideotra25
manerapara substentodesteexercitoyarmaday etpaisnocontinuamasla cornodidadquedavaal
soldadoenlosalojamicntosdesuertequeyasehallegadoapuntodequepoirasubcederla ruinatotal
delodeaqui,siDiosnolosalvdporsumisericordiay si V.M.noembiapromptoremédiasinninguna
dilacion,queyopormidescargonopuedodexarderepresentarloconestaciaridada V.M.
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878. Bruxelles, 13 juillet 1626. —
Spinola à Philippe IV.

Le marquis se réjouit des arrangements pris avec Louis XIII, par rapport
à la Vatleline et aux affaires d'italie. Deux vaisseaux de la flotte sont

entrés récemment à Nieuport avec deux prises chargées de sel et ce, après

5 avoir coulé et détruit plusieurs navires écossais et hollandais. Les deux

vaisseaux en question et deux galions d'Ostende s'apprêtent à reprendre
la mer. Les galions qui se trouvent à Dunkerque ne peuvent sortir parce

que les nuits sont courtes et claires. En face de Dunkerque et de Mardyck
et sur la côte de Gravelines et de Calais croisent de multiples navires

10 hollandais. Il y a donc lieu d'insister pour que le Roi envoie au plus vite

les vaisseaux qu'on est occupé à construire en Biscaye. Les pilotes que le

Roi a demandés pour ces vaisseaux ont déjà été envoyés, la flotle pourra
donc partir si le Roi lui remet l'argent nécessaire. Martin Idiaquez aura

rendu compte au Roi de la situation. Qu'on prenne, à la Cour, les dispositions
15nécessaires.

Estado,2317.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 447.

879. Madrid, 14 juillet 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve l'attitude prise par l'infante dans les négociations avec

les ambassadeurs de l'Empereur et du duc de Bavière. L'alliance qu'on se

20propose de conclure serait dirigée évidemment contre le roi de Danemark^

qui est en ce moment le plus redoutable ennemi de l'Allemagne. Avant

de commencer les hostilités contre lui, Philippe veut qu'Isabelle envoie à

Copenhague un ambassadeur. Celui-ci fera une dernière tentative pour

engager Christian IV à renoncer aux hostilités contre l'Allemagne et à

25profiler de la prochaine réunion du collège électoral pour s'accommoder avec

l'Empereur.

Le Roi déclare, en outre, que si les Allemands ne veulent faire une

diversion contre les Hollandais, il n'acceptera jamais leur projet d'alliance.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.37.

30 Manuscritsdivers,reg. 212,fol.34v°.

TOMEII. 35
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880. Madrid, 21 juillet 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi demande conseil à l'Infante au sujet de la requête du comte Henri

Fucar (Fugger) de Kirchberg qui a demandé la Toison d'or (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195, fol.45.

881. Bruxelles, 25 juillet 1626. — Isabelle à Philippe IV. 5

Nouvelles doléances sur le retard dans l'envoi des provisions. L'Infante

déclare que ses alarmes sont plus vives que jamais.

L'ennemi concentre toutes ses troupes sur le Rhin; on ne sait rien de se

projets. L'Infante a envoyé contre lui une bonne partie de l'armée. Elle se

demande comment elle pourra la tenir en campagne et la munir d'approvision- 10

nements et de munitions, en ce moment, où elle ne dispose pas d'un seul réal.

Il faut s'attendre à une mutinerie ou une à débandade générale, ce qui serait la

fin de tout. Voilà des mois qu'on s'efforce de trouver des ressources en enga-

geant le domaine royal; à peine a-t-on pu réunir le tiers de ce qu'il faut pour

combler le déficit des 800,000 florins que produisaient annuellement les 15

licentes. La lettre finit par des instances réitérées pour obtenir un prompt

envoi d'argent.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195, fol.49.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.76.

882. Bruxelles, 25 juillet 1626. —
Spinola à Philippe IV. 20

L'ennemi est entré en campagne. Il concentre son armée près du fort

d'Esquenque. Du côté espagnol on a donné les ordres requis. On est plein de

soucis; depuis longtemps l'armée n'a plus été payée, on manque d'argent pour

le faire. Si le Roi ne prend des mesures la situation deviendra évidemment

dangereuse. 25

Estado,2316.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 448.

(1)Le27août,Isabelleconseilledefaireuneréponsedilatoireà cettedemande.(Ibid.,fol.102.)
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883. Bruxelles, 2 août 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles doléances sur le manque d'argent. Instances pressantes pour
obtenir l'envoi de provisions.

Le gros de l'armée ennemie se trouve entre Emmerich et Rhees. Un détache-
5 ment commandé par Henri de Nassau a été envoyé contre Oldenzeel, petite

place dont Spinola s'est emparée jadis en moins de vingt-quatre heures et qui
maintenant va tomber bien vile aux mains de l'ennemi.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.58.

884. Madrid, 2 août 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi approuve les mesures prises pour fermer l'Elbe et le Weser,

empêcher le commerce des Hollandais en Allemagne et occuper un fort dans

la Baltique. Le Roi sera heureux d'être tenu au courant de tout ce que
l'Infante fera avec sa prudence coutumière.

Manuscritsdivers,reg.212, fol. 39.

15 885. Madrid, 9 août 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

C'est la guerre contre les Hollandais qui a obéré les finances royales, mais

c'est elle aussi qui a écarté les ennemis du territoire de la Péninsule. C'est

durant la trêve de douze ans qu'a éclaté la guerre d'Italie, qui fut tout aussi

coûteuse que la guerre des Pays-Bas. et qui fut plus dangereuse puisque
20l'ennemi se trouva alors près du centre de la monarchie. L'expérience du

passé fait voir qu'une monarchie aussi composite que celle des rois d'Espagne
ne peut jamais se trouver dans une situation telle, qu'elle n'ait à faire la guerre
sur aucun point. Jusqu'ici, c'est la Castille qui a supporté toute la charge
financière des guerres offensives et défensives. Pareille situation ne peut

25continuer, il faut que les autres États coopèrent à la défense commune. A cette

fin, le Roi a résolu d'établir une ligue entre ses différentes possessions.

L'objectif de cette ligue est le suivant : dans celui des Etats où une guerre

éclatera, on lèvera une armée de 20,000 hommes qui sera à charge de la

généralité des possessions espagnoles, chacune devant payer sa part dans les

30 frais d'entretien. Grâce à ce procédé et grâce aux paiements qui se font

à charge des finances particulières de chaque État, on disposera de ressources
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suffisantes pour faire la guerre défensive sur terre. Quant à la guerre offensive

sur mer, elle sera à charge exclusive du Roi. Philippe prescrit à Isabelle de

procurer pour l'année suivante l'exécution de ce règlement (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.195,fol.64.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 37. 5

886. Madrid, 9 août 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi partage les inquiétudes que cause à l'Infante le retard des provi-

sions. Pour lui, il a fait tout ce qu'il a pu; ce sont des circonstances indépen-
dantes de sa volonté qui l'ont arrêté. II annonce l'envoi imminent d'une somme

dont le montant sera le plus élevé possible (2). Il s'efforcera de faire passer aux io

Pays-Bas des renforts espagnols et italiens.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol. 72.

887. Madrid, 9 août 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Si les princes catholiques d'Allemagne ne veulent pas s'engager dans la lutte

contre les Hollandais, il y a lieu cependant, dans l'accord à intervenir, de ne 15

pas s'écarter des propositions faites au nom du Roi. Notamment, le Roi ne

restera au Palatinat que si on lui procure une assistance réciproque. On

pourrait, tout au moins, obtenir l'assistance dans la guerre défensive que fait le

Roi pour les provinces qu'il occupe actuellement. Il importe que le Roi ait un

port dans la Baltique pour y empêcher le commerce des Hollandais. Il entend 20

que l'accord de la Ligue ne soit signé par l'Infante que sous réserve de la ratifi-

cation royale.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol. 78.

Manuscritsdivers,reg.212,fol. 33.

888. Madrid, 9 août 1626. —
Philippe IV à Isabelle. 25

Approbation illimitée de la conduite de l'Infante dans les négociations avec

l'Empereur et les princes catholiques allemands.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.74.

(1)Letexteespagnolimprimédecerèglementsetrouvefolios65et suivants.

(2)Yassillevaraestecorreolamayorprovisionquesepueda. 30
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889. Madrid, 9 août 1626. —
Philippe IVà Isabelle.

Le Roi a pris connaissance des avis d'Angleterre que l'Infante lui a expé-

diés et de ceux que le secrétaire Pedro de San Juan a envoyés à Juan

de Villela. Il a pu se rendre compte ainsi des intentions que nourrit l'ennemi,

5 de venir attaquer les côtes espagnoles. L'Infante doit mettre tout en oeuvre

pour obtenir à ce sujet de plus amples détails.

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 195,fol.76.

890. Madrid, 24 avril 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi renvoie à l'Infante le projet de convention arrêtée entre elle et le

10duc Frédéric de Holstein, par rapport aux relations commerciales des habitants

de la nouvelle ville de Friedrichstadt avec l'Espagne et les Pays-Bas. Il en

approuve le texte d'une façon générale mais désire quelques modifications de

détail. Il charge l'Infante d'obtenir dans la mesure du possible du duc Frédéric

l'accomplissement de ces desiderata (1).

13 Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.90.

891. Bruxelles, 27 août 1626. — habelle à Philippe IV.

Au sujet des arrangements financiers proposés par le Roi et combinés de

telle sorte que seule la guerre offensive maritime resterait à charge des

finances royales. Isabelle assure qu'elle fait tous ses efforts pour que les

20
Pays-Bas contribuent autant que possible aux frais de la guerre; tout récem-

ment le pays a pris à sa charge l'entretien de l'armée qui avait assiégé Bréda.

(1)Laconvention(Ibid.,fol.921,estdatéedu13mars.Elleportecommelitre: Condicionesqueet

DuqueFrederiquede Olsaciaprometey se obliyadecumplirconloscomerciosy navegacionesquese

harandesdela nuevavillade Frederichslatprincipalmentea Espanay lasdouasprovinciasdeSu
35Mageslad.Ellestipulele libreexercicede la foi catholiquedansla nouvelleville,desmesuresde

précautioncontreles Hollandais,l'établissementd'agentsconsulaires,la libertédu commerceavec
l'octroiréciproqueauxsujetsdesdeuxpartiesde touteslesfaveursaccordéesauxindigènesdupays.
PhilippeIVfait ajouterquelquesprécisions.Il veut exclureaussiles Portugaisjuifsétablisen

Hollande,et renforcerlesmesuresdeprécautioncontrelesHollandais.
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Cette situation n'a pu durer parce que les autorités locales sont persuadées

qu'elles ont fait plus que leur devoir. Il en résulte que pour le moment toute

l'armée doit être payée au moyen des provisions. La suppression des licentes

a fait perdre de f>00à 800,000 florins par an. Il ne faut aucunement espérer

que les Pays-Bas consentiront à prendre à leur charge presque toute la s

dépense résultant de la guerre. Si par le passé on n'a pas demandé plus au

pays c'est qu'on n'a pas pu, et la seule publicalion des intentions manifestées

à ce sujet par le Roi amènerait les plus grands inconvénients. La suppression
du commerce avec la Hollande a fait un grand tort à l'ennemi, mais ici aussi

on s'en est ressenti. Le prix de toutes choses a notablement augmenté. Tout 10

espoir de voir, en ce moment même, le pays consentir à de plus grands

sacrifices est vain. Que le Roi voie ce qui est praticable!

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol.100.— Estado,2317.

Manuscritsdivers,reg.212,fol. 50.

892. Bruxelles, 27 août 1626. — Isabelle à Philippe IV. 15

On a écrit au prince d'Orange pour qu'il donne satisfaction aux armateurs

qui ont transporté les Hollandais du Brésil. L'Infante a donné ordre aux

contadors de la Chambre des Comptes de Sa Majesté de demander, aux

pagadors généraux de l'armée, un compte rendu juré et de l'envoyer à la

contaduria mayor de Sa Majesté.
20

Il est difficile de savoir ce qui se passe en Angleterre. Les avis que l'on

reçoit sont parfois contradictoires; en outre, la flotte anglaise peut atteindre la

côte espagnole avant même que les avis ne soient arrivés aux Pays-Bas. On

continuera, néanmoins, toute diligence pour s'informer le mieux possible.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.195,fol.103. 23

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.32.

893. Bruxelles, 27 août 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles instances pour obtenir l'envoi des provisions et celui des renforts

espagnols et italiens.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195, fol.105. 30
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894. Bruxelles, 27 août 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Ernest de Aassau s'est emparé d'Oldenzeel après dix jours de siège. Il a

démantelé la ville et puis l'a abandonnée. Lette attitude montre que ce n'était

pas la ville elle-même qu'il visait, mais qu'il avait un autre but. Peut-être

5 voulait-il attirer Spinola avec son armée vers le Rhin et se diriger ensuite

lui-même vers une ville de Flandre. Pour le moment il concentre ses troupes.

Spinola est prêt à se porter contre lui, dès qu'il se mettra en mouvement.

L'infante médite la construction d un canal du Rhin à la Meuse. Pareille

voie de communication développerait le trafic des Pays-Bas avec l'Allemagne

l0 et diminuerait celui des Hollandais. Isabelle a chargé Juan de Medicis d'entre-

prendre les travaux et de. les pousser avec toute la hâte possible.

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg. 195,fol. 100.
Manuscritsdivers,reg. 212,fol.31.

895. Bruxelles, 27 août 1626. — Isabelle à Philippe IV.

- L'Infante s'efforcera de satisfaire la volonté du Roi en ce qui concerne les

affaires traitées avec les ambassadeurs de 1'Empereur et du duc de Bavière, qui
sont la fermeture de l'Elbe et du VVeser,l'inlerdiclion du commerce des Hollan-

dais en Allemagne, l'occupation d'un port sur la Baltique et le renforcement de

la Ligue. Le roi de Danemark qui lui avait demandé la libération d'un commis-

20saire pris parles soldats de Lingen,avait fait des ouvertures de paix dont l'Infante

a donné communication à l'empereur et au marquis d'Aytona (1). L'Infante a

traité l'affaire du port de la Baltique avec le duc de Bavière, sans lequel l'Empe-
reur ne fera rien, parce que tous les électeurs sont de son bord. Dans l'affaire

de la Ligue, où il s'agirait d'obtenir un accord défensif et offensif contre les

25 Hollandais, on ne fera rien sans la pleine approbation du Roi.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol. 109.
Manuscritsdivers,reg. 212, fol.29.

896. Bruxelles, 27 août 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a donné satisfaction à Henri de Berghes en le désignant comme

30capitaine général de l'artillerie tout en lui conservant ses fonctions de lieute-

nant général de la cavalerie.

Secréatairered'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.111.

(1)Sur les rapportsde l'InfanteavecAytona,pour lesannées1626à 1628,on consulterala

correspondanceéchangéeentreeux.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,liasse315.)
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897. Bruxelles, 29 août 1626. — Spinola à Philippe IV.

L'ennemi s'est emparé d'Oldenzeel après dix jours de siège. Il a détruit les

murailles de la place et puis l'a évacuée, il en résulte qu'en se mettant en

campagne il n'a pas eu comme but de chercher des conquêtes de ce côté, mais

bien de forcer Spinola à se diriger par là et puis de pénétrer, lui-même, en s

Brabant ou en Flandre. Le gros de l'armée espagnole, la cavalerie presque

toute entière y comprise, a été envoyée du côté du Rhin. Spinola a retenu

pourtant, aux Pays-Bas, autant d'effectifs qu'il a pu et les a répartis entre les

endroits les plus exposés. Le prince d'Orange a effectué divers mouvements.

Récemment, il a envoyé Ernest de Nassau près de Groenlo avec de l'artillerie îo

dans le but d'attirer par là Henri de Berghes, qui commande l'armée du Rhin.

Le même prince s'est embarqué avec toute son armée dans la direction de

Dort. Aux dernières nouvelles on apprend que sa présence a été signalée près

de Hulst, où se trouve le maître de camp Ballon.

Wallenstein s'est rendu en Silésie pour combattre Mansfeld. Tilly a pris 15

Göttingen et s'apprête à marcher contre les Danois.

Estado,2317.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 449.

898. Madrid, 2 septembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Depuis l'entrée en campagne de l'ennemi, le Roi est sans nouvelles. Il ignore,

notamment si Martin de Idiaquez, qu'il a envoyé avec un million de ducats, 20

est arrivé à destination. Il voudrait avoir de nouveaux détails sur les mouve-

ments de la flotte anglaise.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.195,fol. 115.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.91v°.

899. Madrid, 9 septembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle. 25

Le Roi a reçu la lettre de l'Infante, du 25 juillet précédent, et a pris

connaissance ainsi de la réponse donnée par le duc de Bavière aux proposi-

tions d'Isabelle par rapport à l'assistance demandée au roi d'Espagne par ce

même duc de Bavière et par l'Empereur. Il a appris aussi les déclarations

faites à cette occasion par Tilly et Wallenstein. Le Roi approuve les efforts 39
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faits par l'Infante pour obtenir l'interdiction du trafic hollandais en Allemagne

et la fermeture de l'Elbe et du Weser. il insiste pour qu'Isabelle ne prenne

aucun engagement sans obtenir de compensation. Elle doit faire entendre au

duc de Bavière que le Roi, en participant à la guerre en Allemagne, n'a eu

5 d'autre objectif que de servir les intérêts du duc et que celui-ci devrait, en

retour, user de son influence pour favoriser les intérêts du Roi. Celui-ci ne vise,

d'ailleurs, qu'à une chose, arriver à conclure avec les Hollandais une paix ou

une longue trêve. C'est le duc de Bavière qu'il faut gagner, car il est le véri-

table chef de la Ligue allemande.

10 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.129.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.62.

900. Madrid, 9 septembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi envoie à l'Infante une copie de la lettre qu'il adresse au marquis

d'Aylona (1) sur les affaires d'Allemagne afin que Son Altesse soit au courant.

15Il importe qu'une personne autorisée soit envoyée à la diète convoquée par

l'Empereur.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195,fol.123.

Manuscritsdivers,reg. 212, fol.6t.

901. Bruxelles, 9 septembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

20 Isabelle annonce l'arrivée de lettres de change d'un montant de 950,000 ducats.

Remerciements. Les banquiers anversois déclarent à nouveau qu'ils n'ont pas

reçu les ordres pour payer les mensualités d'octobre, novembre et décembre.

Que le Roi prenne les mesures pour éviter qu'on ne se trouve encore une fois

dans la triste situation dont l'Infante s'est plainte si souvent.

25 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol.131.

(1)Danscettelettre,le Roiécritqu'iladonnéordrequ'onenvoieausecoursdel'Empereur—en

lutteaveclespaysansde laHaute-Autriche—lestroupesqui ne sontpasnécessairesen Italie.De

même,il chercheà luienvoyer200,000écus.Si possible,l'Infantelui enverraaussidestroupesde

Flandre.Ilfautà toutprixchercherunaccommodement,restitueraubesoinlePalatinatet tenirl'oeil

50 ouvertsurlesnégociationsduPalatinavecleducdeWilleubergh.

TOME11. 36
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902. Bruxelles, 9 septembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

A la demande de l'Empereur, on a occupé avec la plupart des troupes du

Roi au Palatinat, la place de Saint-Goar du lantgrave Maurice, située sur le

Rhin, près du Palatinat. A présent, il convient de creuser le canal de la Meuse

au Rhin. 5

Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg.195, fol.152.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 74v°.

903. Bruxelles, 9 septembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Annonce de la grande victoire remportée par Tilly sur les armées danoises.

L'Infante propose au Roi de témoigner sa satisfaction au général victorieux en 10

lui cédant quelques villages situés près de sa propriété de Tilly (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol. 133.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.74.

904. Bruxelles, 9 septembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Opérations militaires. L'ennemi après avoir laissé une partie de son armée 13

sur le Rhin s'est dirigé avec le reste vers Hulst. Il a cherché à s'emparer d'un

fort situé à 1 1/8lieue de la ville. Il a dû se retirer avec pertes. Il a effectué sa

retraite à Bergen-op-Zoom; de là, sa cavalerie et une partie de son infanterie

ont été renvoyées vers le Rhin, le reste de l'infanterie est rentré dans les

garnisons. 20

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.195, fol. 134.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.75v°.

905 ,10 septembre 1626. — Consulte d'une Jointe d'État (2).

Au sujet des prétentions des Jésuites d'enseigner à l'Université de Louvain.

Il faut que cette affaire soit tranchée avant que les Pères n'entrent en posses- 25

(1)Versla mêmeépoque,l'Infanteenvoieau Roiune lettredeTillydonnantdesdétailssurla

victoire.Elleprofitede l'occasionpourannoncerque les troupesdel'Empereuront faitmassacrer

3,000paysansdansla Haute-Autricheet quele ducdeFriedlandpoursuivraMansfeld.(Manuscrits
divers,reg.212,fol.75.)

(2)Composéedel'évêquedeSégovie,deJuandeVillelaetdeMelchiorde Molina. 56
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sion de leur chaire. Il y aurait un moyen : que les Pères renoncent à leurs

prétentions, à condition que tout de suite on leur accorde la chaire extraordi-

naire (1).
Secretariasprovinciales,liasse2434.

5 906. Madrid, 17 septembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc de Neubourg a fait représenter à Madrid que jadis on lui avait

promis de tolérer le trafic de ses sujets du duché de Juliers avec les Hollandais.

L'interdiction qui lui a été imposée depuis a amené la disette dans ses États.

Il a donc demandé qu'on lui permette à nouveau le commerce avec la Hollande.

10 Le Roi observe qu'on est précisément occupé en ce moment à solliciter de

l'Empereur l'interdiction du trafic hollandais en Allemagne, interdiction qui

serait évidemment illusoire si les rebelles pouvaient reprendre leurs relations

avec le duché de Juliers. Il charge Isabelle de répondre négativement au duc

tout en cherchant à le ménager.
15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.141.

Manuscritsdivers,reg. 212, fol.64.

907. Bruxelles, 20 septembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Avec la permission du Roi, l'Infante a accordé l'habit de l'Ordre de

Saint-Jacques au secrétaire Pedro de San Juan, dont elle fait l'éloge.

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol. 147.

908. Bruxelles, 22 septembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

On a appris des correspondants de Londres qu'on y a pressé l'armement de

trente navires de guerre destinés à partir pour les côtes d'Espagne. Onze

d'entre eux sont déjà partis. Par la voie de Calais on a obtenu confirmation de

25 ces nouvelles. L'Infante transmet au Roi copie des avis (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.150.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.95.

(1)Selesde lasobredichalecionenla Universidad.

(2)Ala lettresontjointsdeuxavisdu 11etdu12septembre.(Ibid.,fol.151etsuiv.)
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909. Bruxelles, 22 septembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi se trouve près d'Emmerich. Par rapport au canal du Rhin à la

Meuse, on discute encore avec l'Electeur de Cologne certaines questions

relatives au tracé à creuser.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195, fol. 148. 5
Manuscritsdivers,reg. 212, fol.94 v°.

910. Madrid, 30 septembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve la décision de creuser un canal du Rhin à la Meuse.

Il semble qu'il faudrait chercher à reconquérir Oldenzeel. Dès que les affaires

d'Italie seront en ordre, on enverra aux Pays-Bas des renforts d'infanterie 10

espagnole et italienne.

Secrétaireried'Etat et de Guerre, reg. 195, fol. 162.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 63.

911. Madrid, 30 septembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve les négociations en vue de la paix avec le roi de Danemark is

et étant donnée l'influence dont il jouit dans le cercle de Saxe et la confiance

que lui inspire l'Infante, il importe que celle-ci prenne elle-même la direction

de ces affaires, ce dont il a informé le marquis d'Aytona.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.166.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 63 v°. 20

912. Bruxelles, septembre-octobre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante communique au Roi la copie d'une lettre de l'Empereur et d'une

autre qu'elle a écrite au roi de Danemark, auquel elle a proposé d'envoyer,

à Bruxelles, un plénipotentiaire qui pourrait s'entendre avec l'ambassadeur

de l'Empereur au sujet de la paix à intervenir entre eux. 25

Manuscritsdivers, reg. 217,fol. 102v°.
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913. Bruxelles, 9 octobre 1626. — Le baron de Schonburg à Isabelle.

Le baron de Schonburg. ambassadeur de l'Empereur, a transmis à l'Infante

un écrit par lequel il déclare, au nom de son maître, qu'il a reçu les proposi-

tions de Philippe IV, datées du 25 mai et transmises le 23 juin par l'Infante,

5 au sujet d'une alliance défensive proposée à l'Empereur par le Roi. L'Empereur

pense d'abord qu'il doit avoir l'assentiment des autres princes de l'Empire

et que l'action contre les rebelles hollandais ne saurait être décidée qu'à une

diète. Il estime aussi que la cession des places du Bas-Palatinat par l'Électeur

de Bavière au roi d'Espagne, comme seigneur de la Basse-Bourgogne, doit

10être écartée du traité d'alliance défensive comme y étant complètement

étrangère (1).
Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 86v.°

914. Middelbourg, 10 octobre 1626. — Convention conclue entre

l'Infante Isabelle, représentée par le Conseiller des finances, Jean Kesseler,

15seigneur de Marquette, et les États Généraux, représentés par Daniel

de Slachmulder et Gérard van Berkel, au sujet d'un échange de prison-

niers.

L'échange est général. On désigne pourtant certains intéressés nomina-

tivement, entre autres, le gouverneur de Bahia, le provincial des Jésuites

20au Brésil, le colonel Disdorff, le Père de Montmorency, provincial des Jésuites

aux Pays-Bas. La mise en liberté aura lieu le 10 novembre suivant à Middel-

bourg (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol.238.

915. Madrid, 11 octobre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

28 Le Roi a appris avec joie la grande victoire de Tilly et laisse à l'appré-

ciation de l'Infante I'import de la mercède qu'il y aurait lieu de lui donner

Il espère que Friedland remportera des succès sur Mansfeld en Silésie.

(1)Le 11octobre,le comtedeSchwartzcnbourgremetun mémoirerelatifà la mêmequestion

(Ibid.,fol.88.)
30 (2)Le12novembre,cetexteestcommuniquéparIsabelleauRoi.(Ibid.,fol.237.)
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L'Infante a bien agi en exhortant Tilly à poursuivre ses succès et Friedland

à se rendre maître de quelque port sur la Baltique au nom de l'Empereur.

La fermeture de l'Elbe et du Weser sera rendue plus facile par suite de la

retraite du roi de Danemark. Isabelle a bien fait aussi de suspendre l'envoi de

troupes avec le duc d'Isenbourg et d'en avoir donné les raisons à l'Empereur et 5

au duc de Bavière. Il y a lieu de continuer à bien défendre Hulst, place

importante. Le Roi se félicite aussi de l'occupation de la place sur l'autre rive

du Weser par le moyen de l'Électeur de Cologne, avec les troupes du Pala-

tinat (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol. 183.

10

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.64 v°.

916. Madrid, 11 octobre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

A l'occasion du mariage du duc d'Orléans, frère du roi de France, annoncé

par lui au Roi, il y aura lieu de lui envoyer une personne qualifiée des

Pays-Bas avec une lettre de créance. Le Roi abandonne la désignation de 13

cetle personne à l'Infante.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.181.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.65 v°.

917 ,11 octobre 1626. —
Spinola à Philippe IV.

Du 17 septembre au 8 octobre, les galions de la flotte et les vaisseaux des 20

particuliers ont pris dix-sept navires anglais et hollandais, dont dix ont été

amenés à bon port. Les galions ont pris une patache hollandaise avec douze

pièces d'artillerie. Ils ont dispersé deux flottes de pêcheurs. Tout cela a fait

sensation en Hollande. L'ennemi a retiré tous ses vaisseaux qui croisaient

devant les ports de Flandre et leur a donné ordre de suivre les navires de 25

guerre espagnols et de protéger les chaloupes de pèche.

Eslado,2317.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 453.

(1)La copiedeslettresdefélicitationsdu RoiaucomtedeTillypoursa victoiresur leroide

Danemarkestreproduiteà lasuitedelaprésente.
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918. Madrid, 14 octobre 1626. —
Philippe IV à habelle.

Divers bourgeois de Saint-Omer ont proposé de livrer en Espagne, pour le

service de la flotte, certaines quantités de bois, En fait, on n'a pu s'accorder

avec eux. L'Infante devrait tâcher de conclure un accord avec d'autres

5 bourgeois du même endroit, pour obtenir livraison en Espagne de quantités

très considérables de la même espèce.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.195,fol. 193.

919. Bruxelles, 14 octobre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a fait tout son possible pour exécuter les ordres du Roi par

10rapport à l'établissement d'une amirauté aux Pays-Bas. Gabriel de Roye fera,

à ce sujet, une ample relation à Madrid.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.198.

920. Bruxelles, 14 octobre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Le prince d'Orange campe le long du Rhin. Henri de Berghes se trouve

15dans son voisinage avec une partie de l'armée royale. Ce dernier a reçu ordre

de reconnaître et puis d'attaquer les cantonnements ennemis. 11s'en est pris

à celui du commissaire général de la cavalerie hollandaise. L'individu en

question, avec 4 étendards et 1,000 cavaliers, est tombé aux mains des

Espagnols! C'est un beau succès.

20 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol 197.

921. Bruxelles, 14 octobre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

La réponse du prince d'Orange relative à la question des marins hollandais

pris au Brésil vient d'arriver. L'Infante la communique au Roi. D'après le

prince, il a été convenu que le rapatriement des prisonniers en Hollande se

25ferait gratuitement. Il n'y a donc rien à payer de ce chef.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.200.
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922. Bruxelles, 11 octobre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi de nouveaux avis d'Angleterre. Les vaisseaux de la flotte royale aux

Pays-Bas ont pris et coulé bon nombre de navires ennemis. Les vaisseaux

hollandais qui croisaient devant les ports de Flandre ont dû abandonner leurs

projets et aller défendre leurs pêcheurs contre la flotte royale. 5

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol. 201.

923 , 14 octobre 1626. —
Spinola à Villela.

La flotte royale a pris quatre vaisseaux hollandais et coulé six vaisseaux

anglais.
Eslado, 2317.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 454. 10

924. Madrid, 16 octobre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le "27août, l'Infante lui avait représenté les inconvénients qu'offrait, à son

avis, l'entrée des Pays-Bas dans l'union générale des États de la monarchie.

La suppression des licences, notamment, ferait perdre aux Finances de

7 à 800,000 florins par an. Le Roi, en retour, lui envoie un rapport du 15

comte-duc Olivarès exposant les avantages de cette union et recommande ce

rapport à son attention (i).

Secrêtaireried'Etat etde Guerre, reg. 195,fol. 204.—Estado,2235.

925. San Lorenzo, 18 octobre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le lantgrave, Georges de Hesse, a notifié au Roi le décès de son père, qui 20

était très dévoué à la maison royale. Comme il est le beau-frère de l'Électeur

de Saxe et qu'il convient d'entretenir leurs bonnes relations, l'Infante doit

envoyer quelqu'un auprès de lui avec la lettre de condoléances du Roi.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol. 215.

Manuscritsdivers,reg. 212, fol.60 v°. 25

(1)Lalettretouteentièreestchiffrée.Elleestaccompagnéededeuxannexes: le rapportd'OIivarès

datédu 6 octobre(Secrétaireried'État etde Guerre,fol.210;Eslado2040)et une piècenondatée

ni signée,intituléeConsideracionesde loquecombienese exécuteen Flandesen lo de la Union.

Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.195,fol.208etManuscritsdivers,reg.212,fol.166et 399.)
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926. Bruxelles, 19 oelobre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis d'Aytona a fait savoir que les paysans de la Haute-Autriche

étaient entièrement soumis. Il était, cependant, aussi arrivé des lettres d'Augs-

bourg disant que les paysans avaient défait successivement une armée de

s l'Empereur et une autre du duc de Bavière, avec perte d'oiliciers, de canons et

de bagages. Les Turcs ont pris plus de trente villages en Hongrie, ainsi que

des villes avec leur garnison. Aucune nouvelle de Tilly. Le Roi de Danemark

renforce son armée.
Manuscritsdivers,reg.212,fol.91.

10 927. Bruxelles, 7 novembre 1626. — Instructions données par l' Infante

aux assesseurs de l'amirauté de Dunkerque, le docteur Duarte Rebello,

auditeur de la flotte espagnole, et Adrien Carius, licencié en droits.

Les juges assesseurs connaîtront en premier lieu des prises amenées par les

vaisseaux de la flotte espagnole ou les vaisseaux des particuliers armés au

15service du Roi, sans aucune exception y compris les vaisseaux relevant

jadis du siège de l'amirauté de Bergues Saint-W inocq. Ils instruiront les procès

de la façon la plus sommaire possible et jugeront sans appel les affaires de peu

d'importance. Le affaires majeures pourront être déférées en appel au Conseil

de l'amirauté établi à Bruxelles. Les mêmes juges assesseurs feront les

20enquêtes nécessaires pour déterminer les bonnes et les mauvaises prises.

Ils délivreront aux vaisseaux prenant la mer des lettres réquisiloriales pour

les magistrats des villes où, éventuellement, ces vaisseaux pourraient être

contraints d'aborder. Ils devront aussi commettre des gardes pour assurer contre

tout vol les prises entrées à Dunkerque. Le produit des prises faites par les

23vaisseaux du Roi est partagé comme suit : un dixième appartient au capitaine

général; les deux tiers du reste au Roi et le reliquat à l'équipage du corsaire.

Le produit des prises faites par les particuliers leur sera attribué tout entier,

sauf les 10 % du capitaine général. La conservation des documents relatifs

aux prises, la correspondance à entretenir par les juges du siège de Dunkerque

30 avec le Conseil de l'amirauté de Bruxelles, leur façon de siéger, leur procédure,

leur droit de disposer des prisons de Dunkerque et des villes voisines, forment

l'objet des derniers articles des instructions.

Eslado,2318.

TOMEII. 37
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928. Madrid, 9 novembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a prescrit à Sueyro de congédier ses correspondants en Hollande, en

suite des déclarations d'Isabelle sur l'inutilité de ce service.

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg.195, fol.232.

929. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV. s

La situation financière est très mauvaise. A la fin d'octobre, on aurait dû

régulièrement toucher 215,833 ducats de 57 plaques. Les banquiers n'ont reçu

d'ordres que pour le paiement de 61,000 ducats, ce qui fait encore un déficit

de 154,833 ducats. Le paiement de la fin novembre se fera aussi d'une

façon incomplète; pour les deux mois réunis, il y aura une perle de plus de 10

330,000 ducats. Les banquiers ajoutent que pour les mensualités suivantes ils

n'ont aucun ordre. Doléances coutumières.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol.242.

930. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

On a appris que le prince d'Orange se trouve sur le Rhin avec la plus i15

grossepartie de l'armée hollandaise. Il semble que petit à petit l'ennemi rentre

dans ses quartiers d'hiver.

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.243.

931. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

La flotte anglaise a fait une sortie. A ce qu'on apprend, elle est rentrée 20

au port après avoir essuyé une tempête qui lui a causé des dégâts. L'Infante

s'en félicite. Elle serait heureuse d'apprendre que la flotte des Indes est arrivée

à bon port.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.195,fol.244.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.58 v°. 25
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932. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Les travaux du canal de la Meuse au Rhin continuent. Pour celle année, il

n'est plus question de reprendre Oldenzecl. L'année prochaine, on examinera

ce qu'il y a à faire,

5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol.247.

Manuscritsdivers,reg.212,fol.59.

933. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Lorsqu'une diète se tiendra, l'Infante y enverra les délégués qu'elle a déjà

désignés antérieurement au Roi. Elle leur prescrira de se conduire d'après
10les instructions du marquis d'Aytona.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.195,fol.249.

934. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante est d'accord avec le Roi sur l'impossibilité de faire des concessions

au duc de Neubourg sur le commerce de ses sujets du pays de Juliers avec les

15Hollandais. En réalité, le trafic est déjà beaucoup trop développé et toléré sauf

à Emmerieh et à Rhees Il faudrait que le Roi fasse, lui-même, une déclaration

catégorique à ce sujet à l'agent du duc qui réside à la Cour de Madrid.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195.fol.251.

Manuscritsdivers,reg. 212, fol. 59v°.

20 935. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'évêque de Worms a été nommé électeur en remplacement du défunt

électeur de Mayence. Il est 1resdigne et très dévoué aux intérêts de l'Empereur

et du Roi.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195,fol.246.

25 Manuscritsdivers,reg. 212,fol.58v°.

936. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante avait résolu d'envoyer à l'assemblée de l'Empire, qui devait se

tenir incessamment, l'évêque de Gand, le vice-chancelier et conseiller Bernard
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Putz, et le secrétaire Jacques Bruneau. Mais il ne semble pas que cette

assemblée doive se tenir de si tôt.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195,fol.249.

Manuscritsdivers,reg. 212,f+l.59.

937. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV. 5

Suivant les ordres que le Roi lui a envoyés, Isabelle a fait choix du comte

de Grimberghe pour aller féliciter le duc d'Orléans, frère de Louis XIII,

à l'occasion de son mariage, et de Guillaume Verdugo, gouverneur du Palatinat,

pour présenter ses condoléances au lantgrave Georges de Hesse, à l'occasion de

la mort de son père. 10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195, fol.250.

938. Bruxelles, 12 novembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante continue ses instances auprès du duc de Bavière pour obtenir la

fermeture de l'Elbe et du Weser. Elle est en correspondance avec le marquis

d'Aytona pour résoudre la question de l'occupation par le roi d'Espagne d'un 15

port dans la Baltique.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195,fol.253.

Manuscritsdivers,reg. 252,fol.58.

939. Madrid, 14 novembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a fait prendre toutes les mesures de précaution contre une attaque de 20

la flotte anglaise sur la côte espagnole. La flotte de guerre espagnole est allée

au devant des navires revenant des Indes. Philippe a appris avec plaisir les

succès d'Henri de Berghes. Il parait que dans cette affaire aucun régiment

espagnol n'a été engagé; il en est résulté des plaintes. L'Infante doit faire

savoir ce qu'il en est. Le Roi verrait avec dépit qu'à l'avenir les Espagnols 25

soient encore laissés à l'écart quand on peut les employer.

Le Roi a appris de Spinola que deux navires de guerre de la flotte flamande

ont pris la mer. Il s'étonne qu'il n'y en ait pas plus. L'Infante doit lui faire

savoir dans quel état cette armée navale se trouve.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195, fol.260. 30
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940. Madrid, 14 novembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Le capitaine Jacques Colvil viendra entretenir l'Infante de questions rela-

tives à la pèche en Angleterre, en Ecosse et en Irlande. Isabelle doit faire

savoir à Madrid si elle a été satisfaite de la façon dont ce capitaine s'est

5
acquitté de sa mission (1).

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg. 195,fol.262.

941. Madrid, 15 novembre 1626. — Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire que l'Infante secoure efficacement l'armée de Til'y qui est

seule à même de maintenir l'ordre en Allemagne, en présence de la rupture
10du Turc avec l'Empereur et des autres événements fâcheux qui s'y sont

produits (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195,fol.264.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 54.

942. Dunkerque, 15 novembre 1626. — Spinola à Olivarès.

15 Affaire du duc de Neubourg. Olivarès avait recommandé à Spinola de

donner satisfaction au duc, en tant que la chose était compatible avec le

service du Roi. Le marquis déclare qu'on a toujours suivi aux Pays-Bas cette

politique et qu'on ne s'en écartera pas à l'avenir. Depuis 1614 jusqu'à son

dernier voyage en Espagne, Neubourg s'était toujours déclaré satisfait. Après
20son retour, il a donné des interprétations erronées sur les réponses que le Roi

lui a fait faire et il n'y a pas eu moyen de le contenter. Il prétend ne loger

dans son pays que le seul régiment qui lui appartient. Jadis on logeait dans le

duché des troupes considérables, sans que le duc trouvât un prétexte pour se

plaindre. Maintenant qu'on a considérablement diminué ces effectifs, il réclame!
25 L'ordre donné par l'Infante à une partie de son régiment de participer à la

campagne a déplu au duc. qui prétend que ses soldats doivent être affectés

exclusivement à la défense de son pays. Cette prétention est en contradiction

(1)Le22décembre,IsabelleexprimeeneffetsasatisfactionauRoi.(Ibid.,fol.320.)
(2)L'Inlanterépondqu'aprèsla défaiteduroideDanemarkparTilly,leducdeBavièreluia fait

30savoirquecesecoursn'étaitplusnécessaire.(Ibid.,fol.55.)
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avec la conduite antérieure du duc lui-même. Tout aussi inadmissible est

l'exigence de voir ses troupes payées régulièrement. On ne dispose pas de

ressources suffisantes pour assurer à l'armée une paie régulière, on ne peut

pas faire aux soldats de Neubourg un traitement de faveur. Ses doléances au

sujet du refus de permettre à ses sujets de trafiquer avec les Hollandais sont 5

sans fondement puisque c'est Philippe IV lui-même qui a refusé l'autorisa-

tion nécessaire. Il faudrait réclamer du duc un mémorandum complet de toutes

ses doléances, le faire examiner par l'Infante, et puis prendre une décision

ultime à Madrid. Cette conclusion devrait être signifiée sans dissimulation

à l'intéressé. Il ne pourrait plus ainsi donner une interprétation tendancieuse 10

de la volonté du Roi.

Estado, 2317.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 450.

943. Dunkerque, 18 novembre 1626. —
Spinola à Philippe IV.

Spinola déclare qu'il est venu depuis plusieurs jours à Dunkerque pour

organiser l'administration de la flotte. Cette administration, déclare-t-il, se 15

trouvait en désordre. On a payé aux matelots ce qui leur était dû de leur

solde et de leur part dans les prises. Quatre vaisseaux de guerre, qui ont déjà

navigué antérieurement, sont prêts à reprendre la mer; on a préparé onze

autres navires qui sortiront incessamment. Des navires appartenant à des

particuliers sont également prêts à partir. Bon nombre de bateaux ennemis -°

croisent devant Ostende, Mardyck et Dunkerque.
Le comte de Hornes a, sur l'ordre de Spinola, tenté de s'emparer d'un fort

que l'ennemi tient en face de l'Écluse. La tentative a échoué.

Que le Roi envoie les ordres requis pour assurer le service régulier des

provisions. 23

Estado, 2317.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 452.

944. Madrid, 22 novembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Les galions et la flotte des Indes sont arrivés à Cadix, le 20 de ce mois.

Le Roi est tout heureux de communiquer cette nouvelle. On s'occupera
bientôt de l'arrangement des provisions. 30

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.270.
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945. Aranjuez, 24 novembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit faire venir incessamment en Espagne le baron d'Auchy, pour
une affaire d'importante (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.272.

5 946. Madrid, 10 décembre 1626. Philippe IV à Isabelle.

Affaire des provisions. Par suite de l'arrivée récente des navires dse Indes,
on pourra bientôt donner satisfaction pour ce qui reste à payer au compte
de 1626.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 195,fol.284.

10 947. Bruxelles, 12 décembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Errico Larson, receveur et facteur du duc Gustave-Adolphe de Suderman,
a dit à l'Infante que celui-ci ferait volontiers la paix avec le roi de Pologne, si

l'Empereur ou le roi d'Espagne voulaient lui servir d'intermédiaire. Dans ces

conditions, l'Infante a jugé bon d'écrire au roi de Pologne (2).

15 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 195,fol.286.
Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 55 v°.

() Le22 décembre,Isabelleprometdese conformerà cet ordre.(Ibid.,fol.316.)Le4 janvier
suivant,elleannoncesondépart(reg.196,fol. 10).Le6octobre,elleavaitrecommandéle baron

d'AuchyauRoi(reg.195,fol.171); le22octobre,elleavaitrecommandéFlorentConrrys,archevêque
2QdeTuam,enIrlande(fol.219);le 7 novembre,LaurentdeCroy,docteurenmédecine,ayantrésidé

plusieursannéesen Turquie(fol.250); le 9 novembre,LouisVerreycken,lieutenantgénéralde
l'artillerie(fol.235);le 16novembre,lecapitaineEugèneO'Neill(fol.268);le2décembre,Philippe
deMarligny,filsdudéfuntgouverneurdePhilippeville,M.deThèbes(fol.276);le18décembre,le

greffierdesÉtatsdeBrabant,JacquesMaes(fol.308).

25 (2)Danssa lettreau roi de Pologne,l'Infantedit que l'agentde Gustave-Adolpheétait venu

proposerà Bruxelleslecommerceducuivreet d'autresmarchandisesde Suèdeaveclespaysdu roi

d'Espagne;que sonmaîtrene désiraitque lapaixet n'avaitfaitaucunealliancebienqu'ileût été
sollicitéparl'Angleterre,laFrance,leDanemarket la Hollande.Enguerreavecle roidePologne,il
avaitdûenvahirla Livonieet laPrusse,simplementpourforcerleRoidefaireavecluiunepaixou

» une trêvedevingtou plusd'années,moyennantquoiil évacueraitimmédiatementles territoires
envahis.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.195,fol.287)
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948. Madrid, 16 décembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Trois lettres relatives à des représentations faites à Madrid par le duc

de Neubourg. Le duc se plaint de ce qu'en son absence le marquis de Brande-

bourg ait occupé diverses localités des pays de Berg et de la Marck;de ce qu'on

ait prétendu que c'est par sa faute —
pour n'avoir pas toléré le cantonnement de 5

troupes espagnoles dans ses États —
qu'Oldenzeel a été perdu; qu'on ne veuille

pas lui permettre de réduire son régiment à 4,000 Allemands et qu'on ne lui

fournisse pas le moyen de payer ses hommes. Philippe donne ordre de recon-

quérir les places occupées par le marquis de Brandebourg dès qu'on pourra

et de couper court aux calomnies. Il veut qu'on paie régulièrement le régiment 10

en question. Il faut ménager le duc.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.300.

Manuscritsdivers,reg.212, fol. 103.

949. Madrid, 20 décembre 1626. —
Philippe IV à Isabelle.

Heureux des succès de la flotte de Mardyck et de l'armée de Tilly. Approuve 15

l'envoi des troupes disponibles de 1'Empereur à celui-ci. L'infante doit faire tout

son possible pour fermer le Weser. Approuve aussi la forme de la répartition

des prises de la flotte.
Manuscritsdivers,reg. 212,fol.16.

950. Bruxelles, 22 décembre 1626. — Isabelle à Philippe IV. 20

Joie de l'Infante à la nouvelle de l'arrivée de la flotte des Indes. C'est

l'événement le plus heureux qu'on pût espérer en ce moment.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.515.

951. Bruxelles, 22 décembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte de Schwartzenburg, ambassadeur de l'Empereur à Bruxelles, 25

a remis à l'Infante un écrit (1) touchant le séquestre que l'Empereur désire

(1)Danscetécrit,on entredansledétaildesdommagesoccasionnésauxhabitants,surtoutaux

catholiques,parlestroupesdel'Electeuret lesHollandais.
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mettre sur les États de Juliers et de Clèves à cause des désordres qui s'y

commettent. Il écrit que ce sont l'Électeur de Saxe et le marquis de Brande-

bourg qui ont poussé l'Empereur à cette décision. L'Infante demande l'avis

du Roi.

5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol. 323.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.56v°.

952. Bruxelles, 22 décembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Spinola expliquera d'une façon détaillée au Roi tout ce qui a trait à la flotte

des Pays-Bas.
10 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.317.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.55.

953. Bruxelles, 22 décembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

La misère de l'armée n'a jamais été aussi grande qu'en ce moment.

L'Infante envoie Juan de Benavidès y de la Cerva (1) faire rapport au Roi.

15Philippe devrait faire envoyer les ordres requis pour le paiement du déficit des

provisions de 1626, déficit qui monte à plus d'un million decus. Les provi-

sions de 1627 ne peuvent être inférieures à 500,000 ducats par mois.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol.321.

954. Bruxelles, 22 décembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

20 Gustave-Adolphe de Suède a envoyé, à Bruxelles, un commissaire pour

traiter avec l'Infante au nom d'une compagnie marchande suédoise qui

voudrait faire à l'Espagne de grandes livraisons de cuivre. Isabelle attache

de l'importance à cette affaire mais, considérant les hostilités qu'il y a entre

Gustave-Adolphe et le roi de Pologne et la nécessité de maintenir les bonnes

25 (1)Administrateurgénéralde l'hôpitalroyal de l'arméeespagnole.Le mêmejour, Isabelle

recommandesonenvoyéà labienveillanceduRoi(fol.326).

TOMEII. 38
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dispositions de ce dernier, il lui semble que le moment n'est pas venu de

traiter avec la Suède (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.340.

955. Bruxelles, 22 décembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Affaire de l'entrée des Pays-Bas dans l'union des États de la monarchie. 5

L'Infante promet de faire tout son possible. Elle insiste sur la considération

que c'est une affaire à engager prudemment. Les aides ne s'accordent que pour

six mois ou un an au plus. Obtenir un engagement de plus longue durée sera

difficile. Il n'y a pas moyen d'entreprendre cette tentative dans toutes les

provinces à la fois. L'Infante commencera par la Flandre. Elle désire recevoir 10

encore certaines explications. L'obligation pour les Pays-Bas de contribuer

aux frais de l'armée commune est-elle limitée au temps où eux-mêmes sont en

paix et est-elle dès lors suspendue tant que dure la guerre contre la Hollande?

Le Roi permet-il qu'on déclare aux États des diverses provinces qu'à l'avenir

les militaires seront sujets aux maltôtes ? Une réponse favorable sur ce dernier 15

point améliorerait sensiblement les dispositions des mêmes États.

En attendant la réponse du Roi, Isabelle traitera avec la Flandre pour

obtenir les plus grands subsides possible. Elle lâchera de payer ponctuellement

la soldatesque cantonnée dans cette province, de façon qu'on s'y rende

compte de l'avantage qu'il y a à ce que les militaires soient contents. On ne 20

peut se contenter de faire à ce sujet des promesses, car déjà à diverses reprises

il est arrivé que des engagements pris, au nom du Roi vis-à-vis des États,

n'ont pu être tenus, ce qui a excité de la défiance. Nouvelles instances pour

que le Roi prenne des mesures pour assurer le service des provisions.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 195,fol.331. 25

Manuscritsdivers,reg. 217,fol. 96 v°.

(1)Enannexesontrouve: 1°LalettrederecommandationdeGustave-Adolphe,adresséeà Isabelle;
2°unepropositiondecontratfaiteparlecommissairesuédois,EricLarsson,indiquantlesquantités
demarchandises,les prix,etc.; à noterqu'ondemandeun sauf-conduitpourles navireset marins

hollandaisquiferontchargésdu transport;3° lacommissiondu dit EricLarsson;une listede SO

marchandisesquelaSuèdepeutfournirà l'Espagne.(Ibid,,fol.341et suiv.;Cf.n°947,)
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956. Bruxelles, 22 décembre 1626. — Isabelle à Philippe IV.

Suivant les ordres du Roi, Isabelle a fait féliciter Henri de Berghes. Un

capitaine espagnol est venu se plaindre à Bruxelles de ce que ses compatriotes
n'aient eu aucune part à l'attaque faite par ledit de Berghes contre la cavalerie

5 ennemie. L'Infanle communique au Roi la déclaration que le même de Berghes
a envoyée à ce sujet à Spinola. Elle implique l'engagement, de sa part, de

donner à l'avenir aux troupes espagnoles la place qui leur revient. D'une

façon générale les Espagnols n'ont pas à se plaindre. Ils sont toujours placés
au premier rang, les capitaines espagnols ne sont jamais sous les ordres d'un

10 capitaine d'une autre nationalité (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 195,fol.334.— Estado,2317.
Manuscritsdivers,reg.217,fol.99 v°.

957 ,24 décembre 1626. —
Philippe IVà Isabelle.

Autorisation de vendre des biens du domaine royal jusqu'à concurrence de

15600,000 ducats.
Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 26.

958 ,24 décembre 1626. -
Spinola à Olivarès.

Dix navires du Roi et cinq navires de particuliers ont pris la mer. Six autres

sont sur le point de partir. Cinq navires hollandais et écossais sont tombés au

20 pouvoir de la flotte royale et ont été amenés à bon port, quatre autres ont été

coulés.

Estado,2317.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 454.

959. Bruxelles, 24 décembre 1626. —
Spinola à Philippe IV.

Au sujet des renseignements demandés par Philippe IV, par rapport à la
25flotte. En été les nuits sont trop courtes pour que les vaisseaux puissent sortir

sans risquer de tomber aux mains de l'ennemi. Celui-ci a monté la garde autour

(1)Enannexe,unelettrededeBerghesà Spinolaet laréponse,des4 et 12octobre(fol.336-338,
Manuscritsdivers,reg.217,fol.100v°-102.)
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des ports avec vingt à quarante vaisseaux. Il a donc fallu attendre l'hiver.

Récemment dix galions sont sortis de Dunkerque et six autres sont sur le

point de le faire. Beaucoup se sont étonnés de ce qu'on ait pu réunir déjà seize

vaisseaux. On soignera que, pendant l'hiver, il y ait sans cesse des vaisseaux

royaux en mer, pour faire à l'ennemi le plus de tort possible. Au printemps, il 5

faudra prendre d'autres dispositions. Certains proposent d'envoyer au mois de

mars un certain nombre de vaisseaux au port de Los Pasages pour les faire

revenir ici en hiver.

Le Roi a prétendu avoir fait envoyer des provisions pour vingt navires. En

réalité, cela ne s'est fait qu'en 1621. Depuis, il n'est plus venu de provision io

spéciale pour la flotte et il a fallu se procurer de l'argent en le prélevant sur

les provisions de l'armée de terre Dans ces dernières, il y a eu pour l'année 1626

un déficit de plus d'un million d'écus. On a pourtant donné satisfaction aux

marins, ainsi qu'il est expliqué par la lettre du 1?) novembre. Il régnait un

grand désarroi dans la flotte, soumise à plusieurs juridictions différentes et à >5

des chefs qui ne s'entendaient pas. On a mis bon ordre à tout cela. Il y a

actuellement en mer cinq navires de particuliers. Les vaisseaux du Roi ont fait

encore cinq prises et coulé quatre navires ennemis.

Estado,2317.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 454.

960. [1626].
— État des canaux projetés entre le Rhin et la Meuse et de 20

Maestricht au Demer.

On voit intervenir dans l'examen de la direction à donner aux travaux,

Jean van de Wouwer, commis des Finances, Don Juan de Medicis, marquis de

San Àngelo, l'ingénieur Jacob Janssen, Jean Couquc, Jean Strasbourg,

architecte, le jeune van Langren (1), mathématicien. 25

Difficultés du projet. Le projet d'un canal de Maestricht au Démer aurait

déjà été conçu du temps de Charles-Quint, mais la ville de Dordrecht (Dorte)
offrit une somme pour qu'on n'y donnât pas suite. Van de Wouwer trouva de

vieux plans chez Robert Zoeins, vice-curé de Notre-Dame de la Chapelle, plans

provenant des églises paroissiales de Bruxelles qu'il avait reçus de son père et 30

qui étaient en partie mangés par les rats. On les traduisit en espagnol.

(1)ElmoçoVanLangren,matematico.
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Quant au canal du Rhin à la Meuse, San Angelo s'en était déjà occupé sur

la proposition d'un Gueldrois. L'Infante, en effet, soumit cette proposition à

l'examen de San Angelo et de Janssen. Le travail fut jugé facile moyennant la

construction de quelques sas de Rheinberg au fort d'Aerssen. Spinola fit

3 examiner le projet par Couque et Strasbourg, tandis que l'Infante envoyait

van de Wouwer à Maestricht dans le même but.

De la Meuse au Démer on rencontrera des difficultés La différence de niveau

est de 140 pieds. San Angelo prétend que le Geer, qui coule de Tongres à

Maestricht. pourrait alimenter les sas nécessaires. Dans une des galeries du

10
palais de Bruxelles on a exposé une maquette des travaux. L'Infante a envoyé

San Angelo auprès de l'électeur de Cologne pour proposer les travaux. En

attendant, elle a fait inspecter le Démer par van de Wouwer; tandis que

Couque, Janssen et van Langren traçaient un plan, van de Wouwer en

commandait un autre au cosmographe Sebastien Scroterrius. On reconnut que
15 tout le Rhin pourrait passer dans la Meuse d'où résulterait l'isolement et

l'épuisement de la Hollande (1).

Le coût des travaux est estimé à 2,000,000 d'écus d'or. Il y a un projet plus

simple; faire le canal de Neuss à Venloo, projet réalisable pour 400,000

ou 300,000 florins en sept ou huit mois. Ce projet reçut l'approbation du

20 cardinal de la Cueva et de Spinola. Le 16 août, Couque et Janssen se rendirent

à Maestricht et à Venloo. L'Infante a donné la surintendance au marquis de

San Angelo assisté de deux maîtres des comptes. Dans huit mois les vins

d'Allemagne viendront par le canal de Venloo; et ce canal permettra de lever

des contributions dans le Limbourg et les pays d'Outre-Meuse ainsi que
25d'affranchir une grande partie du même duché de Limbourg.

Estado, 2040.

961. [1626] (2).

Réclamations de Stanislas Waconschy, secrétaire du roi de Pologne, qui se

plaint que sa rente de 34,286 ducats assignée sur le royaume de Naplcs n'est

30 plus payée et demande que le vice-roi de Naples reçoive l'ordre de le satisfaire.

Estado,2040.

(1)PordondeOlandaquedariadesisladadeunpartey ahogadaporotra.

(2)Cettepiècen'estpasdatée,maiselle est biende 1626puisquel'année1625estappeléel'année

précédente.
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962. [1626]. Relation de la mission du comte de Solre en Pologne.

Estado,2317(1).

963. Madrid, 7 janvier 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Après l'arrivée de la flotte des Indes, le Roi a chargé le Conseil d'État d'un

examen général de la situation, tant au point de vue politique que militaire, *

lui prescrivant, notamment, de discuter sur ce qu'il y a lieu de faire durant les

quelques mois qui restent encore de l'hiver. Eu égard à la mauvaise situation

des finances royales et pour beaucoup d'autres motifs, il semble que le mieux

qu'on puisse faire c'est conclure la paix avec l'Angleterre et la Hollande.

L'emploi de la force paraît indispensable pour réduire l'ennemi à demander la 10

paix ou, au moins, pour ouvrir la voie à des négociations. Conformément à la

résolution royale
—

qui déjà est connue de l'Infante — on peut entreprendre

des pourparlers. Le Roi envoie à Isabelle le texte du voeu qui a été émis par

le Comte-Duc et auquel tout le Conseil d'abord, et Philippe lui-même ensuite,

se sont ralliés (2). Isabelle doit le soumettre à un examen approfondi. Elle est 15

(1)Avecdenombreuxdocumentsrelatifsà cettemission.

(2)Cevoeune figurepasà la suitede la lettredansle registrede laSecrétaireried'Etatetde

Guerre.Maisil nousa étéconservédanslesManuscritsdivers,registre213,folios38etsuivants.Nous

enfaisonssuivrel'analyse:

LeRoidoitmaintenirsesprétentionsvis-à-visdesHollandais,continuerlaguerrecontrel'Angle-
20

terrepourlebiendela Religionet conserversespositionsauPalatinat.En Flandre,il faut faire

la guerrepar terre.LeRoidevraity payer20,000fantassinset4,000cavaliersetconserverdansles

garnisons16à 18,000hommesàpied,cesderniersà chargedesfinancesdesPays-Bas.Enmer,il

fautentreteniruneflottede40à 50vaisseaux.Pourleurarmement,il ya lieudes'entendreavecles

villeshanséatiquesqu'ondevraitindisposercontrelaHollandeet l'Angleterre.Si lesFrançaisnesont
"

pas enclinsà la paix,il est nécessaired'entretenirune arméesur leursfrontières.Il y a lieu

d'augmenterlaflotteetdes'entendreaveclespirates.Ilfaudraitsouleverlesvilleshanséatiquescontre

le Danemarkaussiet leurmontrerl'intérêtqu'ellesont à tenir le partide l'Empereuret duroi

d'Espagne,aupointdevuedeleurtrafic.Il y a lieudegagnertoutaumoinsla neutralitéde la Saxe

dontlesintérêtssontopposésà ceuxdel'Angleterre.Par l'intermédiairedumarquisd'Aytonail faut 30

obteniruneruptureentrelaPologneet la Suède,récupérerpourla premièrelesvillesoccupéespar

Gustave-Adolphe,en Poméranie.IlfautécrireàNaplesqu'ondonnesatisfactionauroidePologne.
Onpeutfairedesavancesdiscrètesà l'Angleterre,en nedemandantquela libertéde la religion.II

fautfaciliterlesentreprisesduPalatinsurl'Angleterre.Auprinced'Orangeonoffriraittoutcequ'il
voudraitetonluidonneraà entendrequelesAnglaisprétendentluisubstituerleducdeBuckingham.35

Il y a lieudecompliquerlesdissentimentsentrelaFranceet l'Angleterre.SiTonprocuraità laflotte
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chargée de choisir les personnes auxquelles seront confiéesles diverses missions

que le Comte-Duc préconise. Il semble au Roi que Gabriel de Roye convien-

drait pour celles relatives aux villes hanséatiques, le provincial des Jésuites

aux Pays-Bas, pour l'Angleterre. Les négociations d'Angleterre doivent être

5 conduites avec la plus extrême prudence, nul ne doit savoir que c'est au nom

du Roi qu'on les entreprend. Isabelle doit à chaque courrier faire rapport au

Roi sur ce qu'on pourrait entreprendre en Angleterre, en Ecosse, en Irlande.

On pourra ainsi, à Madrid, se décider en connaissance de cause. En terminant,

Philippe insiste sur la nécessité d'armer le plus grand nombre de navires

10possible. Il promet deuvoyer, dès qu'il le pourra, les provisions. H annonce

l'arrivée prochaine de certains fonctionnaires espagnols, compétents en matières

financières.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol.20.

Manuscritsdivers,reg.213, fol.56,avecl'erreurde date

7 lévrierau lieude 7 janvier.
15

964. Madrid, 8 janvier 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis d'Aytona a fait savoir à Madrid que, sur le conseil de l'Infante, il

a demandé à l'Empereur d'intervenir auprès du duc de Poméranie et du roi de

Pologne pour obtenir d'eux que deux poils de la Baltique soient remis au roi

20 d'Espagne. Le problème allemand est très difficile à résoudre à Madrid parce

que les princes allemands sont si intéressés et qu'il s'agit d'une guerre si

longue et si coûteuse! Le Roi envoie à Isabelle une relation sur tous les

antécédents de cette affaire (1) et charge l'infante de continuer les négocia-

tions dans la voie la plus favorable.

258 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol.34.

de Portugal12vaisseauxle Roiaurait62galions,c'est-à-dire16,000hommes.En faisantvenir
30 galèresavecleur équipementde Gênes,le Roipourraitdisposerauprintempsde64galionset
42galèresavec24à 26,000hommes,sanscompterlesNapolitainsdontleducd'Albepeutdisposeren
casde besoin.En Flandre,ondoitavoir30 vaisseauxet lenégociateuraveclesvilleshanséatiques

50 pourraportercetteflotteà 40ou44galions.Aupointdevuefinancier,l'entretiende20,000fantassins
et de 4,000cavaliersen Flandrecoûtera1,920,000ducats;pourla flottede50 vaisseauxil en
faudra600,000.Restel'entretiendesgarnisonsparlesfinancesdupays.Il est,enfin,encorequestion
deladéfensedesIndes.

(1)La relationest jointeà la lettre.C'estun volumineuxdocumentd'une trentainede folios

35(fol.36etsuiv.).
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965. Bruxelles, 13 janvier 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet, à Madrid, un rapport sur les nouvelles envoyées par les

correspondants d'Angleterre (1).

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg.196,fol.76.

966. Bruxelles, 13 janvier 1627. — Isabelle à Philippe IV. s

La misère de l'armée est telle qu'on peut craindre un malheur. Isabelle

demande à nouveau que le Roi envoie les provisions au plus vile. On avait

pu à grande peine se procurer, à Cologne, 40,000 ducats pour payer les

contingents de l'armée qui se trouvent dans la région rhénane. Cet argent

a été embarqué sur un navire conduit par des matelots de ce pays et ceux-ci 10

l'ont livré à l'ennemi. Jamais l'Infante ne s'est trouvée dans une pareille

misère, jamais le danger d'une mutinerie n'a été aussi pressant. C'est le senti-

ment du devoir qui la pousse à parler ainsi.

Secrétaireried'Etat el deGuerre,rrg. 196,fol.80.

967. Bruxelles, 14 janvier 1627. —
Spinola à Philippe IV. 15

Récemment sont entrées dans les ports de Flandre quatre prises, chargées

de sel, de vin et d'autres marchandises. Dans les ports de Biscaye sont arrivées

six prises du même genre.

Estado,2318.— Publicpar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,460.

968. Madrid, 18 janvier 1627. —
Philippe IV à Isabelle. 20

Hurtuno de Urizar revient occuper aux Pays-Bas les fonctions de proveedor

de la flotte.

Secrétaireried'Etat el deGuerre,reg.196,fol.88.

(4)Larelationse trouvejointe(fol.77).Ellea trait auxrelationsdiplomatiquesde l'Angleterre
aveclaFranceet leDanemark. 25
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969. Madrid, 22 janvier 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Wenceslas Coeberger a demandé la confirmation des privilèges accordés aux

monls-de-piété par l'archiduc Albert et l'abandon, à ces mêmes monts, de la

moitié ou du tiers des terres inondées en Flandre qui achèvent de sécher ou

5 sont déjà asséchées (1). Le Roi demande une copie authentique des dits privi-

lèges. Quant au deuxième point, il a résolu de garder les terres nouvelles pour
son domaine.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

970. Madrid, 22 janvier 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Beaucoup de personnes demanderont en récompense de leurs services les

terres arrachées aux inondations. L'Infante devra les refuser en invoquant les

pertes que le domaine royal a subies et les hypothèques dont il est chargé.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

971. Le Pardo, 27 janvier 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Toutes les compagnies doivent à l'avenir être incorporées dans un régiment.

Lorsqu'on cantonne des troupes dans un endroit important, elles doivent

toujours être placées sous un commandant, car il résulte de grands inconvé-

nients du fait que des fantassins sont places dans une ville fermée dont ils

n'ont pas les clefs.

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol.94.

972. Le Pardo, 27 janvier 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Plaintes du Roi au sujet de la vie somptueuse des officiers supérieurs et du

luxe excessif introduit par la cavalerie dans la parure des chevaux (2).

Secrétaireried'Etat el deGuerre,reg. 196,fol.98.

2g (1)Le26(oule27)février1620,lesArchiducsavaientaccordé,àWenceslasCoeberger,desmoeres

delaWest-Flandre.(ArchivesduRoyaume,Conseild'État,carton119.)

(2)C'estunelettretrèscurieusedontunepartie—chosetoutàfaitextraordinaire—estécritede

lamainmêmeduRoi.Nousenfaisonssuivreletexte:

SerenissimaSenoraHesidoinformadoquelascabecasmilitonsquemesirveneneslosestadosassi

TOMEII. 39
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973. Le Pardo, 1er février 1627. —
Philipp IV à Isabelle.

Envoi de lettres du montant d'un million et demi d'écus. L'Infante est priée
de ne disposer en rien de cet argent avant l'arrivée de deux fonctionnaires

espagnols, Jean Munoz de Escovar et Philippe de Porres, contadors de la Cour

de Madrid. s

Secrétaireried'Etat el de Guerre,reg. 196,fol.102.

974. Bruxelles, 4 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante déclare que ses inquiétudes sont plus grandes que jamais. On

n'apprend rien des provisions! Elle se trouve sans un réal. Le pagador

général ff. Thomas Lopez de Ulloa, faisant usage de son crédit personnel et de 10

celui de ses amis, a pu se procurer de l'argent pour payer la troupe. Sans celle
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intervention il y eût eu du désordre. Maintenant il n'y a plus moyen de rien

trouver. Les dettes courantes s'élèvent à plus de 700,000 ducats.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol.115.

975. Bruxelles, 4 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

5 Depuis le retour (1) du sergent-major Eugène O'Ncill, l'Infante a discuté

avec lui un projet d'envahir l'Irlande. Jadis, on a pensé se servir, à cet effet, du

régiment irlandais qui se trouve en service aux Pays-Bas. Pin fait, il faudrait

s'informer si la population irlandaise est réellement disposée à un soulèvement

et, s'il en était ainsi, on pourrait sans difficulté employer le régiment en

10question. S'il échouait, la réputation du Roi n'en serait pas atteinte. On

demande aussi d'affecter à cette entreprise 2,000 Wallons. Cela, l'Infante ne le

peut admettre, car alors tout le monde saurait qu'il s'agit d'une opération faite

pour le compte du Roi et un insuccès serait désastreux. En outre, le chef de

celte expédition devrait être le comte de Tirone, qui n'a jamais pu s'entendre

15avec O'Neill. L'Infante déconseille de tenter semblable entreprise. Elle promet

pourtant de faire apprêter une dizaine de navires pour le cas où le Roi en

jugerait autrement (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol.116.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.198.

J0 976. Bruxelles, 4 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet du voeu d'Olivarès, communiqué par la lettre royale du 7 janvier.

On connaîtra bientôt la tournure prise par les affaires relatives au roi de

Danemark. Si celui-ci ne s'incline pas, l'Infante propose de ne garder aux

Pays-Bas que les troupes indispensables à leur défense et de diriger le reste

25 vers l'Allemagne pour tenter ainsi de s'emparer d'un port de la Baltique. Si la

paix se fait avec les Danois, il faudra examiner à nouveau la situation.

Le Roi désire mettre pour l'année qui vient une bonne partie des charges

(1)Il n'estpasindiquéoùO'Neills'élaitrendu.Peut-êlreest-ceenEspagne.

(2)Le 25 février(cf.n° 986),le Conseild'Etatespagnolfut chargéd'examinerlessuggestions
50d'Isabelle.(Estado,2235.)
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militaires au compte de la population. Il offre de se charger, lui-même,

de l'entretien de 20,000 fantassins et de 4,000 cavaliers. Ces effectifs sont

tout à fait insuffisants pour la défense du pays. Ils sont inférieurs à ceux

des deux armées qu'on a employées l'année précédente et sans lesquelles

Hulst fût sans doute tombée aux mains du prince d'Orange. Quant aux 5

troupes affectées au service de garnison, il faut que le Roi lui aussi en paie

une partie. Il est impossible d'augmenter le nombre d'hommes qui sont

à charge des finances du pays, d'autant plus qu'on a perdu tout le profit

des licentes et qu'on ne peut combler ce déficit qu'en aliénant des parties

du domaine royal. Si le Boi ne prend pas à sa charge le service de garnison,
10

on perdra les places fortes qu'on occupe. Le roi Philippe III et Albert

ont reconnu que 300,000 ducats par mois étaient indispensables. Ils le sont

plus que jamais. Philippe doit tenir compte du calme (1) de la population.

Cette attitude pourrait changer si l'on voyait les places fortes tomber aux

mains de l'ennemi et la soldatesque se mutiner. 15

Il semble inutile de vouloir acheter des vaisseaux aux villes hanséatiques

puisqu'on ne dispose pas de matelots pour les conduire.

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol. 117.

Manuscritsdivers,reg.212, fol.99.

977. Bruxelles, 4 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.
20

Rubens a fait rapport à Diego de Messia sur les relations qu'il a eues avec

une personne de l'entourage du duc de Buckingham. Messiacommuniquera la

chose au Roi (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol. 120.

978. Bruxelles, 4 février 1627. — Isabelle à Philippe IV. 25

Suivant les désirs du Roi, l'Infante a donné ordre de fabriquer vingt-quatre

petits canons destinés à être envoyés en Espagne. Le Roi avait demandé aussi

(1)Quietud.

(2)Surl'activitédiplomatiquede Rubens,voirl'étudede GACHARD,Histoirepolitiqueet diploma-

tiquedePierre-PaulRubens.Bruxelles,1877.
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six canons moyens. On attendra de nouveaux ordres à ce sujet, car il y a lieu

d'observer qu'on ne dispose pas aux Pays-Bas de pièces de ce calibre. Envoi

d'avis reçus d'Angleterre.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol.121.

5 979. Bruxelles, 4 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

La Ligue catholique n'accepte pas le projet de traité parce qu'on veut

y comprendre la guerre contre les Hollandais. Cette dernière dure déjà depuis

longtemps mais sera probablement encore fort longue. On veille attentivement

à l'accord avec le roi de Danemark.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol.122.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol.101.

980. Bruxelles, 4 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante remercie le Roi de son intention d'envoyer des provisions pour

l'armée. Elle enverra la lettre de félicitations à l'Électeur de Mayence par l'inter-

15médiaire du baron de Schomburgh. L'Electeur est très dévoué à Sa Majesté.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol. 123.

Manuscritsdivers,reg. 212,fol. 101v°.

981. Bruxelles, 4 février 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Spinola promet de se conformer à l'ordre que le Roi lui a donné de se

20 rendre à Dunkerque. Il s'engage à assurer sans cesse le développement de la

flotte et visiter régulièrement, à cet effet, les villes maritimes. Quant à la

question de la conclusion de la paix ou de la continuation des hostilités,

Spinola s'en remet au rapport que fera Isabelle à ce sujet.

Estado,2318.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cil , p. 460

25 982. Le Pardo, 11 février 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi renouvelle ses recommandations pour que la flotte des Pays-Bas soit

renforcée le plus possible. Il insiste aussi pour qu'on achète en Allemagne de

de l'artillerie de marine et qu'on recrute des matelots en Allemagne et aux

Pays-Bas.
30 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 196,fol. 129.
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983. Le Pardo, 11 février 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Il y a un grand inconvénient à ce que les navires de la flotte des Pays-Bas

sortant des ports de Dunkerque et de Mardyck soient forcés de rentrer dans

ces mêmes ports. Comme l'ennemi monte la garde dans ces parages, il arrive

souvent que les navires du Roi perdent les prises qu'ils ont faites ou sont 5

détruits eux-mêmes à leur rentrée. Pour remédier à cet inconvénient, il sera

permis à l'avenir aux navires en question de se réfugier dans les ports

espagnols. Ainsi des relations s'établiront entre eux et les vaisseaux de l'escadre

d'Espagne, et les marins espagnols se mettront à la hauteur de tout ce qui

touche la navigation dans la mer du Nord Le port de Los Passages (1) est 10

principalement désigné pour servir de refuge aux vaisseaux des Pays-Bas.

Il convient d'y établir un fonctionnaire chargé de la direction des navires qui

y cherchent refuge, de l'administration de leurs prises, etc., et placé sous la

direction du capitaine général de la flotte des Pays-Bas. L'Infante doit

désigner le titulaire de ce nouveau poste.
15

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg..196,fol.131.

984. Le Pardo, 11 février 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Dans le cas où parmi les prises faites par la flotte se trouvent des vaisseaux

susceptibles d'être employés comme navires de guerre, l'Infante doit les faire

armer pour le service du Roi.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol. 135.

985. Le Pardo, 13 février 1627. —
Philippe IVà Isabelle.

Le Roi a reçu de Spinola un rapport sur la situation de la flotte. Nouvelles

recommandations en vue du renforcement de cette dernière. Le produit des

prises doit être réparti également entre les marins et les soldats en service sur 25

les navires.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol. 135.

986 ,25 février 1627. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur le projet d'envahir l'Irlande et les difficultés que ce projet présentait aux

yeux d'Isabelle. 30

Estado,2235.

(1)A5kilomètresà l'EstdeSaint-Sébastien.
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987. Bruxelles, 27 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Les doléances du Roi sur la vie somptueuse des officiers ont profondément

étonné l'infante. Elle déclare ne rien savoir de tout cela. Les chefs de l'armée

n'ont pas les moyens nécessaires pour mener une vie luxueuse. Le fait de donner

5 à l'occasion un diner a toujours été toléré! Quant à la « toilette » (1), elle n'a

jamais été aussi réduite que maintenant (2). Si, dans la suite, des excès se

produisaient, Isabelle prendrait les mesures nécessaires. Pour le moment il n'y

a rien à faire.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol. 150.

10 988. Bruxelles, 27 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

II n'y a pas moyen d'empêcher, comme le Roi le voulait, que des

compagnies se trouvent détachées de tout régiment; ce sont celles qui sont

employées au service de garnison dans certaines villes. Si ces compagnies

étaient rattachées à un régiment, le gouverneur de la place où elles sont

15cantonnées ne pourrait les tenir, car les maîtres de camp du régiment dont

elles feraient partie leur accorderaient des faveurs au détriment de l'autorité

du gouverneur. L'expérience du passé l'a abondamment montré.

il est d'usage dans quelques villes des Pays-Bas que les clefs soient remises

aux chefs des troupes qui y sont cantonnées, mais cela ne se fait pas partout.

20 Il est impossible de ne loger les troupes que dans ces premières villes, car il

n'y en a pas assez. Toute tentative de généraliser la remise des clefs aux auto-

rités militaires se heurterait à de 1'opposition (3).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 196,fol.153.

989 ,27 février 1627. —
Philippe IV à l'évêque de Ségovie.

25 Le Roi ordonne d'examiner la consulte rédigée dans la maison du comte Oli-

varès au sujet du rétablissement du Conseil suprême de Flandre et de Bourgogne.

Secretariasprovinciales,liasse2434.

(1)Enlodelosvestidosygalos.

(2)Estandoaquimaestrosdecampoycappitanesandanvestidosdevayetaodepanosinbordadura,

an yencompanadepanodecola,demassiadohonesto,quela necessitadnoselespermitemas.

(3yLe 5 avril,Philippefaitsavoirquesesordresdoiventêtre exécutesa la lettreet que,par

conséquent,touteslescompagniesdoiventêtrerattachéesà unrégiment.(Ibid.,fol.349.)
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990 ,28 février 1627. — La Cueva à Philippe IV.

Le temps devenant meilleur, on a repris les travaux du canal de la Meuse

au Rhin ce qui cause un nouveau et plus vif dépit encore aux rebelles en

raison du tort considérable qui en résultera pour eux.

Eslado,2318. 5

991. Bruxelles, 28 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception de lettres de change d'un montant total de 1 million

650,000 ducats. L'Infante a fait envoyer, à Anvers, une partie des effets

arrivés pour chercher à se procurer un peu d'argent en les faisant escompter.

On n'a pas pu obtenir un real. La misère, le manque de crédit, le danger sont io

plus grands que jamais, il faut attendre l'échéance des lettres et elle est lointaine!

Le montant total des emprunts contractés, à Anvers, au taux de 18 % . s'élève

à 775,000 ducats. Si le Roi n'envoie pas celle somme, elle sera déduite des

lettres de change des échéances prochaines cl ce sera autant de perdu pour

l'entretien de l'armée. L'infante déclare avoir tiré du pays tout ce qu'elle 15

a pu (1), L'envoi des provisions est indispensable. Elles doivent atteindre le

montant fixé jadis sans pouvoir être diminuées. Si l'on a fait à ce sujet au

Roi des rapports différents, ces rapports sont mensongers. Que Philippe

fasse le nécessaire !
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 196,fol.164. 20

992. Bruxelles, 28 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

D'après les lettres arrivées avec le dernier courrier, il semblerait que le Roi

n'ait pas l'intention de payer les 773,000 ducats qui ont été empruntés en

acompte des provisions précédentes, mais préfère remettre des obligations de

cet import. S'il en est ainsi c'est la fin du crédit royal aux Pays-Bas. Ce crédit 25

est pourtant indispensable; même si les provisions étaient abondantes, on

devrait y avoir recours dans des cas extraordinaires. Que le Roi place plutôt

ces obligations en Espagne, de façon à ce que les dettes contractées ici puissent

être éteintes.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 196,fol. 165. 30

(1)Lepossibleymasdelopossible.
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993. Bruxelles, 28 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a fait donner les ordres requis pour lever huit compagnies d'infan-

terie aux Pays-Bas. Elle a désigné comme maître de camp de ces nouvelles

unités le comte de Mansfeld. Elle se félicite d'avoir pu attacher au service du

5 Roi un homme qui peut être très utile à cause de ses connaissances spéciales en

matière de fabrication de canons.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.196,fol.166.

994. Bruxelles, 28 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'infante fait rapport sur les pourparlers qui ont eu lieu à Bruxelles, entre

10 Pierre-Paul Rubens et le peintre Gcrbier, envoyé du duc de Buckingham, par

rapport au rétablissement de la paix entre Philippe IV, les rois d'Angleterre et

de Danemark et les Etats Généraux (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 196,fol. 170.

995. Madrid, 28 février 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Il a pris connaissance de la lettre de l'Infante que Juan de Benavidès

a apportée et qui concerne l'affaire de l'union des différents États de la monar-

chie espagnole (2). Le Roi a traité la question oralement avec le même

Benavidès et celui-ci pourra mettre l'Infante au courant de ses intentions.

Passant à l'examen de questions particulières, Philippe déclare que les troupes

20faisant le service de garnison dans les villes des Pays-Bas devraient être

entièrement à charge de ces États, ce qui lui paraît de toute justice, d'autant

plus que l'argent employé à cet effet reste quand même dans le pays. Les villes

elles-mêmes ont donc tout intérêt à ce que les militaires soient régulièrement

payés. Si les Pays-Bas consentent à entrer dans l'union projetée et à payer les

25garnisons comme le Roi le désire, on peut leur concéder ce qu'ils demandent

sur le chapitre des maltotes (3).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol.184.

(1)LalettrecomprendcommeannexesunexposéjustificatifduducdeBuckinghametletextedela

réponsequ'yfitRubensaunomdel'Infante.Ontronvel'exposéde toutecetteaffairedansGACHARD,

30HistoirepolitiqueetdiplomatiquedePierre-PaulRubens,pp.38etsuiv.

(2)VoiràcesujetuneconsulteduConseild'Étatespagnol,endatedu7février1627.(Estado,2144.)

(3)Unrapportd'Olivarèsadresséà Benavidèset relatifà la mêmequestionsetrouveen annexe

(fol.186).
TOME11. 40
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996. Madrid, 28 février 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire des duchés de Clèves et de Juliers. L'Infante doit faire savoir

à l'ambassadeur impérial à Bruxelles qu'aucune modification ne peut être

apportée au statut des duchés sans le consentement du roi d'Espagne.

Secrétaireried'Etat eldeGuerre,reg. 196,fol. 193. 5

997. Bruxelles, 28 février 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Les trois banquiers d'Anvers, Jean Netin de Negro, Marc Antoine el Jean-

Étiennce Gentiles ont consenti à avancer 50,000 ducats, sans intérêt, sur les

lettres venant à échéance à la fin de mars. Ainsi faisant, ils ont rendu un

grand service à la cause du Roi (1). 10

Secrétaireried'Etat e de Guerre,reg. 196,fol. 197.

998. Madrid, 28 février 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

L'infante a fait part au Roi du projet de Wallenstein de construire deux

forts sur l'Elbe dans les parages de Hambourg pour empêcher le trafic des

Hollandais avec cette ville. Isabelle se conduira en cette occasion comme elle 15

le juge bon, mais elle doit éviter d'employer l'armée royale à d'autres fins qu'à

secourir l'Empereur (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol. 195.

999. Madrid, 1ermars 1627. —
Inigo de Brizuela à Philippe IV.

L'évêque a vu la consulte du 22 février de la Jointe réunie (3) au sujet du 20

nouveau Conseil de Flandre. Il se rallie aux décisions prises en conseillant au

Roi de consulter au préalable l'infante Isabelle.

Le Roi, dans l'apostille, ordonne d'écrire à sa tante, en secret et le plus vite

possible, en lui demandant de présenter une liste de candidats.

Secretariasprovinciales,liasse2434. 25

(1)Lejourmême,Isabelleannoncelamêmenouvelleà Olivarès.(Ibid.,fol.198.)

(2)Le17avril,l'Infanteprometd'aiderlegénéralaumomentopportun.(Ibid,,fol.307.)

(3)Laconsulten'apasétéretrouvéedanslesarchivesdeSimancas.
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1000. Bruxelles, 1ermars 1627. — Isabelle à Philippe IV

L'Infante désire que le Roi continue Thomas Lopez de Ulloa dans ses

fonctions de pagador général et emploie ailleurs Hurtuno de Ugarte.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 196,fol.202.

5 1001. Bruxelles, 1ermars 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Les dernières lettres de provisions, d'un montant de 1.500,000 ducats, sont

arrivées. Ces effets sont d'échéances si éloignées qu'on ne peut en tirer aucun

profit pour l'instant, car personne ne veut consentir à faire des avances sur ces

papiers.
10 Estado,2318.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 460.

1002. Bruxelles, 1ermars 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Certains capitaines de la flotte des Pays-Bas se sont rendus avec diverses

prises dans les ports de Biscaye et ont demandé à l'alcade de Saint-Sébastien

d'assurer la garde en prison de certains prisonniers qu'ils amenaient. Ce fonc-
15tionnaire a refusé parce que les capitaines ne pouvaient garantir le paiement

de cinq réaux par jour et par détenu. Les capitaines se sont vus obligés alors de

mettre les ennemis en liberté ne pouvant en garder un si grand nombre à bord.

Spinola prie le Roi de donner les ordres requis pour éviter le retour de pareils

inconvénients.
20

Estado,2318.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 460.

1003. Madrid, 5 mars 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de l'expédition projetée en Irlande Le Roi croit qu'il est difficile

de faire quoi que ce soit ce printemps ou cet été, mais il faudrait pourtant

commencer avant que la flotte anglaise ne prenne la mer. L'affaire en question
25 ne doit être confiée qu'à l'Infante elle-même et à Spinola. Il faut tâcher de

réconcilier les comtes de Tirone et de Tirconel ou leur adjoindre un tiers qui,

sous des apparences de compagnon, serait en fait leur chef. Dans l'entretemps.

il y a lieu de s'informer sur la situation de l'Irlande et préparer l'équipement

des navires nécessaires à cette expédition. Dans le cas où l'on arriverait à un

30accommodement avec l'Angleterre,la flotte réunie pourrait toujours servircontre

les Hollandais ou être affectée à des entreprises dans les mers septentrionales.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.196,fol.207.
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1004. Madrid, 5 mars 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Il faut donner satisfaction au comte de Tirconel qui désire lever un nouveau

tercio destiné à prendre service dans l'armée royale.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.196,fol.211.

1005. Bruxelles. 7 mars 1627. — Isabelle à Philippe IV. 5

D'après des lettres interceptées, on a appris que l'ennemi compte entrer en

campagne très tôt cette année. Le Roi n'ayant pas donné les ordres requis pour

le paiement des arriérés des provisions de 1626, qui se montent à plus d'un

million de ducats, il n'y a pas eu moyen de rembourser les 773,000 ducats

empruntés aux banquiers d'Anvers. Le crédit dont on disposait est tout à fait 10

perdu. Aucun banquier ne veut plus donner quoi que ce soit. Pour les

mensualités de janvier, février et mars, le Roi a envoyé 150,000 ducats. Un

tiers de cette somme a été employé au paiement des troupes, les deux autres

ont été remis au proveedor des vivres van Etten. Pour payer l'entretien de

l'armée, on ne dispose que d'une seule ressource : les provisions. Les lettres 15

les plus hâtives viennent à échéance à la fin d'avril. Comment faire jusque-là,

surtout si l'ennemi entre en campagne? L'Infante supplie le Roi d'envoyer

incontinent de quoi faire un paiement à l'armée en attendant l'échéance des

lettres des provisions. Il faut à tout le moins 400,000 ducats. Instances

réitérées à ce sujet (1).
20

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 196,fol.221.

1006. Bruxelles, 7 mars 1627. —
Spinola à Philippe IV.

On a intercepté des lettres de l'ennemi par lesquelles on a reconnu que

celui-ci prend des mesures pour entrer tôt en campagne cette année. Du côté

des Pays-Bas on reste redevable aux financiers de 773,000 écus sur le montant 25

(1)Conduireconestacarta,suplicandoa V.M.nodexeperderestospaisses,puesconellosseperderia
tambienla religioncatholicay el serviciodeDios,y noconsientaquelo quesupadrey abuelohan

sulislentadocontantoga.itoytravajosepierdaenliempodeV.M.quienesbiencréaa quienha tratado
estascassastantosy tantosanosquedeveettar informadadeltasmasquenadie.
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des provisions passées. De la sorte tout le crédit est perdu, il n'y a plus

moyen d'obtenir un maravedis d'avance. Le dernier paiement fait à la

troupe date déjà de loin, il est impossible d'entretenir l'armée jusqu'au

mois de mai. Si le Roi n'envoie une somme pour son entretien jusqu'à cette

5
date, la situation sera sans remède; les hommes mourront de faim dans les

garnisons!

Eslado,2318.— Publicpar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 461.

1007. Madrid, 10 mars 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Dans une lettre écrite à Olivarès, Isabelle avait fait savoir qu'à son avis le

10meilleur moyen de négocier avec les Hollandais était de se servir de l'intermé-

diaire du commis Kesseleer et des délégués hollandais chargés d'arranger avec

lui la question de l'échange des prisonniers. Ces délégués avaient déclaré qu'on

accepterait, de leur côté, une trêve semblable à celle de 1609. Le Roi déclare

qu'une trêve ne peut qu'augmenter les inconvénients causés par la guerre.
15 Si l'on omettait dans une nouvelle trêve de déclarer à nouveau la liberté des

Hollandais, on n'empêcherait pas ceux-ci. et tout le monde avec eux. de se

convaincre que cette omission ne leur a rien fait perdre de leur indépendance.

La suspension d'armes est de droit une reconnaissance de liberté. D'ailleurs,

une trêve rendrait à l'ennemi toute sa liberté sur la mer. Insolents, maintenant

20
que la guerre sur terre les tourmente, ils le seraient encore plus alors. Le Roi

est sur ce point tout à fait d'aecord avec Olivarès.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 1P6,fol. 229.

1008. Bruxelles. 12 mars 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles instances pour obtenir de l'argent. Tous les jours on apprend des

28 nouvelles au sujet des préparatifs que fait l'ennemi en vue de la campagne

prochaine (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol. 231.

1) Uneautrelettredumêmejour(fol.232)contientaussidesdoléancessurlemanqued'argent.
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1009. Bruxelles, 12 mars 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a demandé à Louis XIII et obtenu de lui l'extradition d'un

religieux anglais qui avait commis des désordres aux Pays-Bas (1). En retour,

le roi de France a demandé celle d'un Franciscain français qui avait participé

à une conspiration contre sa personne. L'Infante a répondu qu'elle ne pouvait

intervenir contre un religieux sans avoir entendu le Nonce. Ce dernier a fait

saisir et enfermer, à Vilvorde. le moine accusé. Isabelle a ordonné aux autorités

judiciaires civiles de prêter l'assistance requise pour cette incarcération. Les

Franciscains ont protesté auprès des États et du Conseil de Brabant. préten-

dant jouir du privilège de ne pouvoir être menés hors de la province.

A proprement parler, ce privilège ne concerne que les laïcs et ne s'applique pas

aux religieux qui relèvent de la juridiction papale. Le Roi devrait informer

l'Infante de ce qu'il y a lieu de faire.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 196,fol.233.

1010. Madrid, 12 mars 1627. —
Philippe IV à Isabelle. 13

Les Anglais ont pris une frégate espagnole envoyée aux Pays-Bas. Isabelle

doit chercher par tous les moyens possibles d'obtenir la liberté de l'équipage.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.196,fol. 23S.

1011. Bruxelles, 12 mars 1627. —
Spinola à Philippe IV.

La détresse est telle qu'on a dû avoir recours à des expédients pour payer le 20

voyage du courrier. Si le Roi ne fait pas droit aux demandes d'argent qui lui

ont été adressées, Spinola ne saura plus où donner de la tête.

Eslado.2317.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. rit., p. 462.

1012 .,17 mars 1627. — Consulte du Conseil d'Etat espagnol.

Le 22 décembre. Isabelle avait communiqué la proposition d'un envoyé du 25

roi de Suède au sujet du commerce du cuivre et d'autres marchandises qui

(1)Cometidodesordenes.
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pourrait se faire entre les sujets de ce monarque et l'Espagne. Bien que
l'offre soit sérieuse, le Conseil pense qu'on ne peut y donner suite vu que
la Suède combat la Pologne alliée de l'Espagne.

Le Roi se rallie à l'avis du Conseil,

5 Estado,2041.

1013. Bruxelles, 19 mars 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a exécuté les ordres du Roi relatifs à l'achat d'instruments néces-

saires aux techniciens qui vont en Espagne pour améliorer les cours d'eau.

Plusieurs de ces techniciens sont déjà retournés en Espagne; d'autres partiront

10incessamment. Parmi les premiers, Isabelle cite Pierre Goins et Jacques
de Reste.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol.250.

1014. Bruxelles, 20 mars 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Détresse financière : pas un réal, plus de crédit. Jamais on n'a vu telle

15misère. L'armée qui a jadis assiégé Bréda n'a plus rien reçu depuis longtemps.
On a trouvé avec peine un peu d'argent pour secourir les soldats les plus
nécessiteux. L'ennemi est prêt à entrer en campagne, instances pour obtenir

une bonne somme.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 196,fol.253.

20 1015. Bruxelles, 20 mars 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi n'a rien fait savoir de sa décision par rapport à la descente en

Irlande. La saison avance, l'ennemi pourrait venir à nouveau se poster devant

le port de Dunkerque (1) et condamner ainsi la flotte des Pays-Bas à l'inacti-

vité. L'Infante a donc donné ordre aux navires de guerre de prendre la mer et

25 aller attaquer l'ennemi. L'escadre se dirigera ensuite vers le port deLos Passages,

puis, vers la mi-juin, reviendra attaquer les Hollandais, d'abord dans les mers

du Groenland où se fait la pêche à la baleine, puis dans les régions où se fait

celle du hareng. Elle se trouve sous les ordres de Michel Jacob.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol.235.

30 (1)Letexteditet puertosansplus.
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1016. Bruxelles, 20 mars 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Il n'y a rien à attendre des banquiers. La situation est plus mauvaise

qu'elle n'a jamais été depuis le commencement de la guerre. Si le Roi

n'envoie pas les 400,000 écus demandés, il est certain qu'un très grand

malheur arrivera. 5

Estado,2318.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 462.

1017. Madrid, 22 mars 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordre de remettre 2,000 ducats du produit des prises à Diego de Ribas,

officialde la secrétairerie d'État.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 19C,fol.261. 10

1018. Madrid, 22 mars 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a pris connaissance des pourparlers de Rubens avec Gerbier.

Il approuve l'attitude de l'Infante, il désire que les tractations se continuent

par rapport aux questions anglaise et danoise. L'affaire de la Hollande fait

l'objet d'une autre lettre transmise par le même courrier (1). 15

Secrétaireried'EtatetueGuerre,reg. 196,fol.265.

1019. Madrid, 29 mars 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Désignation de Balthasar de Santander à la place de Louis de Aguilar

Coronado, comme gouverneur d'Ostende.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 196.fol.272. 20

1020. Bruxelles, mars 1627. —
Spinola à Philippe IV.

On s'efforcera d'envoyer au printemps une partie de la flotte des Pays-Bas

faire la course sur les côtes d'Espagne avec ordre de conduire ses prises dans

les ports de Biscaye. On pourrait confier le soin de l'armement des navires de

guerre au veedor et contador Vincent de Anziondo. Depuis le 13 février, les 25

(1)Ellemanque.
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vaisseaux du Roi et ceux des particuliers ont capturé et coulé treize prises

hollandaises et anglaises. Treize vaisseaux sont à nouveau prêts à partir.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p 461.

1021. Madrid, 11 avril 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

5 Le Roi accuse réception de toutes les lettres de doléances sur la détresse

financière. Les lettres de provisions ont été envoyées le 22 mars; elles auront

mis fin aux angoisses de l'Infante. Il convient surtout d'achever l'équipement de

la flotlt. Le Roi ne pourra envoyer les renforts espagnols désirés. La raison

— dit-il —
pour laquelle les Espagnols ne veulent pas rester aux Pays-Bas est

10qu'on ne leur paie pas ce qui leur est dû. Puisque c'est à eux qu'est destiné

l'argent des provisions, Isabelle doit les faire payer ponctuellement et leur assurer

avec ostentation tous les honneurs désirables. Quant à envoyer des Italiens,

à l'heure où l'on doit tant d'arriérés aux troupes de cette nationalité qui se

trouvent déjà aux Pays-Bas, ce serait s'exposer à une mutinerie. Il vaut mieux

15renforcer les effectifs des régiments allemands mais sans créer de nouvelles

unités.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.196,fol.280.

1022. Madrid, 1 avril 1627. -
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a eu communication de la lettre autographe de l'Infante à Olivarès,

20 écrite le 12 mars. Elle traitait des relations avec la France et l'Angleterre et

exposait l'opinion de la princesse sur l'opportunité de conclure la paix avec

celle dernière puissance, à cause du peu de confiance qu'on pourrait avoir

dans une alliance avec la France. Le Roi ne partage pas cette défiance. Il

constate que si la France n'a pas toujours tenu ses engagements, elle l'a fait

25 parfois (1). On peut espérer dans les circonstances présentes que l'alliance

française serait utile à la religion, ce qui est le but essentiel. Rien n'empêche,

d'ailleurs, d'écouter les Anglais, ce que l'Infante doit continuer à faire.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol.285.

(l) Quesibienafaitadoenmuchasoccasionesa loassentado,enolrasa cumplido.

TOME11. 41
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1023. Bruxelles, 17 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante appuie la requête de Juan de Benavidès qui désire faire partie de

la Jointe de guerre (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 196,fol.303.

1024. Bruxelles, 17 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV. 5

L'Infante renouvelle ses déclarations précédentes sur l'impossibilité d'exé-

cuter, au cours de ce printemps, la descente en Irlande. Lorsque la flotte des

Pays-Bas aura rempli le programme qui lui a été assigné, on examinera

à nouveau ce qu'il y a lieu de faire en Irlande.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol. 309. 10

1025. Bruxelles, 17 avril 1627. — Isabelle à Inigo de Brizuela,

L'Infante approuve la création d'un Conseil de Flandre. A son avis, on

pourrait y faire entrer des letrados du parlement de Besançon, du Conseil

privé et du Grand Conseil de Malines. Quant aux conseillers de cape et d'épée,
elle demande s'ils seront du même rang. Y aura-t-il des chevaliers de la Toison 15

d'or? Elle croit que le comte de Solre acceptera d'en faire partie et que ses

collègues de l'ordre n'y trouveront rien à redire. Elle demande à l'évêque de

prendre une décision afin qu'elle puisse soumettre au choix du Roi des

personnes capables.
Secretariasprovinciales,liasse2434. 20

(1)Aucoursdesquatrepremiersmoisdel'année1627,l'InfanteenvoiesuccessivementauRoides
recommandationsen faveurde HélèneCarti,fillede DenisCarti,Irlandais(2janvier,Secrêtairerie
d'ÉtatetdeGuerre,reg.196,fol.1); CharlesdeBourgogne,descendantde Philippele Bon(même
date,Ibid.,fol.4); CharlesdeMeldcman,gentilhommebelge(8janvier,Ibid.,fol.12); LouisDorvile,
grandgruyerdeBrabant(15janvier,Ibid.,fol.83); HélèneO'Sullivan,fillede PhilippeO'Sullivan,25
nobleirlandais(18janvier,Ibid.,fol.85); JuanPhilibertde Granvelle,filsnatureldu cardinalde
Granvelle(13février,Ibid.,fol.148);laveuveducomtedeBossu(20février,Ibid.fol.139); Anne
dePoitiers,veuveducomteJacquesdeBelgiojoso(29mars,Ibid.,fol.269); FerdinanddeBoisschot

(12avril,Ibid.,fol.288);nouvellerecommandationpourle même,le27décembre(Ibid,reg..197,
fol.406); ThéodoreKinschot,trésoriergénéraldes Finances(17avril,Ibid.,fol.313); Charles50

d'Iedeghem,seigneurdeWieze(25avril,Ibid.,fol.355);lamaisondeLigne(25avril,Ibid.,fol.358).
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1026. Bruxelles, 17 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Des vaisseaux de guerre flamands ont fait prisonnier l'ambassadeur de

Danemark qui revenait de Venise. Ses instructions ont été saisies. L'Infante

en envoie une copie (1) au Roi, comme elle en a envoyé une au marquis

5 d'Aytona, ambassadeur en Allemagne, pour qu'il en donne connaissance

à l'Empereur.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.196,fol. 310 Estado,2318.

1027. Bruxelles, 17 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle conseille de ne donner aucune suite à une requête de Jean de

10Brisquieta qui avait demandé la place de pagador général de la flotte. Il n'y a

pas lieu d'établir un poste de pagador général, exclusivement pour la flotte. On a

commencé des pourparlers pour un échange de prisonniers avec l'Angleterre.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196, fol.312.

1028. Bruxelles, 17 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV.

15 Les lettres de provisions sont arrivées; au lieu des 300,000 ducats par mois

reconnus jadis indispensables, on en envoie 198.000! Rien n'est prévu ni pour

les mois de janvier, février et mars, ni pour couvrir le montant de ce que les

banquiers ont refusé de payer sur le compte des provisions de 1626 (2); les

lettres envoyées pour 1627 ne commencent à courir qu'au mois d'avril!

20 L'Infante a fait faire par le veedor général, un tableau complet de ce que coûte

l'entretien de l'armée de terre mensuellement, elle le communique au Roi.

Le budget de la flotte varie d'un mois à l'autre suivant que les navires

prennent ou non la mer et d'après les travaux de construction. Le Roi pourra

pourtant reconnaître facilement s'il est possible de faire face aux nécessités (3)

25avec ce qu'il a envoyé! On s'est plaint, en Espagne, de ce que de nouvelles

levées aient été effectuées aux Pays-Bas. L'Empereur, les princes de la Ligue

allemande et Tilly ont insisté pour qu'on procède à des recrutements et qu'on

(1)Cettecopieestjointeà lalettre.

(2)Ledéficits'élève,déclarel'Infante,à 773,000ducats.

(3)Substentartalmaquina.
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leur envoie des renforts. D'autre part, les Hollandais augmentent leurs effectifs.

La double nécessité de résister à l'ennemi et d'assister les alliés justifie pleine-

ment les levées qu'on a faites. Pour faire face au besoin d'argent on a employé

tous les moyens dont on disposait, on est à bout. Si les provisions ne sont pas

portées à 300,000 ducats, il n'y a plus rien à faire. 5

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 196,fol.314.

1029. Bruxelles, 17 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires de la flotte. L'ordre a été donné aux vaisseaux de guerre, de se

rendre en Espagne, quand ils ne peuvent sans danger rentrer aux Pays-Bas.

La question du fonctionnaire à désigner pour la direction de ces unités navales 10

réfugiées dans les ports de la Péninsule sera mise à l'étude. A l'heure actuelle,

il y a en mer dix-huit vaisseaux de guerre du Roi et cinq vaisseaux appar-
tenant à des particuliers, mais affectés au service royal. A Ostende et à

Dunkerque, il y a encore douze unités dont certaines ne sont pas tout à fait

achevées. Ce qui manque le plus ce sont les marins, il y aurait lieu de «s

chercher à engager des Génois.

L'Infante envoie copie des ordres qui ont été donnés pour le comman-

dement de la flotte et concernant, en particulier, le partage du produit des

prises (1).
Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 196,fol.317. 20

1030. Bruxelles, 17 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Rubens a reçu des lettres du duc de Buckingham et du peintre Gerbier.

Il en résulte que le roi d'Angleterre consent à ce que la question danoise soit

traitée à part et désire qu'on entreprenne immédiatement aux Pays-Bas, les

négociations pour un accommodement entre l'Espagne, l'Angleterre et les 25

Provinces-Unies. L'alliance entre ces deux dernières puissances est trop

ancienne pour que l'une puisse lâcher l'autre. L'Infante doit tâcher d'obtenir

de la Cour de Madrid les pouvoirs nécessaires pour présider à ces négociations

et intervenir dans l'arrangement des affaires du Palatinat. Le roi d'Angleterre,

(4)Le15juin,Philippeapprouvelaconduitedel'Infante.(Reg.197,fol.68). 30
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de son côté, dépêcherait un envoyé auprès des Hollandais pour se mettre au

courant de leurs intentions.

Isabelle veut savoir au plus vite ce qu'elle doit répondre; elle assure

Philippe IV qu'elle exécutera toujours les ordres qu'on lui donnera Elle plaide

5 ensuite pour la conclusion d'un accord avec les Hollandais. Il est possible
d'étendre aussi aux Indes la trêve à conclure. D'après l'opinion courante aux

Pays-Bas, l'omission dans un nouveau traité de la déclaration contenue dans la

trêve de 1609, relativement à la liberté des Provinces-Unies, n'impliquerait
nullement la confirmation de cette clause ; l'ouverture de l'Escaut serait aussi

10honorable que profitable. Le projet d'arriver à la conclusion d'un traité de paix
définitif avec les Hollandais est chimérique. Les Anglais ne sauraient faire la

guerre à la fois à la France et à l'Espagne. Si Philippe ne se réconcilie pas
avec Charles I, celui-ci se retournera du côté de Louis XIII. Dans ce cas,

l'occasion, qui s'offre en ce moment, sera irrémédiablement perdue. Si l'on

15continue la guerre avec la Hollande, il ne faut pas espérer — comme on le fait

en Espagne
—

que les Pays-Bas prendront à leur charge l'entretien de toutes

les garnisons. On cherche à tirer du pays tout ce qu'on peut, mais il n'y a pas

moyen de faire plus.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.196,fol.320.

20 1031 ,17 avril 1627. —
Spinola à Philippe IV.

L'ordre donné par le Roi d'envoyer au port de Los Passages les vaisseaux de

la flotte sera exécuté.

Estado,2318.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 462.

1032. Bruxelles, 17 avril 1627. —
Spinola à Philippe IV.

25 Sa conscience oblige Spinola à représenter à nouveau, au Roi, le grand

danger où l'on se trouve de perdre les Pays-Bas. On a fait ici tout ce qu'on
a pu pour faire face aux nécessités. Isabelle a engagé ses bijoux, on a

fait appel à l'intervention de tous les ministres et de tous ceux qu'on a

pu trouver. On est à bout. Il n'y a plus aucun crédit. Seul le Roi peut
30envoyer le remède nécessaire.

Estado,2318.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p.463.
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1033. Bruxelles, 17 avril 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Dix-huit vaisseaux de la flotte sont en mer à l'heure actuelle. Trois se sont

rendus sur les côtes de Biscaye et de Galice, un d'eux s'est perdu. Il y a, en

outre, en mer, cinq navires appartenant à des particuliers. Douze navires

royaux se trouvent à Dunkerque et à Ostcnde, ils seront bientôt prêts. On 5

s'efforce de recruter des marins; on tâchera d'en faire venir quelques-uns de

Gênes. Le Roi devrait en envoyer d'Espagne. Le tort que l'on cause ainsi

à l'ennemi est indiscutable. Depuis novembre 1620, époque de la réorganisa-

tion de la flotte, jusqu'au 22 mars dernier, on a fait en tout trente-huit prises

et coulé dix-huit navires ennemis, soit au total cinquante-six vaisseaux anglais, 10

hollandais et écossais.

Eslado,2318.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit.,p.463.

1034. Bruxelles, 17 avril 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Le 11 février, écrivant à Spinola. Philippe IV avait observé que l'admi-

nistration de la flotte des Pays-Bas était bien différente de celle de l'escadre is

espagnole de la mer Océane. Le fait de payer aux capitaines une certaine

somme pour l'entretien de l'équipage, quitte à leur laisser la charge de fournir

la nourriture aux hommes, le fait d'endosser aux mêmes capitaines les frais de

l'équipement des navires, la coutume de donner des aides aux contremaîtres et

gardiens, sont autant de choses que Philippe voudrait modifier si on peut le 20

faire sans inconvénient. Spinola s'explique en détail sur toutes ces questions.

Les renseignements qu'il donne sont pleins d'intérêt par rapport à la façon de

vivre à bord des vaisseaux de la flotte des Pays-Bas.

Estado,2318.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 464.

1035. Bruxelles, 22 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV. 25

Isabelle annonce l'arrivée à Bruxelles du secrétaire du roi de Pologne.Celui-ci

a demandé (1) l'envoi de douze barques de Dunkerque. L'Infante déclare qu'il
lui serait difficile de satisfaire à ce désir. Il vaudrait mieux, selon elle, que le

(1)Unecopiedesonmémoireestjointeà lalettred'Isabelle.Cemémoiredehuitpagesdetexten'est

pasdaté. 30
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Roi achetât ces barques et les armât dans les Etats mêmes du roi de Pologne,
voisins de la Baltique, et au nom de l'Empereur, ce que les habitants de ces

contrées admettraient plus aisément que s'ils étaient équipés au nom du roi

d'Espagne.
5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol.339-342.— Eslado,2041.

1036. Madrid, 22 avril 1627. -
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit chercher à renforcer la situaliou de l'amirauté qui fonctionne

aux Pays-Bas. Il y a lieu d'établir, à Bruxelles, un conseil de commerce,

semblable à la jointe qui a été instituée à Madrid. L'Infante devra désigner

10ceux qui y siégeront. Le Roi suggère l'ambassadeur d'Espagne à Bruxelles,

l'archevêque de Malines, le veedor général, le comte de Coupignies et le

conseiller Pierre Boose. Cet organisme nouveau devra consulter l'Infante sur

les affaires importantes. Il sera subordonné à la jointe établie à Madrid et

devra entretenir une correspondance régulière avec elle. Peut-être y aurait-il

15lieu de désigner un fonctionnaire chargé de délivrer aux navires de commerce

flamands les documents requis pour leur admission dans les ports d'Espagne.

Gabriel de Roye conviendrait pour ce poste.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196, fol.337.

1037. Bruxelles, 22 avril 1627. — Isabelle à Philippe IV.

20 Doléances nouvelles sur le manque d'argent. Il n'y a pas moyen de se

procurer par voie d'anticipation un seul réal. Le crédit ne se rétablira pas tant

que les banquiers, qui ont avancé les 773,000 ducats sur les provisions

de 1626, ne seront pas remboursés. Isabelle conçoit que les finances royales

sont obérées, mais il serait opportun pour le service du Boi de suivre ses

25avertissements et de chercher un accommodement avec l'ennemi.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.197,fol.344.

1038. Aranjuez, 23 avril 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Philippe a décidé de refuser les fournitures de cuivre et d'autres marchan-

dises offertes par le roi de Suède, dont l'Infante l'avait entretenu dans une

30lettre du 22 décembre précédent.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol.343.
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1039. Aranjuez, 23 avril 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Accusé de réception de la lettre de l'Infante, du 20 mars, relative à sa

détresse financière. Les provisions envoyées depuis auront rassuré la princesse.

Celles-ci sont bien supérieures au montant de ce que le Roi a décidé d'affecter

à l'avenir au budget de Yexercito des Pays-Bas. Philippe envoie encore 5

200,000 ducats; qu'Isabelle veille à une judicieuse distribution!

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 196,fol. 347.

1040. Bruxelles, 23 avril 1627. — La Cueva à Philippe IV.

Torts causés aux Hollandais par la flotte hispano-belge. On leur a pris

trente-huit navires et coulé dix-huit autres Ils en ont perdu d'autres dans une 10

violente tempête qui a sévi sur la côte. Ce peuple est très éprouvé parce qu'il

vit surtout de la mer.
Estado,2318.

1041. Aranjuez, 23 avril 1627. —
Philippe IV d Isabelle.

Pour se conformer aux désirs du roi de Pologne, Philippe a décidé d'équiper 18

une flotte de vingt-quatre navires destinée à opérer dans la Baltique. Le baron

d'Auchy doit aller notifier cette décision à Varsovie, tandis que Gabriel

de Boye en assumera l'exécution. L'Infante doit désigner le commandant de

cette nouvelle armée navale à laquelle seront rattachés 2,000 Wallons (4).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol. 351-555. 20

1042. Bruxelles, 1ermai 1627. —
Spinola à Philippe IV.

On a appris que certaines des galères envoyées d'Espagne aux Pays-Bas

n'ont que six à huit hommes d'équipage. Il en faut au moins vingt-cinq sans

(1)Le23mai,Isabellerépondencontestantl'opportunitéd'affecterdesWallonsauxopérationsde

la flotte.Depuisqu'ily adesunitéswallonnesdansl'arméeduRoi,lesnatifsdesPays-Basneveulent25

pluss'engagerpour faireduserviceà l'étranger.D'ailleurs,il vautmieuxlesemployerici. (Ibid.,

fol.388.)Lemêmejourencore,paruneautrelettre,Isabellefaitsavoirquelesordresserontexécutés

et qu'ellea faitrappelerGabrieldeRoye,quisetrouveprésentementàCologne(fol.388).
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quoi on ne pourra se servir de ces galères, car aux Pays-Bas on ne saurait

trouver de rameurs.

Estado,2318.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 463.

1043. Aranjuez, 4 mai 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

5 L'établissement de Yalmiraritazgo deSéville a produit les meilleurs résultats.

Il faut que l'Infante accorde toute sa protection à la société commerciale qu'on

cherche à établir aux Pays-Bas, qui doit être en relations avec celle de Séville

et à laquelle Gabriel de Roye a participé dès le début.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 196,fol.368.

10 1044. Bruxelles, 12 mai 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante appuie auprès du Roi la requête de différents négociants anversois

qui demandent la restitution de deux vaisseaux marchands qui ont été

saisis (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol.575.

15 1045. Bruxelles, 13 mai 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des lettres de change de 200,000 ducats. Le tableau

joint (8) à la lettre de l'Infante fera voir au Boi que les provisions envoyées

celle année n'atteignent que le montant de 147,666 2/3 ducats par mois.

Comment peut-on penser qu'il y a moyen de faire la guerre avec cela? Il ne

20 faut pas espérer que le pays contribuera plus que par le passé aux besoins de

l'armée.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol.386.

(1)Larequête,nondatée,estadresséeà l'Infante.Ellerelatequele23novembre1626,uneflotte

marchandeappartenantà des sujetsduRoiet chargéedemarchandisesà destinationd'Espagneet

25dePortugalestpartiedeCalais.Latempêtelacontraignità chercherrefugedansun portdelaGalice.

Là,deuxvaisseauxontétésaisisparlesautoritésespagnoles,sousprétextequ'ilsétaientpropriété

ennemie,sansaucunégardpourlespapiersdontilsétaientmunis.

(2)Letableause trouveau folio387.Il montreque le totaldesprovisionsde1627s'élèveà

2,132,000ducats.

TOMEII. 42
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1046. Bruxelles, 23 mai 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante déconseille résolument de tenter une descente en Irlande. Les

troupes dont le Roi disposerait à cet effet sont insuffisantes. Par le passé, alors

que l'Angleterre et l'Ecosse n'étaient pas réunies sous un même sceptre,

l'Espagne n'a obtenu aucun résultat de ce côté, même avec des forces plus s

grandes. La situation est bien plus difficile encore maintenant. Un groupe de

onze vaisseaux de guerre de la flotte des Pays-Bas s'est rendu à Les Passages

accompagne de ses prises.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 196,fol.389.

1047. Bruxelles, 23 mai 1627. —
Spinola à Philippe IV. 10

Le marquis annonce qu'il exécutera les ordres du Roi concernant la mission

du baron d'Auchy, en Pologne, et celle de Gabriel de Roye, à Vienne et dans

les villes hanséatiques.
Estado, 2041.

1048. Bruxelles, 23 mai 1627. — Isabelle à Philippe IV. 15

Au sujet de l'exécution des ordres donnés par le Roi sur l'obligation de

rattacher toutes les compagnies d'infanterie à des tercios. Philippe doit faire

savoir comment on assurera le service des garnisons. On ne peut y placer des

compagnies faisant partie d'un régiment de l'armée de campagne, car alors

celle-ci n'aura plus les effectifs requis. On ne peut laisser les villes sans 20

garnison car on risquerait de les perdre. Lever des régiments supplémentaires

pour en affecter des compagnies au service de garnison n'aurait d'autre effet

que de causer de nouvelles dépenses.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol. 384.

1049. Bruxelles, 23 mai 1627. — Isabelle à Philippe IV. as

Arrivée à Bruxelles de l'abbé Scaglia, ambassadeur de Savoie à Paris. Il a

demandé à l'Infante de s'entremettre pour que son maître rentre en grâce

auprès du roi d'Espagne.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196,fol.390.
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1050. Bruxelles, 23 mai 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'abbé Scaglia a fait à Rubens une déclaration consignée dans un écrit que

l'Infante transmet au Roi (1). Isabelle est persuadée que c'est l'intérêt de son

neveu de profiter de l'occasion qui s'offre pour traiter avec les Anglais et les

5 Hollandais. Par rapport à ces derniers, une trêve étendue aux Indes, muette sur

la question de la liberté des hérétiques, d'une durée déterminée par le Roi et

impliquant la liberté de l'Escaut, serait tout à fait souhaitable. Très répandue

est l'opinion que les Hollandais, se trouvant en paix, se ressentiraient probable-

ment de leurs divisions en Arminiens et Gomaristes, et qu'il en pourrait résulter

10 une situation qu'on ne saurait espérer aujourd'hui. La guerre est la cause de

l'union qui existe entre les rebelles. Les dissentiments qui se sont élevés jadis,

du temps du défunt prince d'Orange et que son autorité et la mort d'Oldenbar-

neveld ont apaisées, recommenceraient. Le prince d'Orange actuel n'a pas le

même prestige. Quant aux Anglais, ils s'allieront à la France si la guerre

15 contre l'Espagne doit continuer et cette alliance pourrait être conclue à bref

délai. Scaglia a insisté pour que les tractations en vue d'un accommodement

anglo-hollando-espagnol se fassent dans le plus grand secret. Isabelle demande

des ordres.
Secrétaireried'Etat et de Guerre, reg. 196,fol. 391.

20 1051. Bruxelles, 23 mai 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante insiste à nouveau pour obtenir l'envoi de renforts espagnols.

Le sort fait aux Pays-Bas aux soldats de cette nationalité est actuellement

meilleur qu'il n'a jamais été. Il serait bon aussi d'envoyer des Italiens.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 196, fol.394.

25 1052. Bruxelles, 23 mai 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de l'institution aux Pays-Bas d'une compagnie de navigation

semblable à la Chambre de commerce de Séville. Cette institution a peu de

succès aux Pays-Bas; ni États provinciaux ni particuliers ne veulent y parti-

ciper. Sans doute, quelques provinces peu importantes avaient manifesté au

30 (1)Il setrouvejointfolio393.
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début l'intention de s'y intéresser, mais c'était à condition qu'on obtint le

concours des autres provinces. On a laissé entendre que le Roi garantissait la

sécurité des vaisseaux de la compagnie contre toute atteinte de l'ennemi. Les

pertes subies par les armateurs anversois ont enlevé toute la confiance que

cette déclaration avait fait naître. 5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.196,fol.396.

1053. Bruxelles, 23 mai 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Si l'ennemi part en campagne, l'armée du Roi fera de même, encore qu'avec

les faibles ressources dont on dispose il sera difficile d'entretenir la troupe.

Sans cela on se tiendra sur la défensive et l'on enverra au secours de l'Empe- 10

reur et des princes catholiques les effectifs dont on pourra disposer. Ils

prendront part à la guerre contre les Danois.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit.,p. 466.

1054. Madrid, 24 mai 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire des provisions. On a envoyé pour les mois d'avril à décembre, 15

250,000 écus par mois et 200,000 écus pour le trimestre janvier-mars. Pour

payer le déficit de l'année précédente on a envoyé 400,000 ducats. On a ainsi

fait plus qu'on ne pouvait. Le chiffre de 250,000 écus est supérieur à celui

des provisions envoyées jadis par Philippe III à des époques très troublées.

Le Roi espère que l'Infante se tirera d'affaire. 20

La décision prise par Isabelle d'envoyer des troupes au secours de Tilly est

opportune. Il convient de faire tous les efforts pour arriver à une pacification

générale en Allemagne; pour y arriver le Roi restituera le Palatinat.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 196,fol.398.

1055. Madrid, 1erjuin 1627. —
Philippe IV à Isabelle. 25

Philippe a pris notification du désir exprimé par Charles I" de voir l'Infante

s'entremettre pour la conclusion d'un accommodement anglo-hispano-hollan-

dais. De son côté, le roi d'Espagne vient de conclure un accord avec Louis XIII.

Il convient de ne pas rompre les pourparlers avec l'Angleterre, mais de les
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traîner en longueur. L'Infante recevra donc des pouvoirs, datés du 24 jan-

vier 1626, l'autorisant à traiter avec Charles Ier. Ces pouvoirs ne s'étendent pas

aux affaires de Hollande. Le Roi veut que la question de la souveraineté des

Provinces-Unies soit tranchée. Il est prêt à céder sur tout, sauf sur les intérêts

5 de la religion et cette question de la souveraineté! Il ne veut pas se prêter à une

convention qui laisserait planer le doute à ce sujet. Il lui faut une paix stable

et honorable. On pourrait conclure un armistice pour une durée d'un an si l'on

avait des garanties d'arriver après cela à une paix conforme aux désirs du

Roi (1). La trêve de 1609 a été funeste. Pendant les années qui l'ont suivie

10on a dépensé beaucoup plus que pendant les hostilités antérieures, on a eu

à déplorer des pertes aux Indes orientales et occidentales. Une nouvelle trêve

semblable aurait les mêmes résultats. En outre, si les Anglais insistent pour

que le pouvoir donné à l'Infante soit étendu aussi à la question hollandaise, ce

sera une raison pour faire traîner les choses en longueur, ce qui est le but

15poursuivi.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.6.

1056. Madrid, 1erjuin 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi envoie encore à Isabelle une deuxième procuration qui s'étend aussi

aux affaires hollandaises. L'Infante usera de celui des deux actes qui lui parait

20 le plus approprié pour arriver à la fin désirée : traîner les choses en longueur.

Secrétaireried'Etat el deGuerre,reg. 197,fol. 15.

1057. Madrid, 1erjuin 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit s'informer avec soin de ce qui se passe en Irlande et s'efforcer

de réconcilier les comtes de Tirone et deTirconel. Seul Spinola doit être mis au

55courant du projet d'expédition contre ce pays.

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 197,fol.19.

(1) Ysiesciertoquantaa V.A.leanteponenotraspersonasy llegaa juzgarV.A.de queentrando

enettratadoygualy sindeclaraciondela soberanidad,despuesseajustarala soberanidady la paz y
lanavegacion,esfacilissimodeajustarconlosquepuedenhazeropinionprobabledequeestohadeseryque

30 tienenmanoparaencaminarlocomosériaqueseempiezeal rebesobligandoseestospropiosennombrede

losEstadosa estomismo,y yolesconzedereunoanodesuspensionde armastratandoconelloseste

tiempocomoconprincipeslibres.
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1058. Madrid, 2 juin 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit veiller à l'exactitude des avis qui viennent d'Angleterre et de

Hollande.
Secrétaireried'Etal el de Guerre,reg. 197,fol.24.

1059. Bruxelles, 14 juin 1627. — Isabelle à Philippe IV. 5

La situation financière est pitoyable. Il n'y a pas moyen de faire face aux

nécessités avec les petites provisions que le Roi envoie. Il faut 300,000 ducats

par mois.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.4t.

1060. Madrid, 15 juin 1627. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Le Roi maintient sa décision relative à l'emploi de 2,000 Wallons au

service de la flotte de guerre à envoyer dans la Baltique.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.48.

1061. Madrid, 15 juin 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi exprime son déplaisir de ce qu'un peintre (Rubens) ait été employé 15

à des négociations diplomatiques aussi graves. Les pourparlers commencés

avec Gerbier doivent se continuer (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol. 55.

1062. Madrid, 15 juin 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi juge que le chiffre de 54,000 hommes est suffisant pour l'armée des 20

Pays-Bas, surtout quand on se borne à la guerre défensive. Il regrette qu'on ait

procédé à de nouvelles levées dans ces circonstances.

Secrétaireried'Etat el deGuerre,reg. 197,fol.51.

(1)Cf.GACBARD,op.cit.,p. 68.
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1063. Madrid, 15 juin 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi répond aux objections de l'Infante contre l'opportunité de faire une

descente en Irlande. Il donne ses instructions pour la préparation de cette

entreprise.
3 Secrétaireried'Etat et de Guerre, reg. 197,fol.61,

1064. Bruxelles, 15 juin 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Les lettres de change envoyées à titre de provisions et échéant fin avril et

fin mai n'ont pas été payées entièrement à Anvers, il manque 105,000 ducats

que les banquiers se sont refusé à donner. L'Infante expose qu'en ce jour elle

10 doit payer 111,000 ducats pour la solde de l'armée. Elle ne sait où les trouver.

Le Roi peut s'attendre à chaque instant à apprendre que tout est perdu. Cela

serait désastreux pour la religion et entraînerait la perte d'autres États.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol. 69.

1065. Madrid, 27 juin 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le Roi vient d'apprendre qu'on a refusé de payer, à Anvers, des lettres

de change envoyées à titre de provision et ce à concurrence de plus de

100,000 ducats. Il fait savoir à l'infante que les correspondants de ces

banquiers ont donné les ordres requis pour que les paiements soient effectués (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197, fol. 100.

20 1066: Bruxelles, juin 1627.

Relation des opérations de l'armée du Palatinat faite par le contador

don Luis Casuso Maeda.

Estado, 2319.

1067 ,7 juillet 1627. — La Cueva à Philippe IV.

25 L'Infante, après avoir accompli sa neuvaine à Monlaigu, est allée voir les

travaux du canal de la Meuse au Rhin. Détails sur ce voyage. Isabelle partit

(1)Le 22 juillet, l'Infantedéclareque nonobstantla présentationde cesnouveauxordres, les

banquiersont refusédepayerplusieurseffets,à concurrencede67,412écus.(Ibid.,fol.127.)
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de Diest, le 16 juin, et visita successivement Maestricht, Ruremonde, Venloo,

Geldern, Rheinberg et revint à Geldern. Elle trouva les ouvrages avancés et les

forts achevés grâce à l'intelligence de l'entrepreneur don Juan de Medicis,

marquis de San Angelo. A son retour, l'Infante visita les reliques d'Aix-

la-Chapelle. Arrivée dans celte ville, le 23 juin, elle en partit le 25, en 5

passant par Maestricht et revint à Diest, le 27. Ce voyage a contribué

à l'avancement des travaux.

Estado,2318.

1068. Bruxelles, 8 juillet 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Au déficit de 105,000 ducats pour les provisions des mois d'avril et de mai, 10

s'ajoute un autre de 108,000 pour la provision de juin. Dans ces conditions,

il est tout à fail impossible de pourvoir aux nécessités.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.197,fol.110.

1069. Madrid, 16 juillet 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le montant des provisions a été fixé à 250,000 écus par mois. Cet argent 15

doit être affecté exclusivement à l'armée. Le Roi a donné ordre d'imputer sur

le budget des États d'Italie toutes les pensions et secours qui étaient pris jadis

sur celui de l'exercito de Flandre.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol.119.

1070. Bruxelles, 22 juillet 1627. — Isabelle à Philippe IV. 20

L'Infante justifie l'intervention de Rubens dans les négociations avec l'Angle-

terre (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg 197,fol.132.

1071. Bruxelles, 22 juillet 1627. — Isabelle à Philippe IV.

On a appris que la flotte anglaise est sortie dans l'intention de continuer 25

les hostilités contre l'Espagne. On ne sait rien de précis sur le nombre des

navires et des soldats qui y sont embarqués (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197,fol.133.

(1)Cf.GACHARD,op.cit.,p.86.

(2)Ontrouveà diversesreprisesdeslettresdel'Infanteannonçantl'envoid'avisd'Angleterre.Le30

textedecesavis,jointà lalettreoriginale,nesetrouvepasdansnosregistres.
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1072. Bruxelles, 22 juillet 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'affirmation du Roi que les provisions actuelles sont supérieures à celles

envoyées par Philippe III a stupéfié l'Infante. Jadis, en temps de guerre, les

300,000 ducats mensuels ont toujours élé envoyés. Au début de son règne,

5 Philippe IV s'est engage à en faire autant. Il pensait, sans doute, agir de la

même façon encore l'année dernière puisque les lettres de change envoyées

en 1626 atteignent à peu près le montant de 3,600,000 ducats. Le déficit

provient de ce que certains effets, à concurrence d'un million de ducats, ont

été refusés par les banquiers Les 300,000 ducats mensuels sont plus indis-

1 pensables que jamais; l'ennemi est parti en campagne avec une armée puis-

sante, il se dirige vers Bocholt. L'Infante déclare qu'elle a fait et fait encore

tout ce qu'elle peut pour arriver à une pacification en Allemagne.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197,fol. 134.

1073. Bruxelles, 22 juillet 1627. -
Spinola à Philippe IV.

15 Arrivée de l'amiral Francisco de Ribera. La flotte anglaise est partie pour

l'Espagne.
Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 466.

1074. Bruxelles, 22 juillet 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Dans le compte des crédits sollicités pour la continuation des hostilités on

20 n'a fait aucune réduction depuis que le Roi a prescrit de se tenir sur la défen-

sive qui, de par sa nature, est moins onéreuse. A Philippe, qui s'en étonne,

Spinola répond que la tactique défensive ne dispense pas d'entrer en campagne

chaque fois que l'ennemi le fait lui-même. Il est indispensable de tenir toutes

prêtes deux armées considérables, car l'ennemi est maître des cours d'eau et

25peut facilement envahir la Flandre. L'une des armées garde le pays du Rhin,

l'autre, la Flandre et le Brabant. Le Roi comprendra, dès lors, la nécessité

qu'il y a eu de procéder à des recrutements. Le bénéfice de la tactique défen-

sive est absorbé par l'entretien de la flotte. Les 300,000 écus déclarés indispen-

sables jadis pour la guerre offensive sur terre le sont maintenant encore pour

30la guerre défensive sur terre et offensive sur mer.

Estado,2519.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 467.

TOMEII. 43
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1075 ,23 juillet 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Toute l'armée ennemie est arrivée à Groenlo. Il est vraisemblable que le siège

de cette place va commencer.
Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 468.

1076. Bruxelles, 28 juillet 1627. — Isabelle à Philippe IV. 5

Siège de Groenlo. L'armée est partie en campagne, on n'a pu lui donner un

sou et on ne pourra le faire avant le 15 août. Alors il y aura moyen de

donner une demi-paie pour deux mois. Tout le reste va à l'avenant.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.153.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 468. 10

1077 ,30 juillet 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Emmanuel Sueyro, chevalier du Christ, a fait valoir ses services. Déjà,

en 1623, le Roi l'avait recommandé à sa tante pour une place de commis des

Finances. Il intervient de nouveau en sa faveur.

Secretariasprovinciales,reg. 2623. 18

1078. Bruxelles, 1eraoût 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Sur les lettres des provisions échues en juillet il y a de nouveau un déficit

de 156,000 ducats. Au moment où les armées sont en campagne, la détresse

financière est particulièrement dangereuse.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197, fol. 155. 20

1079. Bruxelles, 5 août 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante recommande au Roi la requête d'Alexandre de Meulenaere et frère,

et d'Antoine van Volden et Cie,bourgeois de Bruges, qui sollicitent la reslitu -

tion de marchandises saisies en Galice, comme contrebande, alors qu'elles ne

le sont pas (1). 25
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol. 138.

(1)Dumoisdemaiaumoisd'août,l'InfanterecommandeauRoilespersonnagessuivants: lebaron

deGrobbendonck(6mai,Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg. 196,fol.372);AntoineT'Serclaes

(7 juillet,reg. 197,fol.108);le baronde Coupigny,du Conseildes Finances(22juillet,Ibid.,
fol.126);JeandeMarnix,barondePottes(20août,Ibid.,fol.182). 50
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1080. Madrid, 5 août 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce l'alliance qu'il a conclue avec Louis XIII contre l'Angle-

terre. Il a appris que la flotte anglaise a l'intention d'attaquer l'île de Ré ou

une autre place française. .L'Infante doit examiner si l'on ne pourrait envoyer

5 1,500 soldats sur les côtes d'Angleterre pour y faire le plus de dégâts qu'ils

pourront. L'éloignement de la flotte anglaise rend possible cette démonstration.

Si l'Infante partage cet avis, qu'elle donne les ordres nécessaires.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197,fol.160.

1081. Madrid, 7 août 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Philippe fait part à l'Infante des dispositions qu'il a prises pour envoyer une

partie de sa flotle militaire au secours de l'escadre française chargée de

de combattre l'Angleterre (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol. 165.

1082. Madrid, 16 août 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le procureur des études du collège des Jésuites, à Madrid, désire acquérir

aux Pays-Bas des livres et des instruments de mathématiques. Isabelle doit

chercher à les lui procurer.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol. 176.

1083. Bruxelles, 23 août 1627. — Isabelle à Philippe IV.

20 Notifiant à l'Infante sa décision d'envoyer son escadre de guerre au secours

de la France, le Roi lui avait prescrit de charger la flotle des Pays-Bas de

rallier l'Espagne pour y assurer la défense côtière. A quoi Isabelle répond que

treize unités sont en mer et que les autres font des incursions contre les

Hollandais. Philippe est invité à donner de nouveaux ordres sur ce qu'il faut

25faire.
Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.197,fol. 188.

(1)Le17aoûtsuivant,Philipperevientsurcetteaffaire.(Ibid.,fol.178



— 340 —

1084. Bruxelles, 23 août 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte Henri de Berghes a reçu ordre de se porter au secours de Groenlo.

Il a trouvé l'ennemi si bien fortifié qu'il n'y a pas eu moyen de le déloger. On a

décidé de s'attaquer à un convoi de vivres, mais un conflit s'est élevé entre

deux officiers espagnols par rapport au commandement de l'avant-garde.

Isabelle promet de faire une enquête et de sévir contre le coupable (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol.189.

1085. Bruxelles, 23 août 1627. - Isabelle à Philippe IV.

L'expédition projetée par Philippe en l'absence de la flotte anglaise est

impossible! Comment espérer que 1,500 hommes pourront faire quelque io

chose dans un pays si bien défendu? Les troupes engagées seront sacrifiées et

l'on y perdra sa réputation.
Seeréfatrerted'Etat et deGuerre,reg. 197,fol. 190.

1086. Bruxelles, 23 août 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Dans une lettre, du 16 juillet, le Roi avait entretenu Spinola de la réforme 15

des régiments allemands et des recrues nouvellement levées. Spinola prie

Philippe IV de considérer combien il eût été dangereux de se trouver sans

effectifs suffisants alors que l'ennemi dispose de forces si considérables et fait

preuve de tant d'activité.

Le Roi a parlé aussi de mutineries. Le marquis fait observer qu'avant son 20

arrivée il y avait sans cesse des mutineries, parfois deux ou trois à la fois.

Lui-même à fait châtier sévèrement les coupables, récemment il a provoqué

une contre-mutinerie. Le prince d'Orange a trouvé opportun de faire une

convention par laquelle, de part et d'autre, on s'engage à ne pas assister les

mutins. On peut donc affirmer qu'on a pris toutes les mesures requises pour 25

éviter les rebellions.

Estado,2319.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 467.

(1)Le11septembre,Philippedéconseilletoutesanctionencestermes:quemedesobligaradehazer

demostracionescontralosexesosquehaslaayorasevensubcedidosenestesocorro.(Ibid.,fol.218.)
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1087. Bruxelles, 23 août 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Henri de Berghes, qui commande l'armée du Bhin, a reçu ordre d'Isabelle

d'aller au secours de Groenlo. Il a exécuté cette mission et a trouvé l'ennemi

si bien fortifié que, de l'avis de tous ses lieutenants, il n'a osé l'attaquer.

5 Depuis, à l'occasion d'une escarmouche, il y a eu des compétitions pour savoir

qui irait en avant-garde. Il y a lieu de sévir rigoureusement pour éviter le

retour de pareilles misères. Groenlo ne pourra tenir longtemps si la place n'est

secourue.

Estado, 2041.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,opcit., p. 468.

10 1088. Bruxelles, 24 août 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Nicolas van der Burgh, Belge, résidant à Calais, a représenté qu'un vaisseau

parti de San Lucar, chargé de tabac, pour son compte et celui de ses associés,

a dû se réfugier dans un port portugais et y a été saisi. On a mis en prison

Adrien van der Burgh, frère du plaignant, et un associé du nom de David

15 Baut. On les accusait d'avoir caché un service en argent de peu de valeur.

Le plaignant a rendu des services à la cause royale et c'est ce qui porte

Isabelle à intercéder pour lui.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197, fol. 195.

1089. Bruxelles, 4 septembre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

20 Henri de Berghes n'a pu secourir Groenlo. La ville s'est rendue le 20 août.

La garnison a pu sortir avec armes et bagages.

Secrétaireried'Etat et de Guerre, reg. 197, fol. 208.

1090 ,4 septembre 1627. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet d'une lettre du comte de Grimberghe, du 15 juillet, demandant que

25 le Roi soit parrain de son septième fils. La chose parait extraordinaire et

sans précédent à don Diego de Messia et au marquis de Montesclaros.

Don Fernando Giron estime qu'Isabelle peut remplacer le Roi. Le marquis de

la Hinijosa, le comte de Monterey, le comte de Lemos, le confesseur, don Juan

de Villela et le duc de Feria sont d'avis que cet honneur doit être réservé



— 542 —

aux grands d'Espagne. En définitive, le Conseil décide de renvoyer l'affaire

à Brizuela, qui pourra donner des renseignements sur le comte de Grimberghe.

Le Roi se rallie à la consulte.

Eslado,2041.

1091. Bruxelles, 4 septembre 1627. — Isabelle à Philippe IV. 5

Sur les provisions du mois d'août il y a eu à nouveau 95,100 ducats

que les banquiers n'ont pas voulu payer, ce qui fait qu'on n'a touché que

102,900 ducats. Depuis qu'on a perdu tout crédit il n'y a plus moyen de rien

emprunter. Avec d'aussi faibles ressources il est de toute impossibilité de pour-

voir aux nécessités, puisque la seule demi-paie de l'armée d'Henri de Berghes 10

absorbe 130,000 ducats, le pain de munition exige 55,000 ducats, etc. Le Roi

a fait envoyer pour le semestre septembre-février de nouvelles lettres de

change. En fait, elles sont au total inférieures de 139,000 ducats à celles

envoyées antérieurement. Doléances coulumières (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fo3l.205. 15

1092 ,5 septembre 1627. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Siège de Groenlo. Les conseillers opinent que si Spinola s'était chargé

lui-même de l'expédition destinée à secourir celle place, il n'y aurait pas eu de

conflit de compétence. Le Roi prescrit d'exiger d'Isabelle des explications sur

le fait que ni Spinola ni de Berghes ne se sont chargés de cette opération et 30

de demander comment ce dernier a toléré que des conflits de compétence aient

mis obstacle à une opération de cette importance.

Estado,2041.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p.469.

1093. Madrid, 12 septembre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Mesures prises pour envoyer la flotte d'Espagne au secours de l'escadre 25

française. Les vaisseaux de la flotte des Pays-Bas doivent se rendre à la côte

(1)Enannexesetrouveunrapportdupagadorgénéralsurl'étatdesprovisions.
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de Bretagne pour se joindre à celle d'Espagne, si elle se trouve dans ces

parages, ou bien gagner La Corogue. Il s'agit de montrer combien sont

sincères les offres de secours faites à la France.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol.220.

5 1094 ,17 septembre 1627. — La Cueva à Philippe IV.

Le Cardinal rappelle la lettre, du 15 juin, dans laquelle le Roi lui recom-

mande la mission dont le marquis de Leganès (1) est chargé en Belgique.

Estado,2319.

1095. Bruxelles, 18 septembre 1627. — Isabelle à Inigo de Brizuela.

to Envoie une liste de noms de fonctionnaires qui pourraient faire partie du

Conseil de Flandre et de Bourgogne. Parmi ceux-ci se trouve un membre du

Conseil privé, Gérard Corselius, qui, quoique Liégeois, dit Isabelle, figurerait
avec honneur dans le nouveau Conseil.

Secretariasprovinciales,liasse2434.

15 1096. Bruxelles, 18 septembre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Les treize vaisseaux de la flotle des Pays-Bas, qui avaient reçu mission

d'aller attaquer les pêcheurs hollandais, sont rentrés au port de même que cinq

autres vaisseaux. Les uns et les autres ont obtenu de bons succès (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol. 225.

20 (1)DonDiegoMexiaFelipczde Guzman,parentde DonAugustinMcxia,dontil a étésouvent

questiondanslesdocumentsprécédents,etcousindeGaspardeGuzman,comted'Olivarèset ducde

SanLucar,étaitmembreduConseild'Etatd'Espagneetgénéraldel'artilleriedansceroyaume.Grâcea

laprotectionducomte-duc,quisedéchargeaitsurluidel'administrationdesPays-Bas,il futcomblé
detoutessortesdefaveurs.En1626,il estnommécapitainegénéralde lacavalerielégèredansnotre

25pays;le 27juin1627,il estcréémarquisdeLeganès.L'annéesuivante,ilobtientla présidencedu

nouveauConseilsuprêmedeFlandreetdeBourgogne.En1654,nouslevoyonsà la têtedel'armée

d'Alsaceet chargéd'ouvrirle passageau CardinalInfantqui allait se rendreaux Pays-Bas.
Cf.GACBARD,LesbibliothèquesdeMadridetdel'Escurial,pp.149et 167.

(2)Unerelationdétailléedesopérationssetrouvejointeà la lettre.(Ibid.,fol.226.)
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1097. Bruxelles, 19 septembre 1627. —
Isabelle à Philippe IV.

Récemment les Français ont conclu un accord pour neuf ans avec les

Hollandais et leur ont payé 600,000 florins. L'Infante cherchera à avoir plus

de détails à ce sujet (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol. 228. 5

1098. Bruxelles, 27 septembre 1627 — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi se tient toujours près de Groenlo. L'armée royale se trouve à quatre

lieues de Wesel. La ville de Lingen a été pourvue d'une garnison et de

munitions. L'ennemi a amené des barques, les uns disent que c'est pour

attaquer Santvliet, les autres disent autre chose. Le marquis de Leganès fera 10

rapport au Roi au sujet de l'union projetée entre l'Espagne et les autres États

de la monarchie.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol.240.

1099. Bruxelles, 29 septembre 1627. — Le marquis de Leganès

à Philippe IV. 15

Sur l'union des Pays-Bas avec les autres États de la monarchie espa-

gnole (2).
Etado ,2041.

1100. Madrid. 4 octobre 1627. —
Inigo de Brizuela à Philippe IV.

L'Infante à cause de ses préoccupations n'a pas encore désigné les personnes 20

qui pourraient siéger au Conseil de Flandre. Que le Boi voie la lettre qu'elle

lui a écrite de sa main 'de manu propria) (3) et lui dise sa volonté.

Secretariasprovinciales,liasse2434.

(1/Le6octobresuivant,elledéclareavoirpu se procurerle textede la convention.Elleajoute

qu'il est bienétrangequ'aumomentoù l'Espagnese rapprochede la France,celle-cise décideà 25

conclureunenouvelleligueaveclesrebelles.(Ibid.,fol.248.)

(2)LeganèsproposarelieunionauxÉtatsdesdifférentsprovince.Le texte(imprimé)de sa

propositionet la réponsedechacunedesprovincesse trouventauxArchivesduRoyaume,Audience,

reg.1189.

(3)Il s'agitévidemmenticide lalettrede l'Infante,du 18septembre(n°1095)danslaquelleelle30
envoieà BrizuelaunelistedesnomsdepersonnesquipourraientfairepartieduConseil.
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1101. Sans date. —
Réponse de Philippe IV à la lettre précédente.

Celle lettre contient une liste de noms et le détail des qualités exigées des

futurs membres du Conseil suprême de Flandre et de Bourgogne. Ces conseillers

devraient être renouvelés tous les trois ans; ils devraient être au nombre de

5 six avec un président. Maisce nombre pourrait être augmenté ou diminué.

Secretariasprovinciales,liasse2434.

1102. Bruxelles, 6 octobre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Sur les provisions mensuelles de septembre les banquiers ont payé

47,665 ducats, ils ont refusé le reste qui monte à 161,625 ducats. Ils déclarent

10 n'avoir pas reçu les ordres requis. Doléances coutumières (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197,fol.246.

1103 ,6 octobre 1627. —
Spinola à Philippe IV.

L'ennemi a réuni au port d'Esquenque un nombre très considérables d'embar-

cations. On lui a prêté l'intention de se diriger vers Sanlvliet. Depuis, il paraît
15avoir changé de projet.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit.,472.

1104 , 8 et 10 octobre 1627. — Consultes du Conseil d'État

espagnol.

Sur les lettres de l'Infante et des ministres de Flandre avisant le retour de

20 l'escadre des Pays-Bas qui a désorganisé la pêche aux harengs entreprise par
les Hollandais.

Estado,2041et 2144.

1105. Madrid, 14 octobre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante les renseignements qu'il a reçus du baron

25 d'Auchy et de Gabriel de Roye, par rapport à leur activité diplomatique en

(1)Enannexesetrouveuntableaudeseffetspayésetdeceuxquiontétérefusés.

TOMEII. 44
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Pologne et en Allemagne. La flotte espagnole à envoyer dans la Baltique sera

sous les ordres de l'Empereur qui en désignera les chefs (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol.286.

1106. Madrid, 14 octobre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris aussi de son ambassadeur à Paris, le marquis de Mirabel, la 5

conclusion d'une nouvelle ligue entre Français et Hollandais. Il a fait donner

les ordres pour l'équipement de la flotte destinée à opérer cette année.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol. 286.

1107 ,16 octobre 1627. — Consulte d'une Jointe d'État.

Pour l'union des États de la monarchie (2).
10

Eslado,2144.

1108. Madrid, 17 octobre 1627. —
Philippe IV au marquis de Leganès.

Le Roi approuve la conduite du marquis et celle de Spinola dans la

question anglaise. Leganès doit faire savoir à Madrid quelles sont les vues de

Spinola sur la tactique à suivre pour attaquer l'Angleterre. Le Roi voudrait 15

savoir particulièrement quelle partie de l'armée des Pays-Bas pourra parti-

ciper à celte entreprise. Quant aux Hollandais, le meilleur moyen de les

réduire est de faire entrer les armées de l'Empereur et de la Ligue catholique

dans la Frise orientale. Leganès est chargé de continuer les pourparlers engagés

à ce sujet. Les circonstances sont en ce moment très favorables. L'alliance 20

avec la France, les succès des armées allemandes, le secours envoyé au roi de

Pologne, qui mettra celui-ci à même d'empêcher la Suède et le Danemark

d'aider les Hollandais, tout cela pourrait amener une trêve très avantageuse.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.197,fol. 314.

(1)Lalettrecomprendcommeannexelacopiede la correspondanceéchangéeentrele Roiet les 25

deuxdiplomates(fol.259 et suiv.)Ontrouvedansle mêmeregistreauxfolios77et suivantsles

instructionsdonnéesparPhilippeIVacesmêmesdiplomates.

(2)Cf.plushautn°995et plusloinn°s1110,1116,1134,etc.
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1109. Bruxelles, 18 octobre 1627. — La Cueva à Philippe IV.

On vient de faire plusieurs prises anglaises et hollandaises. On s'est emparé

entre autres d'un navire hollandais portant soixante-dix pièces d'artillerie. C'est

une perte très sensible pour l'ennemi.

5 Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 472.

1110 ,20 octobre 1627. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la lettre du marquis de Leganès, du 29 septembre, traitant de l'union

des États de la monarchie (avec une longue apostille du Roi).

Estado,2041.

10 1111 ,20 octobre 1627. —
Spinola à Philippe IV.

Au sujet du siège de Groenlo.

Estado,2319.

1112. Bruxelles, 20 octobre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis de Leganès a demandé à l'Infante, de la part du Roi, de donner

15 son opinion sur une attaque éventuelle contre l'Angleterre avec le concours des

Français. Si cette expédition est décidée, répond-elle, il faut la faire avec

le plus de forces possible et sans trop compter sur l'intervention française.

A son avis, il faut, pour l'exécuter, une armée de 30,000 fantassins et de

3,000 cavaliers. Il y aurait moyen de se procurer ces effectifs, en demandant

20 à l'Empereur et à l'électeur de Bavière de mettre une partie de leurs troupes

à la disposition du Roi. Il est nécessaire d'envoyer d'Espagne soixante vais-

seaux de guerre et vingt galères, ces dernières destinées au transport des

renforts devant être amenés en Angleterre après le débarquement initial.

Il faudra débarquer le plus près possible de Londres et s'attaquer directement

25à cette ville. Nécessité du secret. L'arrivée des troupes impériales semblera le

prélude d'une recrudescence des hostilités contre les Hollandais. Il faut

prendre les précautions requises pour que le projet d'attaque contre l'Angle-

terre ne soit pas révélé par les Français. On affectera à cette expédition les

provisions ordinaires envoyées pour la guerre contre les Hollandais, mais elles
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devront être augmentées jusqu'à concurrence de 500,000 ducats par mois.

Une victoire, en Angleterre, mettrait les Hollandais à la merci du Roi. Le mois

de mai est le meilleur pour l'expédition projetée.

Secrétairerie.d'EtatetdeGuerre,reg. 197,fol.297.

1113. Bruxelles, 20 octobre 1627. — Isabelle à Philippe IV. 5

Conformément aux ordres du Roi, Isabelle a concentré toute la flotte de

guerre des Pays-Bas, dont l'effectif est de vingt-huit vaisseaux. A la première

occasion, toute l'escadre prendra la mer.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197,fol.300.

1114. Bruxelles, 20 octobre 1627. — Isabelle à Philippe IV. 10

L'Infante rappelle qu'elle a envoyé le comte Octavio Sforza auprès de

Wallenstein pour lui demander de faire occuper par ses troupes la Frise orien-

tale. Ce dernier a objecté que le pays ne pourrait fournir ce qui est nécessaire à

la troupe, mais s'est déclaré disposé à faire ce qui serait utile au service du Roi.

Isabelle a insisté pour que l'occupation se fit quand même et ce, avec des is

forces considérables,ou au moins pour que le général indiquât une autre tactique

que l'on pourrait suivre contre les Hollandais. Jusqu'ici elle n'a pas de

réponse. Que le Roi charge le marquis d'Aytona d'insister auprès de l'Empe-
reur et du duc de Bavière pour qu'une pression exercée par eux sur Wallen-

stein ou sur Tilly amène l'occupation de la Frise par l'un d'eux. Wallenstein 20

a demandé à Spinola de lui envoyer une personne experte pour reconnaître

quel port de la Baltique il faudrait occuper. On lui a proposé un capitaine

de l'escadre des Pays-Bas; s'il accepte, on tâchera de confier cette mission

à l'amiral Firmin de Lodossa y Andueza (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol.298. 35

(1)Le4 novembre,Philippeapprouvecequ'Isabellea faitet annoncel'envoiaumarquisd'Aytona
de la lettre,dont l'Infantea parlé.(Ibid.,fol.333).Cettelettreà Aytonase trouveen annexe

(fol.336).
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1115. Bruxelles, 20 octobre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Annonce de l'arrivée des lettres de provisions.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol.301.

1116. Bruxelles, 20 octobre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

5 On a fait tout ce qu'on a pu pour secourir Groenlo. D'ailleurs, Spinola écrit

en détail à ce sujet au Roi. Quant à l'affaire de l'union des Pays-Bas avec les

autres États de la monarchie, c'est le marquis de Leganès qui en parlera dans

sa correspondance adressée à Madrid.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol.303.

10 1117. Madrid, 20 octobre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

L'armée et la flotte d'Espagne manquent de poudre. Isabelle doit faire savoir

quelles quantités les Pays-Bas pourraient fournir et à quel prix (1).

Secrétaireried'Etal et deGuerre,reg. 197,fol. 509.

1118. Madrid, 20 octobre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le Roi communique à l'Infante la lettre qu'il adresse ce jour au marquis

de Leganès. Isabelle doit continuer les tractations avec l'Angleterre et la

Hollande mais de telle façon qu'on ne sache pas que c'est sur l'ordre du Roi (2).

Secrétaireried'Etat el de Guerre,reg. 197,fol.311.

1119. Madrid, 20 octobre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Jean Munos de Escobar et Philippe de Porres, les deux fonctionnaires

récemment envoyés d'Espagne, ont reçu ordre du Roi d'insister auprès de

l'Infante pour assurer aux soldats de nationalité espagnole le maintien des

(1)Le11décembre,IsabelleconseilleauRoide s'approvisionnerailleurs,vuquela grossepartie
delapoudrefabriquéeeuBelgiquey estnécessaireà l'arméeetquelesfraisdetransporten Espagne

25 seraienttrèsélevés.(Ibid.,fol.310.)

(2)Le11décembre,Isabelleprometdeseconformerà sesinstructions.(Ibid.,fol.375.)
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privilèges dont ils ont joui depuis l'époque de Don Juan d'Autriche. Sur un

rapport qui lui a été fait par ces deux fonctionnaires, Philippe fait connaître

à Isabelle les griefs que les Espagnols allèguent. Ces griefs sont notamment

l'égalité établie entre les soldats espagnols et ceux d'autres nationalités qui

jadis leur étaient inférieurs et le fait d'avoir placé les Wallons sur le même 5

pied que les Espagnols. Ces nouveautés et d'autres encore sont préjudiciables;

Isabelle doit tâcher d'y remédier dans la mesure du possible et maintenir

absolu le droit de préséance des Espagnols (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.316.

1120. Bruxelles, 20 octobre 1627. —
Spinola à Philippe IV. 10

Au sujet des explications demandées par le Roi à la suite de la consulte du

Conseil d'État relative au siège de Groenlo.

Groenlo a été pris par l'ennemi en 1598. Spinola lui-même l'a repris en 1606

en neuf jours. Lorsque les Hollandais l'ont assiégé à nouveau, Spinola n'avait

pas en infanterie et en cavalerie la moitié des effectifs dont disposait l'adver- 15

saire. Il ne disposait pas dans tout son camp d'un réal ; pourtant il a pu

secourir la place et faire reculer l'ennemi. Les choses ne se passent pas

toujours de la même façon. De Berghes a donné pour justifier sa conduite des

raisons suffisantes. Pareille altitude s'est déjà vue par le passé. Spinola cite

un exemple. Le défunt prince d'Orange, soldat de mérite, a renoncé à secourir 20

Rheinberg en voyant que Spinola s'était bien fortifié autour de cette place.

Le conflit au sujet de l'avant-garde a été provoqué par le marquis de Campo-

lataro. Celui-ci mérite un châtiment, mais Spinola n'est pour rien dans cette

affaire. On ne peut, d'ailleurs, sévir pour l'instant, maintenant que l'armée

est en campagne et que, faute d'être payés, les soldats sont si mécontents. 23

Le Roi doit se rendre compte que souvent on écrit des choses bien erronées.

Isabelle a fait savoir qu'elle a demandé au Roi de pouvoir envoyer Spinola

en Espagne pour lui faire diverses représentations. Il fera voir alors au Roi et

à tous ses conseillers que la tentative de rompre le convoi ennemi était vaine.

Il est évident que le généralissime ne peut se charger, lui-même, de toutes les 30

(4) Le11décembre,Isabelleprometdeseconformerà sesinstructions.(Ibid.,fol.380.)
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opérations. Pour celle de Groenlo, Henri de Berghes était tout indiqué. Spinola
a pris d'ailleurs lui-même diverses mesures pour secourir la place.

Le fait d'avoir procédé à des recrutements est parfaitement justifié par

l'attitude de l'ennemi qui, sans doute, machinait une opération en Flandre ou

s en Brabant.

Estado, 2319.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 469.

1121. Madrid, 25 octobre 1627. —
Philippe IV à Olivarès.

Le Roi expose ses vues quant à l'organisation du nouveau Conseil suprême

de Flandre et de Bourgogne.
10 Secretariasprovinciales,liasse2434.

1122. Madrid,27 octobre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris avec plaisir les dégâts que la flotte des Pays-Bas a causés

aux pêcheries hollandaises. Isabelle doit féliciter les équipages, en particulier

le capitaine Michel Jacobsen. Parmi les prises faites on a remarqué qu'il y a

15du bois. Comme on en manque beaucoup en Espagne, Isabelle devrait

y envoyer les quantités qu'on a saisies (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol.323.

1123. Madrid, 30 octobre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le cardinal de la Cueva a écrit au secrétaire Juan de Villela, pour

20 demander qu'on mil à sa disposition des crédits considérables pour faire face

aux gaslos secretos de lambassade. Philippe a fail savoir à La Cueva et

à Spinola qu'il s'étonne du peu de résultats auxquels ont abouti les négociations

faites en secret. Il déclare à Isabelle qu'il lui donue carte blanche à ce sujet (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.325.

25 (1)Le11décembre,Isabelleprometdeseconformerà sesinstructions.(Ibid.,fol.381.)

(2)V.A.tienecartablancamiaparaoffrezerydarquantoayen misreynoshastaestadosenteros

porconseguirporeslosmediosalgunasempresasconsidérablesygrandes.
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1124. Madrid, 30 octobre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Il semble au Roi que l'armée est suffisante pour tenter une opération.

Wallenstein a fait savoir qu'il est impossible d'entrer en Frise orientale.

Ce n'est vraisemblablement qu'une excuse, puisque la Frise est un pays fertile.

L'Infante doit faire de nouvelles instances à ce sujet. 5

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol. 330.

1125 , 6 novembre 1627. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Au sujet de la requête de Spinola tendant à obtenir la permission de venir

expliquer, en Espagne, la dangereuse situation des Pays-Bas. La majorité des 10

conseillers proposent de lui accorder ce qu'il demande. Deux conseillers sont

d'un autre avis. Le comte de Chinchon déclare la présence de Spinola indis-

pensable aux Pays-Bas, où il y a si peu d'officiers supérieurs. C'est à ce motif

sans doute qu'il faut attribuer les instances d'Isabelle pour obtenir le retour

de Coloma. 15

Le Roi accorde à Spinola un congé de trois mois.

Estado,2041.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 347.

1126 ,8 novembre 1627. — Brizuela à Philippe IV.

Sur l'institution du nouveau Conseil suprême de Flandre.

Secretariasprovinciales,liasse2574. 20

1127. Madrid, 9 novembre 1627. — Consulte du Conseil d'État.

Les personnes qui devaient avoir l'autorité civile à la mort de l'Infante

étaient Spinola (Inigo de Borja), le comte de Salazar (Carlos Coloma), le

marquis de Bedmar (don Juan de Villela), le prince de Ligne (le comte de

Hoogstraeten), l'archevêque de Cambrai (l'abbé de Saint-Vaasl) (1). 25

(1)Lesnomsplacésentreparenthèsesdésignentdessuppléants.
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La Jointe fait remarquer que le comte de Salazar et Inigo de Borja sont

morts, que Villela est absent des Pays-Bas, que le prince de Ligne est

très vieux. Elle propose pour le gouvernement militaire Ambroise Spinola.
Le Roi approuve la consulte en ordonnant de rédiger les dépêches en

5 conséquence et de lui proposer le successeur du cardinal de la Cueva à

l'ambassade de Flandre (1).
Estado,2041.

1128. Madrid, H novembre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Isabelle a écrit à Olivarès qu'il serait bon qu'on entendit, à Madrid, Spinola

10sur la situation des Pays-Bas. En conséquence, Philippe accorde au marquis
de Los Balbases un congé de trois mois à partir du 1erdécembre (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.340.

1129. Bruxelles, 22 novembre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Hurluno de Urizar sera remis en possession de l'état de provecdor de la

15flotte comme le Roi l'a demandé.

La répartition du produit des prises a donné lieu à des difficultés. Antérieu-

rement, les marins recevaient les quatre cinquièmes, mais devaient abandonner

une partie de leur part à divers fonctionnaires. Depuis, on a réduit la part des

marins à un tiers, mais en la leur laissant toute entière, sans aucune déduction.

20 Les marins sont très contents de ce système grâce auquel on a pu armer

vingt-sept navires de guerre. On ne peut modifier cet arrangement pour

favoriser Urizar.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol.330.

1130. Bruxelles, 22 novembre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

25 Le 9 courant, quinze bateaux de la flotte de guerre ont pris la mer. lis sont

sous les ordres de Francisco de Ribera
(3). On poursuit les armements de

(1)LaCuevadevaitserendreà Rome.

(2)Le11décembre,IsabellefaitsavoirqueSpinolapartiradèsqu'illepourra.(Ibid.,fol.373.)

(3)Enannexese trouveunordredeservicenondatédonnéauditamiral.(Ibid.,fol.354.)

TOMEII. 45
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façon à ce que bientôt il y aura vingt-sept unités en mer, ce qui est un

nombre considérable.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197, fol.353.

1131. Madrid, 25 novembre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Empereur est bien disposé par rapport à la demande qu'on lui a faite de la 5

part du Roi d'occuper un port de la Baltique. Le marquis d'Aytona conti-

nuera ses instances jusqu'à ce qu'on ait atteint le résultat désiré. L'infante, de

son côté, doit insister auprès de Wallenstein pour que l'occupation se

fasse dans les conjonctures présentes qui sont si favorables. Aytona a insisté

sur la nécessité d'envoyer un représentant du Roi auprès de Tilly et auprès io

de Wallenstein pour pousser à l'offensive contre la Hollande. Gabriel

de Roye a été désigné pour se rendre auprès de Wallenstein. Quant à Tilly,
il est dans de bonnes dispositions, puisqu'il a écrit au duc de Bavière

que si l'on ne rompait avec la Hollande on n'arriverait pas à avoir la paix

dans l'Empire. Philippe propose à Isabelle de lui envoyer le secrétaire Jacques 15

Bruneau. L'objectif principal a atteindre est la rupture de Tilly et de

Wallenstein avec les Hollandais et leur avance en Frise.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197,fol. 360.

1132 ,26 novembre 1627. — Consulte de Brizuela.

Renier Wauters compte vingt-six années de service dans les archers de la 20

garde royale. Jacques Wauters a servi seize ans dans le même corps et comme

récompense il demande la noblesse. Après avoir pris des renseignements auprès

du comte de Solre, capitaine de la garde, l'évêque émet un avis favorable

auquel le Roi se rallie (1).
Secretariasprovinciales,liasse2434. 25

(1)LapatentequianoblitJacquesWautersestdu 4janvier1628.Nousla citonsafinde montrer

parunexemplecommentunsimplearcherdelagarderoyalepouvaitarriverà la noblesse.(Secre-
tariasprovinciales,reg.1132(2612).Il y a lieu toutefoisderemarquerque,commenousl'apprend
l'ordonnancedu6janvier1626(voirplushaut,n° 799),lesarchersdevaientfournirlapreuvequ'ils
n'avaient«pasestémarchandsni exercémestiersnyfaicttrafficqviloumécanique». 30
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1133. Madrid, 8 décembre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi ordonne qu'on lui remette la liste de toutes les mercèdes accordées

à des Belgesdepuis l'année 1578 jusqu'au 8 décembre 1627 (!).

Secretariasprovinciales,liasse2434.

5 1134. Bruxelles, 11 décembre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

L'affaire de l'union est en train. On n'attend plus que le consentement de

quelques provinces, mais l'issue ne fait pas de doute. L'Infante s'en réjouit.

Cela facilitera l'entrée dans l'union des autres États du Roi. On a bien fait de

confier la chose à Leganès. Quant aux garnisons (presidios), on ne peut

10demander aux provinces des aides plus fortes pour en couvrir les dépenses.

Les États sont au bout de leurs sacrifices. Ils manquent de ressources par

suite de la diminution du trafic provoquée par la suppression des licences.

On peut espérer que le Roi les dispensera des logements militaires ou que les

soldats paieront les mallotes, ce qui relèverait le produit des aides. Leganèsva

15traiter avec les États de Flandre et de Rrabant pour obtenir un subside plus

élevé, après quoi il retournera en Espagne.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197,fol.377.— Estado,2319.

1135. Bruxelles, 11 décembre 1627. —
Leganès à Philippe IV.

II rappelle sa lettre du 22 novembre où il signalait les difficultés que soule-

20 vaient les provinces pour entrer dans l'union projetée à Madrid de tous les

États de la monarchie espagnole, mais, grâce à l'activité déployée par les

délégués de l'Infante et aux moyens employés, l'affaire est si avancée qu'on

peut la regarder comme faite. I es provinces ne mettent plus de condition

à leur consentement. Déjà les députés de tous les États sont à Bruxelles.

25 (1)Durantles quatrederniersmoisde l'année,Isabellea recommandéau Roiles personnes
suivantes:lecomted'Arschot4 septembre,Secrétaireried'Étatefde Guerre,reg.197,fol.213;
27septembre,Ibid.,fol.237.;LouisVerrecken,lieutenantgénérald'artillerie(10septembre,Ibid.,
fol.216);lesfrèresNicolaset AlbertTamison(12 novembre,Ibid.,fol.541); le duc d'Arsehot

(novembre,Ibid.,toi.262);Micaultd'Indevelde,châtelaindeLingcn(13décembre,Ibid.,fol.385);
30 MédardRobillart,conseillerdelaChambredesComptes(21décembre,Ibid.,fol.392).
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L'honneur de la réussite de cette affaire revient à l'Infante. Le succès, du

reste, n'a pas été obtenu sans peine, et il y a lieu de reconnaître le grand

service rendu par les provinces.
Estado,2319.

1136. Bruxelles, H décembre 1627. — Isabelle à Philippe IV. 5

Dans deux lettres différentes, l'Infante traite de la question des provisions.

Des lettres de change envoyées précédemment, les dernières arrivent à

échéance à la fin du mois. Si .l'on n'en envoie pas immédiatement de nouvelles,

on se trouvera à un moment donné sans aucune ressource. Le pagador général

a fait un rapport relatant que des provisions de novembre dernier il y a eu <o

à nouveau 102,625 ducats d'effets non payés.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.368et 374.

1137. Bruxelles, 11 décembre 1627. —
Leganès à Philippe IV.

Le marquis annonce qu'on ne peut obtenir des provinces des aides plus
fortes et que lui-même va retourner en Espagne le plus vite possible (1). 15

Estado,2319.

1138. Bruxelles, 11 décembre 1627. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la flotte à envoyer dans la Baltique. Elle ne pourra être équipée

que l'année prochaine. L'Infante a pris les dispositions requises pour que

l'Empereur désigne, comme chef de cette flotte, Gabriel de Roye. Quant 20

à l'escadre des Pays-Bas on cherchera à la développer le plus possible. Des

quinze vaisseaux placés sous les ordres de Francisco de Ribera, cinq sont

rentrés à Mardyck, les autres se trouvent encore en mer. Leur présence n'est

plus nécessaire en France puisque la flotte anglaise s'est éloignée de l'île de Ré,

très endommagée. 25

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 197,fol.383.

(1)Lemêmejour,Leganèsdemandeà PhilippeIVdesinstructionsausujetdesamissionà Paris.

(Ibid.)
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1139. Anvers, 17 décembre 1627. — Rubens à Spinola (en italien avec

la traduction en espagnol).

Au sujet des affaires d'Angleterre.
Estado,2321.

» 1140. Madrid, 19 décembre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi remercie l'Infante du concours qu'elle prête à Jean Munoz de Escobar

et Philippe de Porres dans l'exécution de leur mission. Il recommande

d'accorder le moins possible de gratifications et de n'en jamais donner qui

dépassent 6 écus par mois. Quant aux faveurs à accorder à des gens qui ne

10font pas le service militaire, à des femmes et à des enfants, l'Infante doit en faire

rapport au Roi qui les affectera sur le budget des possessions italiennes.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197, fol.390.

1141. Bruxelles, 19 décembre 1627. — Instructions pour le comte

de Sforza se rendant en Allemagne.

15 Il doit se rendre à Prague avec l'amiral Firmin de Lodossa et remettre ses

lettres de créance à Wallenstein. Il y a lieu d'approuver ses dispositions pour

la répartition des logements de l'armée. Si la guerre contre le Danemark

continue, l'Infante y enverra tous les vaisseaux disponibles. Ceux qui arrive-

ront à l'Elbe, prendront les ordres de Wallenstein, et ceux qui iront au

20 Weser recevront les ordres de Tilly. L'amiral traitera des affaires de la flotte

de mer. L'Infante estime qu'il faudrait aller au Sund. Il n'y aura pas lieu pour

Guillaume Verdugo de se rendre dans la Frise orientale vu le peu de troupes

dont il dispose. L'Infante ne peut se prononcer sur l'affaire du séquestre des

Étals de Juliers, de la Marck et de Clèves. En cas de paix, l'Empereur doit

25 absolument y comprendre le Roi et les Hollandais, sans quoi il n'y aura pas de

paix stable en Allemagne. Spinola va partir pour l'Espagne (1).

Manuscritsdivers,reg.214,fol.72.

(1)Wallensteinfit répondreà l'Infantequ'iln'y auraitpas de paixen 1628en Allemagne.
Il s'informe,danslecasoùle roide Francedemanderaitdusecoursà l'Empereur,s'il devraitaller

50 en FranceouresterauDanemarkavec40,000fantassinset 18,000chevaux.L'Infantecommunique
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1142. Madrid, 20 décembre 1627. — Ordres de Philippe IV.

1° Dans le cas où les fonctionnaires désignés pour gouverner les Pays-Bas,

après la mort de l'Infante ne s'entendraient pas, le Roi les révoque et nomme...

(noms en blanc);
2° Il nomme gouverneur des armes, le marquis de Leganès, pour le cas où s

Spinola viendrait à mourir;

3° Il nomme gouverneur des armes, Carlos Coloma, pour le cas où Leganès

viendrait à décéder (1).
Estado, 2041.

1143. Madrid, 23 décembre 1627. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Louis XIII a député un agent spécial à Madrid, pour notifier la victoire

remportée à l'île de Ré et traiter des opérations à effectuer en commun au

cours de l'année 1628. Une conférence s'est tenue à Madrid et le Roi confie

à l'Infante, en secret, les décisions qui y ont été prises (2).

Secrélaireried'Etat etde Guerre,reg. 197,fol. 596. 15

1144 23 décembre 1627. —
Philippe IV à La Cueva.

Avant de partir pour Rome, le cardinal remettra à la personne qu'on lui

désignera la dépêche secrète qui est entre ses mains et qui contient le plan des

réformes à introduire dans l'administration politique et militaire des Pays-Bas

à la mort d'Isabelle. 20

Estado, 2041.

cesrapportsauRoi.Ontrouveaumêmeendroitunmémoiretendantàprouverquedanslecasoùla

paixse feraitenAllemagne,le roi d'Espagneet les Hollandaisdevaienty êtrecompris(fol.71).

(Cf.plusloinlettredu2janvier1628.)

(1)De mêmedans le gouvernementcivil,AmbroiscSpinoladevaitêtre remplacéau besoin95

par le châtelaind'Anvers(Inigode Borjaétaitmort),le cardinalde la Cuevaparle veedor,et

le princedeLignepar EnglebertMacs,présidentdu Conseilprivéou parlecomtedeHoogstraeten,
et cela en vertu de dépêchesque nousn'avonspasretrouvées,maisqui sontrappeléesdans la

consulted'une jointed'Etattenuepostérieurement(Ettado,2041)et que nousanalysonsplus
loin. 50

(2)Unrapportsur lespourparlersquieurentlieuà cesujeta Madridse trouvejointà la lettre

(fol.398).
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1145. Madrid, 23 décembre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve le départ de la flotte placée sous les ordres de l'amiral de

Rivera. Il est heureux du développement qu'a pris l'armée navale desPays-Ras; il

voudrait qu'on atteignit le chiffre de cinquante galions sans compter les frégates.

5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 197,fol. 404.

1146. Bruxelles, 23 décembre 1627. — Acte par lequel l'infante Isabelle

accepte, au nom de Philippe IV, la résolution des États des provinces

belges accordant (1) l'union d'armes des Etats de la monarchie.

Cet acte rappelle la proposition faite par le marquis de Leganès et les

10conditions mises par les États à leur consentement. Il était destiné au Roi et

il est rédigé au nom de toutes les provinces, chacune d'elles ayant reçu un

acte d'acceptation spécial, rédigé dans les formes, pour le conserver dans ses

archives et s'en prévaloir au besoin.

Original sur parchemin avec la signature de l'Infante, le visa de F. Bois-

13schot, chancelier de Brabant, et le contreseing de Louis Verreyken, audiencier

(en français).
Estado,2949.

1147. Madrid, 27 décembre 1627. —
Philippe IV à Isabelle.

Opérations contre l'Angleterre et l'Irlande. Aux propositions que l'Infante

20 a faites à Madrid en y envoyant Eugène O'Neill, le Roi répond en faisant

remettre à Bruxelles, par le même O'Neill, un long mémoire sur les effectifs

à engager, la tactique à suivre, les alliances à rechercher, etc. (2). Il recom-

mande à Isabelle le secret. Il voudrait qu'elle fasse tous ses efforts pour

ramener la concorde entre les comtes de Tirone et de Tirconel.

25 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 197,fol.410.

(1)Quandles Étatsprovinciauxétaientsaisisd'unepropositionpar le gouvernement,d'une

demandede subsides,parexemple,etqu'ilss'yralliaient,ils notifiaientleur consentementdansun

actedit acted'accord,et le gouvernementsanctionnaitleurdécisionpar un autreacte,dit acte

d'acceptation.Ontrouverale textede l'acted'accorddes Étatsde Brabantrelatifà cetteunion

50 défensiveauxArchivesduRoyaume,Audience,reg.1189.

(2)Cemémoiresetrouvejointà lalettre(fol.412et suiv.,426et suiv.).
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1148. Madrid, 29 décembre 1627. —
Inigo de Brizuela à Philippe IV.

Proposition de candidats pour le Conseil suprême de Flandre. Jean-Oswald

Brito, secrétaire, ayant besoin d'un assistant, l'évéque propose Jean Lecomte,

secrétaire du Conseil privé, Jean Hervart, premier roi d'armes de la Toison d'or,

Pierre de Alçamora, commissaire et contador des finances dans le Palatinat 5

inférieur, en faisant remarquer que le dernier candidat connaît le français mais

ignore le latin.

Le Roi apostille en nommant Jean Hervart, tant que Gabriel de Roye ne

viendra pas remplir cet office.
Secrétariatprovinciales,reg. 2434. 10

1149. Sans date (1627).
— Ordre de Philippe IV relatif à la succes-

sion d'Isabelle.

Le nouveau gouverneur n'aura pas des pouvoirs aussi étendus que l'Infante.

Il exercera seulement l'intérim, comme autrefois le comte de Fuentès.

Estado,2041. 13

1150. Sans date (1627).

Proposition d'un inconnu d'assigner les gages des archers de la garde royale

sur les moeres de Flandre (1).
Secretariasprovinciales,liasse2434.

1151. Bruxelles, 2 janvier 1628. — Isabelle à Philippe IV. 20

L'Infante transmet à Madrid copie d'une couple de lettres échangées entre

Spinola et Rubens, au sujet des affaires d'Angleterre (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.1.

1152. Bruxelles, 2 janvier 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Les provisions sont épuisées. Si dans le courant du mois, l'agent n'arrive 25

pas, on sera à nouveau sans ressources. Instances coutumières.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.2.

(1)Ony voitquelesgagesdelagardeallemandes'élevaientà 1,600ducatsparan.

(2) Ellesnesetrouventpasdansleregistre.
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1153. Bruxelles, 2 janvier 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante communique au Roi les instructions données au comte Octave

Sforza et à l'amiral Firmin de Lodossa, envoyés tous deux, en mission diplo-

matique en Allemagne (1).
5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.4.

1154. Bruxelles, 3 janvier 1628. — Le marquis de Leganès à Phi-

lippe IV.

Il rappelle la lettre de l'Infante du 12 décembre. L'union est acceptée.

La Flandre consent à porter les aides de 60,000 à 90,000 florins, à condition

10que les soldats paient les maltôles; le Brabant, de 40,000 à 70,000. Les autres

provinces suivront l'exemple donné. C'est une négociation que l'Infante

regarde comme très importante.
Estado,2319.

1155. Le Pardo, 4 janvier 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Sur le rôle des offices réservés aux anciens archers et les décisions à prendre

à ce sujet.
Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1156. Mons, 4 janvier 1628. —
Spinola à Philippe IV.

Le marquis annonce qu'il a quitté Bruxelles la veille pour se rendre en

20 Espagne. Leganès doit l'accompagner jusque Paris.

Estado,2319.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 476.

1157. Le Pardo, 4 janvier 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Père provincial des Dominicains irlandais de Louvain avait demandé

l'érection dans l'Université d'un collège de ses religieux pour former des

23 (1)Cesinstructionset d'autresdocumentsrelatifsauxaffairesallemandesetdanoisesse trouvent

en annexesfolios8et suivants.Voiraussià ceproposunenotesurleprojetduducdeBavièrede

convoquerles Étatsde l'Unioncatholiqueà Heidclbergpourle 9 janvieretdes affairesqu'il se

proposed'ytraiter.(Manuscritsdivers,reg.214,fol.13v°.)
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prédicateurs. La demande a été admise et ces religieux sont au nombre de

vingt-quatre. Ils n'ont pas de rente et l'Université ne peut les secourir. Le

Roi leur accorde en conséquence 1,200 florins par an (ils demandaient

le double) assignés sur l'un ou l'autre château et payés par la voie de

l'Exercito. 5

Secretariasprovinciales,reg. 2623.

1158 ,4 janvier 1628. — La Cueva à Philippe IV.

Affaire de l'union. Le cardinal signale les services rendus à cette occasion

par tous les hauts fonctionnaires, surtout par Boisschot, non seulement dans le

Brabant, mais dans les autres provinces où il s'est rendu à cet effet. Leganès io

le recommande également à l'attention du Roi.

Estado,2321.

1159. Bruxelles, 4 janvier 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Sur les provisions du mois de décembre, il y a eu à nouveau 160,000 ducats

que les banquiers anversois n'ont pas voulu payer, faute d'avoir reçu les ordres 15

de leurs correspondants. Voilà trois mois que la soldatesque n'a plus reçu de

paie; les troupes cantonnées dans les garnisons ne cessent de se plaindre.

Quant à obtenir du pays lui-même plus que par le passé, il n'y faut pas

songer. C'est une situation déplorable.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.16. 20

1160. Bruxelles, 4 janvier 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Pendant le temps que durèrent les négociations relatives à l'union de ces

provinces avec l'Espagne, le marquis de Leganès a proposé de ne pas

s'occuper de l'affaire du marquis de Campolataro. Il s'agissait d'un incident

du siège de Groenlo. On craignait en soulevant cette question de mécon- 23

tenter la noblesse du pays et d'entraver ainsi le succès des négociations

en cours. On s'est contenté de prescrire au marquis de Campolataro de se

présenter à Bruxelles, ce qu'il a fait deux jours avant le départ de Spinola et

de Leganès. L'Infante a désigné une commission spéciale pour établir les
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responsabilités. Elle comprend : La Cueva, Coloma, le surintendant de la

justice militaire, le président Maes, le chancelier de Boisschot, le conseiller

privé Steenhuys et le secrétaire Pedro de San Juan (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol. 18.

5 1181. Madrid, 6 janvier 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Philippe rappelle les ordres qu'il a donnés jadis pour l'établissement aux

Pays-Bas d'un almirantazgo et la création, à Bruxelles, d'un conseil de

commerce.

Gabriel de Roye, qui a été envoyé auprès des villes hanséatiques, vient

10d'avertir que les négociations d'ordre commercial entreprises avec ces villes

sont en bonne voie et qu'on y est disposé à accorder aux Pays-Bas des

conditions favorables. Dès lors, le Roi insiste encore sur l'établissement

immédiat de ce conseil de commerce (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.19.

15 1162. Bruxelles, 8 janvier 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Différents marchands anversois se sont plaints du tort que leur cause

l'application d'une ordonnance publiée en Espagne, le 13 septembre 1627.

Isabelle demande au Roi de faire examiner la question (3).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 198,fol.21.

20 (1)Le 12 février,Isabelleajouteque la jointes'est réunie,que les avisont été partagéset

qu'enfinellea fait signifierà l'intéresséqu'unrapportserait fait au Roi et qu'enattendantla

réponsedu monarque,il devaitseretirerchezlui.Sontertioa étéconfiéà unautreofficier,(lbid.,
fol.75.)

(2)Le11février,Isabellerépondque le Conseilde Commercen'a pas encoreété établiet cela

23pourlesraisonsqueSpinolapourraexpliquerau Roi.(lbid.,fol.66.)Le10mars,elledemandede

nouvellesinstructions(fol.127).

(3)La réclamationdesAnversoisse trouvejointeà la lettre.Il s'agitde négociantsqui fontle

commerceavecl'Espagne.Ilsseplaignentdecequ'onait fixédesprixmaximapourlaventedeleurs

marchandises,sansavoirtenucomptedelavaleurintrinsèque,del'augmentationgénéraleayantsuivi

50 la rupturede la trêve— 21 %disent-ils— des fraisd'assurances,etc.Al'heureactuelle,il faut
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1163. Bruxelles, 9 janvier 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la vente de parties domaniales à concurrence de 600,000 ducats.

L'Infante a fait réunir une jointe de ministres belges et espagnols, pour arrêter

les modalités de cette opération. La jointe a rendu une consulte qui est

envoyée à Madrid. Si même on arrive à réunir les 600,000 ducats, ils seront s

insuffisants pour pourvoir aux nécessités pendant trois mois, car au mois de

mars il faut procéder aux recrutements et aux approvisionnements indispen-

sables pour l'entrée en campagne. Que le Roi envoie donc des provisions.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 25.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.15. 10

1164. Bruxelles, 11 janvier (?) 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Depuis un certain temps, le Saint-Siège impose des pensions aux titulaires

des prébendes qui sont réservées à la collation du Pape, aux Pays-Bas et en

Bourgogne. C'est une nouveauté très préjudiciable, d'autant plus que bon

nombre de ces pensions doivent être rachetées avant que les nouveaux is

titulaires de ces prébendes puissent prendre possession de leur bénéfice. Il est

établi, en effet, que les statuts de diverses églises imposent aux nouveaux

bénéficiers l'obligation d'assurer par serment, qu'ils n'ont chargé leur bénéfice

d'aucune nouvelle pension. On a déjà fait des représentations à ce sujet au

Nonce. Isabelle prie le Roi de s'adresser à la Cour de Rome par l'intermédiaire 20

de son ambassadeur le comte d'Onate, pour amener la cessation de cet

abus (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 198,fol.27.

pouvoirvendre220ducatscequ'entempsdetrêve,onvendait100ducats.L'applicationdel'ordon-
nanceincriminéeentraîneralacessationdutraficdesPays-Basavecl'Espagne,leseulcommercequi 23
resteà nosprovincesdanscescirconstancesmisérables.Lessignatairessont: Jean-BaptisteGrassi,
MartinVanGindcrdeuren,BalthasarBolagro,BalthasarDeurverder,Hansde Conninck,Antoine

Behaghcl,JacquesGinote,GabrielvanDivelt,Alexandrede Clerck,Henride Clerck,JusteCanis,
JacquesdeEtter,Guillaumede Haze,Jean-BaptisteFredericx,JeanvanEquen,Gérardde Backer,
DanielGuiot,GuillaumevanTaterbelle,FrançoisTolinecq,GillesBolart,GuibertDicgot,Thomasde 30

Letter,LouisdeRoomey,JeanvanMeurs,(lbid.,fol.22.)
(1)Cettemêmequestionfaitl'objetd'uneconsulteduConseild'Étatespagnolendatedu31mars

delamêmeannée.(Estado,2042.)
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1165. ...... 12 janvier 1628. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Les États de Brabant demandent qu'on finisse le procès pendant entre

l'Université de Louvain et le Père provincial de la Société de Jésus touchant

3 l'enseignement de la théologie in ordine ad gradua (1).L'évêque président de

Flandre était d'avis de renvoyer la requête des États à l'Infante qui donnerait

deux mois au Père provincial pour prendre ses conclusions, après quoi le Roi

prononcerait. Il ajoutait qu'en Espagne on comprenait mieux qu'en Flandre

l'inconvénient qu'il y aurait à donner raison aux Jésuites. Le Conseil et le Roi

10se rallièrent à son avis.

Estado,2042.

1166. Madrid, 17 janvier 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

On continuera les négociations en cours pour arriver à ce que les troupes

allemandes pénètrent en Frise. L'Infante de son côté doit poursuivre celles

15qui ont été entreprises pour arriver à l'occupation d'un port dans la Baltique

et la constitution de sociétés commerciales pour le trafic avec les villes

hanséatiques.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.40.

1167. Le Pardo, 17 janvier 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Une personne zélée pour le service a remis au Roi des mémoires indiquant

un moyen pratique de détruire la flotte hollandaise. Isabelle est chargée de

l'examiner (2).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.42.

(1)Tocantea laprofessiondela sanctatheologiain ordinead gradus.LaCompagnieévoquaitun

55privilègequiluiavaitétéaccordéparPieV,et leRoi,commeonlevoitparlaconsulteetcommeon
l'a vuplushaut,avaitaccordépersonnellementla lecionestraordinariaenladichatheologia.

(2)Cesmémoires,au nombrede deux,sontjointsen annexe.Lepremierexpliquequ'il est tout

simplequedesmarchandsflamandsserendentenHollande,s'introduisentà lafaveurd'unstratagème
surlesvaisseauxennemisetymettentlefeu.Dansle secondil est exposéquede très nombreux

30vaisseauxmouillentà Amsterdam,qu'ilsy sontsiserrés,qu'ilsuffiraitd'enincendierunpourdétruire
toutelaflotte,d'autantplusqu'ontrouvetoujourssur les chantiersde constructionsnavalesvoisins,
desquantitésdematièresinflammables.Le11février,Isabelleprometde fairediligencepourvoirsi
ceprojetestréalisable.Seulement,ajoute-t-elle,laflottehollandaiseestbiengardée,(lbid.,fol.71.)
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1168. Le Pardo, 18 janvier 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit faire savoir de quelle flotte on pourra disposer au printemps

prochain et poursuivre activement les diverses négociations entamées en

Allemagne.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.49. 5

1169. Madrid, 31 janvier 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve l'ordre donné par l'Infante au baron Jean-Charles de

Schomburg. L'accord avec le Palatin sera le meilleur moyen d'accommoder les

affaires d'Allemagne. II y aura lieu aussi de contenter le duc de Bavière et

de lui montrer que son intérêt est aux côtés du Roi. Il faut remercier le duc 10

de Saxe de sa réponse à l'ambassadeur de France (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.53.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol 91.

1170. Bruxelles, janvier 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet la copie d'une lettre de D. Richard Weston à Carlos is

Coloma, en date du 12 janvier (ancien style), dans laquelle le grand trésorier

d'Angleterre témoigne toujours des bonnes dispositions de son maître à l'égard

de la paix avec l'Espagne. On attend l'arrivée de don Antonio Porter et du

comte de Carlyle. Le premier est arrivé de la Corogne sur un bateau qui a

coulé sur les côtes de Dorsetshire, heureusement sans qu'il y ait eu à déplorer 20

perte de vies humaines. Le Roi a fait réserver aux naufragés un bon accueil et

a fait rhabiller complètement les cent soldats et les trente matelots, ainsi que

le capitaine Joseph Hurtado, un Portugais. Tout ce monde rentrera en

Espagne sur un nouveau bateau dont le roi d'Angleterre fait cadeau à l'Espagne.

La France a fait des propositions de paix à l'Angleterre sans que, jusqu'à 25

présent, il y ait eu des suites.
Manuscritsdivers,reg.215, fol. 133.

(1)Le10mars,l'Infantetransmetà Madridun rapportde Schomburg,dontelledéclarequ'ilest

particulièrementcompétentdans les affairesd'Allemagne.Cerapporttraitede la façondontil faut

procéderpourarriverà laconclusiond'uneligueentreleRoi,l'Empereuret lesprincescatholiques50

allemands,(lbid.,fol.134et suiv.,Manuscritsdivers,reg.214,fol.88v°.)
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1171. Bordeaux [janvier ou février] 1628. —
Leganès à Philippe IV.

Spinola et Leganès ont rempli à Paris leur mission auprès de Monsieur et

des reines de France. Ils se rendent à La Rochelle, où se trouve Louis XIII.

Estado,2320.— Publiépar RODUIGUEZVILLA,op.cit., p. 478.

5 1172. Bruxelles, 4 février 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Les marchands d'Anvers, de Lille et de Valenciennes se sont à nouveau

plaints de l'ordonnance espagnole du 13 septembre précédent relative au

commerce. Isabelle appuie leurs doléances (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.55.

10 1173. Bruxelles, 11 février 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Les lettres de provisions sont arrivées. C'est un gros souci en moins! Encore

faut-il que les banquiers anversois reçoivent les ordres requis pour payer les

effets au moment voulu. L'ennemi, d'après ce qu'on apprend, lève 12,000 fan-

tassins de renfort, il dispose de quatre-vingts compagnies de cavalerie. On

15se demande s'il médite quelque chose, ou si simplement il veut entrer cette

année très tôt en campagne.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.69.

(1)OntrouveenannexeunereprésentationdesÉtatsdeLille,Douaiet Orchics,attirantl'attention
de la Gouvernantesur le faitqu'en offrantrécemmentune aide,ilsont émisdesdoléancessur

20les mesuresprisesen Espagneà proposdu commerceet ont reçuune déclarationde l'Infante

promettantde transmettreleursrécriminationsa Madrid.Dansl'acted'accorddel'aideenquestion
—jointégalementenannexe—ontrouvedesdétailsintéressants.Lesmarchandsse plaignentde
ce qu'ona saisileursmarchandisesenEspagne,sousprétextequ'ellesétaienthollandaiseset dece

qu'ona taxéleprixdeseffetsqu'onn'a passaisis.Lasimilitudedesproduitsdel'industriebelgeavec

25 ceuxdesindustrieshollandaise,anglaiseet autres,a toujoursétéuneentraveaudéveloppementdes

relationscommercialesavecl'Espagne.Laquestionde l'authenticitéet de lavéracitédescertificats,
dontlescommerçantsbelgesprétendaientfaireétat,n'ajamaispu recevoirdesolutiondéfinitive.Au
XVIIIesiècle,ontrouveencoredesdoléancesà cepropos.Voirà cesujet:J. LEFÈVRE,Éludesur les

relationscommercialesdeta Belgiqueavecl'Espagneau XVIIIesiècle.Bruxelles,1922.(Mém.Aead.

50roy.deBelgique.)
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1174. Le Pardo, 12 février 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis d'Aytona avait demandé à l'Empereur de donner ordre à Gon-

zalès de Cordoba d'entrer dans les places du Monlferrat, lorsque le duc Vincent

de Mantouc viendrait à mourir. Mais l'Impératrice favorisant les prétentions

du duc de Nevers, l'Empereur n'avait pas donné cet ordre. Le Roi écrit au 5

marquis d'Aytona de faire auprès de l'Empereur de nouvelles instances pour

que cet ordre soit donné (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 78.

Manuscritsdivers,reg. 214, fol.92.

1175. Bruxelles, 12 février 1628. — Isabelle à Philippe IV. 10

La flotte de Francisco de Rivera est revenue à Mardyck. On s'occupe de la

renforcer. De la flotte de Dunkerque trois navires sont sortis, huit sont prêts

à en faire autant. D'une autre escadre, sous les ordres du comte de Wacken,

trois unités sont sorties et trois prêtes à sortir. Quelques navires de particu-

liers ont pris la mer également. Les uns et les autres vont faire la course 15

contre les Hollandais. On continue les travaux de fortifications de Santvliet.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.74.

1176. Le Pardo, 14 février 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

On a veillé à assurer la ponctualité des provisions dont le montant a été

fixé à 250,000 écus par mois. Toutes les mesures seront prises pour qu'elles 20

soient régulièrement payées.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 198,fol.85.

(1)LeRoienvoieà l'InfanteIsabellecopiedesa lettreau marquis.Le15 février,le Roiécritde

nouveauà l'Infante,qu'ila apprisquel'Empereurdésiraitnerien innoverencetteaffairepourle

moment.PhilippeIVenvoieà l'Infantedescopiesdesesnouvelleslettresà Gonzalèset aumarquis23

d'Aytona.Il insistesurtoutsur ledangerde la présenceduducde Neversen Italie,et donnedes

instructionstrèsprécisesà Gonzalèssur la lignede conduiteà suivre.(Secrétaireried'Étatet de

Guerre,reg.198,fol 89.) Aumoisde mars,l'Infanteécrit que l'Empereura permisà Gonzalès

d'entrerà Monlferrat.LeRoide Franceest décidéà assisterleducde Neverset à s'entendreavec

les Anglais.L'Infantea envoyéBruneauà Praguepourassisterle marquisd'Aylona.(Manuscrits30

divers,reg. 214,fol.99 v°).LeRoiapprouvelesdispositionsprises,il engageencorel'infanteà

cultiverleducdeBavière(lbid.,fol.100.)
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1177 ,29 février 1628. — Relation de Bruneau de son voyage

en Allemagne (1).
Estado, 2320.

1178. Madrid, 2 mars 1628. —
Philippe IV au marquis d'Aytona.

5 Le Roi lui envoie l'écrit de Jacques Bruneau. Il est d'accord sur les propo-

sitions y contenues : donner le ban impérial contre les Hollandais avec

lesquels l'Empereur devra rompre expressément, de même que la Ligue catho-

lique; ne faire aucune paix en Allemagne sans y comprendre le Roi et les

Hollandais; fermer les rivières. Si l'Empereur accepte ces trois points, le

10marquis peut lui offrir 600,000 thalers par an pendant tout le temps de la

guerre, en plus de ceux accordés pour la flotte de la mer Baltique. On

pourrait offrir, au besoin, au duc de Bavière une pension mensuelle de

40,000 thalers au maximum. On peut aussi offrir à Wallenstein le titre de duc

de la Frise occidentale, s'il y lient, et une mensualité de 24,000 thalers pendant

15 la guerre et de 12,000 pendant la paix. Le comte Sforza et Gabriel de Roye

auront à prendre des arrangements avec Wallenstein au sujet de la flotte de la

mer Baltique. On lui offrira une flotte auxiliaire de vingt-huit voiles.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 110.

1179. Madrid, 2 mars 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Négociations d'Allemagne. Philippe a décidé d'octroyer à l'Empereur et à la

Ligue une subvention de 200,000 écus, destinée à la flotte qui opérera dans la

mer Baltique. Jacques Bruneau doit être envoyé en Allemagne, pour assister

le marquis d'Aytona. Gabriel de Roye a charge de continuer les négociations

entamées avec Wallenstein.
25 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol. 101.

1180. Madrid, 2 mars 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a pris connaissance des négociations du comte Sforza et de Jacques
Bruneau en Allemagne et à Munster. Les propositions contenues dans la

(1)Cf.le numérosuivant,
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relation de Bruneau sont raisonnables : il faut secourir l'Empereur et la Ligue

avec 800,000 écus par an, y compris les 200,000 consacrés à la flotte de la mer

Baltique. Les 600,000 restants parviendront à l'Infante par un courrier spécial.
Il faut renvoyer Bruneau en Allemagne, à la Cour de l'Empereur, afin que le

marquis d'Aytona puisse l'envoyer, le cas échéant, en Bavière. Le comte s

Sforza devra assister Wallenstein ; Gabriel de Roye devra aussi traiter avec

celui-ci. Il y a lieu d'entretenir toujours de bonnes relations avec le duc de

Bavière.
Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg.198,fol.99.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 108v°. 10

1181. Madrid, 2 mars 1628. — Décret de Philippe IV.

La Jointe présidée par Olivarès et s'occupant des négociations avec la

France doit entendre Spinola à son arrivée et puis consulter le Roi.

Estado,2519.— Publiépar RODMGUEZVILLA,op.cit., p. 479.

1182. Madrid, 3 mars 1628. -
Philippe IV à Isabelle. 15

Le Roi communique à l'Infante un extrait d'une lettre que lui ont écrite les

princes électeurs d'Allemagne, pour se plaindre des entraves apportées aux

relations commerciales de nos provinces avec l'Empire. Isabelle doit examiner

la question (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 110. 20

(1)Enannexesetrouvel'extrait—datéde Mulhousele 12novembre1627—auquelil estfait
allusion.IIestrappeléquejusqu'icilecommerceétaittoutà faitlibreentre»lesterresde la Bour-

gogneinférieure»et l'Empire.Depuislors, tantdu côtéespagnolquedu côtéhollandais,ona mis
desobstacles,enbloquantlesrivièreset en levantdesdouanes,augranddétrimentde l'Empire.En

agissantde la sorte,on a méconnula neutralitéde l'Allemagne.Lesarméesespagnolesoccupent25
certainespartiesde l'Empireet les administrentau méprisde touteslesConstitutionsimpériales.
Ailleurs,ce sontlespassageset les logementsde la soldatesque,dont les populationsont à se

plaindreLesÉlecteurs,se fondantsur la Constitutionde Charles-Quint,réclamentl'abolitiondes

douanes,d'autantplusqueles Hollandaisviennentde supprimercellesqu'ilslevaientdeleurcôté.
Ils demandentqu'onne logeplusde troupesen terreallemande,si ce n'estdu consentementdu 30

seigneurterritorial.Suiventles signaturesdesélecteursdeMayence,Cologneet Trêves,duducde

Bavière,de l'électeurde Brandebourg,(lbid.,fol.112.)
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1183. Madrid, 3 mars 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Dans le cas où Tilly demanderait des vivres et des munitions d'artillerie, on

peut les lui envoyer; mais on diminuera d'autant le crédit affecté au secours

accordé à la Ligue. L'Infante avertira le général en question de celte mesure.

5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 115-117.

1184. Madrid, 3 mars 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Spinola a insisté auprès du Roi sur la nécessité de lever 12,000 hommes

dans le cas où l'Empereur et la Ligue se refuseraient à rompre avec la

Hollande. Philippe a décidé qu'il en serait ainsi. L'Infante prendra les disposi-

10 tions nécessaires (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 120.

Manuscritsdivers, reg. 214,fol.102.

1185. Bruxelles, 10 mars 1628. — Isabelle à Philippe IV.

On a appris que Wallenstein a décidé d'envoyer l'amiral Firmin de Lodossa

15dans la Baltique. Depuis, il est revenu sur cette décision. Spinola, à qui on a

écrit en détail à ce sujet, pourra en rendre compte au Roi.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.126.

1186. Bruxelles, 10 mars 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Affaire des provisions. Une partie des ordres requis pour le paiement du

20 complément des provisions de 1627 (2) est arrivé. On a entendu dire que de

(4)LalettredePhilippecontientenannexeunextraitnondatéd'unelettrede Spinolaà Olivarès.

Spinoladéclarequeleseffectifsde l'arméedes Pays-Bassont tout à fait insuffisants.Lechiffrede

12,000recruesesttrèsmodique,puisquemêmesiondonnedesordrespourenleverautant,onn'en

réuniraque la moitié.Dansle cas où l'Empereuret la Liguese décideraientà rompreavecles

25 Hollandais,le recrutementseraitsuperflu,puisquelesrenfortsvenusd'Allemagneentiendraientlieu.

(lbid.,fol.125,Manuscritsdivers,reg.214,fol.102v°.)

(2)C'est-à-direlapartiedontdesbanquiersanversoisavaientrefuséd'effectuerlepayement.
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la mensualité de mars, les banquiers refuseraient à nouveau de payer une

bonne partie. Inconvénients de pareille situation (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 152.

1187. Madrid, 10 février 1628. —
Philippe IV au marquis d'Aylona.

Isabelle tient une somme de 600,000 ducats à la disposition d'Aylona et la 5

lui enverra s'il peut mener à bien les négociations dont il est chargé.

Dans le cas où l'Empereur se décidera à faire la paix, il faut lui représenter

que cette paix doit être générale, et s'étendre donc aussi au roi d'Espagne et

aux Hollandais. Le marquis doit s'efforcer d'obtenir les meilleures conditions

possibles. Les principales exigences du Roi sont : la reconnaissance de sa 10

souveraineté, la liberté de la religion et l'ouverture de l'Escaut. Si l'Empereur

se déclare prêt à exiger ces conditions, le marquis peut lui offrir pour deux

ans une subvention de 600,000 ducats (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol. 145.

1188. Bruxelles, 11 mars 1628. — Isabelle à Philippe IV. 15

L'armée navale et les vaisseaux des particuliers mis au service du Roi, qui
sont partis à la course contre les Hollandais, ont fait en deux mois trente-neuf

prises. On estime le dommage subi par l'ennemi à 400,000 écus environ. Cela

a fait sensation en Hollande. Deux navires de la flotte royale sont perdus, un

troisième est endommagé (3). 20

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol. 142.

(1)Danssa réponsedatéedu 12 avril,Philippeprodigueles assurances: l'Infantesait,écrit-il,

qu'onn'ajamaisparle passémanquéd'envoyerlesprovisionspourl'armée.Il en seraencoreainsi

dansl'avenir.Qu'Isabelleserassure(fol.178).

(2)Ontrouveen annexeun billetindiquantlesconditionsexigéespar PhilippeIV pourun 25
accommodementavecles Hollandaiset communiquéesà Isabelle.Cesont: 1° renonciationà la

navigationauxIndes;2°ouverturede l'Escaut;5°renonciation0 l'indépendance;4°libreexercicedu
cultecatholique.Récemment—est il aussiindiquésurcebillet—leRoia décidéde ne pas entrer
en négociations,à moinsque les Hollandaisn'accordentle 3eet le4epoints.(lbid.,fol.148.)Le
contenudecettelettredu 10marsàAytonafutnotifiéà l'Infantele lendemain,(lbid.,fol.143.) 30

(3)Le5 avril,leRoisefélicitedecessuccès(fol.163).
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1189 ,21 mars 1628. — Consulte du Conseil des Finances des

Pays-Bas.

Au sujet de la rente offerte à Tilly. Les conseillers estiment que cette rente

vaut en capital 100,000 patacons (de 10 réaux moins 2 plaques chacun) ou

s 240,000 florins. Le Roi devrait pouvoir la racheter pour 150,000 florins (*).
Cette consulte est jointe à la consulte de l'évêque de Ségovie du 29 avril 1627.

Estado,2042.

1190 ,22 mars 1628. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet du comte de Grimberghe demandant que le Roi soit parrain de son

10septième fils. Le marquis de los Balbases appuie en faisant remarquer qu'en

pareil cas, on célèbre le baptême magnifiquement et que l'Infante peut désigner

quelqu'un pour remplacer le Roi. Le cardinal Zapata, le comte de Monterey,
Juan de Villela et le marquis de Leganès sont du même avis. Monterey
déclare qu'il n'avait pas émis d'abord un vote affirmatif, parce qu'il ne connais-

15sait pas la qualité du comte de Grimberghe. Le Roi ne peut refuser d'autant

que le comte a épousé une dame de l'Infante. Le Roi se rallie à la consulte (2).

Estado,2042.

1191 ,24 mars 1628.
— Consulte d'Inigo de Brizuela.

L'Infante s'est plainte des nombreuses demandes de concessions de noblesse

20qui viennent des provinces belges, du Brabant surtout. Elle a signalé les

inconvénients qui peuvent en résulter pour le service public par suite des

conflits de préséance. Les uns ne se rendent plus aux séances des États,

d'autres y vont alors qu'ils feraient mieux de s'abstenir. Tout le monde en

Brabant demande un titre. Or les distinctions honorifiques ne devraient être

2bconférées qu'en récompense de services éclatants.

L'évéque conseille au Roi de ne plus répondre pour le moment aux

demandes de titres de noblesse et le Roi approuve ses conclusions.

Secretariasprovinciales,liasse2435.

(1)Cetteconsultefutsoumiseà l'examendeBrizuela,qui,dansunrapportadresséà PhilippeIV,
30le28avrilsuivant,déclaraserallierà laconclusionduConseildesfinances,(lbid.)

(2)Le28 avril suivant,la décisionfavorabledu Roifutnotifiéeà l'Infantequireçutordrede

désignerceluiquileremplaceraità lacérémonie.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.198,fol.161.)
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1192 ,27 mars 1628. —Jean Kesseleer(1) au marquis de Spinola.

Il a reçu des lettres des députés des Provinces-Unies relatives à l'affaire que

Spinola connaît. Sur l'ordre d'Isabelle, Kesseleer fait part de la chose à Spinola.

Il lui donne connaissance de la réponse qu'il a faite aux Hollandais, de

commun accord aussi avec la Gouvernante. Il résulte de la correspondance s

échangée, que les Provinces-Unies renoncent au premier article de la trêve

de 1609, article qui proclamait leur liberté. Ils demandent qu'on leur commu-

nique la formule que le Roi agréerait comme incipit d'un nouveau traité.

La chose est sérieuse, le commis sait que les députés n'écrivent rien sans le

consentement de leurs principaux et du prince d'Orange. Voilà donc le chemin 10

ouvert à des négociations honorables. Le prince d'Orange désire sans aucun

doute que des pourparlers aient lieu; il n'a pas voulu s'avancer plus loin pour

ne pas se rendre odieux. On sait, en effet, que les États Généraux (2) avaient

déclaré ne plus vouloir entendre parler d'un accommodement, depuis que le

défunt chancelier Pecquius avait traité avec eux en 1621. Le commis désire 13

que Spinola fasse rapport du tout au Roi. Il souhaite une réponse précise mais

rédigée en termes accommodants. Du moment où on pourrait mettre fin à la

défiance des Hollandais à l'égard des partisans du roi d'Espagne
— ce que

lui-même a tâché de faire à Roosendael — on arriverait bien vite à des condi-

tions avantageuses. Kesseleer termine en déclarant que c'est par dévouement 20

à la cause royale qu'il parle de la sorte. Il assure que si le Roi veut entrer en

négociations sur les points principaux, il y a lieu d'espérer un bon résultat.

Il désire une réponse rapide (3).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.198,fol.198.

(1)Conseilleret commisduConseildesFinancesàBruxelles. 23

(2)Lajuntageneral.

(3)La lettreest accompagnéed'unextraitd'uneautrelettredatéedu 16 mars1628écriteà
Kesseleerpar lesdéputéshollandaisetde la réponsequi y a été faite.La premièrecontientdes
détailssur l'affairequi servitde prétexteauxpourparlers: affairede droitprivé,concernantla

successiond'un conseillerfiscaldu nomde Slachmnylder.On y lit ensuiteque, pourl'affaire30

principale,lecommisdevraitenvoyerunedéclarationprécisequiseraitexaminéed'unefaçontoute

particulière.Laréponsedéclarequerapporta été faità Madamelasupérieure,quiy esttrèsportée
et quiadécidédeconsulterd'abordsonamiquiestpartipourl'Espagne.Laréponsearriveraavant

Pâques,(lbid.,fol.200.)
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1193 , mars 1628. —
Spinola à Olivarès.

Le marquis envoie au comte-duc un rapport sur les effectifs actuels de

l'armée des Pays-Bas, avec prière de le transmettre au Moi. Ces effectifs sont

absolument insuffisants, tant pour assurer le service de garnison dans les places
5 de la Flandre et du Palatinat que pour entreprendre une campagne ou

s'opposer aux desseins de l'ennemi. Spinola voudrait charger Isabelle, au nom

du Roi, de lever 12,000 hommes, dans le cas où l'Empereur et la ligue ne se

décideraient pas à déclarer la guerre aux Hollandais. Dans le cas opposé, ces

recrutements ne seraient pas nécessaires, puiqu'on pourrait faire état alors des

10secours d'Allemagne. D'après le rapport de Spinola 36,332 individus émar-

geaient aux états de paiement de l'exercito ; 37,534 étaient en service actif,

10,000 étaient employés d'une aulre manière (1). En tout, on payait

68,271 individus.

Estado,2042.— Publiépar ROOHIGUEZVILLA,op cit, p. 479.

15 1194 , mars 1628. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Spinola, l'aîné des conseillers, fait connaître son opinion le premier. Le

consentement des Hollandais à ce qu'on passe sous silence la question de la

reconnaissance de leur indépendance est un point important. Les rebelles se

sont jusqu'ici toujours obstinés dans celte prétention; lors de la trêve de 1609,

20il a fallu passer par là ; lors des récentes tractations ils ont toujours indiqué

cette reconnaissance comme une condition préalable indispensable à toute

négociation. Le Roi peut être assuré qu'en Flandre presque tout le monde

considérait comme impossible de pouvoir forcer l'ennemi à renoncer à cette

prétention, il faut donc continuer les négociations engagées. La conclusion

25 d'une trêve ne saurait être considérée autrement que comme un bien. L'expé-

rience de soixante-dix ans a montré l'impossibilité d'en finir par la force des

armes. Les anciens officiers qui siègent au Conseil pourront confirmer celte

manière de voir. C'est cette impossibilité qui a provoqué la décision de se tenir

sur la défensive. N'est-il pas évident dès lors, qu'une trêve est bien préférable,

30 puisqu'elle met à l'abri de toutes les vicissitudes de la guerre. En supposant

que le Roi envoie aux Pays-Bas tout ce qui est nécessaire pour les hostilités,

(1)Porotrosconceptos.
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une guerre défensive ne peut amener aucune conquête: une lactique offensive

pourrait, en cas de réussite, provoquer la prise de l'une ou l'autre place forte.

Encore faudrait-il consacrer une campagne entière au siège de chaque ville, et

cela n'amènerait pas la fin de la guerre. Si les provisions sont insuffisantes,

l'ennemi s'emparera des places du Roi, on aura à craindre une mutinerie gêné- s

raie et la perte de tous les Pays-Bas. Il ne s'agit plus, comme par le passé, de

mutineries particulières; toute l'armée se trouve depuis longtemps sans avoir

été payée; si elle se révoltait on ne pourrait lui donner satisfaction qu'en

levant sur le pays des contributions énormes, qui entraîneraient celui-ci à une

résolution désespérée. L'envoi annuel des trois millions d'écus pour la guerre 10

serait à l'heure présente insuffisant pour payer toute l'armée et ainsi le

danger d'une rébellion resterait toujours menaçant. La trêve mettra fin à

toutes les difficultés, elle favorisera le commerce, rétablira les finances, et

permettra au Roi de se faire respecter dans le monde entier. Il faut renoncer

au dessein de régler de Madrid toutes choses en détail; cela entraine une perte 15

de temps infinie. Il faut, sur le conseil d'Isabelle, profiter de l'occasion qui s'offre;

la situation peut changer, une alliance franco anglo-hollandaise entraînerait la

rupture des négociations. Le Roi devrait donc remettre à Isabelle un pouvoir

illimité et lui faire connaître sa décision par une lettre distincte, dont la teneur

devrait être la suivante. Au sujet de la question religieuse le Roi fait crédit à 20

Isabelle. Elle tâchera d'obtenir le plus possible. Si elle ne peut rien obtenir, on

continuera quand même la négociation de la trêve, dans l'espoir d'arriver au

cours de celle-ci à une amélioration qui pourrait être ultérieurement insérée

dans un traité de paix. L'omission de la reconnaissance de la liberté hollandaise

est suffisante. L'ouverture de l'Escaut doit consister en ce que les vaisseaux 23

puissent passer de la mer à Anvers et réciproquement sans avoir à rompre

charge. Il faut assurer celle fois la stricte exécution de la trêve aux Indes. On

promettra de part cl d'autre de ne pas aider les ennemis des contractants. La

trêve doit durer au moins trente ans. Entretemps surgiront peut-être de nouvelles

dissensions entre Arminiens et Gomarisles. On pourrait se trouver ainsi dans 30

une situation meilleure que celle qu'on aurait pu espérer en temps de guerre (1).

Estado,2042.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 481.

(1)Lerestede laconsulten'estpascitéparVilla.Il secontentededire(p.488;quelesassertions

deSpinolasoulevèrentuneviveoppositionde la part d'Olivarès,et quelesautresconseillersse

gardèrentd'émettreuneopiniondécidée. 33
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1195. Madrid, 3 avril 1628. —
Rapport d'Olivarès.

A la suite des conversations qui ont eu lieu avec Spinola sur les affaires

des Pays-Bas, le Roi a ordonné la réunion d'une jointe spéciale composée de

Spinola lui-même, d'Olivarès et de différents conseillers. Dans la réunion de

5 cette Jointe, Spinola a lu un mémoire et Olivarès y a fait une double réponse.

La Jointe a décidé de communiquer celte dernière à Spinola pour que celui-ci

répliquât. Les longues discussions n'ont donné aucun résultat et, en fin de

compte, Olivarès a proposé que Spinola et lui-même remissent un mémoire au

Roi, contenant l'exposé de leurs théories réciproques, en laissant la décision au

10Souverain. Olivarès déclare que sa théorie est inattaquable. Il conclut en

disant que les Romains ont gouverné le monde avec 100,000 hommes, tandis

que maintenant Spinola en réclame près de 90,000 pour les Pays-Bas.

Estado,2321.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 484(1).

1196. Bruxelles, 4 avril 1628. — Isabelle à Philippe IV.

13 Au sujet des doléances des Électeurs d'Allemagne. On ne sait rien ici de la

prétendue institution de douanes entre les Pays-Bas et l'Empire. Le logement

des gens de guerre entraîne évidemment des inconvénients pour la population.

Les entraves apportées au commerce sont des représailles contre la Hollande.

Il n'y a là aucune intention de violer les constitutions de l'Empire (2).

20 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 167.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.103.

1197 , avril (avant le 10) 1628. — Mémorandum d'Olivarès sur

les conditions de paix avec la Hollande.

1. Isabelle et Spinola seront chargés de veiller à ce que les négociations

25soient introduites d'une façon honorable.

2. Le traité n'est obligatoire qu'après ratification royale.

(1)Villaremarquequele rapportd'Olivarès—dontil nedonned'ailleursquelecommencement

et la fin—estobscur,diffusetd'unstylealambiqué.

(2)Le16mai,Philippefaitsavoirà Isabellequ'ila décidédedonnersatisfactionauxÉlecteursen

30 mettantfinauxvexationsdontilsseplaignent.Il communiqueà l'Infantecopiedela lettrequ'illeur

a écrite,(Ibid,,fol.282.)

TOMEII. 48
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3. Il ne saurait en aucun cas être question de trêve ou d'armistice. Au

contraire, il faut pendant l'année qui commence pousser les opérations avec

vigueur.

4. Certaines conditions sont considérées comme indispensables. En

aucun cas on ne peut les modifier ou même discuter des propositions s

contraires.

5. Le préambule du traité doit être que le Roi accepte sous sa protection

perpétuelle et sous sa souveraineté les États Généraux des Provinces-Unies,

avec renonciation par ceux-ci à toutes les alliances qu'ils pourraient avoir

conclues. 10

6. Liberté du culte catholique. Dans chaque ville importante il doit y avoir

une église catholique, partout on peut célébrer le culte dans les maisons

privées; les ecclésiastiques sont autorisés à se montrer en soutane, à porter les

sacrements d'une maison à l'autre. On tolérera la présence de religieux, notam-

ment de capucins. 13

7-8. Les États Généraux doivent reconnaître la souveraineté du roi

d'Espagne. Le minimum dont on puisse se contenter c'est le titre de protec-
teur perpétuel et souverain.

9. Les États Généraux seront tenus chaque année de donner un témoignage

de soumission sous forme de présent. On pourrait demander douze chevaux, 20

24,000 écus, etc.

10. Le Roi a le droit de confirmer les nominations d'officiers de justice.

11. La monnaie doit être battue au nom du Roi.

12. Les Etats ne pourront plus s'intituler souverains dans les actes publics,

Ils devront, au contraire, se contenter d'une appellation qui reconnaît la 23

souveraineté ou le protectorat du Roi.

13. En mer, leurs vaisseaux devront le salut au pavillon espagnol.

14-15. Ils devront mettre un certain nombre de navires au service du Roi

et l'aider d'une façon générale chaque fois qu'il le voudra.

16. Ouverture de l'Escaut. 30

17. Interdiction de faire le commerce avec les Indes occidentales.

18. Limitation du commerce avec les Indes orientales.

19. Admission d'un représentant du Roi dans les assemblées et conseils.

20. Admissibilité des catholiques aux mêmes assemblées et conseils.

21. Limitation du droit d'envoyer des ambassadeurs. 33
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22. Obligation d'appliquer les mesures de représailles ordonnées par le Roi

contre des étrangers.

23. Une fois la paix conclue avec les Hollandais, les provinces obéissantes

devront pourvoir elles-mêmes à tous leurs besoins, comme le font les autres

5 Etats de la monarchie. Les points 6 et 7 sont déclarés indispensables.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.219.

1198 , avril (avant le 10) 1628. —
Rapport de Spinola.

Il rappelle, qu'il y a une quinzaine de mois, le commis Jean Kesseleer

s'est abouché à Middelbourg avec des députés des États Généraux pour la

10conclusion d'un échange de prisonniers. On en est venu à parler d'une paix

éventuelle. Les Hollandais se montrèrent intraitables. Pas d'arrangement

possible sans la confirmation de l'article de la trêve de 1609 qui reconnaissait

leur indépendance. D'autres rencontres eurent lieu dans la suite avec le même

Kesseleer à Roosendael sans amener aucun changement. Voilà que soudain il

15vient d'écrire que les Hollandais renonceraient à cette prétention. On atteindrait

ainsi le but pour lequel on a vainement combattu tant d'années. Sans doute

c'est la crainte des armées impériales qui rend les rebelles plus conciliants.

Mais si, de fait, l'expérience faisait voir que les craintes en question étaient

chimériques, les Hollandais reviendraient sans doute à leur obstination pre-
20 mière. Il faut donc profiler de l'occasion qui s'offre. Le Roi a prescrit comment

il faudrait entendre un traité de paix perpétuelle. En ce moment, il y a lieu de

considérer que la prétention des rebelles à se voir reconnus comme libres a été

le principal obstacle à la conclusion d'une trêve de trente à quarante ans.

Maintenant que cet obstacle est levé et qu'on peut espérer l'ouverture de

25 l'Escaut, il semble qu'il n'y ait plus que la question de la religion qui soit une

entrave à un accommodement. Cet obstacle est sérieux. Si on ne fait aucune

concession aux rebelles sur le chapitre de leur liberté, de leur côté il semble

qu'ils ne doivent pas en faire sur celui de la religion. Il faudrait voir pourtant

si on ne pourrait donner à cette question une solution qui, tout en restant

30différente de celle qu'on demanderait pour une paix définitive, serait pourtant

une amélioration de la situation existante. Ce serait le maximum qu'on

pourrait désirer. De leur côté, les ennemis auraient fait dans ce cas des conces-

sions importantes, tandis qu'on ne leur accorderait que le seul avantage de
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faire le commerce dans les États du Roi. Le Roi devrait donc faire connaître

à l'Infante à quelles conditions il consentirait à une trêve.

Au sujet des opérations militaires à entreprendre cette année. Les Hollandais

font des préparatifs considérables. Ce sera déjà bien si on peut leur résister et

conserver ce qu'on possède. Quant à assiéger une place de l'ennemi, il ne faut 3

pas y penser, à moins qu'on ne reçoive des renforts de l'Empire.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 198, fol.206.

1199. Madrid, 10 avril 1628. — Consulte du Conseil d'État espa-

gnol (1).

Discussion du mémorandum d'Olivarès. 10

Article 3. L'exclusion radicale de toute trêve ou armistice est discutée.

Le marquis de Montesclaros, Olivarès et le duc de Feria ne veulent rien

d'autre que la paix. Les autres conseillers : Spinola, Augustin de Messia, le

comte de Lemos, Brizuela, le Père confesseur, Juan de Villela et le marquis
de Leganès, opinent au contraire que dans certaines conditions une trêve ou 13

un armistice serait possible, voire nécessaire, ne fût-ce que pour discuter les

conditions.

Le sixième article donne lieu aussi à de longues discussions. Spinola

n'approuve ni l'exigence relative au port de l'habit ecclésiastique, ni celle

relative aux capucins. De Messia se contenterait au besoin de la tolérance. 20

Montesclaros déclare que ce sera la grosse difficulté de s'accommoder sur ce

chapitre. Il déclare qu'il faut demander tout ce dont il est question dans cet

article, mais se contenter de ce qu'on peut obtenir, à condition que ce soit une

amélioration réelle du sort des catholiques. Olivarès affirme que pour obtenir

le libre exercice du culte catholique, le Roi renoncerait à ses États de 23

Hollande. Aujourd'hui déjà le simple exercice du culte est permis aux catho-

liques, si on n'obtient pas la faculté d'ouvrir des églises, il n'y a aucune amélio-

ration. Faire avec les Hollandais la paix sans rien obtenir pour les catholiques

serait une honte. A son avis, mieux vaut céder sur d'autres points que sur

celui-là. Lemos trouve que la question des églises n'est pas un motif suffisant 30

pour rompre. Brizuela voudrait que le libre exercice du culte soit stipulé

(1)AssistédeSpinolaquiopinelepremier.
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dans le traité. Si on ne peut obtenir qu'il se fasse dans les églises, la liberté

de le pratiquer dans les maisons serait déjà un très grand bien pour les catho-

liques. Tout le monde saura, d'ailleurs, que le Roi a fait son possible. Les

quatre autres conseillers proposent aussi de se contenter au besoin de l'exercice

3 privé du culte.

Au sujet des articles 7 et 8, Spinola déclare que si on parle aux Hollandais

de la souveraineté du roi d'Espagne, c'en est fait des négociations. Il ne faut

pas, d'après lui, demander plus que le titre de protecteur perpétuel. Messia est

d'avis de demander le tout et de se contenter de ce qu'on peut obtenir. La

10majorité des conseillers parait considérer le titre de souverain, comme un

maximum à demander, sans en faire une condition sine qua non. Au besoin,

on se contenterait de celui de protecteur. Pour Olivarès on ne peut faire de

concession sur l'article en question que si les Hollandais en font sur celui des

églises catholiques.
is Les articles 9,10 et 11 rallient l'assentiment unanime.

L'article 12 ne soulève guère d'objection, encore que Spinola déclare que

les rebelles n'admettront pas qu'on leur prescrive un formulaire à suivre dans

leurs actes officiels.

Les articles 14 à 20 sont admis sans discussion.

20 L'article 21 amène une longue discussion. Pour Spinola, les Hollandais ne

l'admettront jamais. Messia convient qu'en accordant ce qu'on leur demande

par là, l'ennemi renoncerait à sa souveraineté dans une mesure plus grande,

qu'en cédant sur n'importe quel autre point Montesclarosdemande qu'on tâche

d'obtenir ce qu'on peut, et en tout cas, pour le représentant éventuel du Roi

35à La Haye, la prééminence sur tous les autres représentants diplomatiques

et le contrôle sur les agents diplomatiques accrédités par les États à l'étranger.

Pour Olivarès, le texte formulé dans cet article 21 est parfait. Somme toute,

on offre aux Hollandais l'amitié de l'Espagne à condition qu'eux renoncent à la

souveraineté et se contentent de la protection. Le droit d'avoir des ambassades,

30 de traiter avec des princes étrangers, même à l'encontre des intérêts espagnols,

est inadmissible (1). Les autres conseillers sont moins catégoriques. Ils se

rallient à une solution transactionnelle.

Les derniers articles rallient l'assentiment unanime.

(1)Yconsentir,déclare-t-il,seraitcréerundragon,quinousmangeraitdemain.
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La réponse royale est verbeuse. Dans son préambule, elle déclare qu'aucune

des exigences posées par le mémorandum d'Olivarès n'est contraire à la raison.

Les points déclarés essentiels doivent rester intangibles. Il ne peut être

question de trêve ou d'armistice. Spinola doit faire en sorte que celte année

on arrive sur le terrain militaire à un résultat important. Pour ce qui est de s

la question religieuse, il faut demander le maximum et en tout cas ne jamais

se contenter de moins que ce que demande Olivarès dans son votum. Si l'on

n'obtient pas cela, le reste n'a plus d'importance. Un minimum aussi, c'est le

titre de protecteur souverain et perpétuel. L'exclusion du commerce des

Indes occidentales doit demeurer entière; pour les Indes orientales, on tâchera 10

d'obtenir par voie de persuasion que les Hollandais y renoncent aussi. Ouver-

ture de l'Escaut, renonciation aux alliances, assistance au Roi en cas où ses

États seraient envahis, sous promesse de réciprocité sont aussi à exiger.

L'Infante sera mise au courant de tout et Spinola se préparera au plus vite

à retourner aux Pays-Bas.
15

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol. 223.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 82.

1200. Madrid, 12 avril 1628. —
Philippe IV au marquis d'Aytona.

Le Roi rappelle que le marquis a annoncé dans une de ses lettres précé-

dentes que Wallenstein et Tilly étaient disposés à passer l'Yssel avec 24 ou 20

30,000 hommes à condition qu'on leur fournit des vivres et de l'artillerie. Le

marquis doit leur donner les assurances les plus formelles, quant à l'exécution

de cette condition mais seulement quand ils seront dans Wesel.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 198,fol. 176.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.46. 23

1201. Bruxelles, 14 avril 1628. — Isabelle à Spinola.

Suivant la demande de Spinola transmise à Pedro de San Juan, on a donné

ordre de faire le relevé des effectifs de l'armée des Pays-Bas et du Palatinat et

des garnisons. Les effectifs sont en théorie de 65,518 hommes, en fait de

51,064, ce qui fait à peu près 14,500 manquants, dont on paie pourtant 30

la solde.
Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 198,fol.181.
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1202. Madrid, 23 avril 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Don Gonzalès de Cordoba va marcher sur Casai et le duc de Savoie se

mettra en campagne aussi, d'accord avec Don Gonzalès. Pendant la guerre en

Italie, l'Infante doit veiller à ce qu'on lève un corps de troupes en Bourgogne.
5 En outre, Don Gonzalès doit recevoir carte blanche pour la levée de troupes

au Palatinat (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 198,fol. 188.

Manuscritsdivers,reg.214,fol.44v°.

1203. Bruxelles, avril 1628. — Isabelle à Philippe IV.

10 On attend toujours la réponse d'Aylona sur la décision de l'Empereur de

rompre avec les Hollandais, ou de conclure une paix générale aux conditions

fixées par le Roi. Isabelle promet ses bons officespour arriver au résultat désiré.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg 198,fol. 191.
Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 99.

15 1204. Aranjuez, 1ermai 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Spinola a fait part au Roi des nouvelles reçues de Rubens au sujet de ses

tractations avec Gerbier. Il résulte des allégations du peintre que l'Angleterre

désire arriver à un accommodement. Le Roi a fait répondre que ce désir est

aussi le sien. L'Infante doit demander à Rubens une partie de sa correspon-

20 dance avec Gerbier.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198, fol.237.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.43.

1205. Madrid, 1ermai 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaires hollandaises. Envoi du rapport de Spinola. Le Roi a fait répondre
23 que si Spinola peut obtenir des Hollandais les conditions requises, l'omission

(1)Verslamêmeépoque,l'InfanteécritauRoiqueGonzalèsdeCordobaluia demandéd'envoyer
l'arméeduPalatinatducôtédelaSavoieet luia transmis32,000ducatspourrecruterunenouvelle
armée.L'Infantea donnéordrede leverunrégimentd'Allemandsau Palatinatet un régimentde

Bourguignonsen Bourgognepourlecomptede Gonzalès.Maisil y avaitlieudecompléterla somme

30 quiest insuffisante.(Manuscritsdivers,reg. 214,fol.76.) Voiruneautre lettrede l'Infanteà ce

propos.(lbid.,fol.103v°.)
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de la clause de la liberté avec l'engagement de ne pas contrevenir à cette stipu-
lation durant la durée de la trêve, l'ouverture de l'Escaut, la tolérance pour le

culte catholique en privé et la conclusion d'une garantie réciproque, telle

qu'elle est stipulée dans un mémorandum qui accompagne cette lettre (1), lui,

le Roi, lui en sera très reconnaissant. Pour ce qui est du deuxième point traité 3

dans le rapport de Spinola, relatif aux opérations à entreprendre celte année,

le Roi veut qu'au cours de la saison prochaine on opère en grand (2). On

dispose de provisions suffisantes, dès lors on ne saurait manquer de troupes.

L'ennemi ne peut plus escompter de secours puissants comme jadis, les armées

impériales le menacent. On peut donc espérer de ce côté une aide décisive. 10

Dans la seconde lettre, le Roi déclare qu'il permet à Kesseleer de continuer les

négociations. Il faut refuser catégoriquement tout armistice, ne pas admettre

que la question de la souveraineté des Hollandais reste en suspens, exiger que les

ennemis fassent eux-mêmes les propositions et que les négociations aient lieu

dans les États du Roi. Isabelle peut choisir les députés. Aylona a été avisé et 13

a reçu l'ordre de continuer entretemps ses négociations en Allemagne.

La troisième lettre apprend que le Roi a confié à l'examen d'Olivarès et de

quelques autres ministres, la teneur des conditions à insérer dans un traité de

paix. Il a chargé ensuite Olivarès lui-même d'en consigner le texte par écrit.

Ce texte a été ensuite examiné dans une nouvelle Jointe, dont le Roi envoie le 20

procès-verbal. Au reste, ce sont les succès militaires qui doivent amener la

réussite des négociations. Il faut donc que cette année l'armée entre très tôt en

campagne. D'ici peu, Spinola retournera aux Pays-Bas.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.196,204et 216.

1206. Aranjuez, 1ermai 1628. —
Philippe IV à Isabelle. 25

Le Roi fait savoir à l'Infante qu'il a écrit au marquis d'Aylona et à Wallen-

stein pour les charger de procurer l'envoi aux Pays-Bas, de troupes de renfort

dans le cas où Isabelle en aurait besoin.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 198,fol. 208.

(1)Letextedumémorandumquiaccompagneceltelettreestanalyséci-dessusn°1197.

(2)Seobracosagrande,aunqueseaventurealgoy aunqueseaventuremucho. 30
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1207. Bruxelles, 4 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Pour parer aux mesures prises par l'ennemi, l'Infante a prescrit de faire au

plus vite les levées nécessaires au renforcement de l'armée.

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg.198,fol.241.

5 1208. Bruxelles, 4 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Il n'y aura pas moyen de donner satisfaction aux ordres du Roi prescrivant

de payer à divers fonctionnaires certaines sommes provenant du produit des

prises. En effet, l'Infante a disposé de cet argent pour l'armement de la flotte.

Les Hollandais se sont mis à faire la guerre maritime avec une cruauté parti-

10culière. Ils ont fait jeter à l'eau des soldats et des marins qui s'étaient rendus.

L'Infante a prescrit des représailles; divers pilotes et marins hollandais ont été

victimes de cet ordre.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.242.

1209. Bruxelles, 5 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

15 Les banquiers d'Anvers ont à nouveau refusé le paiement d'une partie de la

mensualité d'avril, à concurrence de 67,476 ducats. On n'a touché que

182,524 ducats. C'est un événement fâcheux au moment où il faut faire les

recrutements (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.198,fol.245.

20 1210. Munich, 5 mai 1628. — Points représentés par Jacques Bru-

neau au duc de Bavière.

Le Roi apprécie beaucoup le dévouement du duc, notamment son ordre

à Tilly de loger des troupes dans la Frise orientale, mais il y aurait lieu de

renforcer de ce côté les mesures contre les Hollandais, qui sont cause de tous

25les troubles de l'Empire. Le Roi demande le secours de l'Empire et de la Ligue

catholique, dans la guerre qu'il va continuer contre les Hollandais. Il compte

(1)Le23mai,l'Infanteécritaumêmesujetà Spinolaet lepried'employersesbonsofficesauprès
duRoipourqu'ilfassedonnerlesordresnécessairesaupayementdecetarriéré,(lbid.,fol.262.)

TOMEII. 49
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surtout sur Tilly. En échange, le Roi assistera la Ligue pécuniairement,

à raison de 50,000 florins par mois; de même, il accordera 50,090 écus

par mois à l'Électeur de Cologne.
Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 68v°.

1211. Bruxelles, 5 mai 1628. — Isabelle à Olivarès. 5

L'Infante déclare avoir reçu par le courrier du marquis de Spinola une

lettre du comte-duc et un mémoire inclus. Elle se défend des reproches dont

elle est l'objet; elle achèterait de son sang, dit-elle, le moyen de décharger le

Roi et le royaume d'Espagne d'un fardeau aussi lourd que les Pays-Bas.

Mais elle trahirait le Roi si elle approuvait les moyens suggérés. Elle espère 10

qu'on reconnaîtra les services de Spinola et fait, à celte occasion, un magni-

fique éloge du marquis. On devrait savoir gré à ce dernier de son intransi-

geance puisqu'on voit qu'elle procède de son désir d'assurer le service du Roi.

Si tous ceux qui traitent avec lui parlaient aussi clairement, il n'y aurait pas

eu tant de disputes (1).
15

Estado,2320.

1212. Sans date. — Mémoire justificatif d'Isabelle faisant suite à la

lettre précédente.

Isabelle est effrayée du peu d'égards qu'on a pour les avis de Spinola (2).

Elle s'explique sur l'état des garnisons, la flotte, les logements militaires, les 20

dépenses, etc. Parlant du Palatinat, elle affirme qu'on ne peut plus rien en

tirer, tant il est ruiné.

Estado,2320.

1213. Sans date. —
Budget de la guerre de Flandre.

Que l'union projetée se fasse ou non, il faut 383,888 écus par mois. A ce 25

propos, il est remarqué que le père du Roi et celui-ci ont résolu à différentes

reprises d'envoyer aux Pays-Bas une provision de 300,000 écus de 57 patards,

(1)Solodizequelamalacondiciondelmarquesselepodrabienagradezer,puessevee,nacedeloque
desseaseacierteetserviciodelRey,ysitodoslosqueletratanhablasenclarocomoel,creoquenohuviere

tenidotantosdisputas. 30

(2)SurlesdémêlésdeSpinolaavecOlivarès,voirRODRIGUEZVILLA,toc.cit.
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comme l'a fait le Roi dès la reprise des hostilités, plus une subvention men-

suelle de 20,000 écus pour une escadre de vingt navires. Dans le chiffre cité

plus haut on comprend l'entretien de quarante nouvelles embarcations.

Estado,2320.

5 1214. Bruxelles, 7 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Un marchand de Dunkerque, du nom de Nicaise Omer, s'est plaint de ce

qu'on a saisi un de ses navires en Espagne, à Laredo, sous prétexte qu'il était

de propriété française. Le témoignage de la municipalité de Dunkerque prouve

que c'est une erreur. Le fait de se servir du pavillon français n'est qu'une ruse

10de guerre pour tromper l'ennemi. Isabelle intervient auprès du Roi pour que
le navire soit relâché.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol.247.

1215. Madrid, 16 mai 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le secrétaire Pedro de San Juan a informé de ce que les Anglais avaient

13des intelligences au Portugal par la voie d'un certain Diego Bocarro. L'Infante

doit tâcher de savoir ce qui en est.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 198,fol.248.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 124.

1216 , 19 mai 1628. — Consulte de Brizuela.

20 Michel Routart demande une mercède de 1,000 florins de rente aux

Pays-Bas en faisant valoir ses douze années de service, dont six comme officiai

dans la Secrétairerie d'État en Flandre, et six sous les ordres de Spinola.
La faveur qu'il réclame a été accordée, prétend-il, à Bruneau, à J.-O. Brito,
à Gabriel de Roye.

25 L'évéque rejette sa requête. Si on l'accordait, il y en aurait beaucoup qui
réclameraient la même faveur.

Le Roi approuve la consulte (1).
Secretariasprovinciales,liasse2435.

(1)Signalonsici lesrecommandationsde l'Infanteen faveurduprincedeChimay(3avril1628;
30 Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.198,fol.160);



— 388 —

1217. Madrid, 20 mai 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit envoyer un personnage de qualité à l'Empereur et au Roi de

Hongrie et de Bohême pour les féliciter, en son nom, à l'occasion du couron-

nement de l'archiduc Ferdinand (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol. 286. 5

Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 105.

1218. Madrid, 22 mai 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Grâce à des avis transmis notamment par le cardinal de La Cueva, on a

appris que les Hollandais préparent une flotte de quarante navires dirigée

peut-être contre le Brésil et en tout cas contre la monarchie espagnole. Isabelle 10

doit tâcher de se procurer des renseignements détaillés sur ces préparatifs.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 198,fol. 260.

1219. Madrid, 30 mai 1628. —
Philippe IV à La Cueva.

Recommande le séminaire irlandais de Douai.

Secretariasprovinciales,reg. 2625. 15

1220. Bruxelles, 31 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Nouveaux succès de la flotte ostendaise qui vient de faire huit prises.

La flotte de Dunkerque a perdu deux unités.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 198,fol.263.

1221. Bruxelles, 31 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV. 20

On a reçu des détails complémentaires sur les préparatifs faits par les

Hollandais en vue de la campagne prochaine. Il semble que leur intention soit

d'assiéger Wesel ou Rheinberg. Henri de Berghes a reçu ordre de concentrer

l'armée du Roi dans ces parages.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 264. 25

(1)Ala mêmedate,PhilippeIVprévientle marquisd'Aytonadel'instructionqu'ilvientdedonner

à l'Infante.
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1222. Bruxelles, 31 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Les provisions sont insuffisantes pour faire face aux nécessités. L'Empereur

a mis à la disposition de l'Infante une partie de sa cavalerie. Isabelle lui

a demandé aussi d'envoyer de l'infanterie pour renforcer l'armée du Roi.

3 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198, fol. 265.

1223. Bruxelles, 31 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis d'Aytona a demandé à l'Infante au nom de Wallenstein

d'envoyer dans les parages de la Baltique une quinzaine de navires de la flotte

de Dunkerque. II promettait de les réunir à ses forces navales et d'entrc-

10prendre alors une opération importante. Isabelle a répondu que les vaisseaux

de son escadre étaient en ce moment hors d'état de faire un long voyage, faute

de munitions et d'approvisionnements. D'ailleurs, le passage du Sund serait

particulièrement dangereux, eu égard aux forces dont l'ennemi y dispose. En

outre, le duc devrait envoyer des pilotes capables de conduire dans la mer

15
Baltique. Elle attend sur toutes ces difficultés des explications complémentaires

de la part de Wallenstein.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.198,fol.268.

1224 , mai 1628. — Le président Jacques Bruneau à l'Infante.

Philippe IV et le comte-duc ont communiqué au président la décision prise

20d'entreprendre cette année une opération importante contre les Hollandais et

ils ont ajouté que, connaissant les soucis causés à l'Infante par la faiblesse des

effectifs dont elle dispose, ils avaient résolu de faire des instances auprès de

l'Empereur, pour obtenir des renforts de ce côté. Bruneau, lui-même, a reçu

ordre d'avertir Isabelle des préparatifs qu'elle devait faire en vue des opérations

23futures. Il a examiné l'affaire avec Messia, Giron et le marquis de Leganès,

et il a paru que le mieux était d'assiéger Rhees, ou d'envoyer deux armées

dans le pays de l'ennemi, l'une du côté de Groningue, l'autre par la Veluwe.

En agissant de la sorte on forcerait les Hollandais à se prêter à un accommo-

dement. Bruneau ajoute qu'il faudrait, au préalable, s'entendre avec Wallen-

30 stein, pour savoir laquelle de ces deux tactiques lui paraît la meilleure et faire

les préparatifs requis d'après la réponse du général allemand.
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Le président annonce l'envoi d'un rapport sur les négociations qu'il a entre-

prises à Prague pour arriver à faire mettre les Hollandais au ban de l'Empire.

La cause de tout le mal qu'on a dans cette affaire réside dans l'animosité des

princes allemands contre Wallenstein. Il s'étend longuement sur les manoeuvres

entreprises par eux pour ruiner le général auprès de l'Empereur (1). 5

Manuscritsdivers,reg. 214, fol.64.

1225. Bruxelles, 31 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Le président Jacques Bruneau a été envoyé en Allemagne par l'Infante pour

assister le marquis d'Aytona dans ses négociations avec l'Empereur. De fait,

d'après les lettres du dit Bruneau —
qu'Isabelle communique au Roi (2)

— 10

il semble qu'il ne faille pas s'attendre, ainsi qu'on l'avait espéré, à pouvoir

entreprendre celle année une opération importante, de concours avec l'armée

de l'Empereur et de la Ligue.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol. 172.

1226. Bruxelles, 31 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV. 15

Rubens s'est déclaré prêt à communiquer sa correspondance, comme le Roi

l'a demandé. Il a ajouté que nul n'en comprendra le contenu parce qu'il y a

des termes conventionnels et des détails sur des questions étrangères aux

(1)Acettelettreestjointle rapportsur les négociationsentreprisesà Prague,auprèsduducde

Bavière,datédeMunichle5mai1628.Ily estexposequel'envoidequelquestroupesdeTillydans20

la FriseOrientalen'a passuffipourarrêterles Hollandais.Ceux-cisontlesprincipauxfauteursdes

troublesquisemanifestentdanstoutelachrétienté,en particulierdans l'Empire.Leroid'Espagne
voudraitobtenircontre eux l'assistancedes forcesimpériales,puisqueles rebellessont les

ennemiscommunsdesa monarchieet de l'Empire.Surcepoint,l'Empereurest en completaccord

aveclui.Tillyseraitplusproprequ'aucunautrepoursechargerdesopérationsàentreprendrecontre2b
lesHollandais.Lesreprésentantsdel'Espagne,AytonaetBruneau,sollicitentà ceteffetleconsente-

mentduducdeBavière.Ilspromettentenretouraunomdeleurmaître: 1°uneassistancepécuniaire
à laLigueallemande;2°uneassistancesemblableà l'ÉlecteurdeCologne;3°lapromessedefournir

l'argentnécessaireau licenciementdestroupes,dans le casoù unepaixseraitconclueentre les

rebelles,l'Empireet l'Espagne,(lbid.,fol.68v°.) 30

(2)CeslettresdeBruneaumanquentdansleregistre.Il semblebienquecesoientcellesanalysées
au numéroprécédent.
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affaires politiques. En tout cas, il fera ce qu'on lui demande. Isabelle ajoute

qu'on a appris de diverses autres sources, notamment de l'ambassadeur de

Lorraine que, sans aucun doute, les Anglais désirent arriver à un accommode-

ment. Pour elle, elle ne doute pas de la sincérité de Rubens.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198, fol.276.

1227. Bruxelles, 31 mai 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception du dossier relatif (1) aux négociations avec la Hollande.

L'Infante accomplira en cela comme en tout la volonté du Roi. Elle désirerait

savoir pourtant, pour l'éventualité d'une trêve, si l'acceptation par les Hollan-

10dais des trois points essentiels : renonciation à la souveraineté, exercice du

catholicisme et ouverture de l'Escaut une fois obtenue, on pourrait conclure

une trêve semblable pour le reste à celle de 1609. Kesseleer se rendra bientôt

en Hollande. L'Infante termine en déclarant que, dans la mesure du possible,

on fait le nécessaire pour mettre l'armée sur pied. Les provisions sont insufil-

13 santés; il ne faut pas s'attendre à pouvoir attaquer l'ennemi; on aura déjà fort

à faire pour lui résister.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.274.

1228. Madrid, 3 juin 1628. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet du retour de Spinola. La Jointe a examiné la réponse donnée par

20 Spinola à un ordre du Roi lui prescrivant de retourner incessamment aux

Pays-Bas. Elle a vu aussi le mémoire envoyé à cet effet à Madrid par l'Empe-

reur, qui voudrait que le marquis profitât de l'assistance des armées allemandes

se trouvant en Frise orientale et dans le comté d'Emden.

Le conseiller Augustin Mexia donne un avis longuement motivé. Il faut

25 que Spinola parte au plus vite. Le marquis réclame des provisions de

3,000,000 d'écus; on lui en offre 2,000,000 avec promesse de faire le possible

pour le reste. Le conseiller pense que l'ennemi ne voudra pas faire de trêve

dans les conditions que Spinola indique. Il opine aussi qu'il ne faut pas

s'attendre à obtenir des provinces une subvention de 800,000 écus, à moins

30 (1)Il s'agitdeslettresdu1ermaietdeleursannexes.
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de passer par des conditions qui provoqueraient une mutinerie générale. Il faut

que Spinola se contente de ce qu'on lui offre et parte satisfait. Les autres

conseillers approuvent cet avis.

La décision du Roi porte que les provisions seront de 3,000,000 d'écus

pendant quatre ans. Elle indique les mesures qu'on prendra pour réaliser cette 3

décision. Elle prescrit à Spinola de partir sans délai, d'autant plus que la prise
de Staden et la situation de Tilly, qui se trouve tout près de la Frise orientale,
renforcent singulièrement la position des Espagnols.

Estado,2042.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,opcit., p. 502.

1229. Madrid, 6 juin 1628. — Consulte du Conseil d'État espagnol. 10

Le Roi a demandé à la Jointe de délibérer au sujet de la faveur qu'on

pourrait accorder en ce moment à Spinola. Un conseiller propose de charger
Juan de Villela de faire savoir à Spinola qu'il n'a qu'à indiquer ce qu'il désire

obtenir. Le Roi se rallie à cet avis.

Estado,2042.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p.506. 15

1230. Bruxelles, 7 juin 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Sur les provisions de mars, avril et mai, il y a à nouveau un déficit total de

241,839 ducats. Doléances coutumières sur l'impossibilité de faire face aux

nécessités courantes.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.198,fol.279. 20

1231. Bruxelles, 7 juin 1628. — Isabelle à Philippe IV.

En décembre dernier, par l'intermédiaire de Rubens, un passeport a été

demandé pour le comte de Carlyle, ambassadeur anglais, désireux de se rendre

de Hollande en Lorraine par les Pays-Bas. On le lui a accordé à condition de

ne pas passer par Bruxelles. Dans la suite, le diplomate fit des instances pour 25

que cette restriction fût retirée et qu'il lui fût permis de venir saluer l'Infante.

Celle-ci y a consenti et a eu avec le voyageur anglais une entrevue pleine de

courtoisie.
Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.198,fol. 281.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 42 v°. 30
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1232. Madrid, 10 juin 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi porte à la connaissance de l'Infante la teneur des lettres qu'il a

écrites au baron d'Auchy et à Gabriel de Roye pour leur prescrire de conti-

nuer leurs instances auprès du roi de Pologne et des villes hanséatiques.
5 Il s'agit toujours du projet d'équiper en commun une flotte qui empêchera le

commerce des Hollandais dans les pays de la Baltique. Philippe se déclare

encore une fois disposé à employer à cet effet vingt-quatre navires de sa flotte

des Pays-Bas (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 198,fol. 287.

10 1233. Madrid, 10 juin 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

D'accord avec l'Infante, le Roi accorde un habit d'un ordre militaire au

capitaine Louis Verreycken.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 198,fol.295.

1234. Madrid, 13 juin 1628. —
Spinola à Olivarès.

15 Spinola prie son correspondant de représenter au Roi ce qu'il va lui écrire.

II rappelle qu'il a servi tant d'années, dépensé au service royal 100,000 écus

de rente, ne s'est jamais préoccupé de ses intérêts personnels. 11ajoute qu'il

n'a pu réussir à convaincre la Cour de la nécessité où on se trouve de prendre

un arrangement définitif avant son retour aux Pays-Bas. Il répète encore que

20 cette année il n'y a rien à faire, sinon à rester sur la défensive; il ne faut pas

songer à entreprendre un siège, mais se contenter de passer la Veluwe et la

route de la Frise et de faire à l'ennemi le plus de tort possible. Pour cela la

présence de Spinola en Belgique n'est pas indispensable. Des opérations de ce

genre conviennent surtout aux Allemands et aux Croates. Il conviendrait de

25 désigner un chef apte à commander de pareilles troupes. De l'avis de Spinola,

ce devrait être Tilly. Lui-même resterait en Espagne pour arranger ici toutes

les affaires relatives aux Pays-Bas. Les conceptions différentes qu'il y a à la

Cour de Madrid et à celle de Bruxelles sont la cause principale qui a décidé

(1)Leslettresà d'AuchyetàdeRoyesontjointesenannexes(fol.289et suiv.).
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Isabelle à envoyer Spinola auprès du Roi. Si le marquis doit revenir

à Bruxelles les mains vides, ce sera une grande déception pour Isabelle.

Publiépar RODRICUEZVILLA,op. cit., p. 510.

1235 , 14 juin 1628. — Consulte d'une Jointe d'État.

La Jointe a pris connaissance, sur l'ordre du Roi, de la lettre de Spinola 3

à Olivarès. Les différents conseillers émettent leur avis à ce sujet. Le premier,

Augustin de Mexia, considère qu'en tant que général, Spinola a le devoir de

rejoindre son armée, quelles que soient les opérations à entreprendre. Sans

contester les mérites de Tilly, le conseiller fait observer que celui-ci commande

les armées de la Ligue, qu'il n'est pas au service du Roi et que sa venue 10

discréditerait l'armée espagnole, puisqu'elle impliquerait la reconnaissance de

l'obligation de faire venir d'ailleurs un chef pour cette armée. Ni Coloma ni

de Berghes ne voudraient se mettre aux ordres de Tilly. Le prétexte allégué

par Spinola, qu'il doit rester à Madrid pour arranger l'organisation des provi-
sions est sans fondement. Celte question est si avancée qu'on peut la résoudre 15

cette nuit. Un autre conseiller, Fernand Giron, est d'un avis tout opposé.
Celui-ci propose de laisser Spinola à Madrid, de confier le commandement

à de Berghes, Coloma, Tilly ou un autre, et de charger une personne de

confiance du maniement des fonds destinés à l'armée. Il ajoute que si le refus

de Spinola est inspiré par des considérations d'ordre personnel celui-ci est 20

coupable, mais si c'est vraiment le service du Roi qui est le mobile de sa

conduite, il y a pour lui une obligation formelle de faire entendre ses repré-
sentations. Le comte de Lemos déclare que Spinola ne doit rester à Madridque
le temps absolument indispensable à l'arrangement des affaires qui le retiennent.

Le confesseur reconnaît aussi que ce serait une erreur d'attribuer à un refus 25

d'obéissance la volonté de Spinola de rester à Madrid; pourtant, à son avis, le

général doit se soumettre (1). La majorité des conseillers se rallient à l'avis du

comte de Monterey qui fait remarquer que deux points ont échappé à la déli-

bération. Le premier est l'affirmation qu'il n'y a aucune opération importante

à entreprendre cette année; le deuxième, la proposition de confier à Tilly 30

l'expédition à faire en Veluwe. Au sujet du premier point, c'est à Isabelle à

(1)Caxarla cabexay obedecer.
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prendre la décision qui convient; quand au second, son exécution parait

pleine de dangers, comme l'a montré Mexia.

Philippe rend le décret suivant : Le Conseil doit consulter le Roi sur ce qu'il

y aura à faire dans le cas où Spinola reste en Espagne. Pour la guerre de

5 Flandre, on a toujours fait tout ce qu'on a pu. Il y a lieu de reprocher aux

conseillers de ne pas tenir compte du fait que les revenus royaux ne dépassent

pas, dans leur ensemble, les 4,500,000 écus. Ces revenus doivent servir à faire

face à tous les besoins de l'État. Il ne faut pas faire des promesses qu'on ne

peut tenir. C'est par Olivarès que le Roi a appris que Spinola ne veut pas
10retourner aux Pays-Bas.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 513.

1236 , juin 1628 (1).
— Décret de Philippe IV transmis à la

Jointe d'État.

La venue de Spinola avait fait naître bien des espérances. A l'heure actuelle

15 les affaires de Flandre sont pour le Roi une cause de grands soucis. Les

membres de la Jointe reçoivent l'ordre de se réunir à nouveau et de conseiller

le Roi sur la décision à prendre. Philippe déclare sa volonté formelle de voir

des opérations entreprises cette année; il faut — comme l'a dit l'ambassadeur

allemand à Madrid —
profiter des victoires remportées par l'Empereur. Le plus

20
grand secret doit être gardé sur tout ceci. Aucun official ne peut assister à la

séance, ni prendre connaissance des documents qui s'y rapporteront. Tout le

monde parle du peu de secret avec lequel le Conseil traite ses affaires.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 519.

1237. Madrid, 17 juin 1628. — Consulte de la Jointe d'État.

25 Au sujet de l'attitude de Spinola, Augustin de Mexia déclare que le Roi

a comblé le marquis de bienfaits et que dès lors celui-ci devrait obéir. Les

raisons que le général allègue sont sans fondement. Au reste, le Roi trouvera

au sein même du Conseil des sujets aptes à le remplacer. Il peut, en outre,

désigner Cordoba. Il serait possible aussi de partager le commandement en

30 (1)RodriguezVillane donnepasla date.Il déclaresimplementquece décretsuit de près la

consultedu14juin.
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donnant l'armée de la Meuse à Henri de Berghes et le reste à Coloma.

Montesclaros s'insurge, lui aussi, contre l'attitude de Spinola. Au reste, il se

rallie à l'avis de Mexia, concernant la division du commandement. Un autre

conseiller, Fernand Giron, propose d'entendre l'Infante sur le remplacement

éventuel de Spinola. Le comte de Lemos est du même avis. Tous les conseil- 5

lers émettent des considérations défavorables à Spinola.

Le Roi déclare que le fait de consulter à nouveau l'Infante équivaudrait

à une perte de temps trop considérable. Olivarès a reçu l'ordre de faire auprès

de Spinola une dernière instance. Cette démarche n'a eu qu'un succès relatif,

encore que Spinola ait accepté que l'on suppléât au moyen d'aliénations doma- 10

niales à concurrence de 600,000 ducats, au déficit laissé par les provisions,

dont le montant n'est que de 2,400,000 ducats. En tout cas, Spinola ne

saurait plus rien entreprendre celte année, on lui a donc permis de rester en

Espagne, et on a écrit à Bruxelles d'arranger les choses en confiant le

commandement à Coloma et à de Berghes. 15

Estado, 2042.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 521.

1238. Madrid, 28 juin 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Philippe a décidé de garder Spinola à Madrid jusqu'à l'arrangement complet

des affaires pour lesquelles il est venu. On tâchera d'expédier les choses le plus

vite possible.
20

Estado,2042.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 534.

1239 , 1erjuillet 1628. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur les secours à fournir aux Pays-Bas en exécution de l'acte d'union des

différents États de la monarchie.

Les États en accordant la demande qui leur avait été faite par le marquis 25

de Leganès d'entrer dans une ligue défensive avec tous les États de la monar-

chie espagnole, avaient réclamé pour le cas où le nombre de soldats assigné

pour leur défense ne suffirait pas, des régiments d'infanterie et des compagnies

de cavaliers levés dans leur pays. Ainsi la noblesse et les habitants des

Pays-Bas s'exerceraient au maniement des armes et on pourrait leur maintenir 30

les honneurs et les avancements qui leur avaient été accordés jusque-là.
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Le Conseil délibère longuement sur la question et se montre favorable à la

demande des provinces belges (1).

Le Roi accorde les régiments et les compagnies demandés (2).

La consulte est accompagnée d'une traduction espagnole de l'acte d'accepta-

5 tion d'Isabelle du 23 décembre 1627 et d'un résumé, en espagnol également,

de la demande des États.
Estado,2042.

1240. Bruxelles, 2 juillet 1628 — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles doléances d'ordre financier. Les provisions sont si réduites, les

io banquiers ne paient pas la totalité des mensualités. Le déficit de l'échéance

dernière s'élève à 192,288 écus, ce qui fait monter le déficit total de l'exercice en

cours à 433,000 écus. L'Infante ne dispose en ce moment que de 40,000 écus,

ce qui la met dans l'impossibilité de payer les armées de campagne et les

garnisons. Les recrues nouvelles se débanderont sans aucun doute. L'ennemi

13est tout prêt à partir en campagne. A chaque heure on craint du désordre.

Les garnisons des places frontières pourraient passer à l'ennemi.

Secrétaireried'Etal et deGuerre,reg. 199, fol. 5.

1241. Bruxelles, 2 juillet 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle qu'elle a annoncé antérieurement que le commis Kesseleer

20 devait aller à Roosendael prendre contact avec les délégués hollandais pour

traiter avec eux au sujet de certaines contributions et en profiterait pour

engager des pourparlers au sujet d'un accommodement. Il a écrit au bourg-

mestre de Rotterdam, le député hollandais, qu'il avait reçu la réponse demandée

et qu'il voulait prendre contact avec lui. Cette lettre a été communiquée au

25 prince d'Orange, qui a permis l'entrevue à Roosendael en donnant comme

prétexte un échange de prisonniers et a fait remettre les passeports nécessaires.

L'entrevue est fixée au 15 de ce mois.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol. 7.

(1)Cesrapports(nondatés)écritsparlesdifférentsconseillerssetrouventdansla liasse2145.

30 (2)Comoparececoncediendosclosregimientosycompaniasdecavallosquepidan,puesenelexcrcito

dela Union,habiendoalliguerra,notendronotragentedeaquellanacionsinoestasola.
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1242. Madrid, 4 juillet 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris qu'il n'y a aucun espoir d'arriver cette année à provoquer la

rupture de l'Empereur avec les Hollandais. Isabelle doit pourtant continuer les

pourparlers engagés à cet effet. Il faut se servir de toutes les raisons dont on

dispose, faire valoir notamment la transaction de 1518, qui oblige l'Empire s

à défendre les dix-sept provinces des Pays-Bas. au titre de cercle de Bourgogne.

Détails au sujet de l'attitude à prendre vis-à-vis du duc de Bavière et vis-à-vis

de Wal!enslein. L'Infante doit assister Tilly en Frise, en lui envoyant des

vivres. D'autre part, elle ne peut faire partir des vaisseaux de la flotte des

Pays-Bas vers la Baltique, que si elle a les garanties voulues par rapport aux 10

ports où ils devront aller (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol. 12.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.119v°.

1243. Madrid, 6 juillet 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Assurances au sujet du paiement des provisions. Félicitations par rapport 15

aux succès de la flotte.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol.18.

1244. Madrid, 6 juillet 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi invite Hubens à venir en Espagne (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol.20. 20

1245. Madrid, 6 juillet 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Don Gonzalès de Cordoba a averti le Roi qu'il a demandé à l'Infante

d'envoyer en Savoie 1,000 soldats lorrains et bourguignons et 3,000 Allemands

dont le paiement a été assuré par le Roi et l'Infante. Le duc de Nevers

amassant des troupes considérables, il est urgent que la demande de don Gon- 35

zalès soit suivie d'effet.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol.22.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.118.

(1)Alamêmedate,leRoiécritausujetdesaffairesd'Allemagneau marquisd'Aytonaauquelil

envoieunecopiede la lettrequ'iladresseà l'Infante.(Manuscritsdivers,reg.214,fol.119.) 30

(2)Le13aoûtsuivant,Isabellefaitsavoirqu'elleadonnéordreaupeintredeserendreenEspagne.

(lbid.,fol.73.)
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1246. Madrid, 6 juillet 1628. -
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a décidé de retenir Spinola à Madrid jusqu'à ce qu'une décision ait

été prise au sujet de toutes les affaires pour lesquelles il a été envoyé par
Isabelle. Le tout sera examiné afin d'arriver à un arrangement qui pourra

5 durer des années et permettra de faire la guerre avec vigueur contre les

Hollandais. Isabelle remplacera Spinola par Carlos Coloma et Henri de Berghes.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol. 24.

1247. Madrid, 15 juillet 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Leganès a remis au Roi les documents relatifs à l'entrée des Pays-Bas dans

10l'union de la monarchie espagnole. Philippe s'en félicite et remercie Isabelle

de son altitude. Il envoie une lettre de remerciements aux États et en donne

connaissance à l'Infante. Suivant le désir exprimé par ces mêmes États, le Roi

prendra à sa charge quelques régiments de cavalerie composés de sujets belges.
L'Infante doit remercier en particulier les grands seigneurs qui ont contribué

15au succès de cette affaire.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol.32.

1248. Madrid, 15 juillet 1628. —
Philippe IV à Juan de Villela, secré-

taire d'État.

Ordre d'écrire à l'Infante de payer à Pedro Goins et à Jacques de Best,
20 ingénieurs, employés aux travaux du Guadalquivir (1), les allocations qui leur

sont dues en Flandre, afin qu'ils puissent entretenir leurs familles qui sont

dans le besoin.

Estado, 2042.

1249. Madrid, 20 juillet 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

25 Recommande le nommé Friquet qui a célébré l'éloge de l'archiduc à Dôle

sur l'ordre du parlement de celte ville et qui s'est rendu à Bruxelles où l'envoie

le comte de Champlitte, gouverneur de la Franche-Comté.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

(1)AlaobradelanavigaciondelGuadalquivir.
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1250. Madrid, 20 juillet 1628. —
Philippe IV aux États des différentes

provinces des Pays-Bas et à ceux du comté de Bourgogne.

Le Roi les remercie d'être entrés dans l'union des États de la monarchie.

Comme ces États ont demandé à pouvoir entretenir des régiments et des compa-

gnies de cavalerie pour occuper la noblesse, ils apprendront par l'intermédiaire 5

de l'Infante la résolution du Roi.
Secretariasprovinciales,reg2625(1).

1251. Madrid, 21 juillet 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Fait parvenir un relevé des provisions envoyées pour l'exercice 1628 sur la

base de 250,000 ducats par mois (2). 10

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol.40.

1252. Madrid, 21 juillet 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc de Neubourg a insisté à Madrid pour qu'on cherche à réoccuper les

villes de Lunen et de Soest sur la Lippe. Si on ne peut le faire avec l'armée

des Pays-Bas, Isabelle doit insister auprès de Wallenstein et du comte de Tilly 15

pour qu'ils s'en chargent (3).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol. 34.

Manuscritsdivers,reg. 214, fol. 124v°.

1253. Madrid, 23 juillet 1628. — Olivarès à Isabelle.

L'attitude de la France en présence des événements d'Italie est telle qu'on 20

se trouve dans la nécessité de continuer les négociations commencées pour

(1)Le13août,Isabellefaitsavoirqu'ellea reçuceslettreset lesa remisesauprésidentduConseil

privépourqu'illesfasseparvenirà leursdestinatairesdansla premièreréuniongénéraledesÉtats.

CellesquisontadresséesauBrabantseronttransmisesparleChancelierde cetteprovince.(Secrétai-
reried'ÉtatetdeGuerre,reg.199,fol.76; Estado2320.) 25

(2) Cerelevésetrouvefolio42.

(3)LeRoifaitparvenirà l'Infantecopiedesdeuxlettres(12et 14juillet)queleducdeNeubourg
luia adresséesà cesujet.Onluiavaitpromisqu'ons'enoccuperaitaprèslaprisedeBréda.Hollandais

et Brandebourgeoisprofitentde leuroccupationpourdévasterle duchéde Berg,lescomtésde la

Marcket Ravensburg.L'Infantepourraitseservirdestroupesdela Liguecatholiquepourreprendre50

cesvilles.(Ibid.)



— 401 —

arriver à un accommodement avec l'Angleterre. Isabelle doit donc faire en

sorte que les négociations restent en cours, sans trop s'aventurer, de façon à ne

pas pousser les Français à faire aux Anglais des propositions trop favo-

rables (1).
5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 208,fol. 4.

1254 , 1eraoût 1628. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la trêve à conclure avec les Hollandais. Avis des différents conseillers.

L'évêque de Ségovie y est favorable. Selon lui, il est superflu de parler de

la misère du royaume. La trêve favoriserait les intérêts de la religion.

10 Le Roi doit réclamer pour les catholiques le libre exercice de leur culte en

Hollande, du moins dans leurs maisons. Pour cela, il pourrait s'en remettre

à l'Infante et s'il n'obtient pas cette satisfaction il doit passer outre au traité de

trêve (2). Sa Majesté aura fait ce qu'elle peut. Dans l'intérêt même du catho-

licisme il faut conclure la trêve, quand bien même la condition des catholiques

15ne s'améliorerait pas en Hollande (3). Si la guerre continue, on perdra ce

qu'on a encore en Flandre et la religion catholique périra dans ces provinces.

Il faut tâcher d'obtenir l'ouverture de l'Escaut et une trêve de trente ans serait

très utile.

Chacun des avis des autres conseillers est aussi longuement motivé.

20 Le duc de Feria voudrait qu'avant tout on demandât à l'Empereur de lancer

un ban contre les Hollandais.

Le confesseur du Roi, sur l'article de la religion, pense comme l'évêque de

Ségovie. Le Roi doit traiter avec les Hollandais, comme avec des étrangers,

des Chinois ou des Japonais, il gagnera plus en rusant qu'en procédant avec

25 violence.

Le marquis de Santa Cruz est favorable à une trêve.

Le marquis de Gelves l'est également; il invoque la misère du pays

(1)Le13août,Isabellerépondqu'elleseconformeraà cesinstructions.Surlaminuteécritede la

maindusecrétaire,l'Infanteajouteelle-mêmeque,depuisledépartdeRubens,il n'ya pluspersonne

30à Bruxellesquiaitdescorrespondancesavecl'Angleterre,(lbid.,fol.6.)

(2)Yquesinolopodicrehazer,passeadclanteconeltratadodelastreguas.

(3)Esdeparezerquepara la mismareligioncatolicaimportase eoncluyanlastreguas,aunquepor

agoramesemejoresupartidoenOlanda.
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à laquelle il oppose la richesse des Hollandais : un réal de Hollande vaut

plus que le double d'un réal espagnol.

Juan de Villela préfère la trêve à la guerre.

Le marquis de Leganès et le marquis de Flores Davila sont également

partisans d'une trêve. 5

Le comte de Lemos verrait avec plaisir conclure une trêve de quarante ans.

Fernando Giron est aussi partisan d'une trêve. La guerre a été sanglante.

Philippe II n'a pas su réduire les Hollandais, quand la France était divisée et

que les Provinces Unies n'avaient pas encore les richesses qu'elles tirent des

Indes. 10

Le marquis de Montesclaros, dans une longue consulte (de 20 pages),
discute la question. Il fait remarquer que les trêves passées ont donné peu de

résultats et que celle-ci n'en promet pas davantage. Il faudrait envoyer quel-

qu'un à Bruxelles qui aurait la confiance du Roi et pourrait conseiller Isabelle

dans les négociations. Augustin Messia est également favorable à la trêve. *'•>

Estado,2041.

1255. Bruxelles, 3 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Le commis Jean Kesseleer s'est rendu à Roosendael. L'Infante fait rapport
au Roi sur les péripéties de ses tractations. Les Hollandais ont déclaré que,
dans la situation présente, il ne saurait être question d'une paix définitive. 20

On en est ainsi venu à parler d'une (rêve. Les Étals Généraux sont disposés

à conclure une trêve dans laquelle il ne serait pas fait mention de leur liberté

et qui serait conforme au texte que Philippe a fait envoyer à Isabelle. De la

sorte, ajoute cette dernière, l'humiliation dont on s'est plaint en Espagne lors

de la trêve de 1609, serait effacée (1). La question de l'ouverture de l'Escaut 25

a fait l'objet de multiples palabres sans aucun résultat. Un des émissaires

hollandais s'est rendu à La Haye, pour faire rapport sur celte question. Au

sujet du libre exercice de la religion catholique, les députés des Etats Généraux

ont fait la plus vive opposition. Nul, pas même le prince d'Orange, n'oserait

faire une proposition dans ce sens à qui que ce soit. La violence des prédicants 30

est si grande qu'elle ameuterait le peuple qui est tout puissant (2). En

(1)Enquesehabracobradolareputacionquesefiadichoseperdioenla treguapassada.

(2)Queesetquehazeetestado.
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entamant les négociations par ce point-là, on courrait sans doute à un échec

complet. Les députés ont rappelé à cette occasion des incidents passés, notam-

ment le fait survenu récemment en Zélande. où des catholiques s'étant réunis

pour entendre la messe dans une maison privée provoquèrent une émeute et

5 faillirent être lynchés. En 1608, Henri IV a fait, par l'intermédiaire de ses

ambassadeurs, des instances pour qu'on concédât le libre exercice de la religion

catholique. Quand bien même les États céderaient, les prédicants et le

peuple (1) ne voudraient pas le permettre. Le prince d'Orange, nouvellement

promu à la direction du gouvernement, est tenu à une conduite prudente.
10 Les députés ont ajouté que pour le moment les catholiques sont bien traités,

que dans la trêve nouvelle on améliorerait leur sort si possible. Ils se sont

déclarés prêts à cesser les hostilités pour douze ans ou pour vingt ans comme

le Roi le voulait, ajoutant que dans l'intervalle on pourrait négocier une paix

définitive.

15 Telle est la réponse que Kesseleer a rapportée.

L'Infante l'a renvoyé à Roosendael pour déclarer aux émissaires hollandais

qu'elle ne pouvait céder sur la question religieuse et que lorsqu'elle connaîtrait

leur décision ultime sur celle de l'ouverture de l'Escaut, elle en ferait part

au Roi.

20 Isabelle termine en exprimant son opinion personnelle. Ason avis, l'occasion

est propice pour arriver à un accommodement. D'une part, la guerre franco-

anglaise et la proximité des troupes impériales, d'autre part, la situation finan-

cière du Roi lui-même et la constatation du fait que, privés de tout secours de

France et d'Angleterre, les rebelles n'en sont pas moins à même d'entretenir

25 leur armée et d'aider le roi de Danemark, plaident dans le même sens. Que

Philippe se décide au plus vite et sa volonté sera exécutée ponctuellement.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol. 44.

Manuscritsdivers,reg. 217, fol. 83.

1256. Bruxelles, 7 août 1628. — Avis du cardinal de la Cueva et de

30 Carlos Coloma sur certaines lettres du Roi à l'Infante.

Touchant les affaires de Lorraine et de Verdun, on peut répondre que le

duc n'a pas de résident à Bruxelles, mais qu'on avertira le marquis de Mirabel

(1)Elpueblo(queeslafuerzamayor).
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et son agent à Paris et qu'on fera diligence en tout. Le prince d'Epinoy est

l'homme tout indiqué pour aller féliciter l'Empereur et le roi de Hongrie, son

fils, au nom de Sa Majesté.

Pour les places de Lunen et de Soust, que le duc de Neubourg voudrait

récupérer, on essaiera, mais on pense que Tilly ne voudra pas s'en mêler 3

à cause de la garnison hollandaise.

Spinola juge inutile de mettre des troupes sur la frontière française.

D'ailleurs, il n'y en a pas de disponibles.

Pour ce qui concerne les affaires d'Allemagne et du duc de Bavière, on fera

les diligences nécessaires par l'intermédiaire de Bruneau, Sforza et Aytona. *°

Manuscritsdivers,reg. 214, fol.112.

1257. Bruxelles, 9 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Conformément aux instructions du Roi, une convention a été conclue

à Bruxelles au sujet des relations commerciales entre les Pays-Bas et la ville

de Friedrichstadt en Holstein avec le duc Frédéric. L'Infante a désigné Quirin «s

Janssens pour résider à Friedrichstadt et lui a donné ses instructions (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol.48.

1258. Madrid, 9 août 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Gonzalès de Cordoba a écrit au Roi qu'il attendait en vain les troupes

qui devaient être levées en Bourgogne et au Palatinat. Le Roi l'a invité 20

à envoyer l'argent nécessaire à l'Infante, pour que celle-ci puisse lever sans

retard le régiment du prince de Barbanson.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.56.

Manuscritsdivers,reg. 214, fol. 106v°.

1259. Madrid, 9 août 1628. —
Philippe IV à Isabelle. 23

Emmanuel Sueyro a envoyé un avis reçu des confidents qu'il avait en

Hollande et relatant que les rebelles avaient l'intention d'assiéger Hulst. Encore

(1)Unecopiedutraitéetdesinstructionsse trouveenannexefolios19et suivants.
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que le même Sueyro ait ajouté que, par l'intermédiaire du jésuite Scribani,
il a communiqué une copie de cet avis à l'Infante, Philippe en fait part
lui-même à Isabelle, lui prescrivant de faire payer ponctuellement à Sueyro la

solde qui lui revient (1).
5 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 199,fol.62.

1260. Bruxelles, 11 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Le nonce Lagonissa (2) a montré depuis son arrivée une tendance à vouloir

exercer aux Pays-Bas une grande juridiction; il essaie d'arriver à ses fins

d'une façon généralement impétueuse, sans tenir compte des difficultés que
10ses procédés commencent à entraîner. Le prélat est d'un caractère violent,

n'écoutant que soi-même. Il déclare ouvertement que ses prédécesseurs n'ont

pas joué le rôle qui leur revenait, qu'il regagnera le terrain perdu. Dès son

arrivée, il a remis à l'Infante des documents dans lesquels il demande une

réforme générale. On lui a fait une réponse modérée espérant que le temps le

15calmerait. Ces espoirs ont été déçus. Il vient de citer devant lui le procureur

général et le chancelier de Brabant, parce que le Conseil de celle province
a refusé d'appliquer une bulle pontificale. C'est une nouveauté sans précédent.
Elle excite contre son auteur l'animosité du Conseil et celle du peuple. Le

Conseil a cité le nonce lui-même. Celui-ci menace d'excommunier tous ses

20 membres. Le Conseil privé a été appelé à délibérer sur la question. Philippe
devrait obtenir du Pape le rappel de ce nonce avant qu'un scandale n'éclate.

Il faudrait ici un diplomate plus modéré, capable de s'accommoder des lois

et coutumes de ces provinces, comme l'étaient les précédents La moindre

innovation en matière de privilèges et coutumes provoque ici des révoltes

25dangereuses pour le Roi et pour l'Église. L'ambassadeur d'Espagne, à Rome,
devrait être chargé d'agir auprès du Saint-Père.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg, 199,fol. 66.
Manuscritsdivers,reg.214, fol.113.

(1)L'avisdatédu9 juinsetrouveenannexefol.64.Le21 septembre,Isabellefaitsavoirque les

30précautionsont été prisesen vued'uneattaquecontreHulst.Quantà la soldedeSueyro,elleest

comprisedansla réformegénéralequeleRoilui-mêmea prescrite,(lbid.,fol.126.)
(2)Fabiode Lagonissaou dellaLionessa,archevêquede Consanonceà la CourdesPays-Bas

de1627à 1634.
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1261. Bruxelles, 13 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

La flotte hollandaise a quitté son refuge. On lui prête divers projets. Les

uns disent qu'elle va à La Havane, les autres à Pernambouc (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol.71.

1262. Bruxelles, 13 août 1628. — Isabelle à Philippe IV. 5

L'Infante ne peut déférer aux ordres du Roi d'envoyer des troupes en

Lorraine. Les forces dont on dispose pour faire face aux Hollandais sont

insuffisantes. Celles de l'ennemi sont bien supérieures. Si on diminuait encore

l'armée des Pays-Bas, on serait à la merci des Hollandais.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.74. 10

1263. Bruxelles, 13 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante se conformera aux instructions du Roi quant au commandement

de l'armée en l'absence de Spinola. L'ennemi dispose sur le Rhin et en Brabant

de forces considérables. Pour les réparations de la flotte on a été obligé

d'emprunter de l'argent en donnant comme gage une partie des prises. Auprès is

de Wallenstein et de Tilly on fera toutes les instances désirables pour les

engager à reprendre, si possible, Lunen et Soust.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.78.

1264. Bruxelles, 13 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Les pagador et veedor généraux ont examiné le rapport du 21 juillet précé- 20

dent sur les provisions envoyées pour l'exercice 1628. Il résulte de leur

compte qu'on a déjà touché jusqu'ici 1,480,997 ducats. Il manque donc

269,603 ducats pour arriver à 250,000 par mois. Ce déficit est couvert en

partie par une lettre de change qui n'est pas encore arrivée à échéance. Quant

au reste, le Roi doit y pourvoir. 25

Secrétaireried'Etat etde Guerre, reg. 199,fol.79.

(1)Le 8 septembre,PhilipperemercieIsabellede cesindicationset lui demandede s'informer
autantqu'ellele peutdes armementshollandais(fol.108).Le 14novembresuivant,il renouvelle
cettedemande(fol.217).
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1265. Bruxelles, 13 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Négociations Kesseleer. Le commis est retourné à Roosendael; il y a

rencontré le délégué hollandais retourné à La Haye. Il a rapporté, de la part

des États Généraux et du prince d'Orange, la réponse qu'il leur était impossible

5 de concéder par un acte public la liberté du culte catholique. Pour ce qui est

de l'ouverture de l'Escaut, on n'a pas obtenu de réponse positive. On s'est

contenté de dire que, si du côté espagnol on renonçait à l'exercice du culte

catholique, il y avait lieu d espérer que les Hollandais transigeraient sur la

question de l'Escaut.

10 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol.80.

1266. Bruxelles, 13 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Les États des Pays-Bas ont fait à Leganès, lors de son séjour ici, divers

présents. L'audiencier Louis François Verreycken détient ces cadeaux. Que le

Roi prescrive à Leganès de les accepter, car un refus offusquerait les États.

15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol. 82.

1267. Bruxelles, 13 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

La situation est si mauvaise aux Pays-Bas que l'Infante s'est décidée à

envoyer à Madrid le maître de camp Francisco Zapata pour faire directement

ses représentations au Roi.

20 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.98.

1268. Bruxelles, 13 août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte Octavio Sforza a été en Allemagne demander au nom de l'Infante

au duc de Bavière, d'envoyer au secours des Pays-Bas une partie des troupes

de la Ligue. Le duc a répondu qu'il ne pouvait prendre semblable décision,

25 mais qu'il tâcherait de persuader les autres princes de la Ligue de consentir

à cet envoi. De fait, les princes allemands ont donné une réponse défavorable.

Si les Hollandais le savaient, ils n'auraient plus peur de l'armée allemande (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199, fol.83.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.116.

30 (1)Le15septembre,Philippeprescrità Isabelledecontinuerlesdémarchesà ceteffet,malgréla

réponsereçue(fol.121).Réponsed'Isabelle,le7 décembre(fol.270).
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1269. Madrid, 17 août 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Olivarès a appris de l'ambassadeur du roi de France que son maître n'aurait

plus à s'occuper de La Rochelle, dans un mois, soit en prenant la place soit par

un accommodement. Ce dernier se ferait évidemment avec l'idée de secourir

le duc de Nevers en Italie. Il y a donc lieu de poursuivre activement les négo- s

ciations avec l'Angleterre afin d'arriver avant les Français.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199, fol.86.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.106v°.

1270. Madrid, 2i août 1628.— Philippe IV à Isabelle.

Le roi de France rassemble des troupes pour aller au secours du duc de to

Nevers en Italie. L Infante doit de toute façon assister la Bourgogne et la

Savoie. L'envoi de troupes des Pays-Bas en ce dernier pays fera peut-être

réfléchir le roi de France. Gonzalès de Cordoba est averti de ceci pour en

donner connaissance au duc de Savoie (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199, fol. 84. 15

Manuscritsdivers,reg. 214, fol.31.

1271. Bruxelles, août 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Comme suite à la lettre du Roi, du 4 juillet, louchant les affaires d'Alle-

magne l'Infante compte y envoyer Jacques Bruneau, puisqu'il semblerait que

l'Empereur désire donner satisfaction aux Électeurs. 20

Manuscritsdivers,reg.214,fol.116.

(1)LeRoiinsistedenouveaudanscesensdanssa lettreà l'Infante,endatedu25septembre1628.

(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.199,fol.135; Manuscritsdivers,reg.214,fol.31V.)L'infante

répondle26octobreque,n'ayantni troupesni argent,celaesttoutà faitimpossibleen cemoment.

Oncontinuela levéedurégimentduprincedeBarbanson.Lorsqu'ilseraprêt,ilmarcherasurl'Italie23
si Gonzalèsde Cordobaenvoiel'argentnécessaire.(Secrétaireried'État et de Guerre,reg. 199,
fol.176;Manuscritsdivers,reg.214.)Dansuneautre lettredu 20 novembresuivant(Secrétairerie
d'ÉtatetdeGuerre,reg.199,fol.231; Manuscritsdivers,reg.214),l'Infanterépètequ'onestoccupé
à leverdanslesenvironsdu Palatinatlerégimentdu princeBarbanson,augrandmécontentement

desprincesvoisins.Onne pourrapasenvoyerd'autrestroupesdes Pays-Basà moinsque le Roi50
n'envoieuneprovisionextraordinairepourleverdel'infanterieetde lacavalerie.
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1272. Bruxelles, 6 septembre 1628. — Instructions pour Franscico

Zapata envoyé en Espagne.

Il faut rendre un compte particulier des audiences reçues à Olivarès et

à Spinola. Il est de toute nécessité que les provisions atteignent 300,000 ducats

5 par mois, plutôt plus que moins. La soldatesque est très pauvre, celle

cantonnée en Flandre attend sa solde depuis plus de septante jours! Un

tableau joint à ces instructions fait le calcul des dépenses qu'il faut faire

sans délai et qui s'élèvent à 240,500 ducats. On dispose à Bruxelles de

125,285 ducats; il y a donc un déficit de 115,215 ducats.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol. 100.

1273. Bruxelles, 6 septembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Scaglia est revenu d'Angleterre. Il a fait un rapport sur la question anglaise

et l'Infante en donne communication au Roi. Gerbier, le correspondant de

Rubens, est arrivé en même temps. Tous deux sont partis pour la Savoie et

is iront ensuite en Espagne (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.199,fol. 104.

1274. Madrid, 11 septembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le mariage de l'infante Marie, soeur du Roi, avec l'archiduc Ferdinand, roi

de Hongrie, a été célébré le 3 septembre, conformément à l'accord entre

20 Philippe et l'Empereur, son oncle. Le Roi voudrait maintenant abréger de

beaucoup le départ de Madrid de son frère afin que le reste s'arrange aussi (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199, fol. 110.

Manuscritsdivers,reg.214,fol.29 v°.

1275. Madrid, 15 septembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

25 Affaire du Nonce. Le Roi a écrit au cardinal de Borja et au comte de Mon-

terey, pour les charger de représenter au Pape le scandale de cette conduite.

(1)LerapportdeScagliasetrouveenannexe,fol.106.

(2)Le 12 octobre,Isabelleenvoieune lettrede félicitationsau Roi.(Secrétaireried'Etat et de

Guerre,reg.199,fol.161; Manuscritsdivers,reg.214,fol.30 V.)
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Isabelle doit veiller à ce que la juridiction séculière garde tous ses droits et

employer, à cet effet, tous les moyens dont elle dispose (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol. 115.

1276. Bruxelles, 21 septembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'assassinat de Buckingham vient suspendre les projets de négociations 5

anglo-espagnoles, auxquelles se trouvaient mêlés Scaglia et Gerbier (2).

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 199,fol. 132.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.107.

1277. Madrid, 21 septembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Sur les représentations de Jean Munoz de Escovar et de Philippe de Porres, 10

Philippe IV prescrit la réduction des régiments allemands en service dans

l'armée des Pays-Bas, ainsi que l'emploi de certaines mesures de sévérité

contre les Wallons.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol. 137.

1278 ,28 septembre 1628. — Consulte d'une Jointe d'État. 15

Sur la trêve à conclure avec les Hollandais.

Sur l'ordre du Roi, une jointe s'est réunie chez Olivarès. Elle comprenait,

outre le comte-duc, le marquis de los Balbases, Augustin Mexia, le marquis
de Montesclaros, Fcruand Giron, le marquis de Gelves, le marquis de Leganès
et Juan de Villela. 20

La jointe est d'avis que le Roi donne pleins pouvoirs à l'lnfante, que le marquis
de los Balbases et le marquis de Montesclaros rédigent un projet qu'ils soumet-

tront au marquis de Gelves et à Villela.Comme Spinola était en Espagne, il fallait

(1)OntrouveenannexelacopiedeslettresdePhilippeà sonambassadeuretaucardinal,(fol.115

et suiv.)Le 12octobre,Isabelleinsisteà nouveausur la nécessitéd'éloignercenonce,qui sera23
toujoursenconflitavecleConseildeBrabant.(lbid.,fol.66.)Le 26 novembre,Philippefait savoir

qu'ila donnéordreaucomtede Montereyde fairedes instancespour obtenirle rappeldu prélat.
(lbid.,fol.243.)

(2)Le12octobre,Isabelletransmetà Madriddesavisreçusd'Angleterreet relatantdesdétailsde
l'assassinatduduc.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.199,fol. 162.) 30
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envoyer à Bruxelles pour conseiller et assister Isabelle une personne possédant

avant tout de la douceur et de l'adresse pour qu'elle s'entende avec les naturels

de ces provinces, sinon cette mission serait plus nuisible qu'utile.

Spinola, consulté sur ce point, répondit que l'Infante ne désirait aucun
5

intermédiaire, qu'elle saurait exécuter elle-même les ordres qu'on lui donnerait.

Il conseillait d'ouvrir sans bruit des négociations à l'intervention de Kesseleer

qui n'aurait qu'un mandat de l'Infante. Plus tard, si les Hollandais y adhé-

raient, on pourrait députer Carlos Coloma, un prélat, le comte de Coupigny,

frère de Buquoy, Gaspar de Pereda et Kesseleer lui-même. Il recommandait le
10

plus grand secret afin que les rois de France, d'Angleterre et de Danemark

n'entravent pas le projet.
Estado,2042.

1279. Madrid, 28 septembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Escovar et Porres ont visité l'hôpital, l'almazen et la fonderie de canons
15à Malines. Celte dernière a besoin de quelques réparations. Par contre, il n'y

a pas de fondidor d'artillerie. Il faut remédier à cette lacune et établir deux

autres almazenes, l'un à Wesel, l'autre à Maestricht.

Secrétaireried'Etotetde Guerre,reg.199,fol. 139.

1280. Madrid, 30 septembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Le duc de Savoie cherche à marier le cardinal, son fils, avec la fille puînée
de l'Empereur, et la princesse Marie, sa fille, avec le prince de Pologne. Les

ambassadeurs du duc, à Madrid, ont vivement insisté auprès du Roi pour qu'il
aide à la réalisation de ces projets, qui sont avantageux pour la couronne

d'Espagne. L'Infante doit aussi les favoriser (1).
25 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol. 147.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.25.

(1)L'Infanterépondle26octobre,qu'ellepartagelesvuesduRoi.Cependant,lorsqu'ona parlé,à

Bruxelles,decemariageauprincede Pologne,il a plutôtlaisséentendrequ'ilpréféreraitépouser
l'infantedonaMaria.Il a vudepuislorsles princessesdeSavoieenItalieetonn'aaucunecertitude

30surcesentretiens.Il y auraitdonclieudedifférerlevoyagedelaprincesseMarieà Bruxelles,parée
queceseraitcompromettantsi lemariagenedevaitpassefaire.Lebarond'Auchypourraitpeut-être
sechargerdechercherà connaîtrelesvuesduprince.(Secrétaireried'État et de Guerre,reg.199,
fol.474;Manuscritsdivers,reg.214,fol.32v°.)
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1281. Madrid, 6 octobre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

A la suite de la lettre et de la relation remises par Francisco Zapata, le Roi

a levé 450,000 ducats, qui sont envoyés à l'Infante par le même courrier, pour

le soutien de l'armée (1).
Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 32. 5

1282. Madrid, 10 octobre 1628. — Octroi donné par Philippe IV

à Adrien Paez.

Cet Adrien Paez, de nationalité flamande, citoyen de Malaga, est autorisé

à introduire dans tous les ports du royaume des marchandises de contrebande

pour une valeur d'un million d'écus de 10 réaux de billon, à condition de 10

payer au Trésor 60,000 ducats de 11 réaux d'argent en sus des droits accou-

tumés. Cette faveur est accordée jusqu'en 1630.

Suivent les clauses de l'acte et l'énumération des marchandises autorisées.

Estado,2236.

1283. Bruxelles, 12 octobre 1628. — Isabelle à Philippe IV. 15

Nouvelles doléances d'ordre financier. Des provisions d'août et de septembre

on n'a presque rien pu toucher ; la troupe est dans une misère extrême, on ne

dispose pas d'un réal pour la secourir!

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.158.
Manugcritsdivers,reg 214,fol.30. 20

1284. Bruxelles, 12 octobre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet, à Madrid, une requête de Gonzalès de Cordoba tendant

à ce que le Roi envoie sans tarder les provisions nécessaires au régiment du

prince de Barbanson destiné à opérer en Italie. Au reste, le même Cordoba aurait

voulu que l'Infante envoie quelques troupes des Pays-Bas en Italie. Cela est 25

tout à fait impossible. Isabelle ne dispose pas des ressources nécessaires pour

(1)L'Infanteenaccuseréceptionaussitôt,maisseplaintdel'insuffisancedel'envoi.(Ibid.)
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entretenir l'armée des Pays-Bas, encore moins pourrait-elle faire les dépenses

nécessaires à un envoi de militaires en Italie.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol. 160.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.30v°.

5 1285. Madrid, 21 octobre 1628. — Décret de Philippe IV.

Le Roi relève l'évéque de Ségovie de la présidence de Flandre, à cause de

son grand âge, et nomme le marquis de Leganès,président du Conseil suprême

de Flandre, qui siégera au Palais, « afin, dit le monarque, que je puisse m'y

rendre comme aux autres conseils aux heures qu'il me conviendra ».

10 Secretariasprovinciales,reg. 2574 (1).

1286. Londres, 21 octobre 1628 (n. st.).
—

François Cotinton à Coloma.

Les dispositions conciliantes de Charles Iersont partagées par Buckingham.

Éloge du grand trésorier. Contrairement aux bruits répandus en Zélande, le

roi d'Angleterre est en bonne santé.

15 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 208,fol.8.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.29.

1287. San Lorenzo, 24 octobre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit chercher à savoir ce qu'on pense en Angleterre, depuis la

mort de Buckingham, d'un accommodement avec l'Espagne, et enlretemps
20continuer les pourparlers. Il ne faut pas prêter l'oreille à des propositions de

trêve, mais chercher à arriver à une paix définitive. Celle-ci sera d'autant

moins difficile à obtenir, qu'à diverses reprises le roi Charles Ier a déclaré qu'il

en était, lui aussi, partisan (2).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol.167.

25 Manuscritsdivers,reg.214,fol.36 v°.

(1)Lapatentede Leganèsdatéedu 10 novembre,setrouvedansle mêmeregistre.Ony trouve
aussi,à la datedu6 novembre,un rapportdu secrétairedu mêmeConseilsur le traitementdes
membresduConseil.Il y estditqueleprésident,conformémentà l'usageenFlandre,doittoucherle
doubledesconseillers,soit16,000florinsde4 réaux.(lbid.)

30 (2)Acettelettreestjointunrapportsurles négociationsavecl'Angleterre(fol. \69),auxquelles
fut mêléde près,on le sait, P.-P.Rubens.(Cf. GACHARD,Histoirepolitiqueet diplomatiquede

P.P. Rubens,p.46.)
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1288. Bruxelles, 26 octobre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu des copies de lettres que le Boi a écrites au baron d'Auchy

et à Gabriel de Roye. Ce dernier a écrit, lui-même, au secrétaire d'État, Pedro

de San Juan, pour insister sur l'opportunité qu'il y aurait à occuper l'île de

Silt (1). Bien qu'il ait été convenu que Wallenstein l'occuperait avec des 5

troupes de l'Empereur, il serait préférable que le Roi l'accepte du duc de

Holstein qui la lui a offerte.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol. 177.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 34.

1289 ,29 octobre 1628. —
Scaglia à La Cueva (copie).

10

Au sujet des négociations de paix avec l'Angleterre.
Estado,2042.

1290. Saint-Laurent, 30 octobre 1628 —
Philippe IV à Isabelle.

Spinola a parlé des instances faites auprès de l'Infante pour que celle-ci

prenne, comme dame de cour, une nièce de la marquise de Verneuil et du duc 13

d'Epernon. Quels que soient les égards qu'on doive avoir pour une nièce

d'Henri IV, il ne paraît guère opportun d'admettre dans l'entourage immédiat

de la Gouvernante une Française, qui pourrait donner des renseignements en

France sur des choses qu'il vaut mieux qu'on n'y sache pas. En tout cas,

Isabelle décidera comme elle l'entend (2).
20

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg. 199,fol.179.

1291. Londres, 30 octobre 1628 (n. st.).
—

François Cotinton à Carlos

Coloma.

Cotinton désire savoir si Coloma a reçu les lettres qu'il lui a envoyées

d'Angleterre. Il annonce qu'Antoine Porter a trouvé la Cour de Madrid pleine
2S

(1)Le 14 décembre,Philippedemandedes renseignementscomplémentairesà ce sujet,(lbid.,
fol.277.)

(2)Le 21 novembre,Isabellefait savoirquela Reine-Mèrede Francea prisladameenquestion
àsonservice.L'incidentestclos.(fol.235.)
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de bonnes dispositions et qu'on peut espérer dès lors la conclusion d'une

paix favorable. Quant aux bruits répandus que ce serait avec la France et non

avec l'Espagne que l'Angleterre s'arrangerait, ils sont dépourvus de tout

fondement. Si la paix ne se fait pas entre les gouvernements de Londres et de

5 Madrid ce sera la faute de ce dernier. Cotinton se rendra à Madrid, si l'on juge
ce voyage opportun. Le grand trésorier jouit, auprès de Charles 1er,du plus
solide crédit. Il faut que Coloma entretienne de bonnes relations avec lui.

Il devrait aussi envoyer à Cotinton un chiffre, dont il serait fait usage dans

leur correspondance réciproque.
10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 208,fol. 7.

Manuscritsdivers,reg.214,fol.27.

1292 ,31 octobre 1628. —
Scaglia à La Cueva (copie).

Au sujet des négociations avee l'Angleterre.

Estado,2042.

15 1293. Saint-Laurent, 51 octobre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaires d'Allemagne. L'essentiel serait toujours d'obtenir que l'Empereur et

la Ligue rompent avec les Hollandais. Philippe a décidé de faire de nouvelles

instances à ce sujet, cette fois auprès du roi de Hongrie qui vient d'épouser sa

soeur, l'infante Marie.

20 Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg.199,fol. 183.

1294. Saint-Laurent, 2 novembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc de Neubourg a fait de nouvelles représentations à Madrid, il a remis

un mémoire en quinze articles sur les désordres qui se sont introduits dans ses

duchés de Clèves et de Juliers par la présence d'une armée espagnole. Le Roi

25a répondu au duc en lui donnant complète satisfaction. Le Roi notifie la chose

à l'infante pour que celle-ci coopère à l'exécution de ces décisions (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.199,fol.191.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.39.

(1)Lemémoireduduc,aveclaréponsefaitesurchaquearticle,setrouvejointà la lettre(fol.193

30et suv.).
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1295. Bruxelles, 2 novembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet et appuie à Madrid une requête de Nicaise Omer, bour-

geois de Dunkerque, qui demande la restitution d'un navire de commerce que
les Espagnols lui ont saisi dans le port de Laredo. Des documents fournis par

le plaignant il résulte que le navire en question n'est pas français, comme les s

autorités espagnoles l'ont prétendu. L'usage du pavillon français n'est pas une

preuve en sens contraire, puisque beaucoup de sujets espagnols font usage de

ce pavillon pour échapper à l'ennemi (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol.205.

1296. Guisando, 4 novembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Le Roi expose où en sont les négociations avec l'Angleterre, depuis la mort

de Buckingham. Il signale, notamment, l'arrivée d'Endymion Porter qui a eu

une entrevue avec Olivarès, et ajoute que l'on attend avec impatience celle de

François Cotinton. L'Infante doit entretenir une bonne correspondance avec

l'abbé Scaglia. 15
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.211.

Manuscritsdivers,reg. 214, fol. 36.

1297. Bruxelles, 6 novembre 1628. — Coloma à Cotinton.

La faveur dont le grand trésorier jouit auprès du roi d'Angleterre,

cause la plus grande satisfaction tant à la Cour de Bruxelles qu'à celle de -w

Madrid.

La décision de Cotinton de se rendre à Madrid a beaucoup réjoui Isabelle.

Il n'y a lieu de s'inquiéter ni des intrigues des Vénitiens ni de celles des

Français. Le chiffre demandé est envoyé. On a fait passer à Madrid copie des

lettres adressées à Coloma par Cotinton et le grand trésorier. 25

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 208,fol.10.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.27v°.

(1)Lesannexesdecettelettre,setrouventauxfolios207et suivants.
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1298. Madrid, 14 novembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Il y a lieu de continuer la levée du régiment du prince de Barbanson, ainsi

que l'a demandé Gonzalès de Cordoba.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol.215.

5 Manuscritsdivers,reg.214,fol.77 v°.

1299 ,18 novembre 1628.

Texte du serment prêté par Oswald Brito, en qualité de secrétaire du

Conseil suprême de Flandre.
Secretariasprovinciales,reg. 2574.

10 1300. Madrid, 17 novembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le 30 octobre, le Roi avait écrit à l'Infante de lever, en Bourgogne,

une armée de 6,000 hommes en faisant courir le bruit qu'elle comptait

10,000 hommes (1). Après la prise de La Rochelle par le roi de France et les

secours qu'il envoie au duc de Nevers, étant donné le peu de sympathie qu'on

15 rencontre auprès du Pape et vu que tous les princes d'Italie voient d'un mauvais

oeil l'entreprise de Montferrat, l'Infante doit lever une armée de 6 à 8,000 fan-

tassins et 1,500 cavaliers dans le comté de Bourgogne, avec un bon chef, pour

pouvoir assister le duc de Savoie en cas d'attaque par les Français et même

pour prévenir toute velléité combattive de ce côté.

20 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.199,fol.219.

Manuscritsdivers,reg.214,fol.79.

1301. Madrid, 18 novembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaires d'Angleterre. Philippe désire que les négociations aient lieu à

Bruxelles ou dans un port des Pays-Bas. Il faut que les pourparlers continuent

25 même dans le cas d'une réconciliation franco-anglaise.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.199,fol.222.

(1)L'Infanterépond,le 7 décembre,au Roique,contrairementà ce qu'ilcroit,Gonzalèsde

Cordoban'a pasenvoyélesfondsnécessairesà la levéedecettearmée.LanouvellelettreduRoi

n'estpasplusclaireà cesujetet l'Infantedemandedesprécisions.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,
30reg.199,fol.268;Manuscritsdivers,reg.214,fol.82.)

TOMEII. 33
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1302. Bruxelles, 19 novembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Il y a peu d'apparences qu'on arrive à un résultat favorable dans les négo-

ciations avec l'Allemagne. Dès lors, il faut renoncer à l'espoir d'obtenir du

secours de ce côté et renforcer en conséquence les armées de terre et de mer.

Les crédits que Philippe avait décidé d'employer pour secourir l'Empereur 3

pourraient être ajoutés aux provisions à envoyer ici. Isabelle a fait rappeler

à Bruxelles le comte de Sforza qui avait jusqu'ici sa résidence auprès de

Wallenstein.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.225.

1303. Bruxelles, 20 novembre 1628. — Isabelle à Philippe IV. 10

L'Infante a laissé passer le peintre Gerbier revenant de Savoie et retournant

en Angleterre. Il faut que le Roi envoie à Bruxelles les pouvoirs requis pour

traiter avec l'Angleterre, ainsi on pourra profiter de la toute première occasion

qui se présentera. Après la reddition de La Rochelle, le maréchal d'Etre s'est

proposé de marcher avec 7,000 fantassins du côté des Grisons et un autre 13

maréchal va entreprendre le passage du côté du Piémont. Le Roi fera donc

bien de renforcer son armée d'Italie et d'envoyer des fonds pour la levée du

régiment allemand du prince de Barbanson et de celui du baron de Montclé,

pour les envoyer en Italie.
Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 199,fol.229. 20

Manuscritsdivers,reg.214,fol.41 v°.

1304. Bruxelles, 21 novembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a envoyé récemment 430,000 ducats qui sont arrivés bien à propos.

Pourtant la misère est restée la même, l'armée réclame sa solde, des munitions

et une masse d'autres choses qui lui manquent. Que Philippe envoie la plus 23

grande provision possible, sans quoi un malheur irréparable pourrait arriver.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol.233.

1305. Bruxelles, 21 novembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi se relire dans ses garnisons. L'armée royale en fait autant.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol.256. 30
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1306. Bruxelles, 21 novembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Le président Jacques Bruneau partira incessamment pour l'Allemagne où il

recevra le comte d'Ocastro que le Roi vient d'y nommer ambassadeur extra-

ordinaire. Bien qu'il n'y ait guère d'espoir d'obtenir une rupture avec les

5 Hollandais, ainsi qu'il avait été convenu avec Wallenstein, on fera son possible

pour aboutir.

Isabelle déplore la décision que le Roi a prise de retarder encore l'entrée en

négociations avec les Hollandais tant que l'Empereur n'a pas rompu avec eux.

On regrettera dans la suite de n'avoir pas profité d'une aussi bonne occasion.

10Philippe se trouve devant ce dilemne : ou envoyer les crédits nécessaires pour

faire la guerre
— les Hollandais y consacrent, d'après ce qu'on a appris, plus

de cinq millions d'écus par an — ou s'accommoder avec les rebelles, le plus

rapidement possible. En suivant une autre voie, le Roi risque de perdre tout

ce qu'il possède encore aux Pays-Bas.
15 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.199,fol.237.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol. 39v°.

1307. Bruxelles, 22 novembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis d'Aytona et le comte de Sforza ont fait savoir à Bruxelles que

Wallenstein est disposé à faire la paix avec le roi de Danemark et voudrait

20étendre ces négociations au roi d'Espagne et aux Hollandais. Isabelle attend des

instructions de Madrid à ce sujet.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.199,fol. 241.

1308. Madrid, 26 novembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce à sa tante qu'il a décidé d'établir près de sa personne un

25 conseil suprême pour les affaires de Flandre et de Bourgogne. Ce conseil

comprendra un président garde des sceaux et des conseillers. L'évéque de

Ségovie, ne pouvant à cause de son grand âge en faire partie, le Roi donne la

présidence au marquis de Leganès avec 16,000 florins de gages et 4,000 florins

pour la location de sa maison. Sa commission sera vérifiée en Belgique et son

0 traitement payé par le Conseil des Finances et garanti par une assignation

perpétuelle sur la caisse de l'un ou de l'autre receveur.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.
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1309. Madrid, 26 novembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaires d'Angleterre. Philippe est décidé à bien accueillir en Espagne des

envoyés anglais qui seraient porteurs des pouvoirs nécessaires pour la conclu-

sion de la paix.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199, fol.248(1). 5

Manuscritsdivers,reg. 214, fol.24.

1310. Bruxelles, 6 décembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Ensuite de la lettre du Roi, Carlos Coloma a écrit à Richard Weston et

à François Cotinton pour leur faire part du désir du Roi que la paix avec

l'Angleterre soit signée en Espagne (2).
10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 199,fol.253.

Manuscritsdivers,reg.214,fol. 81.

1311 ,6 décembre 1628. — Serment prêté par le comte de Solre,

membre du Conseil suprême de Flandre (minute).

Le serment fut prêté entre les mains du marquis de Leganès, président. 13

Secretariasprovinciales,reg. 2574.

1312. Bruxelles, 7 décembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante envoie au Roi diverses lettres touchant la paix avec l'Angleterre :

1° une lettre du 15 novembre 1628 du grand trésorier Richard Weston

à Carlos Coloma; 2° une lettre du 17 novembre, du secrétaire François 20

Cotinton au même; 3° et 4° deux lettres du 6 décembre, de Carlos Coloma

à Weston et à Cotinton. Toutes ces lettres expriment la grande satisfaction que

l'on éprouve de part et d'autre à l'annonce de la paix prochaine entre l'Espagne

et l'Angleterre.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 199,fol.237. 25

Manuscritsdivers,reg. 214, fol.82 v°.

(1)Levolumeenquestioncontientencoredifférenteslettresrelativesexclusivementaux négocia-
tionsd'Angleterre.Nousnelesavonspasanalyséestoutes,puisqu'ensommeellesne rentrentpas
directementdanslecadredenotrepublication.

(2)LesdeuxlettresdeCarlosColoma,datéesdu2 décembre,sontjointesencopieà laprésente. 30



— 421 —

1313. Bruxelles, 7 décembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi d'un rapport sur les progrès des Hollandais dans les Indes occi-

dentales.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 199,fol.267.

5 1314. Bruxelles, 7 décembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

En réponse à la lettre du 17 novembre, l'Infante déclare qu'il avait été

convenu que les troupes à envoyer en Bourgogne seraient placées sous les

ordres du comte de Champlitte. Le chef que l'on mettra à la tête des nouvelles

troupes devra-t-il obéir aux ordres du comte?

10 Il est impossible de satisfaire au désir du Roi d'envoyer en Bourgogne une

partie de l'armée cantonnée aux Pays-Bas. Il n'y a pas ici un homme de trop.

On pourrait envoyer le régiment du prince de Barbanson et le joindre à celui

du baron de Montclé. Étant donnée la pauvreté de la Bourgogne, il est urgent

d'y envoyer de l'argent pour le soutien des troupes.

15 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.199,fol.268.

Manuscritsdivers,reg.214,fol.84 v°.

1315. Madrid,13 décembre 1628. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet des lettres reçues de l'Infante et relatives à la santé de Spinola.

Un conseiller, Fernand Giron, déclare que si l'Infante connaissait l'état réel du

20 marquis, elle prierait le Roi de lui ordonner de se soigner. Les autres conseillers

sont du même avis.

Le décret du Roi est conçu en termes très durs. Les médecins sont d'accord

pour déclarer que la maladie du marquis n'est pas mortelle; rien ne le guéri-

rait plus rapidement que les eaux de Spa. Il faut donc faire savoir à Spinola
25 qu'il doit activer ses préparatifs de départ, personne ne peut le remplacer

à Bruxelles. Le Roi déclare qu'il est obligé en conscience de pousser Spinola
à partir, fût-il mourant.

Estado,2042.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 535.

1316. Madrid, 14 décembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

30 Le Roi a appris par l'Infante et par le secrétaire Pedro de San Juan la
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proposition de Gabriel de Roye d'occuper l'île de Silt. Le duc de Holstein con-

sentira-t-il et combien faudra-t-il envoyer de vaisseaux d'Espagne à cet effet?

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.199,fol.277.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.23v°.

1317. Madrid, 18 décembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle. 5

Au sujet de la paix avec l'Angleterre. Carlos Coloma doit de nouveau écrire

à Richard Weston et à François Cotinton que le Roi attend ce dernier avec

impatience, afin que le traité puisse se conclure le plus vite possible à la Cour

d'Espagne ou dans quelque port de ce royaume. Si les Anglais veulent y

comprendre le roi de Danemark et le Palatin, il faut demander que les négocia- 10

lions se fassent de couronne à couronne. Un traité éventuel entre l'Angleterre

et la France ne doit pas empêcher celui avec l'Espagne. Mais il est juste que le

dernier traité s'étant fait à Londres et ayant été rompu par les Anglais, celui-ci

se conclue en Espagne. Toutefois, l'essentiel est que le traité se fasse.

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.78 v°. 15

1318. Madrid, 19 décembre 1628. —Philippe IV à Isabelle.

Il importe que le comte Jean de Nassau se rende en Italie. Il faut lui

conserver, pendant son absence, le commandement de son régiment aux

Pays-Bas.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.283. 20

Manuscritsdivers,reg. 214,fol.23.

1319. Madrid, 21 décembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis d'Aylona a prié l'Infante de transmettre à Madrid une lettre

adressée au Roi, tout en en communiquant une copie à la Gouvernante. Il en

résulte que l'Empereur prétend avoir appris que le roi d'Espagne est en 25

négociations de paix avec l'Angleterre et la Hollande et demande à être

compris éventuellement dans les traités à conclure. Il promet, en retour, d'en

faire de même pour Philippe IV, lorsqu'on arrivera à la pacification en

Allemagne. Isabelle déclare s'en remettre à ce sujet aux considérations du

marquis d'Aytona. 30

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.285.



— 423 —

1320. Bruxelles, 21 décembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

Les flottes des Pays-Bas (1) sont en mauvais état. Faute d'argent on

n'a pas pu les entretenir celte année. Si le Roi n'envoie pas une bonne

somme qui puisse leur être consacrée, elles seront hors d'état de rendre encore

5 service.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.199,fol.288.

1321. Bruxelles, 21 décembre 1628. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante s'est déjà plainte souvent de sa situation financière. Henri

de Berghes vient de faire part de ce que la soldatesque campée en Gueldre

10réclame de l'argent. De tous côtés il y a des mouvements précurseurs de

mutineries, à Bréda, à Zantvliet, à Wesel. La misère de l'armée est,

d'ailleurs, très réelle et le danger d'une perte totale est incontestable. Il

en coûte à Isabelle de se plaindre si souvent mais il n'y a pas moyen de

faire autrement.
15 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 199,fol.289.

1322. Madrid, 24 décembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de la conclusion de la paix en Allemagne dans laquelle l'Empereur

voudrait comprendre Philippe IV et les Hollandais. Le Roi a résolu d'y

consentir à certaines conditions. Il charge l'Infante d'en transmettre la teneur

20 au marquis d'Aytona.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol. 294-296.

1323. Madrid, 24 décembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a écrit au baron d'Auchy au sujet du mariage de la princesse Marie,

filledu duc de Savoie, avec le prince de Pologne.

25 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 199,fol.298.

Manuscritsdivers,reg.214,fol.24v°.

(1)L'Infantedistinguel'armadadeDunkerqueet l'escadred'Ostende.
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1324. Madrid, 24 décembre 1628. —
Philippe IV à Isabelle.

Un personnage dont le nom n'est pas indiqué a suggéré de vendre certaines

parties du domaine des Pays-Bas, jusqu'à concurrence de 600,000 ducats.

Le Roi envoie à l'Infante les pouvoirs nécessaires pour effectuer cette vente.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 199,fol.292. 5

1325. Sans date (1628).
— Mémoire d'Olivarès au sujet des provisions

nécessaires à la Flandre.

Assurances d'amitié et d'admiration pour Spinola. Le Ministre déclare avoir

passé des jours et des nuits à étudier la question. Il désire souverainement

arriver à un accord avec le marquis. 10

Le désaccord réside en ce point. Spinola prétend que l'assistance venant

d'Espagne est insuffisante; pour Olivarès elle est surabondante. La démonstra-

tion de cette thèse, accompagnée de considérations sur la tactique de conduire

l'armée en campagne et de faire des sièges, sur la façon de payer l'armée, avec

encore des considérations théologiques, est exposée dans ce long document. 13

Estado,2321.—Publiépar RODIUGUEZVILLA,op.cit.,p. 492.

1326. Sans date (1628).
— Deuxième mémoire d'Olivarès.

Il n'apporte aucun détail nouveau et est dans le même style que le précédent.

Estado, 2311.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 491.

1327. Sans date (1628).
—

Rapport de Spinola sur le montant des 20

provisions nécessaires à la Flandre.

Dans le premier de ses mémoires Olivarès prétend que les 35,000 fantassins

nécessaires au service des garnisons doivent être mis à charge des finances

royales, et que 22,000 fantassins, 4,000 cavaliers, destinés à l'armée de cam-

pagne, l'artillerie, la flotte, les services administratifs et hospitaliers, le tout 25

pour 1,984,000 écus peuvent être payés au compte de l'exercito. L'entretien des

35,000 fantassins coûterait aux provinces
— sans compter tout ce dont il est

question dans le second mémoire —
800,000 écus. Leganès est entré en

pourparlers avec les États à ce sujet, mais il est de toute impossibilité d'obtenir

une pareille somme. Il faudrait donc réduire la solde des militaires, ce à quoi 30



— 425 —

on ne peut songer en ce moment. Dans son second mémoire, Olivarès suppose

encore une fois qu'il y a en tout aux Pays-Bas, 57,000 fantassins, 4,000 cava-

liers et déclare qu'au total, tant pour l'armée que pour la flotte, il suffit de

4,036,000 écus. De cette somme il veut affecter 2,280,000 écus aux provisions

5 et prétend qu'on peut mettre tout le reste à charge des finances royales sans rien

changer à la situation existante. Spinola démontre de nouveau que les calculs

du ministre sont inadmissibles, qu'ils reposent sur une ignorance complète de

la situation réelle et qu'il faudrait augmenter les provisions venant d'Espagne

au moins de 935,800 écus. Au reste, Spinola ne veut pas discuter les assertions

10d'Olivarès sur la façon de répartir les armées et de fixer l'effectif des garnisons.

Le marquis se refuse à faire des promesses qu'il ne pourrait tenir. On a

jusqu'ici réclamé toujours 300,000 écus par mois. Si à l'heure actuelle on

réduisait les prétentions à 250,000 on ferait l'impossible. En tout cas, il déclare

persister définitivement dans son opinion, qu'il serait opportun de mettre fin

15à la guerre.
Estado,2321.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 487.

1328. Madrid, 4 janvier 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi recommande à l'Infante l'exécution de certaines mesures prescrites

pour le paiement des soldats, mesures dont sont chargés aussi les deux conta-

20 dors Jean Munoz de Escobar et Philippe de Porres.

Dans une seconde lettre du même jour, le Roi insiste pour qu'on mette en

état de défense le château d'Anvers (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.200,fol. 1-3.

1329. Bruxelles, 6 janvier 1629. — Isabelle à Philippe IV.

23 Le cardinal de Borja vient d'écrire au secrétaire Pedro de San Juan au

sujet du Nonce. Le cardinal fait savoir qu'on tâchera de traiter cette affaire en

douceur, en tenant compte de la difficulté qu'il y a de retirer le prélat en

question des Pays-Bas. L'Infante communique la lettre au Roi.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.200,fol.6.

50 Manuscritsdivers,reg. 214, fol.2 v°.

(1)Le3mars,Isabelleprometdeseconformerà cesordres(fol.88).

TOMEII. 54
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1330. Bruxelles, 6 janvier 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi avait prescrit à l'Infante de veiller à ce que le régiment d'infanterie

allemande du prince de Barbanson soit prêt pour prendre service aux ordres

du duc de Savoie. Isabelle explique que l'exécution de cet ordre est impossible
si le Roi n'envoie pas une provision spéciale à cet effet. 5

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 200,fol.5.

Manuscritsdivers,reg.214,fol.21.

1331. Bruxelles, 6 janvier 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Affaire de l'occupation de l'île de Silt. Depuis quelque temps déjà, on

a envoyé deux personnes capables de faire la reconnaissance des différents io

ports de la Baltique. Ils ont rapporté que le meilleur était précisément celui de

l'île de Silt, qui peut abriter une centaine de grands navires.

Les douze vaisseaux désignés pour cette expédition, dont la moitié est em-

pruntée à l'escadre de Dunkerque et l'autre moitié à celle d'Ostende, sont prêts.

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.200,fol. 7. 15
Manuscritsdivers,reg. 214,fol.22.

1332. Bruxelles, 6 janvier 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Les nécessités deviennent de plus en plus grandes aux Pays-Bas. La garnison
de Rheinberg a présenté des réclamations, les soldats de Bréda se plaignent

aussi; toute la soldatesque est dans la misère. C'est un miracle qu'une muti- 20

nerie générale ne soit pas encore survenue! L'artillerie est dans un état

lamentable; il n'y a pas de munitions. On ne saurait mettre deux canons en

campagne. Les flottes ne peuvent prendre la mer faute d'approvisionnements.

Le domaine est tout engagé. Les provinces déclarent qu'elles n'en peuvent plus.

Que le Roi envoie de grâce une provision considérable (1)! 25

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200, fol.9.

1333. Bruxelles, 6 janvier 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires d'Angleterre. Envoi d'une correspondance échangée entre Carlos

(1)Le23janviersuivant,Isabellerenouvelleseslamentations,(lbid.,fol.39.)
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Coloma, d'une part, Bichard Weston, grand trésorier, et François Cotinton,
d'autre part (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200,fol.12.
Manuscritsdivers,reg. 214,fol.16v°et suiv.

5 1334 , 9 janvier 1629. — Consulte du Conseil d'Etat espagnol.

Le Conseil s'est réuni sur un ordre adressé par Olivarès au secrétaire

Juan de Villela. Olivarès signalait la misère de la Flandre et la nécessité

d'ouvrir les rivières en autorisant la vente des licentes. Le Conseil approuve
et le Roi se rallie à son avis.

10 Estado,2042.

1335. Bruxelles, 9 janvier 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Un secrétaire d'État du duc de Savoie, Pierre-Laurent Barozzi, a passé
récemment par Bruxelles, se rendant en Angleterre. L'Infante transmet,
à Madrid, un rapport sur l'entrevue qu'elle a eue avec ce diplomate (2).

15 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200,fol.23.

1336. Madrid, 12 janvier 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce l'envoi de son secrétaire, Juan de Necolalde, qui doit entre-

tenir l'Infante de la nécessité de mettre sur pied une armée en Bourgogne

(1)Lesannexessontau nombredequatre.Deuxlettresécritesà ColomaparWestonetCotinton
20 datéesdu6 décembre1628et lesréponsesà l'unet à l'autredu3 janviersuivant.Ily estquestion

desbonnesdispositionsréciproquespourfavoriserlaconclusiondela paix.L'abbéScagliaestalléà
Madridoùl'onattendincessammentAntonioPorter.Onattendaussil'arrivéeà Madridducomtede

Carlyle,qui vientpar Bruxelles,aprèsavoirarrêté définitivementles instructionsde François
Cotinton.(lbid.,fol.13et suiv.)Le13février,IsabelleenvoieàMadridlacopied'unenouvellelettre

25deWestonàColomadatéedu12janvieret traitantdumêmesujet,(Ibid.,fol.84-55.)Le22février,

PhilipperemercieIsabelledecesavis(fol.68).Le27mars,laGouvernantecommuniquedenouvelles
lettresdesmêmesAnglaisà Coloma.Ily estencoreune foisfaitmentiondesdispositionspacifiques
delaCourdeLondres(fol.124et suiv.).

(2)Lerapportsetrouveenannexe.Il traitedeseffortsfaitsparLouisXIIIpourentraînerl'Anglc-
30terreet la Savoiedansune coalitiongénéraleavecles Hollandais,les Danoiset les protestants

allemandscontrel'Espagneet l'Empire,du refusdu ducde Savoied'entrerdanscesvueset de
l'assistancemilitaireà donnerà celui-ciparl'Espagne.(Manuscritsdivers,reg.214,fol.18v°.)
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pour la diriger vers la Savoie, dans le cas où les Français tenteraient quelque

chose de ce côté. Dans une seconde lettre, il fixe l'indemnité à accorder à cet

envoyé (1).
Secrétaireried'État etdeGuerre,reg. 200, fol.28 et 30.

1337. Madrid, 12 janvier 1629. —
Philippe IV à Isabelle. 5

Eu égard à la détresse financière, le Roi juge opportun de rétablir les

licentes. Isabelle est chargée de l'exécution de cet ordre (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.200,fol.32.

1338 , 16 janvier 1629. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre. 10

Proposition de candidats pour une place vacante au Conseil.

Le Roi apostille la consulte en nommant le comte de Noyelles.

Secretariasprovinciales,2374.

1339 ,17 janvier 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

On ne trouve dans la secrétairerie du Conseil de Flandre aucune trace de la 15

constitution de l'ancien conseil, sans doute parce que le président, feu le

chancelier Damant, en aura transporté les archives en Belgique lors de sa

retraite. Le Roi ordonne, en conséquence, au conseiller Corselius (3) de faire

des recherches parmi les papiers délaissés par Damant et ailleurs, si c'est

nécessaire, afin de pouvoir rédiger les nouvelles ordonnances et savoir comment 20

on conféra la Toison du temps de Charles-Quint jusqu'au moment de la

cession des Pays-Bas aux archiducs. L'Infante chargera l'audiencier d'assister

Corselius afin qu'il puisse envoyer ces ordonnances ou les apporter à sa venue

en Espagne.
Secretariasprovinciales,reg. 2623. 25

(1)Le3mars,Isabelledéclarequ'iln'yapasmoyendeconstituercettearmée,tantquelaguerre
aveclesHollandaisn'estpasterminéeettantqueleRoin'envoiepasdeprovisions(fol.90).

(2)Le3mars,Isabellese félicitedecettemesureopportuneet prometd'envisagerlesdispositions
à prendrepourenassurerl'exécution,(lbid.,fol.91.)

(3)CorseliusGérard,docteuren droit,prévôtde l'églisecollégialede Harlebcke,conseilleret 30
maîtreauxrequêtesordinairesduConseilprivé,mortàBruxellesle22septembre1636.
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1340. Madrid, 20 janvier 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Touchant l'occupation de l'île de Silt. Il faudrait s'assurer d'abord si le duc

de Holstein y consent et si on dispose de navires pour cette expédition. Aytona

a écrit au Roi que l'occupation de ce port serait une chose excellente pour la

5 protection du commerce espagnol. Philippe déclare qu'Isabelle doit terminer

cette affaire rapidement et donner ses ordres en conséquence à Aytona.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200,fol.36.

1341 ,21 janvier 1629. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

10 Ferdinand Boisschot, chancelier de Brabant, demande les droits de juridic-

tion sur le village d'Erps avec l'enclave de Querbs (Quarebbe) et deux cents

écus de rente. Il rappelle les services qu'il a rendus depuis trente-huit ans en

persuadant les États des provinces d'accorder des aides extraordinaires et de

fournir le logement aux troupes, à une époque où les provisions nécessaires

15pour l'entretien de l'armée faisaient défaut. L'Infante l'a recommandé en

rappelant que le chancelier a facilité les négociations engagées par le marquis
de Leganès en vue d'amener les provinces belges à entrer dans l'union d'armes

avec les autres États de la monarchie et elle a chargé le même Leganès et

Spinola d'appuyer sa recommandation auprès du Roi.

20 Le Conseil appuie à son tour la recommandation de l'Infante et le Roi

accorde la faveur demandée.
Secretariasprovinciales,liasse2435.

1342. Bruxelles, 24 janvier 1629. — Carlos Coloma à Juan de Villela.

La perte de la flotte de la Nouvelle-Espagne est incontestable. On sait que
25Piet Heyn est déjà revenu à La Haye. Il a été reçu en triomphe. Ce qui doit

faire le plus de plaisir à ce barbare, c'est le cadeau de 600,000 florins que la

Compagniedes Indes occidentales lui a fait. Il est bien à regretter que la flotte

de Dunkerque n'ait pu se trouver en mer; douze galions ont été forcés de

rentrer prématurément. On ne saurait, à l'heure actuelle, faire sortir un seul

30 navire. L'amiral Ribera est un homme de valeur, mais il ne peut conquérir les

sympathies des équipages, ce qui est un grand inconvénient.

Estado,2322.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 536.
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1343. Bruxelles, 25 janvier 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Les députés hollandais qui traitent avec Kesseleer de l'échange des prison-
niers se sont plaints de ce qu'on détienne encore, à Lisbonne, dix-neuf de leurs

concitoyens, au mépris des conventions précédentes. Isabelle insiste pour

qu'on leur rende la liberté. 5
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.200,fol.40.

1344 , 26 janvier 1629. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

Le Conseil demande qu'à l'occasion de chacune des trois courses ordinaires

de taureaux, de la Saint-Isidore (1),de la Saint-Jean et de la Sainte-Anne, il lui 10

soit alloué 2,972 réaux d'argent, plus 40 ducats pour des douceurs et 40 autres

le jour de la Fête-Dieu, à prélever sur la recette qu'il opère du chef des droits

établis par le Roi sur les octrois de titres honorifiques (2).
Le Roi approuve et accorde également au Conseil 288 réaux d'argent pour

chaque illumination qu'il lui ordonnera. Quand il y aura des émoluments 13

(popina) extraordinaires, ce qui est très rare, dit le texte, ils seront, comme

pour les autres conseils, de la même importance que les ordinaires (3).

Secretariasprovinciales,liasse2574.

1345. Madrid, 30 janvier 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Par suite des incidents survenus à la flotte d'Amérique, de la non arrivée 20

des galions, des besoins multiples accrûs encore par la nouvelle guerre d'Italie,
le Roi manque de l'argent requis pour envoyer aux Pays-Bas ce qu'il faudrait.

(1)SaintIsidoreestlepatrondeMadrid.

(2)Letextequenousanalysonsn'estpas la consultemême,maisunrésumécontenudansun
tableaudesgages,popineset luminairesdu Conseilsuprêmede Flandre.Enmargeil estécrit: Par 25
resoluciondeSuMajestadà consultadetteconsejode26dehenero1689.

(3)Envirtudderesolucionantecedente,est-ilditenmarge.Desannotationsmarginalesdelamême

piècenousapprennentquesurun rapportdumarquisdeLeganèsdu 18juillet1629,le Roialloua
auConseil3,600réauxd'argentpoursesémolumentsannuelsduchefdestorchesde la maisonde

BourgogneaporelemotumentodelasbachosdelacasadeBorgona», quesuruneconsultedu16jan>30
vier1629il luidonneà titred'émolumentsquotidiensdela maisondeBourgogne,desdonsennature,
commedeuxazumbresdevinetdeuxpainsdebouche,panesdeboca,etc.,etc.
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Il demande donc aux diverses provinces une aide particulière et leur députe,

à cet effet, le maître de camp François Zapata. Isabelle est chargée de préparer

les négociations avec les États et de désigner un sujet belge, qui assistera

Zapata dans ses travaux. Celui-ci doit aussi se rendre en Lorraine pour

5 représenter au duc que c'est une bonne occasion de rompre avec le roi de

France, mais après entente préalable avec l'Infante (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.200,fol.43.

Manuscritsdivers,reg. 215, fol.98.

1346. Bruxelles, 13 février 1629. — Isabelle à Philippe IV.

10 Annonce de l'arrivée des lettres de provisions.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 200,fol.51.

1347. Bruxelles, 13 février 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Recommandation pour le baron d'Auchy.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol.39.

15 1348. Bruxelles, 13 février 1629. — Isabelle à Philippe IV.

La capture qu'ils ont faite de la plus grande partie de la flotte espagnole

d'Amérique a renforcé l'orgueil des Hollandais. Ils méditent un grand coup,

d'autant plus que la Compagnie des Indes a mis à la disposition des États

Généraux des capitaux importants, pour qu'ils prennent l'offensive. Ils se sont

20décidés à entrer très vite en campagne et le feront certainement dès la fin du

mois de mars. Déjà ils en sont à leurs préparatifs. Il se fient à la détresse bien

connue de l'armée espagnole. S'ils se décident à assiéger une place importante,

comme Bois-le-Duc ou Bréda, il n'y aura pas moyen de la secourir, puisqu'on

est sans argent, sans munitions, sans moyens de transport. L'armée est dans

25 la misère; depuis quatre mois la majeure partie de la troupe n'a plus été

payée. On doit 100,000 écus pour la fourniture du pain de munition.

(1)Par unelettredatéedu 16 février,auxÉtatsde Brabant,PhilippepriaitcesmêmesÉtats

d'écouterlespropositionsqueleurferaitensonnomZapata.(Seerétaireriesprovinciales,reg.2623.)
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Tout ce dont on dispose est le produit des coupes faites dans les bois

domaniaux (1) et celui de quelques licentes délivrées à des marchands, qui font

le trafic avec les Hollandais. Tout cela est bien insuffisant. C'est un miracle

qu'il n'y ait pas encore de mutinerie générale. Que le Roi envoie donc des

provisions, qu'il prenne en considération le sort de l'Infante qui se trouve 3

dans une situation qu'on n'aurait jamais pu imaginer, tout comme d'ailleurs

les ministres et les vassaux du Roi (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200, fol.57.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.134.

1349. Madrid, 14 février 1629. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Spinola aura sans doute annoncé à l'Infante la décision royale de conclure

avec les Hollandais un armistice de deux ans. Philippe ajoute qu'il voudrait

en prolonger la durée jusqu'à quatre ou six ans. Il faut que la cessation

des hostilités s'étende aux Indes. Il en résultera pour l'ennemi une liberté

commerciale illimitée en Europe. Il va de soi que pareille trêve doit procurer 15

un soulagement considérable aux finances royales.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200, fol.62.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.96 v°.

1350. Madrid, 27 février 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a décidé de renforcer l'escadre de guerre qui doit se rendre en 20

Amérique pour escorter les galions chargés des cargaisons de métaux précieux

qui n'ont pu être expédiées l'année précédente et de celles de cette année.

L'escadre aura aussi comme mission de déloger l'ennemi des postes qu'il aurait

pu occuper. Pour le commandement des militaires qui prennent service sur la

(1)Il n'est guèrepossiblede signalerlesfautesgrossièresdontsontéraailléesles traductionsde 25

l'ancienavocatFicquartconservéesdans lesManuscritsdivers.Nousne résistonscependantpas
à la tentationde donnerauxlecteursle spécimensuivantde sa connaissancede l'Espagnol.Le

produitdescoupesdanslesboisdomaniauxdevient,soussaplume.«Onleurdonnequelquepeu

d'assistanceavecdespetitsmorceauxde boiscoupésen formed'argentmarquetésaveclesquelson

lesaide... » 30

(2)Lemêmejour,Isabellefaitpartderéclamationsdessoldatsd'AnversetdeWesel.(lbid.,fol.60.)
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flotte, il faut un maître de camp général. Le Roi a limité son choix à Fran-

cisco de Médina et au comte de la Motterie. Isabelle désignera celui des deux

qui convient le mieux et le chargera de se rendre incontinent en Espagne.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol.72.

5 1351. Madrid, 27 février 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Dans une lettre datée du 14 décembre, le cardinal de Borja déclare avoir

entretenu le Pape du rappel du nonce Lagonissa. Urbain VIII a objecté que la

réputation de Lagonissa était en jeu. Cependant, eu égard aux dernières

doléances de l'Infante, Philippe a prescrit au cardinal (1) de représenter à

10 nouveau au Pape, combien il lui serait agréable qu'on ne tardât pas à rappeler

un diplomate qui rend si peu de services (2), et dont la présence sera toujours

une cause de difficultés. Isabelle doit charger le chancelier de Brabant et son

conseil de composer un mémoire sur l'opportunité du rappel du nonce, en

y exposant toutes les raisons qui pourraient convaincre le Pape. Le comte

15de Monterey est tenu au courant, de façon à ce qu'il puisse continuer ses

démarches.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.200, fol.74. —Estado,2256.

1352. Madrid, 28 février 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Suivant le désir de l'Empereur, Philippe a résolu que si des pourparlers de

20 paix s'engagent avec les Anglais et les Hollandais, on tâchera de les étendre

aux affaires de l'Empire (3).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 200,fol.76.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 103v°.

(1)Cefutsansdouteà lasuitedelaconsulteduConseild'Étatespagnoldu17février,parlaquelle
25 ceConseilestimaitqu'ilfallaitprocéderavecprudence,enfaisantintervenirl'ambassadeurespagnol

à Rome.(Estado,2043.)

(2)Detanpocautilidad.

(3)Le16mars,leRoirevientsurcettequestion(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.200,fol.102)
et le29avrilsuivantl'Infanteluifaitsavoirqu'elleentientbonnenote.Ellea appriscependantque

30l'oncontinuaitles pourparlersdepaixavecle roi deDanemarkparl'intermédiairedeWallenstein

et ducomtede Tilly,sansgrandeapparenced'accord.(Secrétaireried'Étatet deGuerre,reg.200,
fol.174;Manuscritsdivers,reg.215,fol.110v°.)
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1353. Bruxelles, 3 mars 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Aussitôt après la réception de la lettre royale du 14 février, apportant la

décision du Roi de conclure une trêve de quatre ou six ans, Isabelle a enjoint

à Kesseleer de demander une nouvelle entrevue aux députés hollandais. Ces

derniers ont répondu qu'il fallait attendre un certain temps. Les États des 5

diverses provinces, disent-ils, doivent se concerter et d'ailleurs le Roi

lui-même a tardé à répondre à leurs propositions. L'Infante espère que la

réponse des Hollandais arrivera cette semaine, parce que le drossard de

Roosendael a reçu ordre de se tenir prêt à se rendre éventuellement aux

Pays-Bas. La situation a bien changé depuis l'année dernière, les Hollandais 10

sont pleins d'orgueil à la suite de leurs derniers succès. Ils connaissent la

faiblesse de leurs adversaires. D'après ce qu'on dit, ils ont préparé quatre-vingts

navires de guerre pour se rendre aux Indes, quelques-uns sont déjà partis.

Il faut que le Boi prenne des dispositions pour leur résister. Leurs arme-

ments sur terre sont poussés avec intensité, leur intention d'entrer en cam- 15

pagne au commencement d'avril ne saurait être mise en doute. Ils sont pleins

d'espoir. La lettre se termine par de nouvelles lamentations sur la situation de

l'armée espagnole et le manque de provisions.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 200,fol.82.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.97. 20

1354. Madrid, 5 mars 1629. -
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi serait heureux de connaître la réponse du gouverneur de Rourgogne

au secrétaire d'État du duc de Savoie, qui lui avait proposé de mettre des

troupes dans quelques places demeurant neutres pour le passage des troupes

d'Italie aux Pays-Bas. Le Roi approuve l'Infante dans les dispositions qu'elle a 25

prises au sujet du nonce. Il écrit cependant encore au comte de Monterey

pour qu'il détermine le Pape à retirer le nonce des Pays-Bas.

On n'a pas connu à temps l'accord fait à Roosendael avec le commis

Kesseleer au sujet de la libération des prisonniers hollandais à Lisbonne, au

Port-de-Sainte-Maric.Des ordres ont été donnés en conséquence aux ministres. 30

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200,fol.93.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.104.
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1355. Madrid, 7 mars 1629. -
Spinola à Villela.

Les banquiers ont remis des lettres de provisions pour un peu plus de

2 millions d'écus, mais parmi ces effets, il n'y a que trois mensualités de

226,000 écus (celles d'avril-mai-juin), dont ils se soient engagés à effectuer le

5 paiement. Les effets restants ne pourront être couverts que par l'or que doit

apporter la flotte d'Amérique. Or, cette année, la flotte n'arrivera certainement

pas à temps. Ainsi tout reste en suspens. Il y a eu sur les provisions de

l'année dernière un déficit de 800,000 écus; l'armée a été fort mal payée; les

troupes d'Outre-Meuse n'ont reçu en un an que quatre demi-paies, aucune

10provision n'a été envoyée pour le premier trimestre de cette année; il est de

toute impossibilité de se procurer par voie d'aliénations domaniales les

600,000 écus dont il est question dans la lettre du Roi. Spinola ajoute qu'en

Belgique tout le monde attend son retour, espérant qu'il apportera le remède

à toutes les misères. Cet espoir est le motif qui a retardé une mutinerie géné-

15rale de l'armée. Si le marquis doit revenir les mains vides, un désastre est

inévitable. Tout cela, Spinola l'a représenté déjà à Olivarès. Celui-ci a promis

de faire des efforts pour assurer le paiement de six mensualités. D'accord avec

le ministre, le marquis s'est efforcé de trouver un moyen pour se procurer

l'argent nécessaire pour les autres mensualités. Il a écrit à ce sujet à Bruxelles

20 et attend la réponse. Il a appris de l'Infante qu'elle avait fait rédiger les passe-

ports nécessaires pour l'entrevue de Kesseler avec les députés hollandais.

A l'heure actuelle les pourparlers doivent sans doute avoir commencé. Il sera

donc possible bientôt de prendre des résolutions définitives. Le Roi doit être

persuadé qu'il serait contraire au service royal de renvoyer Spinola en

23 Flandre, en ce moment, où rien encore n'est décidé.

Estado,2042.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p.539.

1356. Madrid, 12 mars 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire que seize navires de la flotte des Pays-Bas, avec l'amiral

Francisco de Ribera, viennent renforcer l'escadre espagnole destinée à se

30 rendre aux Indes. Dans une deuxième lettre, du même jour, Philippe recom-

mande de veiller à l'armement complet de ces navires.

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg. 200,fol.98-100.
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1357 , 21 mars 1629. — Décret de Philippe IV à la Jointe

d'État.

La Flandre sera bientôt perdue (1). Les provisions réclamées par Spinola

en 1628 pour cette année 1629 sont prêtes, les provinces se sont montrées

résolues à contribuer à leur défense, les clauses de paix et de trêve que le 3

Roi voudrait bien accepter sont connues du marquis. Entretemps l'armée des

Pays-Bas reste sans chef. Le Roi ne peut faire plus. Il a décidé qu'en tout état

de cause, Spinola doit partir pour l'Italie le 1er avril prochain. Le Conseil

examinera s'il y a encore quelque chose à faire à son sujet, car le Roi ne veut

pas prendre de décision définitive sans l'avoir entendu. 10

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 541.

1358 ,24 mars 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

D'après la lettre de l'Infante du 26 novembre 1628, le Conseil des Finances

des Pays-Bas avait représenté l'impossibilité dans laquelle il se trouvait de

procurer les 100,000 florins qu'il fallait, à peu de chose près, pour payer les is

gages du nouveau Conseil de Flandre. Le Roi regrette d'avoir dû engager tout

le domaine des Pays-Bas. Il n'a pu faire autrement que consigner ces gages sur

les Finances, attendu que chacun des autres pays de la monarchie paie son

Conseil et qu'on murmurerait s'il en était différemment avec le Conseil de

Flandre. Il ordonne donc que le dit Conseil soit payé avant les autres, car les 20

ministres qui le composent étant loin de leur patrie ont absolument besoin de

leur traitement. On peut affecter, à cet effet, le produit des licentes (dont le

rétablissement vient d'être autorisé) comme aussi celui des impositions sur les

draps et les chevaux.
Secretariasprovinciales,reg. 2625. 23

1359. Madrid, 25 mars 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Philippe permet au marquis de Leganès d'accepter les présents que lui ont

offerts les États des diverses provinces à l'occasion de la conclusion de l'union

avec les autres États de la monarchie espagnole (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol.103. 30

(1)Flandesestaparaperderse.

(2)CettedécisionduRoifutprisevraisemblablementà lasuited'uneconsulteduConseild'État,
du6mars,émettantà cesujetunavisfavorable.(Estado,2043.)
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1360. Madrid, 25 mars 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Isabelle doit faire passer immédiatement en Savoie le régiment du prince de

Barbanson et les troupes qu'on a levées en Bourgogne pour aider le duc de

Savoie dans sa lutte contre la France (1).

5 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 200,fol. 107.

Manuscritsdivers,reg.215,fol. 104v°.

1361 ,27 mars 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Conseil de Flandre en sus des droits accoutumés pourra lever une taxe

supplémentaire pour chaque concession de titre, 600 écus pour une princi-

10pauté, 500 pour un marquisat, 400 pour un comté, 200 pour un vicomté ou

une baronnie, 60 pour la chevalerie et, en outre, le droit des Finances dû

par les anoblis. L'Infante voudra bien en avertir les ministres belges.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1362 ,27 mars 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

13 Ordonne de remettre aux membres du Conseil de Flandre leurs lettres

patentes avant leur départ de la Belgique, comme ils l'ont eux-mêmes demandé.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1363. Bruxelles, 27 mars 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Francisco Zapata est arrivé à Bruxelles et parti presque aussitôt après pour

20la Lorraine (2). Il n'a pas paru nécessaire qu'il se rende auprès des États des

(1)Lelendemain,Philippeécritencoreà cesujet,pourprescrirecettefoisà l'Infante,dedonner
danslamesuredupossiblesatisfactionà la demandedu ducdeSavoiedecantonneren Bourgogne
unepartiede l'arméedecedernier.(Secrétaireried'Étatet deGuerre,reg.200,fol.110;Manuscrits

divers,reg.215,fol.105V.)

25 (2)DanslesinstructionsdonnéesàZapatapoursamissionenLorraineil estdéclaréquelaFrance

n'intervientdanslesaffairesd'Italiequepoursusciterdes difficultésà l'Empireet à l'Espagne,
conclureelle-mêmela paixavecl'Angleterreet assisterlesHollandais.LeducdeLorrainesaitpar

expériencecombiensesintérêtssontducôtédel'Espagneetdel'Empire.Zapataa pourmissiondele

convaincredel'opportunitéqu'ily apourluideprévenirlesdesseinshostilesduroide Franceet de
30serangeravectoutessesforcesducôtéde l'Empereur.(Manuscritsdivers,reg.213,fol.92v°.)
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diverses provinces puisque déjà l'Infante elle-même leur avait demandé l'aide

réclamée par le Roi. Les provinces, déclare Isabelle, ont fait et font tout ce

qu'elles peuvent.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol.118.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.99. 5

1364. Bruxelles, 27 mars 1629. — Isabelle à Philippe IV.

La flotte hollandaise dont l'Infante a entretenu le Roi dans ses lettres précé-
dentes semble destinée à aller occuper le port de Matanzas, là où précédem-
ment une partie de l'escadre espagnole a été prise par l'ennemi. Que Philippe

prenne les précautions nécessaires. 10

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.200,fol.119.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.99 v°.

1365. Bruxelles, 27 mars 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante promet d'entretenir bonne correspondance avec le comte de Castro,

que Philippe a envoyé comme ambassadeur à la Cour de Vienne. 15

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol. 121.

1366. Bruxelles, 27 mars 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'écoutète de Roosendael est venu à Bruxelles pour déclarer qu'à cause de

certaines difficultés survenues entre Arminiens et Gomaristes, les États Géné-

raux n'avaient pu encore prendre de décision. Il y ajouta la promesse d'une 20

réponse catégorique à bref délai. L'Infante ne sait trop ce qu'il faut espérer.
L'ennemi est prêt à entrer en campagne, il dispose de forces considérables et

est plein d'espoir. D'après les avis reçus, il se propose d'attaquer Anvers,

Hulst, Dunkerque et Mardyck. On résistera comme on pourra. Des provisions

envoyées, les premières lettres arrivent à échéance à la fin d'avril. Il en 23

résulte qu'on est dans une misère extrême.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200,fol.122.

Manuscritsdivers, reg. 215,fol. 100.
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1367. Madrid, mars 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve la décision prise par l'infante de renvoyer en Allemagne

Jacques Bruneau pour assister le marquis de Castro dans ses négociations.

Secrétaireried'Etatet de Guerre,reg.200,fol. 129.

5 1368 ,5 avril 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a décidé de confier la direction des opérations contre la France,

à Coloma. La guerre contre la Hollande sera dirigée par de Berghes. L'une et

l'autre de ces désignations valent pour le temps que durera l'absence de

Spinola. Celui-ci reviendra le plus vite possible (1).

10 Estado,2043.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p.541.

1369. Madrid, 5 avril 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Spinola a communiqué au Roi une lettre qu'Isabelle lui avait écrite par

rapport aux négociations de Kesseleer. D'après cette lettre les Hollandais ne

se seraient pas offusqués de la lenteur du Roi à donner une réponse à leurs

15dernières propositions, les États Généraux se seraient réunis et on attendait

à Bruxelles une rapide décision de leur part. Le Roi a résolu de montrer aux

Hollandais que la question d'Italie n'a pas rompu ses bonnes relations avec la

France, c'est pourquoi il est prêt à conclure une trêve de dix ou douze ans.

Il serait ainsi évident qu'on ne cherche pas, de ce côté, à gagner du temps

20 mais qu'il s'agit réellement de mettre fin à la guerre. Le Roi veut qu'Isabelle

termine la chose rapidement. Les préférences royales vont à une trêve; si un

armistice est nécessaire, il faut qu'il soit simplement un prélude et ait dès lors

une durée très limitée. Pour ce qui est de la question de la reconnaissance de

la liberté hollandaise, on ne peut s'écarter des instructions antérieures. Pour

25tout le reste, l'Infante a carte blanche.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200, fol.131.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.50 v°.

(1)Lacommissiondonnéeà Henride Berghes,datedumoisd'avril1624.EllesetrouveEstado,

2013,etestcitéedansRODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 342.
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1370. Madrid, 5 avril 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Louis XIII a envoyé des troupes en Italie. Le commandement des forces

espagnoles dirigées contre la France doit être confié à Coloma, tant que

Spinola sera absent. L'Infante veillera aux approvisionnements de munitions

et autres nécessaires à cette armée. La guerre contre les Hollandais sera 3

confiée à Henri de Berghes. Si celui-ci doit s'absenter pour venir en Brabant

ou en Flandre, Francisco de Medina le remplacera. Si, au contraire, il doit se

rendre dans le pays du Rhin, ce sera le châtelain d'Anvers, Jean Brabo, qui

exercera le commandement en Brabant et en Flandre, mais l'un et l'autre

resteront subordonnés à de Berghes. Si une trêve est conclue, il ne faut faire 10

connaître aucune de ces mesures.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 200,fol.138.

1371. Madrid, 5 avril 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi veillera à ce que les 70,000 ducats qui doivent servir au paiement

des régiments du baron de Barbanson et du baron de Montclé soient envoyés 13

sans retard. Il convient d'observer le plus grand silence sur l'entrée des troupes

françaises en Italie, comme on le fait aussi en Espagne.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 200,fol.146.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.103v°.

1372. Madrid, 5 avril 1629. -
Philippe IV à Isabelle. 20

Il ne saurait être question de tenter l'occupation de l'île de Silt, puisqu'il

faudrait y affecter trente-six navires pris en partie dans la flotte des Pays-Bas

et que, comme le Roi l'a déjà fait savoir, il est indispensable que seize unités

de la même flotte viennent renforcer l'escadre espagnole qui se rend en

Amérique. Dans une autre lettre du même jour, Philippe prescrit d'envoyer 25

en Espagne le plus de vaisseaux possible, avec une quantité considérable

d'infanterie — au besoin 3,000 Wallons — et des munitions (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.200,fol. 143-146.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.102V.

(1)Le29avril,Isabelleaccuseréceptiondecettelettre.Elleajoutequel'îledeSiltparaitavoirété 30

occupéeparlesDanois,(lbid.,fol.172.)
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1373. Madrid, 13 avril 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Les galions et d'autres navires appartenant à des particuliers, en tout au

nombre de 31, apportant près de 9 millions de ducats sont arrivés à Cadix.

Le Roi envoie un courrier exprès pour en faire part à l'Infante (1).

5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.200,fol.152.

1374 ,22 avril 1629.

Décret de Philippe IV nommant Pierre-Paul Rubens secrétaire du Conseil

privé (2).
Secretariasprovinciales,liasse2435.

10 1375. Madrid, 27 avril 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante la décision prise de charger Rubens de la

continuation des négociations de paix avec l'Angleterre et de commencer, si la

chose est nécessaire, par un armistice. Dans une seconde lettre du même

jour, il charge Isabelle de lui payer ce qu'elle juge opportun pour les frais de

15 son retour d'Espagne aux Pays-Bas et pour ceux de son voyage en Angle-

terre (3).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 208,fol.12 et 14.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.67(avecladatefautivedu 3avril).

1376. Bruxelles, 29 avril 1629. — Isabelle à Philippe IV.

20 Affaires d'argent. Doléances coutumières. Des provisions envoyées en

dernier lieu on n'a pu guère encore tirer profit. Les premières lettres viennent

à échéance à la fin de ce mois. Le peu qu'on a pu se procurer par voie d'anti-

cipation a été consacré à des dépenses inévitables. Il faudrait pouvoir disposer

en ce moment d'une somme supérieure de 114,000 ducats à l'import des

25effets dont l'échéance a lieu à la fin de ce mois. L'Infante ne sait où se

(1)Le29avril,Isabelleexprimetoutelajoiequeluia causéecetévénement.Lesprovincesobéis-

santesprennentpartà celleallégresse.L'essentielestqueleRoienprofitepourenvoyerauxPays-Bas
uneprovisionconsidérable,(lbid.,fol.164etManuscritsdivers,reg.215,fol.108v°.)

(2)LeRoisignifiacedécretà sa tantedanssa lettredu 27 avril,lettrequia été publiéepar
30 GACHAUD,HistoirepolitiqueetdiplomatiquedePierre-PaulRubens.

(3)GACHARD,op.cit.,p. 292.
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les procurer. Les circonstances du moment rendent la situation très critique.

Que Philippe tâche de procurer une provision extraordinaire!

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200,fol.154.

1377. Bruxelles, 29 avril 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'infante, dans deux lettres, entretient le Roi de l'exécution des ordres qu'il s

a donnés d'envoyer des troupes au secours du duc de Lorraine. Les derniers

événements survenus de ce côté et notamment l'occupation par Louis XIII des

défilés par où on entre en Italie, ont rendu ces ordres inexécutables. L'Infante

a donc envoyé contre les Hollandais, du côté de Rheinberg, les forces

destinées à passer dans la Péninsule. Les rebelles sont décidés à assiéger io

Bois-Ie-Duc ou une autre place d'importance. On ne sait pas si on pourra leur

opposer une résistance suffisante.

Quant à l'envoi en Espagne d'une partie de la flotte des Pays-Bas, la chose

sera difficile, si le Roi n'envoie une bonne somme destinée exclusivement à ce

service, il est de toute impossibilité de la faire accompagner par 3,000 Wallons, 15

parce qu'on ne dispose que de très peu de soldats de cette nationalité (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.200,fol.160-162.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.105v°.

1378. Bruxelles, 29 avril 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Kesseleer a reçu avis de ses correspondants hollandais qu'ils étaient prêts 20

à avoir une nouvelle entrevue avec lui la semaine prochaine. La rencontre

a été fixée au 8 mai. Kesseleer emportera une commission en règle, comme il

semble d'ailleurs que les délégués hollandais en auront une semblable (2). Dans

l'incertitude des événements concernant la France et la Savoie, l'Infante

a différé la remise des lettres du Roi à Carlos Coloma et à Henri de Berghes. 25

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol.166.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.109v°.

(1)Dansunetroisièmelettredumêmejour,Isabelleselamentesurl'attitudepriseparla France

danslesaffairesd'Italie,déplorantsurtoutquelescourriersd'Espagnenepourrontplustraverserla

Franceet queles marchandsgénoisn'aurontplusde créditaux Pays-Bas.(Ibid.,fol.16b,et 30

Manuscritsdivers,reg.215,fol.109.)

(2)Lalettrecomprendenannexela traductionfrançaised'unemissiveenvoyéeà Kesseleerle

24avriletdesaréponsenondatée.Ellesn'apportentaucunnouveaudétail(fol.167etsuiv.).
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1379. Bruxelles, 29 avril 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Affaire du Nonce. Toutes les difficultés suscitées par Lagonissa se sont

apaisées. L'Infante a averti Monterey de ne plus faire d'instances pour obtenir

le rappel de ce prélat, d'autant plus qu'en s'abstenant de toute démarche, on

5 hâtera l'heure de son départ.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200, fol.175.

1380. Bruxelles, 29 avril 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Il est impossible d'exécuter immédiatement les ordres du Roi relatifs au

paiement de pensions et de faveurs à divers fonctionnaires au moyen du

10produit des prises de la flotte. Cette source de revenus a été affectée au

service de la flotte elle-même et il faudrait pouvoir le faire encore pendant un

certain temps.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.200,fol.176.

1381. Bruxelles, 29 avril 1629. — Isabelle à Philippe IV.

15 Le duc de Neubourg (1) est venu à Bruxelles. Il a présenté le texte d'un

accommodement préparé entre lui et le marquis de Brandebourg au sujet des

duchés de Clèves et de Juliers. II a insisté pour que le Roi veuille se rallier

à cette proposition. Isabelle désire recevoir à cet égard des instructions

précises. La transaction en question concerne aussi les Hollandais. Le duc

20s'est offert à aller négocier en personne à ce sujet avec les rebelles (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol. 177.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.111.

(1)Wolfgang-Guillaume,comtepalatin.

(2)Lalettrecomprendenannexesunesériedelettresoriginalesdel'Électeurpalatin,toutesécrites

25enitalienadresséesà l'Infanteet le texteducontratproposé(fol.179et suiv.).Le3 mai,l'Infante

remetdenouvellespiècesàMadrid,relativesauxnégociationsduducdeNeubourgavecl'Electeurde

Brandebourg(fol.205et suiv.etManuscritsdivers,reg.213,fol.125).LesÉtatsGénérauxconsultés

répondirentqu'ilsattendaientlesdécisionsduroid'Espagneetdel'Infante.Danssaréponseendate

du 11juin 1629(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.201,fol.14et suiv.et Manuscritsdivers,

50reg.215,fol.39 et 111),leRoiditensubstancequ'ilremerciele ducdesesbonnesintentions,que

pourcequiconcernesonaccordavecleducdeBrandebourgsurlesÉtatsdeClèvesetdeJuliers,ily
a lieud'attendrelesdécisionsdesHollandais.Quantà demanderà l'Empereurqu'onluiadjugele

PalatinataprèslamortduducdeBavière,leRoin'enferarien,leditPalatinatayantétéoccupépar
l'archiducAlbertcommeducdeBourgogne,conformémentauxloiset constitutionsdel'Empireetle

35 RoidésirantconserversesbonnesrelationsaveclamaisondeBavière.
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1382. Madrid, 30 avril 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Nouvelles instances pour qu'une partie de la flotte des Pays-Bas vienne

en Espagne. Plus indispensable encore est l'envoi des 3,000 Wallons

demandés (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.200,fol.198.

1383. Bruxelles, avril (?) 1629. — Isabelle à Spinola (?).

L'Infante envoie copie des lettres qu'elle adresse au Roi touchant la déli-

vrance des prisonniers hollandais en Espagne, la trêve avec les Hollandais

et les nécessités de l'armée. On a intercepté des lettres de l'agent du prince

d'Orange à Venise, adressées au prince et à son agent en Angleterre et à un 10

de ses frères. L'Infante joint les copies de ces lettres afin qu'il en soit rendu

compte au Roi.
Manuscritsdivers,reg. 215,fol.105v°.

1384. Bruxelles, 3 mai 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles doléances sur le besoin d'argent. L'ennemi s'est dirigé avec toutes is

ses forces sur Bois-le-Duc, il a occupé certains postes autour de la ville et

s'y est retranché. Le Gouverneur espagnol a fait demander du renfort et de

l'argent. Il a ajouté qu'à défaut de secours immédiat la ville courrait un réel

danger. L'Infante lui a fait donner satisfaction dans la mesure du possible.

Elle a fait revenir du Palatinat tous les militaires qu'elle a pu. Que le Roi 20

envoie une bonne provision extraordinaire. Il faut que la provision ordinaire

soit fixée à 300,000 ducats par mois. Si cette condition n'est pas réalisée, le

Roi n'a que de mauvaises nouvelles à attendre. Il paraît que l'ennemi dispose

de 35 à 40,000 fantassins et de 5,000 cavaliers.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol.203. 25

Manuscritsdivers,reg.215,fol.122.

(1)Le27mai,Isabellerépondànouveauquetansunenvoid'argent,il n'yapasmoyendedonner

satisfactionaupremierde cesdeuxordres.PourlesWallons,elleajoutequeeeuxdontondispose
sontindispensablesauxPays-Bas,maisqu'ontâcherad'enrecruterd'autres.(lbid.,fol.264.)
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1385. Madrid, 13 mai 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante une série de documents relatifs à un accord

conclu entre Louis XIII et le duc de Savoie, par rapport aux affaires de

Mantoue et de Montferrat.

5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 200,fol. 214et suiv.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.126v°.

1386. Madrid, 14 mai 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu les correspondances envoyées par Isabelle et relatives aux

affaires d'Angleterre (1). Il a fait de son côté tout ce qu'il a pu. Il a

10envoyé à Rubens les pouvoirs nécessaires pour conclure un armistice et

continuer les négociations de paix, dès que du côté anglais on enverra un

négociateur autorisé. Isabelle doit continuer à travailler au bon succès de ces

négociations (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.200,fol.235.

15 Manuscritsdivers,reg. 215,fol.126.

1387. Madrid, 17 mai 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi renouvelle ses ordres quant aux commandements à confier à Henri

de Berghes et à Coloma, le premier opérera contre les Hollandais et le

deuxième contre la France. Il espère que Bois-le-Duc sera secouru d'une

20façon efficace tant par l'Empereur et le duc de Bavière que par la Ligue catho-

lique. Il a écrit à Aytona qu'il aille servir l'Infante en qualité d'ambassadeur

extraordinaire et qu'il remette le soin des affaires d'Allemagne à Jacques

Bruneau. Promesses d'assistance pécuniaire.

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.200, fol.237.

85 Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 140v°.

(1)11estquestionici deslettresdu6 marsenvoyéespar le GrandTrésorierd'Angleterreet par

F. Cotintonà DonCarlosColomaet qui furentcommuniquéesau Roipar l'Infante,le 27mars.

(Manuscritsdivers,reg.215,fol.101.)

(2)Le18mai,Philippeécrità nouveauà Isabelleparrapportauxaffairesd'Angleterre,(lbid.,

30 fol.247.)Voiraussila réponsed'Isabelle,datéedu27mai(fol.266).
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1388. Bruxelles, 17 mai 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante envoie au Roi Juan de Bénavidès pour faire des représentations

au sujet des affaires des Pays-Bas (1).

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.200,fol.240.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.64v°. 3

1389. Bruxelles, 17 mai 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Rubens partira incessamment pour l'Angleterre et y commencera les négo-

ciations préparatoires à un armistice. Il a reçu ordre, comme le Roi l'a prescrit,

de ne pas parler des Hollandais, tant que continuent les négociations du

commis Kesseleer. Dans le cas où ces dernières échoueraient, Rubens devra IO

tâcher d'obtenir de la Cour d'Angleterre qu'elle pousse les Hollandais à la

conclusion d'une trêve (2).
Secrétaireried'Etatet de Guerre,reg. 208,fol.18.

1390. Bruxelles, 17 mai 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi s'est tellement rapproché de Bois-Ie-Duc, qu'il a paru nécessaire 15

d'envoyer deux armées au secours de cette place. La nécessité d'une provision

extraordinaire n'en devient que plus urgente.

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg. 200,fol.245.

(1)Aufolio241,on trouveles instructionsdeBénavidès.Leprinced'Orangea assiégéBois-le-

Duc,le1erdece mois,avec40,000hommesà piedet 5,000cavaliers.Importancedelaplace.Si 20

l'ennemis'enempare,ceseraunegrandepertepourlacausecatholique.Lagarnisonnecomprenait

que3,000soldats;onl'arenforcéede1,000hommes.L'Infantes'efforcederéunirunearméepourse

porterau secoursde la placeassiégée.C'estdeBerghesquilacommandera.Colomasetiendrasurla

réservepours'opposerà ce que l'ennemipourraittentercontreAnvers,Hulstou la Flandre.La

situationfinancièreestmisérable,la soldatesquevit dans le dénuement,voilàdesmoisqu'ellen'est23

pluspayée.Lesmensualitésdesmoisd'avriletdemaiontpasséà l'achatdemunitions.Il faudrait
uneaideextraordinaire.Lepaiementrégulierdel'arméedecampagnenécessitedesmensualitésde

300,000ducats.Le marquisd'Aytonaa faitsavoirquel'EmpereurenverraitunearméeenAlsace,

pourintervenirenItalie.Depuisquelesaffairessesontarrangéesdececôté,l'Infantea faitdemander

quecestroupessoientenvoyéesauxPays-Bas.Bénavidèsdoitrendrecompteaussidelasituationa 30

Spinolaet à Leganès.

(2)GACHARD,op.cit.,p.294.



— 447 —

1391. Madrid, 18 mai 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Solre est chargé de lui dire certaines choses concernant le

nouveau Conseil de Flandre.
Secretariasprovinciales,reg. 2625.

5 1392. Madrid, 18 mai 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi alloue 6,000 ducats au comte de Solre qui se rend en Allemagne pour

congratuler l'Empereur au sujet des fiançailles du roi de Hongrie, son fils,avec

la soeur du roi d'Espagne (1).
Secretariasprovinciales,reg. 2625.

10 1393. Madrid, 18 mai 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris par le marquis de Mirabel que les Français et les Anglais

étaient d'accord, et que, grâce à la bonne volonté du duc de Lorraine, il avait

réussi à envoyer en Angleterre M. de Ville. Le Roi tient à ce que l'Infante

soit au courant de ces faits parce que M. de Ville passera probablement par

13Bruxelles (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.200,fol.246.

Manuscritsdivers,reg.215, fol.142.

1394. Bruxelles, 18 mai 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Kesseleer est revenu de Roosendael. Les Hollandais acceptent que le préam-

20bule de la trêve soit rédigé d'après le formulaire indiqué par le Roi. Quant au

reste, le traité à conclure ne doit pas comprendre de stipulations déterminées

mais déclarer simplement qu'on s'en réfère aux clauses de la trêve de 1609.

Ainsi, déclare l'Infante, l'article premier de la trêve passée qui reconnaît

(1)Ils'agitdesfiançaillesdeFerdinandIII,roi de Hongrie,avecl'infanteMaria.Le contratde

25mariageavaitété signéà Madrid,le 24 septembre1626.(DUMONT,Recueilde traités,t. V.
2epartie.)

(2)La lettredu Roiécritepourmarquersonapprobationà Mirabel,est jointeen copieà la

présente.
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l'indépendance des Provinces-Unies, loin d'être annulé comme on l'avait

espéré sera renouvelé. Les Hollandais déclarent que la situation s'est améliorée

depuis les tractations du mois de juillet dernier. Le Roi doit prendre en consi-

dération la situation créée par le siège de Bois-le-Duc et l'effet moral que

produirait, sur la population, la perte de celte place. La stipulation insérée s

dans la trêve passée et reconnaissant la souveraineté hollandaise n'a pas causé

au Roi de préjudice spécial puisque, la trêve finie, elle s'est trouvée annulée

comme les autres et que pendant la durée de la trêve, on ne peut faire autre-

ment que de traiter les Hollandais comme des neutres. A l'expiration de la

trêve nouvelle les choses ne se passeraient pas autrement et les prétentions 10

du Roi demeureraient entières. Une chose de si peu d'importance vaut-elle la

peine de mettre en péril la conservation des provinces fidèles si épuisées!

L'éventualité que celles-ci refuseraient tout subside et qu'à cause de l'éloigne-

ment de l'Espagne il en résulterait une ruine complète, demeure redoutable.

Du moment qu'on se décide à céder sur la question religieuse, on peut en 15

faire autant dans le domaine politique. Que le Roi prenne une décision rapide.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 200,fol.251.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.63.

1395. Londres, 22 mai 1629. — Cotinton à ... (Coloma?)

L'annonce de la prochaine arrivée de Rubens a été très bien accueillie 20

à Londres. Cotinton envoie un passeport pour lui et annonce qu'un navire

sera à sa disposition à Calais. Cotinton désire savoir au plus vite si Rubens

s'embarquera à Calais ou à Dunkerque.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 208,fol.19.

1396 , 24 mai 1629. — Consulte du Conseil suprême de 25

Flandre.

Michel-Florent van Langren, mathématicien du Roi en Flandre, rappelle les

services qu'il a rendus à la géographie et insiste sur ce qu'il a inventé certaines

mesures (modos), de même que son père, Arnold-Florent van Langren,

cosmographe royal en Belgique; suivant l'exemple de celui-ci il s'est appliqué à 30

perfectionner les caries universelles en ce qui concerne la détermination des
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longitudes marines et terrestres; mais le succès de ses recherches dépendra du

bon vouloir des armateurs et des gens compétents. C'est pourquoi il demande

l'intervention du Roi et l'octroi de lettres patentes obligeant les habitants des

différents Etats de la monarchie à adopter son système de déterminer les

5 longitudes.

Le Conseil d'État belge et le Conseil suprême de Flandre émettent un avis

favorable et le Roi s'y rallie (1).
Secretariasprovinciales,liasse2435.

1397. Madrid, 24 mai 1629.— Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi confère une place de conseiller au Conseil suprême de Flandre au

comte de Noyelles et une autre au comte de La Motterie ou, à défaut de

celui-ci, au comte de Walin (2).
Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1398. Madrid, 25 mai 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Il y a peu d'espoir d'arriver à une paix rapide en Allemagne. Philippe

approuve la décision prise par Isabelle de communiquer à l'Empereur une

lettre qu'elle a reçue du roi de Danemark.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 200, fol.253.

(1)LespremièresrequêtesdeM.F.vanLangerenontétépubliéesparH.BOSMANS,S. J. Lacarte
20 lunairede vanLangerenconservéeaux Archivesgénéralesdu Royaumeà Bruxelles.(Revuedes

questionsscientifiques,juillet1903.)Voirau sujetdevanLangerendiversarticlesdanslaRevuedes

BibliothèquesetArchivesdeBelgique,1903et 1904(aut.G.DESMAREZ,TIBERGHIEN,etc.).

(2)Quantà ladeuxièmeplacedesecrétaire,quiétaitdevenuevacanteparlanominationdeJacques
Bruneauà la présidencedela ChambredesComptesde Lille,ellefut donnéeàGabrieldeRoye,

25commisdesFinances,etpendantl'absencedecelui-ci,àJeanHervart,quitouchalamoitiédesgages
ordinaires.Hervartprêtasermententreles mainsde l'évêquedeSégovie,présidentdeFlandre,le

22février1628.Deuxmoisplustard,il étaitenvoyéen Allemagneet en Belgiquepourporterdes

colliersde la Toisond'Or.Il revintà Madriddansle courantdu moisde juillet.Le marquisde

Leganès,présidentdu nouveauConseil,ordonnaqueBritoetHervartrédigeassentlesdépêches.La

30 plupart,cependant,sontcontresignéesparBrito.(Secrétaireriesprovinciales,reg.2625,fol.2et 3du

supplément[note]etlettreprécitéede l'évêquedeSégovieauRoi,du29décembre1627.)

TOMEII. 57
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1399. Madrid, 26 mai 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a décidé d'accorder un subside de 2,000 ducats à Guillaume Olden-

barnevelt qui réside aux Pays-Bas, a des attaches avec le parti des Arminiens

et dont le concours peut être précieux dans les affaires hollandaises.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol.261. 5

Manuscritsdivers,reg.215,fol.171.

1400. Bruxelles, 27 mai 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi se fortifie de plus eu plus devant Bois-le-Duc. Faute d'argent on n'a

pu secourir la place d'une façon efficace.Kesseleer est parti pour Roosendael.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.200,fol.270. 10

Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 131.

1401. Bruxelles, 3 juin 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante fait savoir au Roi que le marquis de Ville (1) et Rubens sont

partis pour Londres. Il semble qu'on y soit tout disposé à conclure la paix
avec l'Espagne. Cela résulte des lettres que Cotinton et le grand trésorier is

Weston ont adressées à Coloma. Dans le cas où ces dispositions amèneraient la

conclusion d'un armistice, on donnera à celui-ci la durée la plus longue possible.

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 208,fol.20.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 144.

1402 ,3 juin 1629. — Coloma au grand trésorier Weston. 20

Accusé de réception de lettres antérieures. Satisfaction de l'état des négocia-
tions qui doivent aboutir à un résultat intéressant le bien de la chrétienté et

de leurs souverains réciproques.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 208, fol.24 (copie).

(1)AgentduducdeLorraine. 25
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1403 ,3 juin 1629. — Coloma à Cotinton.

Accusé de réception du sauf-conduit de Rubens. Celui-ci se trouve à Dun-

kerque prêt à s'embarquer.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 208,fol.24v°.

5 1404. Madrid, 3 juin 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Juan de Benavidès est arrivé à Madrid, le 1erjuin. Les nouvelles qu'il a

apportées au sujet des négociations avec les Hollandais ont causé un grand

déplaisir. Elles ont fait l'objet d'une délibération au Conseil d'État à laquelle le

Roi a assisté en personne (1). Philippe espère que si l'ennemi se rend compte des

10efforts qu'on fait pour secourir Bois-le-Duc, il confirmera ses premières propo-

sitions et on pourra conclure la trêve sans tarder. Isabelle doit appeler Henri

de Berghes et lui parler des tractations qui ont eu lieu entre lui et Rubens,

relativement à un projet d'arriver à la conclusion de la trêve, en donnant

Bréda au prince d'Orange. Elle doit déclarer à de Berghes que s'il peut obtenir

15une trêve dans la forme désirée, c'est-à-dire impliquant une amélioration de la

trêve dernière sur les trois points de la souveraineté, de la religion et de

l'Escaut, le Boi le fera Grand d'Espagne, lui donnera un État en Italie et le

nommera conseiller d'État. En tout cas, il sera récompensé d'après les résultats

qu'il obtiendra. Tout cela s'entend d'une trêve qui conserverait au Roi Bois-le-

20 Duc, car à la perte de cette ville il ne consentira jamais (').

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.208,fol.21.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.44.

1405. Bruxelles, 3 juin 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Kesseleer est retourné à Roosendael. Le délégué hollandais lui a remis un

23texte de trêve que ses commettants étaient disposés à conclure. Il a ajouté que

c'était leur dernier mot. La substance de ce projet
— déclare l'Infante — est

conforme à ce qu'elle attendait et à ce qu'elle a écrit au Roi, le 8 mai précé-

dent. Elle attend des ordres tout en faisant observer, que sans un accommo-

(1)LaconsulteduConseild'Étatespagnol,endatedu2juin,estconservéeEstado2043.
30 (2)Voirplusloin(n°1450)laréponsed'Isabelle.
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dément avec les Hollandais, il ne faut pas espérer une amélioration de la

situation en Italie.

Le premier point du projet, relatif au fait de traiter les rebelles comme États

libres, parait de peu d'importance. Il ne diminue en rien les droits du Roi.

Par contre, si on ne reconnaît pas cette liberté, les Hollandais n'auront aucune s

autorité pour traiter pendant la trêve avec qui ce soit, puisqu'il leur faudrait

l'autorisation de leur souverain. C'est l'interprétation qui a été donnée à la

stipulation similaire de la trêve de 1609. Il faut noter, en outre, que cette

fois les Hollandais sont disposés à traiter sans aucune intervention de la

France ou de l'Angleterre. 10

La guerre hollandaise, si on la continue, va devenir encore plus difficile.

Un accommodement entre le roi de France et les Huguenots, renforcerait

immédiatement l'ennemi, par l'assistance directe ou indirecte qu'il recevrait de

la Cour de Paris. Il faudrait alors augmenter considérablement le montant des

provisions et en assurer le paiement régulier. Le pays ici est épuisé, il n'y a 15

plus rien à en tirer. Le peuple et les grandes villes (1) dont l'influence est

prépondérante aux Pays-Bas n'ont pas les mêmes opinions que le clergé et la

noblesse. Les premiers ne pensent qu'à leurs profits et à leur sécurité (2).Si les

troupes n'étaient pas payées régulièrement, il y aurait tout lieu de craindre

une révolte générale que les Français, lesAnglais et les Allemands favoriseraient, ao

Une trêve conclue dans les circonstances présentes mettrait fin au siège
d'une ville, dont la perte entraînerait celle d'un évêché, de 40 monastères,
140 villages et 200,000 âmes. Elle interromperait le trafic hollandais dans les

Indes occidentales. Seul l'état de paix est capable de troubler la nation hollan-

daise, qui ne se maintient que par la guerre qu'elle fait contre le roi d'Espagne, n

La question religieuse est passée sous silence. Le monde appréciera les

véritables intentions du Roi (3).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.1.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.146v°.

(1)Elpuebloy lasvillasgrandes. 30

(2)Utilidadyconservacion.

(3)Letexteduprojetdetraitésetrouveenannexe.Ilesttrèscourt.Envoicilasubstance: Latrêve
dureratrente-quatreouquaranteans,commelesEspagnolsleveulent.Cessationdetousactesd'hosti-
lité.Lesconditionssontlesmêmesquecellesde la trêvede1609.L'ouverturedel'Escaut,demandée

parle roid'Espagneserasoumiseà l'examend'unecommissionparticulièrequi se réuniradansles 33
six mois.Quellesque soientl'issuedestravauxdecettecommissionet la décisionà prendresurla

questiondel'ouverturede l'Escaut,latrêveconcluedemeurerainviolable,(lbid.,fol.5.)
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1406. Bruxelles, 3 juin 1629. — Isabelle à Philippe IV.

On a fait les protêts requis pour obtenir des banquiers d'Anvers le paiement

de 78,000 ducats faisant partie des provisions du mois de mai, qu'ils avaient

refusé de payer une première fois. Pour ce qui est des mensualités suivantes,

5 on craint qu'il y aura encore chaque fois du déficit. L'Infante insiste sur ce

que cette situation a de fâcheux et prie le Roi d'aviser.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.5.

1407. Bruxelles, 3 juin 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi a établi des fortifications et des tranchées devant Bois-le-Duc et

10cherche à bloquer la place. L'armée n'a pu la secourir, parce qu'on manquait

d'argent pour les paies, l'achat de vivres, de munitions, etc. Maintenant on a

pu réunir ce qu'il fallait et Henri de Berghes, qui dirige les opérations en

l'absence de Spinola, est tout animé du désir de faire un acte d'éclat.

Isabelle se félicite de ce que le Roi ait fait des instances auprès de l'Empe-
15reur et du duc de Bavière, pour obtenir que leurs troupes se portent au

secours de Bois-le-Duc. Elle aussi a écrit à ce sujet au marquis d'Aytona.
De l'avis de Henri de Berghes, du baron de Crobbendonck et des autres

officiers, il faudrait deux armées pour secourir efficacement Bois-le-Duc.

L'une d'elles pourrait être constituée par les effectifs que l'Empereur et les

20chefs de la Ligue voudraient bien envoyer. Il faudrait, dans ce cas, que

Philippe envoie une provision spéciale pour le service de cette armée.

L'Infante a appris la décision royale d'envoyer Aytona à Bruxelles, comme

ambassadeur extraordinaire. Elle le traitera comme il convient.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201,fol.6.

23 Manuscritsdivers,reg. 215,fol.142v°.

1408. Bruxelles, 5 juin 1629. — Isabelle à Philippe IV.

M. de Ville est revenu d'Angleterre après avoir eu avec Charles Ier une

longue entrevue et avoir discuté avec lui les affaires de son maître le duc de

Lorraine et celles relatives à la paix à conclure avec l'Espagne. Charles I"

30a déclaré qu'après avoir fait la paix avec la France, il était tout disposé
à s'accommoder avec Philippe IV; que si on lui donnait satisfaction quant au
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Palatinat, il concluerait une alliance offensive et défensive avec l'Espagne, et

tâcherait d'étendre la paix aux Hollandais et aux Danois. Il a ajouté qu'il avait

désigné François Cotinton comme ambassadeur pour la conclusion de la paix.

Rubens est parti pour l'Angleterre; il s'est embarqué sur le vaisseau qui a

amené à Dunkerque M.de Ville. L'Infante lui a prescrit de déclarer à Charles Iers

qn'elle avait été charmée d'apprendre ses bonnes dispositions.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 201,fol.9.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 144v°.

1409. Madrid, 6 juin 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Juan de Benavidès a apporté à la Cour la lettre de l'Infante, du 18 mai, et io

le Roi a pris connaissance ainsi de la dernière décision communiquée à Kesse-

leer. Après avoir mûrement examiné la question, Philippe fait dépêcher en

diligence le courrier qui apportera sa réponse. Les Hollandais ayant réclamé

le renouvellement intégral de la trêve de 1609, Philippe cède à regret sur ce

point, mais aux conditions suivantes : L'Infante fera examiner toute la question
15

par La Cueva, de Berghes, Coloma, le veedor général, La Molterie, Balançon,

Ballon, Juan Brabo et par d'autres encore qu'elle désignera à cet effet. Après

avoir entendu l'opinion de chacun, elle décidera elle-même en dernier ressort.

Sur la question de la souveraineté hollandaise, on ne peut s'écarter en rien des

décisions qui ont été communiquées antérieurement à l'Infante. Sur les deux 20

autres points, à savoir la religion et l'Escaut, il faut tâcher d'obtenir le plus

qu'il est possible.

Rubens a écrit que de Berghes s'était déclaré disposé à négocier une trêve

favorable. A ce sujet, le Roi consent à rendre aux Hollandais Bréda déman-

telée ou même non démantelée à condition de garder Bois-le-Duc. En tout cas, 23

il faut faire un grand effort pour secourir Bois-le-Duc. Si la ville se trouvait

déjà secourue au moment où arrivera le courrier, ou fût sur le point de l'être,

l'Infante ne devrait en aucun cas faire de concession ultérieure.

Au sujet du commerce des Indes. En tout état de cause, l'ennemi doit évacuer

tout poste qu'il aurait occupé aux Indes occidentales, et, pour bien faire, devrait 30

restituer toutes les captures qu'il y aurait faites cette année. Pour l'avenir, il

faut que les Hollandais renoncent à tout trafic aux Indes occidentales, et

dissolvent la compagnie qu'ils ont établie à cet effet. Quant aux Indes orien-

tales (celles du Portugal), ils ne pourront commettre aucun acte d'hostilité
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pendant la durée de la trêve. Toutes ces conditions ne doivent être réclamées

que si on peut secourir Bois-le-Duc. Dans le cas opposé on échangera
Bois-le-Duc contre Bréda, ou, si l'ennemi ne veut pas s'arranger ainsi, l'Infante

prendra la décision la plus opportune. En tout cas, c'est pour sauver Bois-

5 le-Duc, où il y a tant de catholiques et de si fidèles vassaux, que le Roi s'est

décidé à accepter une trêve si déshonorante. En toutes autres circonstances il

se mettrait lui-même en campagne pour sauver cette ville.

Philippe s'est efforcé encore une fois d'obtenir de l'Empereur du secours

pour Bois-le-Duc.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 208,fol.26.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.36.

1410. Madrid, 6 juin 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

On a fait rapport au Roi sur le montant des pensions qui se paient aux

Pays-Bas à charge des finances. Il atteint annuellement 122,157 florins, sans

15compter 10,500 florins pour les gaslos secretos. C'est un maximum qui ne

peut être dépassé.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201, fol. 10.

1411. Madrid, 6 juin 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit faire en sorte que les États des provinces paient les troupes

20affectées au service de garnison, et d'une façon générale prennent à leur

charge le plus qu'ils peuvent (1). On doit affecter aussi au service de l'armée

du Palatinat les revenus qu'on touche dans ce pays (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 201,fol. 12.

1412. Madrid, 6 juin 1629. —
Spinola (?) à Isabelle.

25 Supplie l'Infante de lui faire savoir, en Espagne ou en Italie, si l'on a

secouru Bois-le-Duc. En dehors des avis de Carlos Coloma et de Henri de

(1)Le10juillet,Isabellefaitsavoirquec'estuneaffairedifficileà engagerparcequelesPays-Bas
sonttrèsépuisés,(lbid.,fol.61.)

(2)Acesujetl'InfanteajoutequelesrevenusduPalatinatsonttrèspeuconséquents,(lbid.)
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Berghes, il y aurait encore lieu de consulter les maîtres de camp Gaspar

Valdès, Ballon, le comte de la Mollerie et Thomas de Wingarde.

Manuscritsdivers,reg.215, fol.42.

1413. Dunkerque, 8 juin 1629. — Hurtuno de Urizar à Philippe IV.

La prohibition du commerce avec la Hollande décrétée en Espagne, donne S

lieu à des réclamations de la part des habitants des Pays-Bas, pour qui le trafic

avec la Péninsule est une précieuse ressource. Le Roi a donné récemment des

ordres à ce sujet à l'amirauté de Madrid. Malgré cela les négociants belges

continuent à se plaindre de ce que leurs navires soient saisis, nonobstant les

certificats qu'on leur délivre à Dunkerque. Entretemps, les Hollandais conti- 10

nuent leur trafic par la voie de Bayonne et du Portugal.

L'Infante vient de permettre à nouveau le trafic des Pays-Bas avec les

rebelles. En agissant ainsi, elle a fait droit au désir des Belges qui ne consi-

dèrent que leur intérêt personnel, sans se soucier de l'issue de la guerre.

Il serait bien préférable de faire droit à leurs griefs fondés, par rapport à leur îs

trafic en Espagne, plutôt que de condescendre à des concessions funestes pour

la cause royale.

On a fait opposition à la nomination d'Urizar, en qualité de veedor général

du commerce, chargé de tenir un registre des navires belges et de les mettre de

la sorte à l'abri de toute saisie en Espagne. On lui reproche sa naissance espa- 20

gnole. De fait ses deux prédécesseurs, Jean de Gauna et Antonio de Jauregui,

étaient eux aussi Espagnols. Il est d'ailleurs évident que la nomination d'un

sujet belge aurait pour conséquence de couvrir une infinité de fraudes, eu

égard aux relations qu'on tient dans ce pays avec les rebelles. Urizar déclare

qu'il n'a pas demandé ce poste et qu'il est prêt à le remettre. II faudrait en 25

ce cas le remplacer par un autre Espagnol.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201, fol.95.

1414. Madrid, 11 juin 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Empereur a fait transmettre à Madrid une requête du grand maître de 30

l'Ordre teutonique tendant à ce que le Roi prescrive aux États de Brabant

d'exempter de toute contribution les biens de l'Ordre. Il prétend faire état de
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privilèges qui lui ont été concédés par les Empereurs et les ducs de Bourgogne.

Isabelle examinera la chose et fera concéder au grand maître ce qui lui revient

en droit.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol. 18.

5 Manuscritsdivers,reg.215,fol.38.

1415 ,19 juin 1629. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet de la trêve.

Estado,2043.

1416. Madrid, 20 juin 1629. — Un ministre de Philippe IV (Spinola?)

10à l'Infante.

Réponse à la lettre du 18 mai. Tout le Conseil d'État, à l'exception d'un

seul membre, est d'avis qu'il faut faire la trêve.

Il serait très pénible de devoir céder Bréda, dont la prise a coûté tant de

peines, et il ne faut le faire que si on ne peut sauver Bois-le-Duc.

15 On attend avec impatience la nouvelle de la signature de la trêve.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.40.

1417. Madrid, 22 juin 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire recevoir un rapport sur les faveurs accordées à Dorothée

de Croy, veuve du duc d'Aerschot.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol.24.

1418. Madrid,23 juin 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante peut, si elle le juge opportun, conclure la trêve proposée par les

Hollandais. Il faut que ce soit pour quarante ans. Le Roi veillera à ce que les

provisions nécessaires soient envoyées même si on met fin à la guerre hollan-

25daise. Dans ce cas, une bonne partie de l'armée devra être dirigée vers la

frontière française.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.27.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.35v°.

TOMEII. 58
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1419. Londres, 25 juin 1629. — Rubens à Olivarès.

Rubens a eu une entrevue particulière avec le roi d'Angleterre à Green-

wich. Le Roi lui a demandé des engagements plus précis de la part de

Philippe IV, insistant sur la restitution préalable du Palatinat. Il reconnaissait

cependant que Philippe ne pouvait pas décider, à lui seul, de celte restitution, 5

mais ajoutait qu'il était néanmoins maître absolu des places qui étaient en son

pouvoir au Palatinat et qu'il pouvait les rendre. Rubens répondit qu'il n'avait

pas qualité pour prendre un tel engagement et qu'à son avis la question devait

être traitée par tous les intéressés.

En ce qui concernait la France, le Roi donna sa parole qu'il ne ferait 10

avec elle aucune alliance défensive ni offensive pendant toute la durée de la

paix avec l'Espagne. Connaissant l'humeur changeante des Anglais, Rubens

était retourné chez le Roi pour avoir confirmation des engagements précé-

dents, ajoutant qu'à son avis, Philippe IV ne s'aliénerait pas l'amitié de

l'Empereur et du duc de Bavière pour avoir la paix avec l'Angleterre. 15

Le Roi répéta ce qu'il lui avait dit et ajouta qu'il comprenait l'altitude de

Philippe.

Là-dessus Rubens avait voulu quitter l'Angleterre pour rendre compte des

nouvelles à l'Infante, mais Cotinlon et Weston l'en avaient dissuadé sous

prétexte que sa présence était indispensable à Londres, s'il ne voulait pas 20

compromettre les résultats acquis.

Estado,2043,fol. 177.

1420. Madrid, 28 juin 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Il faut refuser à Emmanuel de Portugal la permission de se rendre en

Espagne. Par contre, on peut accorder une subvention à Christophe de 25

Portugal, si celui-ci veut faire sa soumission (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol.34-42.

(1)Le17juillet,Isabelleprometde seconformerà cesordres,(lbid.,fol.87.)Le6 aoûtsuivant,

Philippeentretientà nouveauIsabelledesaffairesd'EmmanueldePortugal,(lbid..fol.137.)Il enest

encoreainsidansunelettredu8 septembre(fol.188). 30
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1421. Londres, 30 juin 1629. — Rubens à Olivarès.

L'ambassadeur de France est arrivé à Londres et fait des efforts désespérés

pour empêcher la conclusion d'un traité entre l'Angleterre et l'Espagne. Il

propose à la première d'entreprendre, avec la France, une expédition pour

5 conquérir le Palatinat à main armée. Cotinton a affirmé à Rubens qu'il a vu

une lettre de Richelieu au Grand Trésorier conçue dans ce sens. Il y a à la

Cour plusieurs partis, l'un désirant la paix avec l'Espagne et la guerre contre

la France, l'autre voulant la paix avec tout le monde (c'était l'avis du Grand

Trésorier), enfin, le comte de Hollande poussait à la guerre contre l'Espagne
10et à une alliance avec la France. L'Infante avait envoyé à Rubens un courrier

spécial pour tâcher d'empêcher cette dernière éventualité. Rubens s'en est

entretenu longuement avec le Roi. Il est arrivé à Londres un gentilhomme de

Turin, envoyé du prince de Piémont, et se disant autorisé à traiter avec

Spinola dans le but d'arriver à la conclusion de la paix en Italie en même

15 temps qu'à celle de l'Angleterre avec l'Espagne.

Charles Ierse plaignait de ce que l'Espagne ne lui faisait aucune concession,

et, sans avoir aucune confiance dans les Français, il craignait que cette attitude

ne poussât l'Angleterre à un traité avec la France.

Estado, 2043,fol.176.

20 1422. Londres, 30 juin 1629. — Rubens à Olivarès.

Cotinton a dit à Rubens que les propositions que Charles Ierlui avait faites

étaient venues aux oreilles de certains ministres qui les avaient jugées fort

imprudentes. Ils étaient d'avis que Philippe IV, d'accord avec l'Empereur et le

duc de Bavière, pourrait traîner les négociations en longueur. Rubens avait

23 répondu qu'étant donnée l'importance de l'affaire, il fallait évidemment laisser

à son maître le temps de se concerter avec ses amis et qu'il n'était pas

équitable de lui imputer des retards dont il n'était pas responsable.

Eslado,2043,fol.175.

1423. Madrid, juin 1629. —
Spinola (?) à Isabelle.

30 Rappelle sa lettre du 6 juin. Le Roi a ordonné à Gonzalès de Cordoba que,

dans le cas où le roi de France retirerait ses troupes d'Italie, il devait envoyer
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à l'Infante toutes les troupes disponibles qui lui arriveraient à la fin d'août.

Il y aura lieu d'envisager la réduction de Bois-le-Duc par la famine et le

temps qui resterait ainsi pour la secourir. Il faut assiéger Emmerich et Rhees,

et peut-être même, avec le secours éventuel des troupes de Wallenstein, Grave.

Pour ce qui concerne les travaux techniques des sièges on peut avoir recours 3

à Abraham Melin. Il faut augmenter les provisions de poudre, peut-être aussi

les boulets de canon, les bombes et les grenades, suivant les avis de Wingarde.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.42.

1424. Londres, 2 juillet 1629. — Rubens à Olivarès.

Les négociations touchant le traité entre l'Espagne et l'Angleterre continuent 10

à prendre une bonne tournure. Rubens demande à retourner à Bruxelles pour

faire à l'Infante une relation orale, qu'il regrette de ne pouvoir faire au comte-

duc vu la distance et la nécessité dans laquelle il se trouvera peut-être, de

devoir retourner précipitamment à Londres.

Sur les instances de Rubens, le Roi a décidé d'envoyer un ambassadeur ,5

en Espagne et Cotinton a été désigné malgré lui. Il devra partir le 1er août.

Carlton, secrétaire du Roi, a aussi dit à Rubens que son maître n'approuvait

pas la proposition du duc de Savoie de tenir une conférence à Turin. Quant

à l'intermédiaire à désigner éventuellement, il préférait l'Infante à tout autre

et Bruxelles à Turin, à cause du voisinage.
20

Estado,2043,fol. 174.

1425. Madrid, 5 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordres à l'Infante de payer une somme de 2,000 ducats à prendre sur le

produit des prises de la flotte à Diego de Ribas, officiai de la secrétairerie

d'État et d'effectuer en tout premier lieu les paiements dus aux officiaux de 23

la secrétairerie d'État et affectés également sur le produit des prises (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201, fol.44-48.

(1)Le28juillet,Isabelleprometdeseconformerà cesordres(fol.128).
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1426. Madrid, 6 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi accorde à J.-A. Brito, son secrétaire d'État, étudiant à Louvain,

une pension ecclésiastique de 200 écus par an.

Secrctariusprovinciales,reg.2625.

5 1427 , 9 juillet 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Annonce l'envoi d'un rapport sur la question de la trêve, rapport qui est

joint à la lettre.

Estado,2043.

1428. Madrid, 10 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi a renouvelé ses instances auprès de l'Empereur pour qu'il envoie

son armée au secours de Bois-le-Duc. Il assure à nouveau l'Infante que les

provisions seront envoyées en suffisance.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.50.

1429. Bruxelles, 10 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

15 La décision royale relative à la conclusion de la trêve avec les Hollandais

a été portée à la connaissance de La Cueva, de Colomaet de Henri de Berghes.

Ce dernier a conseillé de ne pas en parler aux maîtres de camp, qui sans doute

préconiseraient la continuation de la guerre. Au reste, il y a peu d'espoir de

pouvoir améliorer les conditions. Kesseleer a été de nouveau à Roosendael el

20a traité avec le député hollandais la question du trafic avec les Indes. Isabelle

communique au Roi la réponse faite à ce sujet du côté hollandais. Les États

Généraux et le prince d'Orange examineront encore une fois la question et

alors Isabelle prendra une décision définitive.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.52(1).—Estado,2043.

25 Manuscritsdivers,reg.215,fol.48 v°.

(1)Lapiècejointe(fol.54),donnela réponsehollandaiseau sujetde laquestiondu commerce

colonial.Il estdit quecettequestionestrésolueparlesarticles4 et5de la trêvede1609.Pource

quiconcernelesIndesOrientales,lesHollandaisneveulenten riens'écarterdesstipulationsdela
trêvede1601).PourlesIndesOccidentales,ilssedéclarentprêtsàquelqueslégèresconcessions.
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1430. Bruxelles, 10 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de l'amélioration de la trêve. L'Infante a mandé le comte Henri

de Berghes qui déclara qu'il n'était pas aussi avancé que Rubens l'avait laissé

entendre, au sujet de la restitution de Bréda au prince d'Orange. Celui-ci

avait déclaré qu'il ne pouvait pas aller au delà de ce que les États Généraux 5

avaient signifié par la voie du commis Kesseleer. Il n'y a donc pas moyen
d'améliorer la trêve de ce côté.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 208,fol.28.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.48.

1431. Bruxelles, 10 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV. 10

L'armée royale est partie en bon ordre au secours de Bois-le-Duc. Si elle

ne peut atteindre son but directement, elle tâchera de passer la Veluwe et de

faire une diversion en pays ennemi.

Le même jour, l'Infante annonce encore que l'Empereur a envoyé des

troupes au secours de la ville. Mais on manque d'argent pour les payer. Le Roi 15

devrait envoyer au moins 300,000 ducats (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.201,fol.56-65.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.48.

1432. Bruxelles, 10 juillet 1629. - Isabelle à Philippe IV.

Le comte de Solre a remis à l'Infante la lettre du Roi, qui le chargeait de 20

se rendre à Vienne à l'occasion du mariage de l'infante Marie avec le roi de

Hongrie.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.60.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.47.

1433. Madrid, 10 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle. 25

Carlos Coloma s'est plaint à Madrid de n'avoir pas été chargé du commande-

ment de l'armée destinée à secourir Rois-le-Duc et a demandé son rappel en

(1)Répondantà cettelettrele26juillet,Philippeprometd'assurerle servicerégulierdesprovi-
sionsordinairesetdetâcherd'envoyeruneprovisionextraordinaire,(lbid.,fol.117.)
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Espagne. Il s'est offert aussi de négocier la paix en Angleterre. Le Roi

a accepté cette dernière offre et il charge Isabelle d'avertir en secret l'intéressé.

En attendant, il doit continuer à exercer son commandement à la frontière

française.
5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol.68.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol 178.

1434. Bruxelles, 10 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle qu'elle lui a notifié déjà le départ de Rubens pour

l'Angleterre. Rubens vient de faire savoir qu'à la Cour de Londres, on est bien

10disposé à faire la paix et à entretenir des relations cordiales avec l'Espagne.

Pourtant on y est d'avis qu'il faut conclure directement un traité de paix et

qu'à cet effet il faut restituer le Palatinat. Isabelle attend de nouveaux ordres

du Roi.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 208,fol.29.

15 Manuscritsdivers,reg.215,fol.46 v°.

Publicpar (CRUZADAVILLAAMIL,Rubensdiplomaticoespanol,

Madrid,CarlosBailly-Baillicro,1874,in-12,p. 152.

1435. Madrid, 14 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Spinola est chargé du gouvernement général du Milanais.

20 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol. 70.

1436. Madrid, 16 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc d'Orléans est en brouille avec Louis XIII et Richelieu. Il a cherché

à savoir de la Reine et du marquis de Mirabel si on le recevrait aux Pays-Bas.

Le Roi communique à l'Infante la réponse qu'il a chargé Mirabel de lui faire.

25II en résulte que le duc sera bien accueilli, mais qu'il doit fixer sa résidence

loin de la frontière dans une ville comme Nivelles, Alost ou Termonde (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol. 72.

Manuscritsdivers,reg.215,fol 138.

(1)Voirla lettredu Roià Mirabel,datéedumêmejour (fol.76et Manuscritsdivers,reg.215,
30fol.159).Voiraussià cesujetunelettredeMirabelà l'Infante.(Manuscritsdivers,reg.215,fol.137.)
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1437. Bruxelles, 17 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a fait examiner par le Conseil de Brabant la question des préten-

tions de l'Ordre teutonique. Elle communique au Roi la consulte rendue par

le Conseil à la date du 8 juillet 1629 (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.201,fol.79. 5
Manuscritsdivers,reg.215,fol.60 v°.

1438. Bruxelles, 17 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet au Roi le texte d'une convention conclue entre Kesseleer

et un député hollandais, par rapport à l'échange des prisonniers fait de part et

d'autre. Elle recommande la stricte observation de ces stipulations (2). 10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.88.

1439. Madrid, 22 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Hurtuno de Urizar s'est plaint de ce que les mesures prises pour empêcher

le commerce des Hollandais avec l'Espagne ne soient pas appliquées. Le

principal obstacle réside dans le fait que l'on prétend aux Pays-Bas que le 15

fonctionnaire chargé de ces mesures devrait être Belge. Isabelle doit faire

examiner le fondement de cette prétention.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.93.

(1)LeConseilconstatequel'ordreteutoniqueaobtenu,le 27 janvier1607,un décretexemptant
sespropriétésdupayementdesimpôts.LesÉtatsdeBrabantontprotesté,déclarantquelesantres20

ordresmilitairesne jouissaientpasdecettefranchise.Unprocèsa étéplaidéa cesujetauConseilde

Brabant,quia décidé,le31décembre1626,quelessuppôtsdel'ordreteutoniquedevraient,malgré
cedécret,payerlesimpôtsenquestion.Ilsontencorelafacultédepoursuivreen justicelarevision

deceprocès.Legouvernementn'apasà intervenir,(lbid.,fol.80.)Le13septembre,Philippedéclare

qu'ilserallieà l'opinionduConseilet a faitrépondreàVienne,queleGrandMaîtrede l'ordren'a 25

qu'àpoursuivresesprétentionsenjustice(fol.200).Laquestionavaitfait l'objetd'uneconsultedu

Conseild'Étatespagnol,datéedu23août.CeConseilavaitestimé,lui aussi,quec'étaituneaffaire

dejusticeetqu'ilfallaits'enrapporterà l'avisduConseildeBrabant.(Estado,2043.)

(2)Letextedelaconvention,datéedu16juin1629,setrouveaufolio89.Ledéléguéhollandais

estGérardvanBerkel,ancienbourgmestredeRotterdam.L'échangedoitêtregénéral.Oncitenomi-50
nativementuncertainnombred'ecclésiastiquesespagnols.Le13septembre,le Roifaitsavoirqu'ila

faitdonnerlesordresrequispourl'exécutionde laconvention(fol.198).Le14novembre,Isabelle

annoncequ'ellea notifiécettedécisionauxHollandais(fol.251).
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1440. Madrid, 22 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit aviser aux moyens de rentrer en possession des papiers que

les Hollandais ont saisis en Amérique l'année dernière sur la flotte espagnole (*).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol. 98.

5 1441 ,24 juillet 1629. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la question de la trêve. Tous les conseillers sont d'avis de la conclure.

Spinola trouve même qu'on ne doit pas perdre une heure.

Estado,2043.

1442. Madrid, 24 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi déclare avoir à se plaindre de l'attitude prise par Louis XIII dans

les affaires de Hollande et d'Italie. Par mesure de représailles, il s'est décidé

à entrer en rapports avec le duc de Bouillon dont les tendances révolution-

naires sont connues. Philippe envoie vers lui Charles Baudequin qui ira, au

préalable, à Bruxelles, mettre l'Infante au courant de la mission qui lui a été

15confiée et écoutera ses instructions (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol.108.

Manuscritsdivers,reg. 215, fol.25.

1443. Madrid, 26 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Il faut secourir Bois-le-Duc, directement ou par une diversion. L'Empereur

20et Wallenstein enverront des troupes à cet effet. Aytona est prévenu pour le

cas où il en faudrait davantage. Les provisions ordinaires et extraordinaires

seront envoyées immédiatement aux Pays-Bas (3).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol.117.

(1)Le13août,IsabellefaitsavoirqueKesseleers'occuperadecetteaffaire(fol.145).

25 (2)Enannexesse trouventl'instructiondu dit Baudequinetd'autrespiècesrelativesà lamême

affaire.L'InfanterépondauRoi,à cesujet,quela missionde BaudequinauprèsduducdeBouillon

n'aguèrebeaucoupdechancedesuccès,le ducétanten Hollandeet Baudequinn'ayantni argentni

lettredechange.(Manuscritsdivers,reg.215,fol.32.)

(3)Lemêmecourrieremportaitpour l'Infanteune lettred'unde ses correspondantsà Madrid

30(Spinola?)oùcelui-ciinsistesurl'absoluenécessitéde laconclusiondela trêve,(lbid.,fol.52v°.)
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1444. Madrid,26 juillet 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désire qu'on presse la conclusion d'une trêve avec les Hollandais,

car si ces derniers s'imaginent qu'ils pourront prendre Bois-le-Duc, ils ne

voudront pas traiter avant que cette ville ne soit tombée entre leurs mains.

L'infante a plein pouvoir de conclure la trêve dans la forme qu'elle juge 5

convenable. On peut se montrer conciliant aussi sur la question des Indes.

Il suffit que les Hollandais promettent de vive voix d'en revenir, là aussi, à la

situation telle qu'elle était en 1609. Le Roi espère que la trêve sera conclue au

plus vite. Il envoie à l'Infante de nouveaux pouvoirs dans lesquels il ne

s'attribue plus le titre de comte de Hollande, recommandant cependant de n'en 10

faire usage qu'en cas d'extrême besoin.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.201,fol.119.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.51.

1445. Bruxelles, 28 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

La tentative de secourir Bois-le-Duc a échoué. On s'est donc décidé à faire 15

une diversion dans la Veluwe. Isabelle transmet au Roi sur cette opération un

rapport que le secrétaire Pedro de San Juan a reçu de Francisco Lozano (1).

La situation financière est à nouveau très mauvaise. On ne dispose en ce

moment d'aucune ressource et les banquiers anversois n'ont pas reçu les

ordres requis pour effectuer le paiement des lettres échéant à la fin de ce mois. 20

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol. 122.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.136.

1446. Bruxelles, 28 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi d'un rapport de Rubens sur les affaires d'Angleterre (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201,fol. 124. 25

(1)Le mêmejour, Isabelleenvoieencoreun rapportdedeBerghessurlesopérationsdansla

Veluwe(fol.129).

(2)Letextedurapportmanque.
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1447. Bruxelles, 30 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Une nouvelle rencontre de Kesseleer avec les Hollandais est fixée au

6 août. L'armée royale a passé l'Yssel et bousculé une troupe ennemie.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201, fol.130.

5 1448. Bruxelles, 30 juillet 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Affaire du duc d'Orléans. Il faut l'empêcher de séjourner aux Pays-Bas. Une

fois installé ici, le prince devrait être l'objet d'une surveillance étroite et on

perdrait par là très vite sa sympathie. Il y aurait fort à craindre qu'il ne

cherche à entrer en relations avec les États. Mieux vaut l'engager à se fixer

10ailleurs (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.201, fol.131.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.135.

1449. Madrid, 6 août 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des négociations de Rubens en Angleterre. Le Roi a appris que

13Charles Ier a désigné Cotinton pour aller à Madrid. Lorsque la chose sera

certaine, Isabelle doit faire connaître la décision royale de députer Coloma

à Londres. Le Roi a prescrit au marquis d'Aytona d'entretenir l'Empereur et

le duc de Bavière sur la restitution du Palatinat. II transmet à Isabelle la

copie de la lettre envoyée à cet effet au marquis d'Aytona. Dans l'intervalle,

20 Rubens doit continuer les négociations commencées (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.208,fol.50.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.165v°.

(1)Le25septembre,Philippeserallieà cetavis(fol.203).Ilcommuniquecemêmejourà Isabelle

letexted'unelettrequ'il a écriteaumarquisdeMirabel,sonambassadeurà Paris,surl'attitudeà

25prendrevis-à-visduduc(fol.205).

(2)LalettreduRoiàAytonasetrouveenannexe(fol.31etManuscritsdivers,reg.215,fol.166).
Ellen'estpas datée.Ellerappellelespréliminairesdesnégociationsconfiéesà Rubens.Elleprescrit
demettrel'Empereuret leducde Bavièreaucourantdesprétentionsanglaises.LeRoiajoutequ'il
neferalapaixavecl'Angleterre,quedecommunaccordavecl'Empereuretleduc.Ceux-eidevraient

50 envoyerdescommissairesà laCourdeMadrid,pourarrangerlesconditionsdelapaixà conclureen

communavecl'Angleterre,ou s'entendreavecles ministresespagnolssur la façondecontinuerla

guerre.
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1450. Madrid, 6 août 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Sforza a fait savoir au Roi que Wallenstein avait résolu

d'envoyer une partie de son armée en Frise sous les ordres du général de

cavalerie Torquato Conti. Ce serait dans les circonstances présentes une très

bonne affaire. Isabelle doit faire tout ce qu'elle peut pour en assurer l'exécu- s

tion (1).
Secrétaireried'Etatet de Guerre,reg.201,fol.133.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.157v°.

1451. Madrid, 8 août 1629. —
Philippe IV à Pierre Roose.

Le commissaire Jean de Virisquieta a envoyé à la Cour un rapport au sujet io

de certaines usurpations de droits domaniaux faites aux Pays-Bas par des

particuliers. Pierre Roose doit examiner ce rapport et donner avis au Roi sur

son contenu.
Manuscritsdivers,reg.456,fol.1.

1452 ,13 août 1629. — La Cueva à Philippe IV. 15

Sur les troubles qui ont éclaté à Liègeà l'occasion des élections du magistrat.

Estado,2322.

1453. Bruxelles, 14 août 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Henri de Berghes vient de faire rapport sur la mauvaise situation de l'armée

qui opère en Veluwe. Il réclame de l'argent et ajoute que sans cela il devra 20

retirer son armée de la position qu'elle occupe. La situation est très critique;

il y a tout lieu de craindre qu'on perdra Bois-le-Duc. L'Empereur a révoqué

l'ordre donné par Wallenstein d'envoyer des troupes en Frise. Isabelle lui a fait

demander alors un nouveau secours de 8,000 hommes.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.146. 23

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.53v°.

(1)LeRoienvoieà l'Infanteune copiedela lettrederemerciementsqu'iladresseàWallenstein,
l'exécutiondecesprojetsdevantnécessairementprofiterà Bois-le-Duc.
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1454. Bruxelles, 14 août 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Affaire de la trêve. Kesseleer est revenu de Roosendael. Les Hollandais ont

réclamé des garanties et l'assurance que, la trêve une fois conclue, ils n'auraient

plus rien à craindre des armées impériales. Ils ont demandé aussi si la trêve

5 se concluerait même si, dans l'intervalle, ils s'emparaient de Bois-le-Duc.

L'Infante a fait répondre que ce sont des prétextes pour faire durer les

négociations jusqu'à la prise de Bois-le-Duc. La crainte des armées impériales

est chimérique. Ces armées retourneront en Allemagne sans faire le moindre

mal. Par contre, si Bois-le-Duc tombe, les négociations seront terminées et il

10ne sera plus question de trêve. Isabelle prie Philippe de faire connaître sa

décision sur ce qu'il y aurait lieu de faire, si effectivement Bois-le-Duc tombait

aux mains de l'ennemi (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.148.—Estado,2322.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 150.

13 1455 , 16 août 1629. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet de la trêve. Votum d'Olivarès. Le ministre regrette que Spinola ne

soit pas parti un mois plus tôt pour l'Italie. Si cela s'était fait, on pourrait

espérer qu'à l'heure actuelle la paix serait faite de ce côté et le marquis aurait

pu se retourner avec toutes ses forces contre la Hollande. Il aurait été possible

20dans ces conditions de conclure une paix honorable avec les rebelles et une

alliance perpétuelle avec l'Empereur.

Estado,2043.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 568.

1456. Madrid, 18 août 1629. —
Philippe IV à Spinola.

L'Infante a fait demander à Wallenstein d'envoyer en Frise l'armée alle-

25 mande revenant des opérations contre le Danemark. Le duc a répondu qu'il

lui fallait au préalable l'assentiment de l'Empereur. Ce dernier a défendu

(1)Enannexese trouvelerapportdeKesseleersurl'entrevuedu7aoûtavecledéputéhollandais.

(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.201,fol.150.)
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formellement à Wallenstein de donner suite à ce projet et lui a prescrit de

mener son armée en Italie. Philippe déclare que l'arrivée d'une armée en Frise

eût hâté la conclusion de la trêve. Il proteste de sa volonté formelle de rester

toujours en bons termes avec l'Empereur (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201, fol.155. 5

Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 161v°.

1457. Madrid, 19 août 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Philippe attend des nouvelles des opérations militaires et des négociations

de la trêve. Si l'on peut amender le texte de la trêve de 1609, il faut tâcher

d'obtenir l'abandon par les Hollandais des postes qu'ils ont occupés au Brésil,
10

l'ouverture de l'Escaut, l'omission dans le nouveau traité de toute déclaration

au sujet de leur souveraineté et la conservation par l'Espagne des endroits

récemment occupés dans la Veluwe. En tout cas, l'Infante peut prendre en

tous points la décision qu'elle juge convenable. Le Roi espère apprendre par

le prochain courrier que la trêve est conclue. 15

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol. 159.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.170.

1458. Madrid, 22 août 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Négociations d'Angleterre au sujet desquelles Rubens a informé Olivarès.

Lorsque Carlos Coloma arrivera à Londres, où Rubens doit rester jusqu'alors, 20

il s'efforcera d'obtenir l'envoi à Madrid, de Gauthier Haston, ancien ambassa-

deur d'Angleterre à la Cour de Madrid et homme très bien intentionné. On

s'efforce aussi de réunir une provision à remettre à Coloma. Elle lui servira

à gagner des sympathies en Angleterre.

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg.208,fol.54. 23

Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 169.

(1)Enannexese trouveunelettreduRoiaumarquisd'Aytonarelative,elleaussi,auxopérations
deWallensteinet auxrelationsavecl'Empereur(fol.157,Manuscritsdivers,reg,215,fol.158v°).
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1459. Madrid, 22 août 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Charles Ier a désigné François Cotinton pour aller poursuivre en son nom,

à Madrid, les négociations en vue de la conclusion de la paix. Rubens fait

savoir que l'arrivée du diplomate anglais est imminente et se fera par

5 Lisbonne. Dès lors Isabelle doit annoncer publiquement le prochain départ de

Coloma, chargé de représenter le roi d'Espagne à Londres (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol. 172.— Estado,2246.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.169v°.

1460. Madrid, 22 août 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

io Le Roi fait part à l'Infante des plaintes qui lui ont été transmises de la part

de l'Électeur de Cologne, au sujet des abus de juridiction commis par les

Conseils de Brabant et de Luxembourg dans les seigneuries de Fléron et

d'Othée, dépendantes de son électorat (2).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol. 162.

15 Manuscritsdivers,reg. 215,fol.77.

1461 , 1erseptembre 1629. — Henri de Berghes à Philippe IV.

L'ennemi a pris Wesel; celte place constituait un appui pour l'armée. Les

soldats sont restés six à sept jours sans pain, bon nombre sont malades,

d'autres meurent, tous sont dégoûtés.

20 Estado,2322.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 568.

1462. Bruxelles, 1erseptembre 1629. — Coloma à Philippe IV.

La perte de Wesel a semé la désolation parmi les catholiques, elle a

renforcé le courage de l'ennemi.

Estado,2322.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 569.

25 (1)Le5 septembre,Philippeprescrità nouveaudefairepublierladésignationdeColoma(fol.186).

(2)Enannexesse trouventdeuxpiècesexplicatives: unereprésentationdel'ambassadeurd'Alle-

magneàMadridet unelettredel'EmpereurFerdinandIII en datedu27novembre1628(fol.164

etsuiv.;Manuscritsdivers,reg.215,fol.77).
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1463. Bruxelles, 1erseptembre 1629. — Coloma à Villela.

Les provinces obéissantes sont dans la pire situation qu'elles aient jamais

vue. On profère des menaces contre les Espagnols, pour le cas où on n'enver-

rait pas d'Espagne de l'argent et des chefs pour l'armée. On raconte que

l'ennemi dispose de 100,000 hommes, qu'il lient une flotte de trente navires 5

prête à se mettre à la chasse des vaisseaux revenant des Indes.

Estado,2322.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 569.

1464. Madrid, 1erseptembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire de la trêve. Il faut tâcher de faire en Veluwe le plus de progrès

possible, de façon à être en état de proposer aux Hollandais l'échange de 10

Bois-le-Duc contre les territoires occupés de ce côté. En tout cas, même si l'on

perd Bois-le-Duc, c'est à l'Infante à décider ce qu'il y a lieu de faire. A Madrid

on n'a pas le moyen de prendre une décision, ne sachant pas comment les

affaires s'arrangeront en Italie et ne pouvant se rendre compte si les insolences

des Hollandais détermineront l'Empereur à envoyer son armée en Frise. 11y a 15

lieu de faire de nouveaux efforts pour arriver à ce dernier résultat.

Le Roi a envoyé des félicitations à de Berghes; il recommande à l'Infante

de le ménager. Il enverra les provisions dès qu'il le pourra. Aytona a reçu

ordre de rejoindre son poste à Bruxelles au plus tôt (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol.175. 50

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.54.

1465. Madrid, 1erseptembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

La Cueva a fait part au Roi des conflits qui ont surgi entre l'Électeur de

Cologne, évêque de Liège, et la ville de Liège, à la suite de décrets obtenus

par le prélat de l'Empereur concernant l'élection des bourgmestres. Tout 23

récemment le prince-évêque a nommé deux bourgmestres; le peuple s'est

soulevé et en a nommé deux autres. C'est là une révolte manifeste. Isabelle

(1)Enannexessetrouventdeuxlettresadresséesà l'Empereuret à Aytona,relativementà renvoi

destroupesallemandesenFrise(fol.177et suiv.;Manuscritsdivers,reg.215,fol.56).
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doit ouvrir l'oeilet empêcher toute intervention française ou hollandaise. Elle

peut assurer le prince-évêque que le Roi sera toujours du côté de la justice et

qu'il est prêt à faire occuper la principauté par ses troupes, si le prélat

le désire.

5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol.182.

1466. Madrid, 5 septembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi sait qu'Isabelle a retardé la publication de la mission confiée à

Coloma en Angleterre, parce qu'elle avait appris qu'on disait à Londres que

le diplomate désigné à cet effet était Francisco Zapata. Le Roi s'étonne de

10cette décision de l'Infante et la prie de rendre officielle sans délai la mission

de Coloma (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.201,fol.205.

1467 , 5 septembre 1629. —
L'empereur Ferdinand II

à Isabelle.

15 L'Empereur demande qu'on rétablisse les licences et qu'on supprime les

droits levés sur le Rhin.
Secretariasprovinciales,liasse2435.

1468 ,6 septembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Sur la situation de nos provinces. Les Relges ont besoin d'un frein. Il faut

20 pourvoir les places de Cambrai, d'Anvers et de Gand; détails à ce sujet.

Estado,2322.

(1)Ala findu mois,Isabellerépondquec'estparRubensqu'ona connule bruitqui couraità

LondrestouchantladésignationdeZapata.Ellea prescrità Rubensdedémentirce racontaretde

faireconnaîtrela nominationde Coloma.L'Infanteajoutequ'ellea faitdonnerà Cotintonles

25 passeportsqu'il avaitdemandéspar l'intermédiairede Rubens.Le mêmeCotintonauraitvoulu

recevoirunepermissionécritede vendrecertainesmarchandisesen Espagne.Isabellea refuséde

donnersemblableécrit,en alléguantqueceladépassaitses pouvoirsetdevaitêtredemandédirecte-

mentauRoi.(Manuscritsdivers,reg.215,fol.60.)
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1469 ,6 septembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Extension des troubles à Liége et danger qui peut en résulter pour les

Pays-Bas. Il importerait que l'Électeur (1) avec l'assistance de la Ligue infligeât
aux mutins un châtiment exemplaire, ce qui serait avantageux à ses États et

à ceux du Roi.
5

Estado,2322.

1470. Madrid, 8 septembre 1629. — Consulte d'une Jointe d'État (2).

La Jointe partage les appréhensions de l'Infante au sujet des inconvénients

qu'entraînerait la venue aux Pays-Bas du duc d'Orléans. Il est indispensable
de détourner ce prince de son projet, en le poussant à se rendre en Lorraine. io
On doit lui persuader qu'en s'attachant le concours des princes dépendants de

la couronne de France, il augmenterait considérablement son parti. En tout

cas, il faut signifier clairement qu'on ne saurait lui accorder aux Pays-Bas le

traitement qu'il demande. On peut lui promettre d'une façon générale l'appui
du Roi. S'il demande des précisions, on lui répondra qu'il n'y a pas moyen de 15
se prononcer avant de voir quel parti il pourra réunir.

Estado,2045.

1471. Bruxelles, 9 septembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Le cardinal rappelle que déjà le 6 du même mois il a rendu compte au Roi

de la situation dangereuse des Pays-Bas; cette situation empire chaque jour. 30
La population de Bruxelles a de tout temps été très insolente, elle l'est

aujourd'hui plus que jamais à cause de sa richesse. On craint un soulèvement

qui ne tarderait pas à s'étendre à d'autres villes. Il y a des meneurs, on fait

circuler des lettres écrites en flamand excitant la population à chasser les

Espagnols, offrant des garanties pour la question religieuse. L'autorité du 35

gouvernement est bien affaiblie, elle ne se soutient que par l'armée. On a pris
les dispositions nécessaires pour faire revenir une partie des troupes qui
étaient en campagne, il est indispensable de pouvoir disposer d'argent comptant.
L'Infante et tous les serviteurs du Roi courent grand danger, encore que la 30

Princesse feigne de ne pas le croire.

Estado,2322.

(1)FerdinanddeBavière,électeurdeCologneetprince-évêquedeLiège.
(2)Composéed'Olivarès,Onateet Villela.
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1472. Bruxelles, 9 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'entrée de l'armée royale en Veluwe a forcé les Hollandais à détacher une

partie de l'armée qui assiège Bréda, pour faire face à cette diversion. L'armée

espagnole, assistée de contingents allemands, a pris Amersfoort, mais depuis
3 lors on a perdu Wesel. De Berghes a envoyé une bonne partie de son armée

à Rheinberg. Amersfoort a été abandonné parce qu'on ne pouvait s'y main-

tenir. Toute l'armée s'est retirée jusqu'à l'Yssel. Le comte Jean de Nassau

y exercera le commandement, tandis que de Berghes est revenu à Bois-le-Duc.

La garnison de Bois-le-Duc a perdu jusqu'ici 1,000 hommes et a 500 blessés.

10 Pas de nouvelles de la trêve. Le député hollandais n'a plus rien fait savoir

à Kesseleer.

Les dernières provisions sont arrivées : on en avait grand besoin.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol.194.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.153.

15 1473. Bruxelles, 9 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi s'est emparé de Wesel. Il a capturé 2,000 fantassins. C'est une

brèche dans la muraille qui lui a permis d'entrer. Espagnols et Wallons se sont

courageusement défendus; les Allemands n'ont pas voulu combattre. L'Infante

a ordonné une enquête à ce sujet. C'est une perle sensible. C'est à Wesel que
20 se trouve le pont qui assurait à l'armée le passage sur le Rhin, c'est par là que

se faisaient les envois de vivres et de munitions dans la Veluwe.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 201,fol. 196.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.155.

1474. Bruxelles, 9 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

25 L'Empereur a été très mécontent de l'accord conclu entre Octavio Sforza

Visconti et Wallenstein au sujet de l'envoi de l'armée de ce dernier en Frise.

Il a défendu à Wallenstein de l'exécuter. Il est évident que si l'armée alle-

mande était entrée en Frise, la situation serait tout autre, l'armée ennemie

devant Bois-le-Duc aurait dû être sensiblement réduite. Isabelle a chargé
30 Aytona d'expliquer la chose à l'Empereur et de lui donner satisfaction.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.190.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.156v°.
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1475. Bruxelles, 9 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Le secrétaire Pedro de San Juan a un chiffre particulier pour correspondre

avec Rubens. L'Infante l'a chargé de faire connaître au peintre la décision

prise par le Roi d'envoyer Coloma à Londres et une réponse est venue de

Rubens, déclarant que Charles Ierest enchanté de cette désignation. Dès qu'on
3

aura reçu avis du départ de Cotinton, Coloma se mettra en route. Le Roi

devrait envoyer une provision spéciale pour ce dernier, car en Angleterre il

faut se montrer généreux.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201,fol.192.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.155v°. 10

1476. Cambrai, 12 septembre 1629. —
François Carondelet, doyen de

Cambrai, à Olivarès.

Le prélat se plaint des vexations qu'on fait subir aux Pays-Bas aux

Espagnols. Il déclare qu'il est bien regrettable qu'on leur ait retiré certains

commandements. Ceux qui ont conseillé pareille mesure ne se sont pas rendu is

compte de la difficulté qu'il y aura plus tard à revenir en arrière. Ils ont

méconnu le danger qu'il y a de donner la liberté à ce peuple qui en a profité

pour afficher sa haine de la nation espagnole. Jusqu'ici la peur des armes

faisait qu'on cachait cette hostilité. On a récemment fait des instances auprès

de l'évêque d'Arras, pour qu'il fit châtier le curé de La Bassée qui avait dit en 20

chaire que les Espagnols étaient des traîtres.

Estado,2322.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p.569.

1477. Madrid, 15 septembre 1629. — Décret de Philippe IV.

Le Roi promet à certaines personnes le cinquième du produit des dénon-

ciations. 25

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1478 ,18 septembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Rappelle ses lettres antérieures et l'agitation qui règne à Bruxelles. Crainte

de pillages. Il a dit à l'Infante qu'elle peut se rendre à Hal. L'Infante lui a
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conseillé, de son côté, de partir à la première occasion. La Cueva croit, d'après

certains indices, que la basse classe se tournera contre les Espagnols. Il revient

sur les événements de 1619. Albert retira la garnison de Bruxelles contraire-

ment à l'avis de Spinola et au sien. Quant à lui, il n'a cessé de travailler

5 à relever l'autorité du Roi et à fermer le commerce aux rebelles; il a contrarié

les effets de la paix (1) et écrit souvent qu'on n'avait pas besoin pour faire la

guerre de l'argent de l'Espagne, attendu qu'on pouvait en tirer beaucoup de la

Belgiquemême.

La Cueva raconte encore comment le comte d'Egmont entra récemment au

10Conseil privé, sous prétexte qu'il était chevalier de la Toison d'or, en se

plaignant vivement à propos d'une affaire dans laquelle il était intéressé. Tout

ce qu'on put faire fut de l'empêcher d'entrer de nouveau au Conseil. Suivent

des détails sur le Conseil d'Etat belge. Ce conseil est composé de chevaliers et

de lettrés; on y voit le président du Conseil privé, un conseiller, le chance-

15lier de Brabant qui intervient dans les finances. C'était du moins ainsi sous

l'Archiduc qui ne voulait pas réunir les autres conseillers. Mais à sa mort,

il le fallut faire pour vérifier les pouvoirs d'Isabelle. On reconnut bientôt les

inconvénients. Le duc d'Aerschot à son retour d'Espagne eut une conduite

étrange, brusquant le président et ne gardant pas le secret. On évita cette

20forme de conseil. Les affaires depuis quelques années sont renvoyées à des

jointes qui, sur l'ordre de l'Infante, se réunissent dans la maison de La

Cueva ou dans celle du marquis de Spinola. Le comte de Coppin est le

seul des chevaliers du Conseil d'État qui réside à Bruxelles. Les autres

sont des gouverneurs. Aerschot l'est de Namur ; Épinoy, du Hainaut; Henri

25de Berghes, de la Gueldre; Solre est en Espagne, mais le duc d'Aerschot

provoque l'agitation, parce qu'il n'a ni jugement ni retenue. Lui-même l'a

défendu plus d'une fois ne croyant pas à une mauvaise intention de sa part.

Les autres ne le tiennent pas pour sain d'esprit et il peut être un instrument

dans les mains des méchants à cause de sa légèreté. La Cueva parle ensuite

30 de la désobéissance de Henri de Berghes, qui envoya à l'armée du Rhia des

ordres contraires à ceux de son Altesse, et il termine en défendant sa propre

conduite.

Estado,2328.

(1)Estorbadoeteffectodelapaz.
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1479 ,19 septembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Sur le mauvais esprit des populations. Le cardinal dénigre encore le duc

d'Aerschot qui, d'après lui, ne peut calmer un tumulte mais bien le provoquer.

Estado,2322.

1480. Bruxelles, 20 septembre 1629. — Coloma à Villela. 5

C'est une douleur immense de voir une ville telle que Bois-le-Ducentre les

mains de l'ennemi. La rage et la fureur des habitants de Bruxelles et des

autres Belges contre les Espagnols, en particulier contre La Cueva et Coloma,

sont sans limite. Isabelle a prescrit à La Cueva de s'éloigner de la ville,

craignant les excès de la populace ameutée contre lui. Il faut un prompt
10

remède. L'arrivée d'un généralissime de grand mérite, officier supérieur espa-

gnol ou prince de sang royal, à qui personne ne pourrait refuser obéissance et

la désignation, pour tous les postes vacants, de titulaires compétents sont

indispensables. Sans cela l'armée et les provisions sont sans aucune utilité.

De Berghes est sans doute bien intentionné. Coloma veut bien l'assurer, mais 1S

il ajoute que le comte Henri n'a subi cette année que des revers. Tant l'armée

espagnole que l'armée impériale se sont dissoutes, comme le sel dans l'eau.

Sans argent et sans vivres, une armée ne saurait être disciplinée. Jamais

l'hostilité de ces provinces contre l'Espagne n'a été aussi accentuée. Si leur

intolérance fanatique n'empêchait le prince d'Orange et les rebelles de 20

proclamer la liberté du culte et de garantir au clergé la possession de ses

églises et de ses biens, une alliance des provinces obéissantes avec celles du

Nord se ferait incontestablement. Il ne resterait au Roi que les trois châteaux

forts (Anvers, Gand, Cambrai) avec 250 Espagnols dans chacun, mendiants

et affamés. La fidélité qu'on garde au Roi ne procède ni de l'amour ni de 25

l'espoir d'en recevoir les bienfaits, mais seulement du désir de conserver ce

qu'on a, grâce à l'appui d'un monarque aussi puissant que lui. Du moment que

la puissance des rebelles l'emporte sur celle du Roi, l'alliance avec eux se

ferait sans hésitation de la part de personne, grand ou petit. Les défaites de

celte année ont fait plus d'impression que celles des soixante-trois années de 30

guerre passées. Tout cela n'est pas de l'imagination mais de la réalité. L'Infante

a déclaré hier au secrétaire Pedro de San Juan, qu'elle craignait qu'on n'assas-

sinât La Cueva, quand il marche à côté d'elle dans la procession. Elle craint



— 479 —

qu'un accident semblable n'arrive à Coloma lui-même dans sa maison. On ne

courrait pas de plus grand danger à Constantinople ou au Maroc! Seule une

armée puissante pourrait remédier à pareille situation. La noblesse belge ne

compte aucun homme supérieur, mais tous réunis peuvent faire grand mal.

s Parmi eux il en est beaucoup de zélés au service du Roi, mais il n'y en a

aucun qui ne donnerait une partie de sa fortune pour voir le dernier Espagnol
loin d'ici. De Berghes est bien intentionné mais insuffisant. Un prince de

sang pourrait remédier à tout cela. A défaut d'un prince, Spinola jouirait ici

de la plus grande autorité, surtout parce qu'il n'est pas Espagnol. Coloma

10 voudrait, lui, retourner pour quelque temps à Cambrai. S'il est indispensable

qu'il aille en Angleterre, il faudrait le remplacer à Cambrai par son fils, le

marquis d'Espinar. Si l'on perd Anvers, il n'y aura plus pour l'Infante et ses

fidèles d'autre refuge que Cambrai.

Estado,2322.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 564.

15 1481 , 20 septembre 1629. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Gaspar de Robles a résigné ses fonctions d'archidiacre de Liège. Le Conseil

ignore au profit de qui. Si c'est en faveur du cardinal-infant, qu'on poursuive

l'affaire. Que de Robles obtienne la prévôté de Liège! II faut s'assurer de

20 l'influence au sein du chapitre cathédral pour que celui-ci, lors de la prochaine
élection épiscopale, prenne la résolution la plus utile aux États de Flandre.

L'Infante doit faire connaître au Roi ce qu'elle aurait appris concernant les

projets d'abdication de l'Électeur (1).
Estado,2146.

25 1482. Madrid, 23 septembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Communique la lettre qu'il écrit au marquis de Mirabel touchant le séjour

du duc d'Orléans dans les Pays-Bas (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol.202.
Manuscritsdivers,reg. 215, fol.31.

30 (1)FerdinanddeBavièreprince-évêquedeLiègeet archevêqueélecteurdeCologne.

(2)Danslalettreà Mirabel,jointeenannexe,le Roidéconseillefort ce séjouret engageleducà
allerplutôtenLorraine,(lbid.)L'Infante,danssaréponse,approuveleRoi.(lbid.,fol.32v°.)
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1483. Madrid, 24 septembre 1629. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Opinion d'Olivarès. Il y a tout lieu de craindre qu'on va au devant d'un

désastre complet par rapport aux affaires de Flandre. Le comte-duc propose

d'écrire à Spinola de se rendre immédiatement en Belgique avec d'importants 5

renforts ou au moins d'y envoyer le plus grand nombre possible d'Espagnols et

d'Italiens.

Estado,2045.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 572.

1484. Madrid, 27 septembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a pris connaissance d'une lettre écrite par l'Infante à Olivarès au io

sujet de l'opportunité qu'il y aurait à ce que l'archidiacre de Liége, Gaspard

de Robles, renonçât à ses fonctions. Le Roi répond qu'à Madrid on ignore en

faveur de qui le prélat en question doit faire cette résignation. Si c'est en

faveur de l'infant Ferdinand, frère du Roi, Isabelle doit faire en sorte que les

choses aillent vite, en aidant le même de Robles à parvenir à la dignité de 15

prévôt de la cathédrale liégeoise. Isabelle doit chercher par tous les moyens

possibles à acquérir du crédit auprès du chapitre, de façon à ce qu'à la

prochaine vacature du siège épiscopal le Roi puisse exercer une influence.

Philippe désire des renseignements sur les projets de démission du prince évêque

régnant et sur les candidats à sa succession. L'Infante écrira à l'Empereur, au 20

duc de Bavière, et aux autres qu'elle jugera à propos, pour assurer le maintien

des droits de l'infant Ferdinand comme prince allemand. Le même jour, le

Roi ajoute que cette affaire ne peut passer que par les mains des secrétaires

Pedro de San Juan et Juan de Necolalde (1).

Secrétaireried'Etatet de Guerre,reg.201,fol. 212-214. 23

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.89.

(1)Cettelettreest manifestementinspiréepar la consulteanalyséeci-dessusà la datedu

20septembreetparuneautrenondatée(Estado2146),oùil estinsistésurlanécessitédefavoriser

l'accèsdueardinal-infantau siégeépiscopaldeLiège.Le14novembre,Isabellerépondqu'elleferace

qu'ellepeutaumomentvoulu.Pourlemomentil n'ya rienà faire.LavilledeLiègeestpleinede 30

rumeurs,(lbid.,fol.253;Manuscritsdivers,reg.215,fol.32v°.)
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1485. Madrid, 27 septembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

La perte de Wesel est des plus affligeante. En quelques heures et sans

aucune perte, l'ennemi s'est emparé d'une place aussi considérable. Le Roi

veut espérer quand même que la fidélité de ses sujets les poussera à s'abstenir

5 de toute révolution. Il a prescrit à Spinola de retourner aux Pays-Bas, dès que

les affaires d'Italie seront arrangées. En attendant, le marquis enverra immé-

diatement des renforts espagnols et italiens. L'Infante tâchera d'ajourner autant

qu'elle le peut le départ de Coloma; le marquis de Mirabel a reçu ordre de se

rendre à Bruxelles et d'y rester jusqu'à l'arrivée d'Aytona. Telles sont les

10 mesures que le Roi a prises pour remédier à la triste situation de l'Infante,

se trouvant seule au milieu de toutes ces difficultés. Aytona a d'ailleurs

reçu ordre de se rendre à Bruxelles le plus vite possible; La Cueva au

contraire doit partir. De même le veedor général Ruis de Pereda doit rentrer

en Espagne.

15 Le Roi envoie 200,000 ducats de provisions; il a donné les ordres requis

pour qu'on puisse faire escompter des effets envoyés récemment et montant

à 200,000 ducats; il promet d'en envoyer encore d'autres pour une même

somme.

Isabelle doit veiller à ce que les places fortes, Rheinberg en particulier,

20 soient mises en état de défense. Elle désignera des officiers espagnols pour

exercer les commandements et y placera, dans la mesure du possible, des

garnisons espagnoles et italiennes.

Le Roi a écrit à Henri de Rerghes pour lui recommander avec instance de

secourir Bois-le-Duc. Il faut faire l'impossible pour défendre celte place.
25 Pour ce qui est de la trêve, il reste entendu qu'Isabelle dispose de pleins

pouvoirs sans aucune réserve (1). Si d'ici à peu de temps elle n'est pas conclue, le

Roi se rendra lui-même aux Pays-Bas.Ceci, Isabelle ne doitle répéter à personne.

Philippe approuve la décision de faire une enquête sur les responsabililés

encourues lors des derniers événements et recommande de sévir contre les

30 coupables.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol.217.

Manuscritsdivers,reg.215, fol.68.

(1)Como,quando,y conlaseondicionesquepudieresinlimitationninguna.

TOMEII. 61
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1486. Bruxelles, 28 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi de rapports de Henri de Berghes et du comte Jean de Nassau sur les

opérations de l'armée en Veluwe. Elles n'ont pas donné les résultats auxquels on

s'attendait. L'Infante a défendu d'évacuer les postes récemment occupés. Elle

espère être ainsi en meilleure posture pour négocier la trêve. 5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.228.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.58v°.

1487. Bruxelles, 28 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Bois-le-Duc s'est rendu le 14. La garnison s'est retirée avec armes et

bagages. Lamentations sur cette perte! La situation est très mauvaise. La 10

population est mécontente. Sans motif, on a une aversion très grande contre

La Cueva qu'on rend responsable des malheurs survenus. On déteste aussi les

Espagnols et on le dit. L'ennemi se prépare à entreprendre de nouvelles

expéditions. Il se croit assuré de la coopération de la population.

On a fait de nouvelles instances auprès de l'Empereur pour obtenir l'entrée 13

de l'armée impériale en Frise.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.201,fol.226.—Estado,2322.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.57 v°.

1488. Bruxelles, 28 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle la lettre du 1erseptembre où le Roi l'informait des troubles 20

de Liége et de l'aide que la Hollande et la France fournissaient aux rebelles.

Isabelle se conformera aux ordres du Roi et se gouvernera selon les circon-

stances. Mais elle ne voit pas le moyen d'introduire une garnison à Liége,

parce que toute la population y serait hostile. Cette mesure serait inefficace,

étant donné l'état des choses (1).
25

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.229.—Estado,2322.

(1)Peronoveoapparienciaquesepuedametergentede VuestraMajestaden laciudaddeLieja,

porquetodosseriancontrariosynovendriaserdeeffectoniconveniente,estandoetestadoprésentedelas

cosas.
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1489. Bruxelles, 28 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Kesseleer a été invité par le député hollandais à se trouver à Roosendael

le 27 septembre, pour traiter des affaires de la trêve. Isabelle lui a

prescrit de s'y rendre et d'y conclure, s'il le peut, une trêve identique à celle

5 de 1609.

La situation est telle que l'opportunité d'une trêve semblable est indiscu-

table. L'armée est réduite, misérable et déprimée. On manque d'officiers

supérieurs pour commander les places fortes. La population est dégoûtée et il

y a lieu de craindre qu'elle n'en vienne à se mettre d'accord elle-même avec

10l'ennemi. Dès lors, mieux vaut conclure la trêve au nom du Roi.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201, fol.221.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.59 v°.

Estado,2322.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 571.

1490. Bruxelles, 28 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

15 Elle prie le Roi d'écouter les représentations que lui fera en son nom le

comte de Solre (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol.223.

1491 ,29 septembre 1629. —
Rapport de Juan de Letoma sur

la perte de Bois-le-Duc.

20 Dans ce rapport adressé au comte-duc d'Olivarès, l'auteur se plaint de Henri

de Berghes qui ne l'a pas secouru du côté qu'il lui avait indiqué.

Estado,2322.

(1)LesinstructionsdeSolresetrouventaufolio224.Ellessonttrèsbrèveset sebornentà insister
surunpoint.Lesprovisionsvenanta échéancefindeseptembres'élèventà 166,533ducats.Onena

25déjàdisposépourfairefaceà des nécessités,defaçonà cequ'ilne resteplusque 19,032ducatsà
toucher.Or,voilàquelesbanquiersanversoisdéclarentqu'ilsn'ontpasreçud'ordrespourpayer.On
serasansunsouet il y auratoutlieudecraindreunerévolte.Dansunelettredatéedumêmejour,
IsabelleexpliquelamêmechoseauRoi(fol.230).
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1492. Bruxelles, 29 septembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

La Cueva rappelle que dans une lettre précédente il avait signalé le fait

qu'on savait que des gens bien intentionnés déclaraient que la situation était

désespérée et que la meilleure façon de s'en tirer était de se jeter dans les bras

de l'Empereur. On sait aujourd'hui que des conciliabules ont eu lieu à ce sujet s

dans la maison du comte de Solre et que les comtes de Noyelle et de Groy y

ont pris part. Tous trois sont pourtant de ceux dont la fidélité paraissait jusqu'ici

la plus sûre. La situation est devenue telle que l'on doit se féliciter de ce qu'on

n'en soit pas encore venu à des écarts plus grands, d'autant plus qu'à Bruxelles

on jouit d'une grande liberté. 10

Le comte de Solre a déclaré à La Cueva que la noblesse se perdrait plutôt

que de faillir à ses obligations, mais que le clergé et le peuple chercheraient à

se concerter avec les Hollandais pour obtenir un accord sur les questions

d'ordre ecclésiastique. Ce même comte de Solre a ajouté qu'en agissant ainsi le is

clergé et le peuple avaient raison, puisqu'ils se voyaient abandonnés du Roi.

Solre et les autres nobles se plaignent de ce qu'on les écarte des affaires.

Consentir à admettre l'intervention du Conseil d'État, dans lequel les éléments

nationaux auront toujours nécessairement une influence prépondérante, serait

extrêmement dangereux. On assisterait au renouvellement des incidents qui se so

sont passés aux débuts de la révolution et ultérieurement à la mort de

Requesens.
Estado,2322.

1493. Bruxelles, 30 septembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Kesseleer est revenu de Roosendael. Les Hollandais sont prêts à conclure une 2»

trêve identique à celle de 1609, si les Espagnols évacuent les postes occupés

dans la Veluwe, postes qu'ils ne peuvent d'ailleurs pas tenir. Par contre,

Kesseleer a demandé aux Hollandais de rendre Wesel au duc de Neubourg.

Ils ont refusé. Isabelle a donc envoyé dire à Kesseleer qu'il renonce à cette

prétention. Kesseleer et le délégué hollandais se sont mis d'accord alors pour 30

une nouvelle entrevue qui aura lieu à Roosendael dans huit jours et où seront

désignés les plénipotentiaires des deux parties.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.233.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.59v°.
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1494. Madrid, 10 octobre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

L'ambassadeur d'Allemagne a remis une représentation de son maître

demandant de retirer la garnison espagnole de Besançon et se plaignant des

vexations que les fonctionnaires espagnols font subir aux habitants. Le Roi

5 demande sur tout cela l'avis de l'Infante (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol. 234.

1495. Bruxelles, 10 octobre 1629. — Consulte du cardinal de La Cueva

et de Carlos Coloma.

Spinola n'ira probablement pas aux Pays-Bas cette année et ne pourra

10envoyer des troupes au Montferrat. Il faut que ce soit Carlos Coloma qui aille

en Angleterre. L'Infante doit demander de l'argent au Roi pour Aytona et

Mirabel pendant qu'ils seront à Bruxelles et les sommes doivent être en rapport

avec la qualité de ces personnages. Aytona doit insister auprès du duc de

Bavière et de la Ligue catholique pour qu'ils rompent avec les Hollandais, mais

15à vrai dire on n'espère pas qu'ils le feront. Le cardinal de La Cueva n'attend

que l'argent pour partir pour Rome. Pendant le voyage du veedor général en

Espagne (2), l'Infante doit désigner un personnage important pour le remplacer

(en marge, l'Infante écrit qu'elle a désigné le secrétaire Necolalde). Il y a lieu de

nommer une jointe pour contrôler la caisse du veedor général. Malgré la

20trêve, il y a lieu d'avoir des provisions comme si on était en guerre pendant un

an encore. Si on fait la guerre à la France, les mêmes provisions seront

nécessaires que précédemment. Le Roi devra aussi envoyer de l'argent pour

l'entretien des garnisons des places fortes et châteaux. Rheinberg est occupé

par le maître de camp Alonso Ladron et est en état satisfaisant L'affaire de la

25trêve traitée par Kesseleer et un député de Hollande doit aboutir coûte que

coûte. Il ne convient pas que Balthazar Morradas —
qui ne le désire

d'ailleurs pas
— demeure lieutenant-général de la cavalerie aussi longtemps que

les affaires ne sont pas arrangées avec le comte Henri de Berghes. La venue du

marquis de Monténégro n'est pas désirable. L'Infante doit ordonner au sur-

30 (1)Lareprésentationdel'ambassadeursetrouveenannexe(fol.236).

(2)RuizdePereda.VoirlalettreduRoidu27septembreprécédent,analyséeaun°1485.
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intendant de la justice militaire (1) de poursuivre la cause de ceux qui sont

inculpés de la perte de Wesel.
Manuscritsdivers,reg. 215,fol. 19.

1496. Madrid, 18 octobre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce la naissance de son fils. 5

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201,fol.240.

1497 ,23 octobre 1629. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la lettre de l'Empereur du 5 septembre, relative aux licences.

Estado, 2146.

1498. Madrid, 26 octobre 1629. —
Philippe IV aux États de Brabant. 10

Le Roi les console des malheurs du temps et leur promet que les affaires

iront mieux (2).
Secretariasprovinciales,2625.

1499 ,28 octobre 1629. — Décret de Philippe IV.

Le deuxième secrétaire du Conseil suprême de Flandre recevra un traite- 15

ment de 3,000 écus de 10 réaux.

Estado,2043.

1500. Bruxelles, 30 octobre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Henri de Berghes n'a pas secouru Bois-le-Duc. Isabelle n'a pas voulu le

recevoir. Le comte Henri a fait savoir à Pedro de San Juan que le prince 20

d'Orange chercherait à faire en sorte que lui, de Berghes, méritât les remer-

ciements du Roi. Tout cela montre bien l'amitié qui règne entre ces deux

hommes.

Estado,2322.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 568.

(1)JuandeLetoma. 25

(2)Deslettressemblablesfurentenvoyéesauxautresprovinces,auxchevaliersde laToisond'or,
auxévêques,auxcorpsconstitués,etc.
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1501. Bruxelles, 30 octobre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

De Berghes a demandé à l'Infante la permission de se présenter à la Cour.

Désireuse d'éviter des excuses frivoles, considérant que l'armée est en campagne,

exposée aux coups de l'ennemi et sans autre officier que de Berghes, Isabelle a

5 refusé la permission demandée. De Berghes, qui s'était déjà mis en route, est

aussitôt retourné à son poste. Francisco Zapata a fait savoir que sans cesse des

gens en relations avec la comtesse de Berlaimont excitaient de Berghes à se

rendre à Bruxelles et qu'ils ont fini par le convaincre. Il s'est donc présenté à

la Cour malgré la défense formelle d'Isabelle. Il a fallu que La Cueva lui-même

10et Coloma intervinssent pour le faire partir. On a dû le charger d'entrer en

négociations avec les Hollandais, comme il en avait exprimé le désir maintes

fois. On s'est décidé à agir de la sorte pour éviter un plus grand mal et parce

qu'on est persuadé que c'est lui qui a entravé les efforts de Kesseleer. De Berghes

ne cache nullement ses relations avec le prince d'Orange. Il se croit assuré du

15succès et est convaincu qu'en obtenant une trêve il se conciliera les sympathies

de la population qui désire la fin des hostilités. Il ne se soucie pas du reste.

La population des Pays-Bas est encore très voisine de la barbarie! On n'a

aucun respect de l'autorité; on complote contre tous ceux qui occupent des

emplois élevés (1). La situation a été ces jours derniers pire que tout ce qu'on

20 avait vu depuis des années. L'impression produite par la perle de Bois-le-Duc

a été sensationnelle. La culpabilité de de Berghes, qui n'a pas secouru la ville,

est indiscutable. Le cardinal promet de donner d'autres détails à ce sujet.

Estado,2322.

1502. Bruxelles, 30 octobre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

25 La retraite des armées royale et impériale de la région de l'Yssel a été

causée par le fait qu'on n'a pas occupé Duisbourg ou au moins fortifié les

(1)L'appréciationpeuflatteusedeLaCuevasurnoscompatriotesmérited'êtrereproduitetextuelle-

ment: «Estospueblottienentodaviamuchascosasdebarbarosyparticularmentelafierezayaborreci-

mientodelossuperioresyqueocupanpuestoseminentesqualesquierosquesean,dequenacenoconlentarse

30dejuzgary ablarsinmiramientoni respectodelosquegoviernan,tinoarrojarsei maquinarbestial-

mentecontraellos,y masdespuesde cornerentrela genteboxa,y aun losmasatentadosseponende

maneraquesitmpresecorreriesgocouellos...»
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positions de façon à pouvoir les conserver suffisamment pour embarrasser

l'ennemi et le disposer à conclure une trêve avantageuse. Il faut craindre

que dans la situation présente les Hollandais vont au contraire augmenter

encore leurs prétentions. D'autre part, il ne saurait être question de rompre

les pourparlers, eu égard à la faiblesse de l'armée royale, à l'insolence des s

rebelles et aussi à celle dont ont fait preuve ces derniers jours les habitants

mêmes des Pays-Bas.
Estado,2322.

1503 Anvers, 31 octobre 1629. — Le Père Michel Ophoven, évêque de

Bois-le-Duc, à Philippe IV. 10

État de Bois-le-Duc que les Hollandais viennent de prendre. L'Infante avait

offert à Michel Ophoven l'évêché de Bruges devenu vacant, mais tant qu'il

vivra, il n'abandonnera pas ses fidèles, d'autant plus que les rebelles lui

permettent de rester. Il recommande Frère Jean de Bouquecius pour le siège

de Bruges (1).
15

Estado,2322.

1504 ,4 novembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Sur l'arrivée du comte Henri de Berghes et la trêve à conclure avec la

Hollande.

Estado,2322. 20

1505. Madrid, 6 novembre 1629. —
Philippe IV au marquis de

Mirabel.

Affaire du duc d'Orléans. Le Roi déclare qu'il faut s'informer d'abord si le

duc a réellement le projet de rompre avec son frère. Dans ce cas, il est tout

disposé à lui fournir 100,000 et même 200,000 ducats. Il ne faut pas conclure 25

avec lui d'alliance ouverte. Par contre, l'infante Isabelle a tous les pouvoirs

(1)Le18janvier1630,le Roicommuniqueà Isabellele contenude celte lettreavecordrede

désignerceJeandeBouqueciuspourlesiègeépiscopalde Bruges.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,

reg.202,fol.18.)
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requis pour faciliter au duc d'Orléans sa rupture avec Louis XIII. Elle peut

même, si elle le juge bon, conclure une alliance avec le duc d'Orléans et celui

de Lorraine, pourvu que le Roi ne soit obligé à autre chose qu'à des prestations

en argent. Le Roi entre dans des détails sur la façon dont son ambassadeur doit

5 procéder avec Monsieur.

Au sujet des affaires des Pays-Bas, le Roi a pris des dispositions importantes.

Il fera envoyer des provisions payables à partir du mois de février prochain.

Le montant dépassera 3 millions de ducats Il y aura désormais aux Pays-

Bas un ministre flamand chargé d'examiner les provisions. Les Belgesverront

10ainsi de leurs yeux que jamais un pays n'a fourni à un autre pays tant d'argent

pour sa défense et que les rebelles n'ont jamais reçu de tous leurs alliés réunis

le quart de ce que le Roi a dépensé pour la Flandre (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201,fol.247.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.85.

15 1506. Madrid,10 novembre 1629. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la nécessité de faire partir Spinola aux Pays-Bas et de le remplacer à

Milan par le comte de Monterey. Il faudrait envoyer au marquis une personne

de confiance, qui lui en fit la proposition. Le Roi se rallie à cet avis.

Estado,2043.—PubliéparRODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 572.

20 1507. Bruxelles, 13 novembre 1629. —
Aytona à Olivarès.

Le marquis fait l'éloge des Belges. Le pays aime le Roi, déteste le gouver-

nement des jointes et celui du cardinal de La Cueva. Fureur contre le comte

Henri de Berghes; personne ne le défend. Bonnes dispositions du peuple, si on

sait le traiter avec amour et si les armes du Roi obtiennent quelque succès.

35Haine du cardinal de La Cueva. Il faudrait que des nationaux entrent dans les

jointes; à ce prix seul, on pourra conserver les Pays-Bas. Il faut traiter les

Belgescomme des frères, parce qu'ils sont à même de se séparer du Roi et de

s'unir aux rebelles, en se cantonnant et en faisant une république à l'instar des

(1)Lemêmejour,Philippecommuniquecettelettreà Isabelle(fol.245).

TOMEII. 62
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Suisses, avec le libre exercice du catholicisme; ils trouvent des encouragements

à agir ainsi dans les pays de la Marck, de Juliers et ailleurs (1). Aytona discute

ensuite la question de savoir si on a un avantage à ce que Tilly ou Jean de

Nassau vienne prendre le commandement des armes (2).

Estado,2322.— Bibliothèqueroyalede Belgique, 5
Manuscrit16147-48,fol.44.

1508. Bruxelles, 14 novembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Charles Baudequin est arrivé aux Pays-Bas et a rendu compte à l'Infante de

la mission dont le Roi l'a chargé auprès du duc de Bouillon qui se trouve en

Hollande. Elle sera bien difficileà remplir, même dans le cas où le duc voudrait 10

se rendre en France, puisque Baudequin n'a pas apporté d'argent. En tout cas,

il n'y a rien à faire tant que la trêve n'est pas conclue.

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.250.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.32.

1509. Bruxelles, 14 novembre 1629. — Isabelle à Philippe IV. 15

On manque totalement d'argent pour payer la soldatesque espagnole. Une

mutinerie est à craindre. On n'a rien non plus à donner à l'armée venue

d'Allemagne. L'ennemi a occupé deux ou trois places sur le Rhin, en pays

neutre. On s'efforcera de les faire reprendre par l'armée de l'Empereur.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.253. 20

(1)PorqueestaensumanoelapartarsedeSaMajestady unirseconlosrebeldesyhazercantonesy
unarepublicacomoladelosEsquizarosquedandoleslibreelexerciciodela religioncalolicayà estoay

quienlespersuadeenlospaisesdela Marca,Juliersy otros.

(2)Onconserveà laBibliothèqueroyale,sectiondesmanuscrits,deuxrecueilscotésrespective-
ment16147-48et16149danslesquelssetrouvetranscriteunepartieimportantedelacorrespondance25

diplomatiquedu marquisd'Aytona.Lepremierrecueilcomprendleslettresadresséesà Olivarès,

pendantlesmissionsd'AytonaàVienneet à Bruxelles.Ceslettres,aunombred'unebonnecentaine,

s'étendentdu 18juillet1624au 29 décembre1633.Ledeuxièmecontientles lettrestoutaussi

nombreusesadresséesau Roilui-même,maiscelles-ciseulementdurantl'ambassaded'Aytonaà

Bruxelles,du24 décembre1629au 14décembre1633.Quellequesoit l'importancedeceslettres,30

ilnepouvaitêtrequestiondelesinsérerdansleprésentrecueil.
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1510. Bruxelles, 14 novembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante conseille de mettre fin à la guerre d'Italie.

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.254.

1511. Bruxelles, 14 novembre 1629. — Isabelle à Philippe iV.

5 Les négociations de Kesseleer continuent. Le comte Henri de Berghes est en

rapports avec le prince d'Orange au même sujet. Il y a peu d'apparences que

l'affaire marche bien. Les Hollandais sont divisés sur cette question. La Compa-

gnie des Indes s'oppose à la trêve, à cause des espérances qu'elle a de faire des

progrès considérables. Certaines provinces y sont opposées aussi et déclarent

10que la situation est bonne et qu'il faut en profiter. Les États se sont réunis à

La Haye, le prince d'Orange travaille pour la trêve, mais les Français promettent

une subvention de 2 millions d'écus, si on continue la guerre.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.256.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.33.

15 1512. Bruxelles, 14 novembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet du maniement des finances de l'année. On a jugé bon à Bruxelles

d'établir une jointe des conseillers d'État et des contadors. Ceux-ci discuteront

tout ce qui est relatif à ce domaine et consulteront la Gouvernante. Les dépêches

à en résulter seront expédiées par le secrétaire de Guerre. De la sorte cesseront

20tous les soupçons qu'on pouvait avoir à ce sujet. Le Roi doit faire savoir s'il

approuve cet établissement.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol. 257.

1513. Bruxelles, 14 novembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Spinola n'arrive toujours pas. Il déclare ne pouvoir envoyer de renforts aux

23Pays-Bas tant que les affaires d'Italie ne sont pas arrangées. Pourtant il manque

ici beaucoup d'Espagnols et d'Italiens.

Quant au départ de Coloma pour l'Angleterre, l'Infante estime qu'il est

regrettable en ce moment. D'ailleurs, on n'a ni argent ni instructions à lui
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remettre. D'autre part, il est le seul qu'on puisse envoyer en Angleterre.

Que le Roi envoie donc ce qu'il faut à Coloma pour lui permettre de

partir (1).

Aytona et Mirabel sont arrivés. Isabelle a recours à leur assistance comme

le Roi l'a prescrit; les jointes se tiennent au Palais et non plus dans la maison s

de La Cueva. Le Roi devrait aussi envoyer de l'argent pour eux. Il faudrait leur

donner au moins ce que leur rapportaient leurs fonctions d'ambassadeurs en

France et en Allemagne.

La Cueva se trouve toujours à Bruxelles. Il remet son départ pour Rome

jusqu'à ce qu'il ait pu payer ses dettes. 10

L'Infante approuve les nouveaux efforts faits pour amener la rupture de

l'Empereur et de la Ligue avec les Hollandais. Elle tâchera de mettre en état

les places fortes, mais pour cela encore il faut de l'argent. Toutes les places
sont dépourvues du nécessaire et cela depuis des années. Le châtelain d'Anvers,
Jean Brabo, est trop âgé pour exercer encore ses fonctions. On le remplacera 15

par le sujet le plus capable qu'on trouvera. Il parait peu pratique de placer des

Espagnols dans les places fortes, d'autant plus que, comme on n'a pas d'argent

pour payer la troupe, il y aurait à craindre des désordres.

Il a paru inopportun de remettre à de Berghes la lettre que le Roi a

écrite au sujet de la perte de Wesel. Le surintendant de la justice militaire 20

a reçu ordre de procéder contre ceux qui sont responsables de la perte de

cette place.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol.258.

Manuscritsdivers,reg. 215, fol.33v°.

1514. Bruxelles, 14 novembre 1629. — La Cueva à Philippe IV (2). 25

Sur le peu de santé de l'Infante et les précautions à prendre pour prévenir

un accident lors du décès de la princesse.

(1)Le 17 novembre,avantla réceptionde cettelettre,Philippeprescrità Isabellededonnerà
Colomalesinstructionsconvenablesetdelefairepartir.Il indiqueenmêmetempsce qu'ilfaudra
luipayer.(Ibid.,fol.267.) 30

(2)Danslamêmeliasseil y a unbillet,nondaté,ducardinaldanslequelcelui-cidéclarequ'ilveut
bienserendreàRome,maisqu'ilnepeutpaspartiravantd'avoirpayésesdettes.
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Il faut changer l'ordre de substitution d'après lequel le président Englebert

Maes devait, le cas échéant, remplacer le prince de Ligne dans le Conseil

du gouvernement. Maes est décrépit et inutile, comme il le fut toujours.

On abuserait de la bonté de l'Infante. Les nobles prendraient de mauvaise part

5 qu'on nommât au Conseil un lettré (letrado), surtout si c'est un homme d'aussi

peu de valeur. On s'étonnera de même de la subrogation du veedor et du

châtelain. Celui-ci n'est pas regardé comme un homme de qualité. Si c'était un

homme de valeur, comme le furent ses prédécesseurs, on ne dirait rien. On ne

voudra pas du veedor, quel qu'il soit, ce poste n'ayant pas l'éclat que comporte

10celui de gouverneur (1).

Quant aux notables du pays, il y en a peu. J'ai déjà dit, ajoute le cardinal,

ce que j'en pense. Ligne et Hoogstraeten sont des enfants (2), Egmont est

jeune d'âge et plus encore de jugement (3), Karbanson est dans le même cas,

ainsi que d'Epinoy, bien que celui-ci en sache plus que les autres. Il est né en

15France, où mourut son père, un des plus fameux rebelles qu'il y ail eu ici.

On lui rendit ses biens au temps d'Albert, sur les instances et les menaces du

roi de France. Néanmoins, il y aurait des troubles si on écartait ces grands

seigneurs ou qu'on les forçât de partager le gouvernement avec des gens de

condition inférieure. L'essentiel est que le commandement des armes soit dans

20des mains sûres. On serait ainsi en état de réprimer les troubles.

Le cardinal demande à qui, au moment de son départ, il doit remettre les

dépêches.
Estado,2043.

1515. Bruxelles, 14 novembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

25 De Berghes a fait savoir à l'Infante qu'il avait reçu une réponse des Hollan-

dais par rapport à la trêve et qu'il désirait en rendre compte à la Gouvernante.

Il a reçu, à cet effet, un congé de deux jours. Il est donc venu et a apporté une

déclaration du prince d'Orange, portant que depuis l'évacuation du pays de la

Veluwe par les armées royale et impériale, les rebelles montrent peu d'inclina-

30 tion à conclure une trêve. On prétend en Hollandeque le Roi n'a plus le moyen

(1)Enpredicamentoproporcionadoal lugardegovernador.

(2)Muchachos.

(3)Mozoentaedady maseneljuizio.
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de continuer les hostilités, que tout danger d'invasion de son côté est écarté.

On a même proposé de punir celui qui avait négocié avec Kesseleer, sous

prétexte qu'il avait dépassé ses instructions. En conclusion, le prince d'Orange

a annoncé que lui-même ne pouvait plus rien faire et s'en remettait à la décision

des États. Peut-être, dit La Cueva, tout cela n'est-il que de la comédie! Il serait 5

nécessaire de faire les approvisionnements requis pour l'artillerie. De Berghes

qui est général de l'artillerie ne s'en soucie pas; il ne s'occupe que de son

gouvernement en Gueldre, province qu'il considère comme sa propriété person-

nelle. La puissance de l'ennemi et la faiblesse de l'armée royale sont extrêmes,

les sujets fidèles sont peu nombreux et découragés, comme aussi les officiers. 10

Tout cela provient de la même cause, la détresse financière. Si l'armée était

payée convenablement et dirigée par d'autres chefs, tout irait mieux. Si on ne

prend des mesures, tout se perdra infailliblement. Les espérances qu'on avait

ici de conclure une trêve étaient sans fondement, puisque ces négociations se

faisaient sans consentement et même à l'insu des Etats rebelles. 15

Estado,2322.

1516 ,16 novembre 1629. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

Au sujet de la lettre de l'Empereur à Isabelle du 5 septembre 1629

demandant l'ouverture des licences. Le Conseil trouve qu'il faut renvoyer 20

l'affaire à l'Infante pour éclaircissement (1).
Secretariasprovinciales,liasse2435.

1517. Madrid, 17 novembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante copie de deux lettres de La Cueva, dont l'une

accuse Henri de Berghes et l'autre incrimine l'attitude de la noblessedu pays (2). 25

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 200,fol.261.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.172v°et suiv.

(1)Lamêmequestionfuttraitéele28novembreauConseild'État.Làaussionproposades'en

remettreà l'avisdel'Infante.(Estado,2043.)
(2)Cesdeuxlettres,adresséesauRoiet nondatées,setrouventenannexe.Lapremière(fol.265)36

faitmentiondes soupçonsqueplusieurspersonnesespagnoleset autresont sur de Berghes.On

déclarequetandisquel'arméeétaitenVeluwe,il n'afaitfaireaucuntravaildefortificationet a laissé
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1518 ,20 novembre 1629. —
Aytona à Philippe IV.

Tableau de la situation lamentable des Pays-Bas. Tous ces inconvénients se

sont développés et se sont montrés depuis le départ de Spinola. Nul n'avait

autant d'autorité que lui; seul il remplissait toutes les charges essentielles du

5 gouvernement; son départ a donc provoqué une confusion générale.

Estado,2522.— Publiépar RODRICCEZVILLA,op.cit., p. 573.

1519, Bruxelles, 20 novembre 1629. — Ordre de service de l'Infante.

La princesse rappelle l'ordre donné par le Roi à Gaspar Ruiz de Pereda,

veedor général, de rentrer en Espagne. En même temps, elle a été chargée de

10l'arméedansl'inaction.Quandil s'estrenduà Duisbourg,il n'avaitpasplusde50soldats.Il a laissé

Weselsansgarnisonsuffisante,sousprétextequec'étaitun endroitfortifié,quipouvaitse défendre

toutseul.AprèsavoirprisAmersfoort,onauraitpuprendreUtrecht,où,d'aprèslesdiresdu baron

deGrobbendonck,il n'yavaitpasunseulsoldat.Sachantque l'ennemiétaitoccupépar lesiègede

Bois-le-Duc,deBerghesauraitdû pousserde l'avant.Salenteurétait trèsdangereuse;si l'ennemi

15avaitmarchésurBruxelles,il n'y auraitpaseumoyendedéfendrecetteville.L'attitudedilatoire

priseparl'ennemidanslesnégociationspourlatrêveestle faitdedeDerghes,quivoulaitquecette

affairepassâtparsesmains.Lalenteurdu généralesttrèssuspecte,à toutle moinselleestdange-
reuse,caril y a biendesdifficultésà entreteniren Veluvvel'arméevenued'Allemagne.Certains

croientquec'està l'interventionde la Franceou de l'Angleterre,oubienauxaffairesd'Italieet

20d'Allemagne,qu'il fautattribuerl'attitudedesHollandaisdansla questionde la trêve,maisl'inso-

lencequ'ilsmontrentencemomentrendcetteinterprétationpeuvraisemblable.Ladeuxièmelettre

estconsacréeà l'attitudedelanoblessedesPays-Bas.Ona réuniautourdeMalincs7,000fantassins,
ona logéà Bruxelles18compagniesdecavalerie,deBerghesa passéla Meuse.Ainsilafrontièreest

couverteetonamisunfreinà l'insolencedesmalintentionnés.Unedesconceptionsrépanduesentre

25 lesnotablesdesPays-Basestqueceux-cine formentpasuneprovince,maisun Étatindépendantqui

peutprendredesdécisionsmêmeenmatièrede trêveoudepaix.Cesmêmesnotablesréclamentle

droitd'intervenirdanslesaffairesquisontduressortduConseild'Etat.LesaffairesdesPays-Basse

traitentgénéralementaprèsavoirentendul'avisdesConseilsd'Étatet privéet parfoisaussides

Financeset encore,quandonparledeConseild'Etat,celas'entendde lapartieduConseilcomposée
30 delégistes.Dutempsdel'archiduc,lesnoblesréclamaientdéjàà cesujet,seplaignantdecequ'onne

les appelâtplusau Conseild'Étatcommecelase faisaitjadis.Maintenantils vontplusloin.Ils

voudraientse mêlerdesaffairesde finances,des nominationsecclésiastiques,du recrutementdela

magistrature,de celuidesautoritéslocales,touteschosesdanslesquellesles légistesseulsont à

intervenir.Déjàmaintenantcesderniersagissentavectimidité;si lesnobless'enmêlaient,ilspren-
35 draientbientôtuneinfluenceprépondérante,delà,ilsiraientplusloinencoreetneseraientcontents

qu'aprèsavoiratteintleurobjectifquiestl'indépendance.(Ibid.,fol.265.)
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désigner pour le remplacer ad interim le secrétaire Juan de Necolalde. Ce

dernier est installé dans cette fonction, en attendant qu'un titulaire soit nommé.

Necolalde suivra les instructions données par le Roi à son prédécesseur, qui a

reçu ordre de lui remettre immédiatement tous ses registres de comptes, les

listes matricules des troupes de toutes les nationalités, les relevés des soldes, 5

traitements et tous les papiers de la veedoric. Necolalde devra être reconnu

comme tel par tout le personnel militaire; sa désignation sera enregistrée dans

les registres de la contadorie et de la secrétairerie d'État et de guerre. L'ordre

est signé de l'Infante et contresigné par le secrétaire d'État et de guerre (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.51, fol.14v°. 10

1520 , 22 novembre 1629. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Au sujet d'un mémoire traitant d'une proposition qu'on pourrait faire aux

États des provinces des Pays-Bas (2).
Estado,2043. 15

1521. Bruxelles, 23 novembre 1629. — Coloma à Villela.

L'armée espagnole est dans un état de prostration inconnu jusqu'ici

Estado,2322.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 564.

1522. Bruxelles, 23 novembre 1629. — Coloma à Olivarès.

Nouvelles instances pour obtenir le retour de Spinola. Coloma déclare qu'il a 20

appris qu'on pourrait arriver à un accommodement en Italie. Ce serait, dit-il,

le seul remède à la triste situation du moment. Voyant le roi d'Espagne

(1)Nousavonsinsérécetordredeservicepourdonnerunspécimendesactesdecegenre,quisont

conservésdansl'importantesériedesRegistresdespatentes,titres,ordreset dépéchesconcernantles

troupes.(Secrétaireried'Étatetde Guerre,reg.22et suiv.)et qui complètentd'unemanièreremar-25

quablelesdonnéesquefournitla correspondancequifaitl'objetde laprésentepublication.

(2)M.Lonchayfaitobserverqu'iln'apasretrouvécemémoire.Bienque,danscesconditions,l'ana-

lysesoitrestéetrèsvague,nousl'avonsmaintenuedansl'espoirqued'autreschercheursserontpeut-

êtreplusheureuxqueM.Lonchay.
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débarrassé des affaires d'Italie, constatant l'arrivée d'argent et de renforts aux

Pays-Bas, les ennemis redouteraient un changement dans la situation. La

nouvelle du retour de Spinola ou de la désignation de généraux destinés à le

remplacer leur enlèverait l'espoir de faire de nouveaux progrès (1).

5 Estado,2522.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 572.

1523 , 23 novembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

Le cardinal doute que les Hollandais fassent la trêve.

Estado,2322.

1524. Bruxelles, 24 novembre 1629. —
Aylona à Philippe IV.

10 Aytona fait savoir que, conformément aux ordres qui lui ont été envoyés par

le Roi lui-même, il a quitté Vienne pour se rendre à Bruxelles, où il est arrivé

le il de ce mois. Bien que l'Infante et ses ministres aient fait au Roi d'amples

rapports sur la situation, le marquis ne peut se dispenser de faire connaître

son opinion personnelle. L'ennemi est décidé à continuer sa marche en avant.

15 L'armée royale n'a pas de chefs capables; Henri de Berghesest considéré comme

traître par ses subordonnés, notamment par le comte Jean de Nassau. Les

dispositions de la population sont bonnes, il faut intéresser les principaux person-

nages du pays à la direction des affaires. De concert avec Mirabel, Aytona insis-

tera auprès de l'Infante pour demander de nouvelles aides au pays. L'armée

20est très réduite, il y a à peine 1,000 Espagnols et moins de 2,000 Italiens.

Les Allemands ont pour ainsi dire disparu. Les Wallons préfèrent s'engager

ailleurs que dans l'armée royale. Les Hollandais ont de multiples intelligences

aux Pays-Bas ; les négociations en vue de la paix ont été mal conduites; la flotte

est à peu près anéantie, la soldatesque est mécontente, les Espagnols sont

25 particulièrement malheureux. L'absence de Spinola a été un très grand mal, nul

n'a autant de crédit que lui auprès de l'Infante. Le gouvernement du pays est

aujourd'hui tout entier entre les mains de Henri de Berghes. Il faut un nouveau

généralissime, de nouveaux chefs pour la cavalerie et l'artillerie; la nécessité

(1)Acettelettreestjointun rapportdumêmeColomaàIsabelle.Il s'yplaintdecequ'onn'aitpas

30envoyéd'Espagnel'argentnécessaire.
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d'envoyer des provisions est incontestable. C'est le sentiment de son devoir qui
a poussé Aytona à parler de la sorte.

Estado,2322.— Bibliothèquenationalede Madrid,manuscritII.63,fol.32.

BibliothèqueroyaledeBruxelles,manuscrit16149,fol.1.

Publiépar GACHARD,LesbibliothèquesdeMadridet del'Escurial, p. 48. s

1525. Bruxelles, 23 novembre 1629. — Le marquis de Mirabel à

Philippe IV.

Il vient d'arriver à Bruxelles (1). Partout il a trouvé un grand désir de servir

le Roi, il a vu de nombreuses démonstrations de loyalisme. Comme les popu-
lations ne peuvent suffire aux frais de la guerre, elles espèrent qu'on les 10

pourvoira du nécessaire. Éloge de l'Infante.

Estado,2322.

1526. Bruxelles, 27 novembre 1629. — Mirabel à Olivarès.

Le marquis déclare qu'il n'a constaté, ni dans la noblesse, ni dans le peuple,
amour ou dévouement au service royal. Les plus grands ennemis de la Couronne 15

ne sont pas les Hollandais, mais nous-mêmes, dit-il, les vassaux et les ministres

du Roi, qui sont en fonctions ici. Seule la présence du Roi pourrait remédiera

tout le désordre qui règne dans l'armée et dans l'administration. Dans une autre

lettre, du même jour, Mirabel déclare que la paix en Italie serait de la plus

grande utilité, car elle pourrait amener aux Pays-Bas les troupes employées de ÎO

ce côté et Spinola, dont la présence ferait cesser tous les ennuis que cause

Henri de Berghes.
Publiépar RODRIGUEZVILLA,op. cit., p. 574.

1527. Madrid, 27 novembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi sait qu'Isabelle paie beaucoup de sa personne. C'est une des raisons 25

qui le poussent à se rendre lui-même aux Pays-Bas. En attendant, l'Infante doit

se ménager.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 201, fol.268.

(1)Il y étaitarrivéle 12 novembre.(RODRIGUEZVILLA,op.cit.,p. 574,note.)Il estcurieuxde

comparerlecontenudecettelettreà celuidunumérosuivant. 30
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1528. Madrid, 27 novembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit tâcher de procurer au Roi des renseignements sur un certain

marquis de Hont, de nation écossaise, qui travaille au maintien du catholicisme

dans son pays. Elle devrait aussi envoyer un religieux en Ecosse pour s'enquérir

5 de l'état du catholicisme dans ce pays.

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 201,fol.270.

1529. Madrid, 27 novembre 1629. —
Philippe IV à Spinola.

Le Roi déclare que les affaires de Flandre lui causent les plus grands soucis,

surtout parce qu'il a eu connaissance du mécontentement général qu'a provoqué

10en Belgique la perle de Bois-le-Duc et de Wesel. Tous ces accidents sont

survenus à cause du manque de chefs expérimentés. Il faut un prompt remède.

Les décisions prises sont contenues dans une lettre écrite à Isabelle, dont le Roi

communique la copie à Spinola.

Bien que la paix ne soit pas faite en Italie, il faut que Spinola se rende en

15 Flandre. On laisserait, dans ce cas, la direction politique du Milanais à Monterey

et on confierait l'armée à deux maîtres de camp, Leganès et Henri de Berghes.

Si celui-ci refusait, on tâcherait de le remplacer par Tilly. Le Roi a écrit à

Isabelle à cet effet, tout en insistant pour qu'on s'efforce d'abord d'obtenir

l'acceptation de cette charge par de Berghes. En tout cas, il s'agit d'arranger au

20plus vite à la fois les affaires des Pays-Bas et celles d'Italie. On publiera la

nouvelle d'un voyage prochain du Roi en Flandre, on annoncera les décisions

rapportées ci-dessus et tout cela inclinera les Hollandais à accepter la paix qu'on

leur offre, et qui serait si honorable pour eux.

Le Roi espère que Spinola se conformera à cet ordre. S'il ne le faisait pas,

25 le Roi voudrait bien croire que seul l'intérêt du service en serait la cause et pour

ce cas il décide d'envoyer comme généralissime ad interim celui qu'il désigne

dans une lettre autographe adressée au marquis. Si Spinola se rend lui-même

à Bruxelles, il aura à s'occuper avant tout de la ligue à conclure avec l'Alle-

magne et des négociations de paix. Il se conformera, à cet effet, aux instructions

30que le Roi envoie à Aytona. Si on peut réussir à conclure la ligue avec l'Empire,

on examinera l'opportunité de négocier avec la France et l'Angleterre, à qui on

offrirait une partie des provinces rebelles. Simultanément, Spinola préparera
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tout ce qu'il faut pour la guerre, comme si jamais il n'avait été question de paix.

C'est d'ailleurs là le meilleur moyen d'y arriver. Le Roi attend une prompte

réponse (1).
Estado,2236.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 574.

1530. Madrid, 28 novembre 1629. — Consulte du Conseil suprême de 5

Flandre.

Le Roi, par un décret du 8 novembre, a signifié au Conseil sa décision de

faire entrer dans la jointe d'État, siégeant à Bruxelles, un nombre plus consi-

dérable de sujets belges, et chargé le Conseil de le consulter sur les candidats

qu'on pourrait appeler à celte jointe. Le Conseil rappelle que cette jointe traite IO

les affaires les plus importantes de l'administration, qu'on n'y voit siéger que

trois Belges, tous trois légistes, le président Maes, le chancelier de Boisschot et

le conseiller Sleenhuys, qu'aucun des conseillers d'État de cape et d'épée n'y

est appelé sinon par exception. Il propose d'adjoindre aux trois personnages

cités le comte de Coupigny, premier chef des finances, et le conseiller privé is

Roose. Le Roi se conforme.
Manuscritsdivers,reg. 456,fol.3-4.

1531. Bruxelles, novembre 1629. — Coloma à Olivarès.

Ce qui manque à Bruxelles ce sont des généraux et un prince de sang royal.

A Lucifer il faut opposer saint Michel. Il n'y a pas de trêve à espérer si les 20

affaires d'Italie ne s'arrangent pas et si on ne met pas sur pied aux Pays-Bas

trois tercios italiens et deux espagnols, soit en tout 10,000 hommes. La solda-

tesque espagnole est réduite à une misère extrême, les effectifsont fort diminué

et il ne faut pas attribuer cette réduction au fait des blessures, puisque durant

tout le printemps dernier l'armée espagnole n'a pas tiré un coup d'arquebuse. 25

Dans le seul hôpital de Rheinberg sont morts 254 Espagnols. Dans les trois

tercios castillans, il n'y a pas en tout mille hommes aptes à porter les armes.

Estado.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 567.

(1)Lemêmejour,PhilippeIVécrità Isabellequ'ilvientdedonnerl'ordreà Spinoladepasseren

Flandre;sinonil pourvoiraàsonremplacement.(Estado,2336.) 30
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1532. Madrid, 5 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris par Rubens que Cotinton allait partir pour Madrid.

Dans ces conditions, il serait utile d'envoyer Carlos Coloma en Angleterre,

où il doit faire connaître au Roi les bonnes intentions de Philippe IV.

5 On croit qu'un des principaux points des propositions de Cotinton concerne la

restitution du Palatinat au Palatin, il importe que Coloma ne promette rien à

ce sujet, mais qu'il fasse au contraire ressortir l'opposition qu'on rencontrera

sous ce rapport de la part de l'Empereur et du duc de Bavière.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.76.

10 1533 , 6 décembre 1629. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

Ayant appris que beaucoup de gens usurpent la noblesse et que l'on deman-

dait que le Roi ordonnât au procureur général près le Grand Conseil de Malines

de poursuivre les délinquants et que lui-même fit un édit sur la matière, le

15Conseil est d'avis de s'en rapporter à l'Infante et de charger le comte de Solre

de traiter cette affaire avec la princesse.
Secretariasprovinciales,liasse2455.

1534 ,6 décembre 1629. — Mirabel à Philippe IV.

Le marquis insiste pour obtenir des secours.

20 Estado,2322.

1535. Bruxelles, 6 décembre 1629. —
Isabelle à Philippe IV.

Isabelle a appris de Rubens qu'on se plaint en Angleterre de ce que Coloma

ne soit pas encore arrivé. En conséquence, l'infante a fait savoir au peintre que

Coloma se trouvera à Dunkerque le 20 de ce mois, prêt à s'embarquer sur le

25navire que Charles Ierdoit envoyer pour le chercher. Elle prie le Roi de presser

l'arrivée des instructions et de l'argent destinés à Coloma.

Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 201,fol.273.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.90.
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1536. Bruxelles, 6 décembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi s'apprête en fait de soldats et de munitions. Du côté espagnol, on

manque de tout, parce qu'on n'a pas d'argent. Il y a peu d'espérance d'arriver à

une trêve. Que le Roi termine les affaires d'Italie et envoie de ce côté de

l'argent et des troupes. 5
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.201,fol.274.

1537. Bruxelles, 6 décembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi d'un rapport du Conseil de Brabant sur les plaintes de l'Électeur de

Cologne, par rapport aux juridictions d'Othée et de Fléron. L'Infante se rallie à

l'opinion du Conseil et ajoute que la seigneurie de Fléron a été, par sentence, 10

déclarée brabançonne. Malgré cela, les Liégeois s'en sont emparés. Ils ont

demandé après qu'on tînt une conférence à ce sujet. Isabelle a refusé tant que

le Roi ne fût pas remis en possession de ses droits. Celte condition a été remplie.

Alors elle a accepté d'entrer en pourparlers tant au sujet de Fléron que d'Othée.

Secrétaireried'Etal et de Guerre,reg.201,fol. 275. 15

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.94v°.

1538. Madrid, 11 décembre 1629. — Instructions données par Phi-

lippe IV au comte de Solre, capitaine des archers de sa garde, chevalier de

la Toison d'or, envoyé à Bruxelles.

Le Roi a été mis au courant de l'impression pénible causée à Bruxelles par 20

la perte de Bois-le-Duc et de Wesel. Il sait que les Hollandais ont profité de

ces circonstances pour faire croire aux habitants des provinces fidèles que

l'Espagne se souciait peu de leur défense. Ce sont des accusations calomnieuses.

Le Roi a décidé d'envoyer Solre notifier à ses sujets combien la perle de ces

deux villes l'a affecté et combien il est préoccupé d'assurer la défense des 25

provinces. Il remet à son ambassadeur une missive pour les divers États.

Il ajoute qu'il voudrait se rendre en personne en Belgique. Solre fera connaître

aux États que le Roi a pris les mesures requises pour assurer le service régulier

des provisions pour l'année 1630. En retour, les États des diverses provinces

devront concourir à la défense de leur pays. Solre invitera les États, au nom du 30

Roi, à formuler eux-mêmes des propositions à ce sujet. Le Roi a écrit, à cet
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effet, une lettre à l'Infante et il en remet une copie à Solre (1). Il charge aussi

ce dernier d'obtenir d'Isabelle que l'armée royale entre en campagne avant celle

de l'ennemi.

Estado,2236.— Manuscritsdivers,reg. 215,fol.52.

5 1539. Madrid, 11 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a accepté d'être parrain du fils du duc de Havre. Il veut qu'on suive

en cette occasion le cérémonial dont on a fait usage précédemment.

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 201, fol.282.

1540. Madrid, 11 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

10 La Cueva doit s'abstenir de prendre part encore aux affaires. Il doit remettre

tous les papiers relatifs aux Pays-Bas à Aytona. Il y a lieu de diviser la

secrétairerie de Pedro de San Juan en deux départements : le premier, relatif

aux affaires de la guerre, le second, à celles d'État et de marine. Tous les

conseils et jointes permanentes doivent se réunir au Palais.

15 Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg.201, fol.284.

1541. Madrid, 11 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a traité dans une autre lettre datée de ce jour la question des

modalités à suivre pour mettre en train la demande que l'on veut faire aux

États d'une subvention considérable pour l'entretien de l'armée de campagne et

20 des troupes de garnison. Il est dit dans cette lettre qu'il faut consulter le Conseil

d'État au complet (2). Dans sa deuxième lettre, il ajoute en secret qu'il a pris

(1)Acettelettreestjointunécritintitulé: Touchantlespropositionsquel'ondoitfaireà la Courde

Flandre.LeRoiinsistesurlanécessitédeménagerlepayspourl'empêcherdeseruinerpar le fait

desarmées,surcellederestaurerlecommerceavecl'Espagneet lesautrespays.Il demandequ'on

25s'attirelesbonnesdispositionsdespersonnageslesplusenvue,commelesmembresduConseild'État,

le ducd'Aerschotet autres,dontl'influenceest grandesur lepeuple.Il déclarequ'avantde faire

aucunedéclarationauxÉtatsprovinciaux,il fautfaireexaminerlaquestionparleConseild'État.

(Ibid.,fol.56v°.)

(2)Ilfautentendreparlàlesconseillersd'épéeaussibienquelesconseillersderobe.
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cette décision pour donner satisfaction a ce Conseil. D'autre part, il est peut-
être inopportun de réunir le Conseil d'État au complet; ce serait un précédent
dont on pourrait faire état dans la suite. Isabelle examinera la chose avec

Aytona et Mirabel et si elle se décide à convoquer le Conseil au complet, elle

demandera aussi, au préalable, pour la forme, l'avis de l'un ou l'autre ministre s

belge, à qui cette attention fera plaisir.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201,fol.286.

1542. Madrid, 15 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaires de Liège. Remplacement de Gaston de Robles par le Cardinal-Infant

qui pourrait ainsi arriver à briguer le siège de saint Lambert. De Robles s'est 10

déclaré prêt à obéir aux ordres du Roi. Pourtant, avant de pousser plus loin,

l'Infante attire l'attention de son neveu sur certaines difficultés. On se heurterait

certainement à une opposition considérable de la part des électeurs et princes

allemands, de la part de la Lorraine et de la France. Le duc de Bavière convoite

l'evêché de Liége pour son fils. Il vaudrait mieux mettre en avant la candida- 15

ture d'un fils de l'Empereur, ce qui provoquerait moins d'opposition. En

attendant la décision royale, l'infante cherche à se ménager les bonnes dispo-

sitions de de Robles.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.201,fol.288.

Manuscritsdivers,reg.215,fol.95. 30

1543. Bruxelles, 13 décembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

La conduite de de Berghes au cours de la campagne passée a provoqué

beaucoup de commentaires dans l'armée, surtout de la part des Belges. Isabelle

envoie à Madrid le texte d'une consulte du 26 novembre qui lui a été adressée

à ce sujet par le Conseil de Brabanl (1). C'est une affaire de toute gravité qui 25

(1)LeConseildeBrabanlestimequ'ily a lieud'envoyersansretarddesprovisionspourl'amélio-

rationdel'armée,d'enleverle commandementaucomteHenride Berghes,souslequelpersonnene

voudraplusservir,de leremplacerparunesommitémilitairequiserendraenGueldrc.Onpourrait
aussifairevenirlecomteà Bruxelles,instruireimmédiatementsonprocèsetlepunir.Haiscemoyen
est dangereuxeuégardà la popularitéqu'ila conservéedanslesbassesclasses.L'Infantepenché30

pourladernièresolution.SilepeupleapprendqueWeselaétéperduparla fauteducomteHenri,il

setourneracontrelui.
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doit être traitée en secret. Martin Idiaquez, porteur de cette lettre, pourra en

parler au Roi.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.201,fol.289.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.90v°.

5 1544. Bruxelles, 13 décembre 1629. — Isabelle à Philippe IV.

Rubens a fait savoir qu'on a été froissé en Angleterre de ce qu'on ait

demandé ici si François Cotinton était muni de lettres de créances pour le roi

d'Espagne, alors que Coloma n'en avait pas. On était sur le point de rappeler

Cotinton et de faire partir Rubens. Depuis, on s'est ravisé et on a décidé

10 d'admettre Coloma, s'il apporte une lettre de créance de l'Infante en attendant

celle du Roi. Isabelle a prescrit à Rubens de faire déclarer à la Cour de Londres

que l'admission de Coloma a été très bien accueillie ici et qu'il sera prêt à

partir à Dunkerque le 20 de ce mois.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201,fol.290.

15 Manuscritsdivers,reg. 215,fol.95 v°.

1545 . Madrid, 13 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Envoi de lettres de provisions de 3,400,000 écus de 10 réaux. Approbation

de la décision prise de confier à l'armée impériale les places occupées sur

le Rhin.

20 Affaire de la trêve. Après tout ce qu'on a fait, eu égard à l'orgueil des

rebelles et à l'assistance qu'ils reçoivent de Louis XIII, il semble que le fait

d'insister davantage serait interprété comme un signe de faiblesse.Pour arriver

à la trêve, il faut user de dissimulation, faire semblant de ne pas y tenir et

montrer ostensiblement qu'on s'occupe de la réorganisation de l'armée. Le fait

25 que plusieurs personnes ont été mêlées à cette affaire a fait voir en public

combien l'Infante désirait la fin des hostilités. En tout cas, il faut exclure de

ces négociations de Berghes, dont la conduite est à tout le moins suspecte et

indigne des faveurs qu'il a reçues. Isabelle décidera elle-même ce qu'il y a lieu

de faire, de concert avec Mirabelet Aytona. Spinola a reçu ordre d'envoyer aux

30 Pays-Bas des renforts italiens et de faire à cet effetles levées requises (1).On a

(1)LesordresàSpinolasontconsignésdansune lettredu13décembrequisetrouveen annexe

(fol.296; Manuscritsdivers,reg.215,fol.75v°).
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préparé les instructions de Coloma. Isabelle doit lui prescrire de partir sans

retard. Une fois que Cotinton sera arrivé en Espagne, le Roi nommera un

ambassadeur en Angleterre, de façon à ce que Coloma puisse retourner aux

Pays-Bas. il approuve la décision prise de faire une enquête sur les personnes

responsablesde la perle de Wesel. Il termine en fixant les indemnités à accorder 5

aux marquis d'Aytona et Mirabel.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201,fol.294.

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.73.

1546. Madrid, 13 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

La Cueva a fait savoir à Madrid que la mairie de Bois-Ie-Duccomprend 10

plus de 100 villages, avec 3 églises collégiales, quelques abbayes et plus de

80 paroisses; que les Hollandais prétendent garder le tout, dépouillent les

égliseset y installent des prédicants. On sait aussi que les habitants de Bois-le-

Duc sont fort maltraités par les rebelles. Isabelle doit aviser aux mesures à

prendre pour assurer le maintien de la religion catholique dans la mairie en 15

question et, d'une façon générale, en Hollande.

Secrêtaireried'EtatetdeGuerre,reg. 201,fol. 291.

1547. Londres, 14 décembre 1629. — Rubens à Olivarès.

Le peintre se dispose à rentrer aux Pays-Bas. Il regrette que ses efforts

auprès de la Cour de Londres n'aient pas eu tout le succès désiré. Il se flatte 20

pourtant de ce que l'arrivée de Cotinton en Espagne et celle de Coloma en

Angleterre, pour lesquelles lui, Rubens, a dû aplanir tant de difficultés, amè-

neront de bons résultats. Il proteste de son dévouement.

Estado,2148.— Publiépar GACHARD,Histoirediplomatique
deP.-P. Rubens,p. 511. 25

1548. Madrid, 14 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Vu la lettre de l'Empereur à Isabelle, en date du 5 septembre, le Roi autorise

l'ouverture des licences, d'autant que les Hollandais n'attendent que son

consentement pour en faire autant et que la fermeture de ces licences lui a plus
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nui qu'à eux-mêmes. Il faut ramener les impôts au pied ancien et supprimer
les nouveaux, pourvu que l'Empereur s'engage à obtenir la réciprocité des

Hollandais et des autres États voisins. Le trafic des provisions de guerre
demeure prohibé. Le Roi défend également la sortie des arbres, car les

5 Hollandais ont, pour leurs constructions navales, consommé beaucoup d'arbres

provenant du Luxembourg. Pour le tout, le Roi s'en remet à l'Infante.

Secretariusprovinciales,reg. 2625.

1549. Madrid, 14 décembre 1629. —
Philippe IV à Isabelle.

Voulant avoir auprès de lui un homme de finances, il a créé au Conseil

10suprême une place de chef des dites finances, qui sera en même temps
membre du Conseil. Il a nommé en cette qualité le comte de Solre, du Conseil

susdit, avec les prérogatives des chefs des finances de Belgique.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1550 , 14 décembre 1629. —
Philippe IV au Conseil d'État de

15
Belgique, à l'archevêque de Malines, etc.

Le Roi promet de secourir les Pays-Bas, comme le montrera le comte de

Solre, qui va en Belgique pour le service de Sa Majesté.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1551 ,16 décembre 1629. — La Cueva à Philippe IV.

20 Sur l'état des esprits en Belgique. Le cardinal dit encore du mal du duc

d'Aerschot.

Estado, 2322.

1552 [avant octobre] 1629. —
Philippe IV au marquis de

Monténégro.

25 Ordre de se rendre incontinent aux Pays-Bas. Les motifs allégués sont la

pénurie de chefs à Bruxelles, la prise de Wesel par l'ennemi, le siège de Bois-

le-Duc. Le Roi a prescrit à Spinola de donner à Montenegrodes instructions et

une ayuda de costa.

Estado,2236.—Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 571.
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1553 , 1629. — Carlos Coloma à

L'ennemi est à l'heure actuelle plein d'orgueil. On peut s'en convaincre en

parcourant la traduction, que Coloma envoie à son correspondant, d'un volume

paru récemment en Hollande. Depuis le 15 mars, une armée ennemie de

40,000 fantassins et 6,000 cavaliers est prête à prendre la campagne Jamais 5

les Pays-Bas n'ont couru aillant de dangers qu'à l'heure actuelle. Il n'y a ici

aucun chef. Coloma lui-même est sans autorité. Si Spinola ne vient pas ou

n'est pas remplacé par un généralissime, muni de pleins pouvoirs, le Roi

perdra sans doute les meilleures et les plus fidèles provinces qu'il possède.

Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 537. 10

1554. Sans date (1629).
- Adresse à Philippe IV.

Prière d'envoyer des prêtres catholiques en Hollande, le tiers de la population

de ce pays étant catholique. Que dans les négociations en vue de la trêve, on

tâche d'obtenir au moins pour les catholiques de Hollande le droit de pratiquer

leur culte dans leur maison. Que le Roi vienne visiter les Pays-Bas ou qu'il y 15

envoie son frère.

Estado,2043.

1555. Sans date (fin (629).
— Consulte d'une Jointe d'État.

Au sujet du Conseil qui devait exercer le gouvernement des Pays-Bas à la

mort d'Isabelle. La consulte rappelle les dépêches du 31 octobre 1621 et celle 20

du 20 novembre 1627 (1) réglant l'administration intérimaire de nos provinces.

Appréciation des futurs gouverneurs et de leurs suppléants. Le prince de Ligne

est mort; le président Maes est décrépit. Le marquis de los Balbases (Spinola),

le marquis de Leganès, Juan de Villela sont absents (de la Belgique). Le veedor

n'est pas encore désigné (2) et le cardinal de La Cueva doit se rendre à Rome. 25

Il ne reste plus que Carlos Coloma, Juan Brabo de Laguna, l'archevêque de

(1)Voirplushautlesanalysesdecesdépêcheset lanotequis'yrapporte.

(2)PhilippedeGuevaran'avaitpaséténomméetGasparde Peredun'étaitpasencorearrivéà

Madrid.
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Cambrai et l'abbé de Saint-Vaast. Il est nécessaire de reconstituer le Conseil

de gouvernement le plus tôt possible (1).
Estado,2041.

1556. Sans date (1629).
— Remèdes et voies nécessaires pour secourir

5 les Pays-Bas. (12 pages en 13 articles.)

L'auteur de ce mémoire insiste sur la venue du Boi ou celle de l'infant Carlos,

venue qui sera plus efficaceque 10,000 hommes ou un million d'écus d'or. Il

entre dans des détails sur les opérations militaires et les logements des troupes.

A l'article 13, on lit que les catholiques de Hollande se plaignent beaucoup
10de ce qu'ils ne peuvent, sinon avec grande peine, obtenir des passeports,

passeports que l'on donne aux hérétiques ; ils se plaignent aussi de ce qu'à

Bruxelles ils n'obtiennent audience que difficilement.

Estado,2043.

1557. Saragosse, 8 janvier 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Un religieux a fait une représentation au Roi sur l'opportunité de désigner

des évêques pour la Hollande et d'envoyer dans ce pays des moines chargés de

la prédication et de l'administration des sacrements. C'est le manque de prêtres

qui est la cause du petit nombre de catholiques qu'il y a là-bas. Isabelle doit

écouter ce religieux et aviser avec lui sur les mesures à prendre. On peut
20

dépenser à cet effet 3,000 à 4,000 ducats. Grâce aux catholiques, on trouvera

moyen de se procurer des informations sur les projets des ennemis. Si elle le

juge convenable, la Gouvernante peut désigner le religieux en question pour un

des évêchés hollandais (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.202,fol.1.

25 Manuscritsdivers,reg. 216,fol.33v°.

(1)CetteconsulteconcordeenbeaucoupdepointsaveclalettredeLaCuevadu14novembre1629

etil estpermisdecroirequ'ellea étéprovoquéeparcettelettremême.Ellenepeutdoncêtreanté-

rieureà lapremièrequinzainededécembre.

(2)LerapportdureligieuxestjointenannexeaveclesrésolutionsduRoi,enmarge.Ily estditque
30 letiersdesHollandaisestcatholique.LePapea envoyéunvicaireapostolique,maisil nepeutsuffire

àsatâche,leclergéhollandaisnereconnaîtd'ailleursquefortpeul'autoritédeceprélatétranger.Il

faudraitnommerdestitulairesauxsiègesd'Utrecht,Harlem,Dcventcr,Leeuwardenet Middelbourg.Dans

l'éventualitéd'unetrêve,ilseraitdetoutenécessitéd'assurerla libertéducultecatholique,aumoins

danslesmaisonsparticulières,(Ibid.,fol.4.)Le6 février,Isabelledéclarequ'elleexamineral'affaire

35desévêchéshollandaisavecMirabeletAytona.(Ibid, fol.76.)



— 510 —

1558. Saragosse, 8 janvier 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le même religieux (1). dont il est question dans la lettre précédente, a fait

rapport au Roi sur la conduite de Henri de Berghes. Il l'accuse d'être en

correspondance avec le prince d'Orange. Les soeurs de de Berghes écrivent

aussi au même prince ; elles reçoivent des pensions des Hollandais. Il est de 5

notoriété que l'armée espagnole, jointe à celle de l'Empereur, aurait pu secourir

Bois-le-Duc et reprendre Wesel sans peine. Tout cela fait l'objet d'un mémoire

que le Roi envoie à la Gouvernante. Philippe désire que la lumière soit faite

sur toutes ces accusations. Il déclare avoir prescrit la conduite à tenir pour

chaque point particulier de l'acte d'accusation porté contre de Berghes. Isabelle 10

doit agir en secret et de concert avec Aytona et Mirabel (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 202,fol.8.

1559. Saragosse, 8 janvier 4630. —
Philippe IV à Isabelle.

Jacques Bruneau a fait part au Roi de ses instances auprès de l'Empereur et

des Électeurs afin qu'ils envoient à la Cour de Madrid un personnage autorisé 15

à assister aux pourparlers de paix avec l'ambassadeur d'Angleterre et des

réponses dilatoires qu'il a reçues. Bruneau a écrit aussi que les Hollandais

voulaient attaquer le Bas-Palatinat et que Wallenstein avait demandé à mettre

les places de ce pays en état de défense. Il y a lieu pour l'Infante de veiller à ce

que cela se fasse (3).
20

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 202,fol.20.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.51.

(1)Letexteporteici: unapersonaecclesiasticaquehavenidodeessospaisses.

(2)Lemémoired'accusationintitulé: LoqueharepressentadoaS.M.unreligiososobremaleriasde

Olanday Flandes,aveclesannotationsmarginalesdu Roiindiquantle processusà suivrepour25

l'enquête,setrouveenannexe,folio10.C'estuntrèslongdocument.

(3)Lacopiedeslettresadresséesà ceproposparleRoià JacquesBruneausetrouveàlasuitedela

présente.Ils'yplaintamèrementdel'attitudedel'EmpereuretdesÉlecteursquisontcause,parleur

attitudedansla questiondu Palatinat,de ce quePhilippeIVne parvientpasà s'entendreavec

l'Angleterre.BruneaudevraserendreauprèsdesÉlecteurset lespersuaderdeleurintérêtà rompre30

aveclesHollandais.LeducdeBavièredoitconquérirlaFrise.Il y a lieuaussid'accommoderleplus
vite possibleles affairesd'Italiepourquel'Empereurpuissetournertoutessesforcescontreles

hérétiquesduNordetdel'Ouest.
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1560. Saragosse, 12 janvier 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Quoiqu'il y ait lieu de croire que le cardinal de La Cueva a remis au marquis

d'Aytona tous les papiers de l'ambassadesans exception, comme il en avait reçu

l'ordre, le Roi croit devoir renouveler ses recommandations pour le cas où son

5 ordre n'aurait pas été exécuté. De même, il ordonne que marquis d'Aytona, tant

qu'il sera à l'ambassade de Bruxelles, touche le traitement qu'il avait comme

ambassadeur en Allemagne et qui était plus élevé.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.202,fol.40. —Estado,2237.

1561. Saragosse, 12 janvier 1650. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi approuve la résolution de l'Infante d'envoyer le baron de Sehomburg

au congrès des princes catholiques d'Allemagne. Les troupes du Roi doivent

épargner les Étals de ces princes. Le Roi approuve aussi la décision de

l'empereur de mettre des troupes dans les villes de Spire et de Worms.

Il faut que les affaires d'Italie s'arrangent et que l'Empereur et la Ligue catho-

15lique se déclarent contre les Hollandais. Des instructions en ce sens ont été

données à Jacques Bruneau et au duc de Tursi. Le Roi est étonné de ce que

l'infante ne lui ait pas écrit quelle a offert à Wallenstein la ville et le pays de

Lingen et demande des explications précises à ce sujet (1). On peut offrir 2 écus

par mois à chaque soldat d'Italie, à condition qu'on y comprenne les munitions

20 de guerre et tout le reste. Autrement, ce serait une mauvaise affaire.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 202,fol.38.

Manuscritsdivers,reg.216,loi.49 v°.

1562. Saragosse, 12 janvier 1650. —
Philippe IV à Isabelle.

Il convient de retirer son commandement à Henri de Berghes. Ce ne sera pas

25chose facile à cause de la grande influence dont il jouit dans sa province de

Gueldre. Isabelle devra faire connaître au Roi la meilleure façon de s'y prendre.

Secrétaireried Etat etde Guerre,reg.202,fol.33.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.59.

(1)L'Infanterépondà lafindumoisdejanvierqu'ona faitcetteremisepourqueLingennetombe

50pasauxmainsdesHollandais.Wallensteinn'ad'ailleurspasacceptéle cadeau,alléguantqu'il lui

faudraittropdetroupespourledéfendre.(Manuscritsdivers,reg.216,fol.61v°).
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1563 ,13 janvier 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de Leganès, président du Conseilsuprême de Flandre, doit avoir

le pas sur tous les conseillers du pays.
Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1564 , 15 janvier 1630. — Instructions données au veedor 5

général Louis-Philippe de Guevara.

Estado,2238.

1565. Bruxelles, 24 janvier 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Faisant part de sa décision de retenir Spinola en Espagne, Philippe IV avait

désigné le marquis d'Aytona pour remplir ad interim les fonctions de grand 10

majordome du palais de l'infante. Celle-ci déclare que la qualité du marquis et

sa charge d'ambassadeur d'Espagne à la Cour de Bruxelles sont incompatibles

avec les fouctions de majordome. Dailleurs l'aîné des majordomes remplace le

grand majordome en son absence. Il vaut mieux ne rien changer à celte

situation. Isabelle se défend d'avoir la moindre antipathie contre Aytona, elle 15

reconnaît qu'elle ne pourrait trouver un sujet plus agréable pour diriger sa

maison. C'est le service du Roi et la dignité d'Aytona lui-même qui s'opposent

à l'application de l'ordre royal en question (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.56.

Manuscritsdivers,reg 215,fol.77. 30

1566. Bruxelles, 24 janvier 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a prescrit à l'Infante de défendre à La Cueva de se mêler encore des

affaires des Pays-Bas, de remettre les papiers de l'ambassade à Aytona et de

partir pour Rome. De fait, depuis l'arrivée d Aytona, La Cueva ne se mêle plus

de rien. Quant à son voyage en Italie, il lui est impossible de l'entreprendre en 35

ce moment. Il doit beaucoup d'argent à différents bourgeois de Bruxelles; il a

employé cet argent à l'entretien de sa maison et il ne dispose pas de quoi le

(1)Le28 février,Philipperépondqu'iln'a eu en l'occurrenced'autrebutquedefaireplaisirà

l'InfanteendésignantAytonaetqu'ilserallievolontiersàsafaçondevoir.(lbid.,fol.85.)
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rembourser. Il n'a pas davantage de ressources pour entreprendre son voyage.
Par égard pour sa dignité cardinalice et pour ses services antérieurs, l'Infante l'a

prié de prendre part aux réunions du Conseil qui se tiennent au Palais, tant

qu'il restera à Bruxelles (1).
5 Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg.202,fol.57.

1567. Bruxelles, 24 janvier 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des lettres de provision. L'Infante est toute heureuse de

la décision que Philippe IV a prise de venir aux Pays-Bas avec les infants, ses

frères. Ce sera pour elle-même et pour les provinces belges une grande joie.
10 Elle a continué ses démarches auprès de l'Empereur pour que celui-ci fasse

la paix en Italie et conclue, de commun accord avec le duc de Bavière, une

alliance avec le roi d'Espagne, dans le but de forcer les Hollandaisà se montrer

plus raisonnables. Il semble bien, en effet, que les rebelles ne veulent plus

entendre d'une trêve similaire à celle de 1609, mais sont tout décidés à entrer

15de nouveau en campagne. Il n'y a pas moyen de faire connaître à de Berghes

sa désignation de capitaine général de la cavalerie, tant que les soupçons élevés

contre lui ne sont pas dissipés. D'autres nominations importantes doivent être

également différées, tant que la première n'est pas publiée.

Pour le moment on s'en tient à la défensive. De Berghes défend la Gueldre

20 et la région du Rhin. Il faut encore désigner le titulaire du commandement

général pour le Brabant; c'est de quoi on s'occupe présentement. Le tout restera

ainsi jusqu'au retour de Spinola ou l'arrivée de son remplaçant. Le comman-

dement en chef ad interim pourrait être confié soit à Tilly, soit au duc de Feria,

soit à Gonzalès de Cordoba. On a commencé des négociations avec le premier

25pour voir s'il en accepterait la charge.

Sur l'ordre du Roi, on a fait faire un coffre à cinq clefs pour garder la caisse

de l'armée. Dès qu'il sera achevé, on remettra une clef aux différents person-

nages que Philippe a désignés.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.202,fol.52.

30 Manuscritsdivers,reg. 215,fol.178v°.

(1)Le28 février,le RoifaitsavoirqueLa Cuevadoitpartirle plusvitepossibleetqu'onlui

rembourserasesfraisdevoyage.(Ibid.,fol.87.)

TOMEII 65
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1568. Bruxelles, 24 janvier 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante se déclare très affectée des dernières défaites. Elle ajoute qu'elle

n'en porte en rien la responsabilité, pas plus que les ministres du Roi qui ont

tous fait leur devoir. Tout ce qu'elle fait est pour le service de Dieu.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.47. 5

Manuscritsdivers,reg. 215,fol.176.

1569. Bruxelles, 24 janvier 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte de Solre fera rapport au Roi sur les négociations entamées pour

obtenir des autorités des Pays-Bas une assistance pécuniaire destinée aux

nécessités militaires. 10

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.44.

1570. Madrid, 1erfévrier 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

L'infante Marie, devenue reine de Hongrie, a reçu une dot de 500,000 écus

d'or. L'obligation de fournir cette somme doit être répartie sur les différents

États de la monarchie. L'Infante doit faire payer soit par les Pays-Bas, soit par 15

le Palatinat, une rente de 10,000 ducats.

Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 202,fol.59.

1571. Madrid, 3 février 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

C'est Aytona qui gouvernera la flotte pendant l'absence de Spinola.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol. 61. 20

1572. Madrid, 3 février 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Nouvelles recommandations de continuer les négociations destinées à obtenir

l'envoi de l'armée de Wallenslein contre les Hollandais (1).

En attendant qu'Isabelle puisse fournir les renseignements demandés sur le

(1)Isabelle,danssaréponsedatéedu3 mars,prometdelefaire.(Ibid.,fol.97; Manuscritsdivers,25

reg.216,fol.61.)
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sujet à qui on confierait le commandement en chef et qu'on puisse alors

prendre une décision à ce propos, Aytona doit assister aux opérations et

aucune décision ne peut être prise sans l'avis de Benavidès, du comte de la

Motterie et de Ballon. Le Roi promet d'assurer le service des provisions et

5 annonce l'arrivée de renforts.
Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 202,fol.65.

1573. Milan, 3 février 1630. —
Spinola à Isabelle.

Spinola ne peut croire à la trahison du comte Henri de Berghes, mais il

convient que le comte ferait un meilleur chevau-Iéger qu'un commandant

10d'armée (1). Les moyens proposés pour l'éloigner du service lui paraissent

rigoureux; si on y a recours, que ce soit en secret, parce que ceux qui sont

contre lui se déclareraient en sa faveur si l'accusation qui pèse sur lui n'était

pas justifiée.

Estado,2044.

15 1574. Madrid, 3 février 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc d'Aerschot a lu au palais de Bruxelles un libelle injurieux contre le

chancelier de Brabant. Scandale qu'a produit cet événement. Il ne faut pas
discréditer les ministres du Roi. Le Conseil d'État voulait qu'on intentât au

duc un procès en calomnie. Le Roi remet l'affaire à l'Infante qui consultera à

20 ce sujet le marquis d'Aytona.

Estado,2257.

1575. Madrid, 3 février 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Tilly et l'évêque d'Osnabruck ont voulu charger Wallenstein

de faire des instances pour que le Roi remette à l'Empereur les places qu'il
25 occupe dans le Palatinat et les duchés. Celte proposition est étrange. Quand

l'heure viendra d'évacuer ces États, il faudra rembourser à l'Espagne tous les

frais que leur occupation et leur défense lui ont causés. Il est bien connu que
c'est grâce aux secours du roi d'Espagne que la religion catholique s'est main-

tenue en Allemagne et que les principautés ecclésiastiques ont été protégées.

30 (1)Perobienseramejorparacavalleroligeroquepara governary disponerunamaquinadeun
exercilo.
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Si le Roi avait voulu s'en désintéresser, il aurait pu facilement réduire les

rebelles. Il faut que les princes allemands se souviennent de l'obligation qu'ils

ont de l'aider en retour (1).
Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.67.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.58. 5

1576. Madrid, 5 février 1630. —
Spinola à Olivarès (2).

Spinola revient sur sa lettre du 3 à l'Infante. Il ne peut croire à l'infidélité

de Henri de Berghes, bien que le comte soit parent du prince d'Orange. II l'a

fréquenté longtemps, mais n'a jamais remarqué chez lui rien de suspect. II.

reconnaît cependant que ce n'est pas un officierextraordinaire, qu'il est toujours i<>

prêt à rejeter la faute sur ses chefs et ne possède pas toutes les qualités requises

pour diriger une armée (3). Toutefois Olivarès conviendra qu'il a bien servi

jusque-là. Le Roi devrait nommer un nouveau général en chef, qui ait l'expé-

rience de la guerre; qu'il choisisse Tilly, comme jadis Philippe II confia le

commandement à Mansfeld. Éloge de Tilly. Ses victoires. Sa renommée. 15

Spinola parle ensuite des affaires d'Italie, puis de questions d'argent,

notamment des sommes qu'on lui devait et remercie pour les 500,000 ducats

qu'on lui a remboursés.

Estado,3044.

1577. Madrid, 8 février 1630. —
Philippe IV à Isabelle. 20

Le Roi a été étonné d'apprendre par une lettre de l'Infante du 2 janvier que

l'Électeur de Cologne faisait des instances pour faire démolir le fort de Papen-

mutz, à un moment où les Hollandais se montraient si agressifs. L'Infante

devra prévenir l'Électeur que ces forts existent pour la défense de l'Empire et

du catholicisme et qu'il n'y a pas lieu d'innover en cette matière. 25

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.71.

Manuscritsdivers,reg. 316,fol.88 v°.

(1)Aumoisde mars,l'Infanteécrit auRoiqu'ellese conformera,le caséchéant,à savolonté.

(Manuscritsdivers,reg.216,fol.62.)

(2)Aucomte,monseigneur,commedit l'en-tête. 30

(3)Si VuestraExcelenciamepreguntaresitienttodaslaspartesquesonmenesterparatanmaquina,
direquelefaltanalgunas.
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1578. Madrid, 11 février 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu la lettre de l'Infante du 13 janvier précédent (1) avec la

consulte qui a été rendue (2) au sujet de la situation militaire. Il y est

exposé qu'il est indispensable de retirer son commandement à de Berghes.

5 Le comte de Solre, qui à l'heure présente doit être revenu d'Espagne aux

Pays-Bas, aura exposé à la Gouvernante toute l'activité qu'on met à Madrid pour

faire face aux besoins présents. Le Roi a réduit le train de sa maison pour

disposer de plus de ressources. Il attend toujours les renseignements demandés

à Isabelle pour savoir par qui on devra remplacer de Berghes. Il faut s'assurer

10de la personne de ce dernier. Isabelle doit arranger cette affaire de concert avec

Aytona et Mirabel.
Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 202, fol.36.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.59 v°.

1579. Madrid, 11 février 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le Roi annonce qu'il envoie le marquis de Léganès aux Pays-Bas pour

commander une partie de l'armée. Mais il faut tenir la chose secrète jusqu'à

l'arrivée du marquis à Bruxelles, afin de ne pas exciter la jalousie de Henri de

Berghes. En tout cas, s'il n'a plus le commandement en chef, de Berghes

entrera dans la jointe qui doit exercer la surintendance des finances.

20 Estado,2237.

1580 ,14 février 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Rappelle la lettre de l'Infante du 24 janvier, dans laquelle la Princesse

accusait réception de l'ordre donné à La Cueva de remettre au marqnis

d'Aytona les papiers de l'ambassade, y compris les papiers réservés. Or, La

25Cueva a besoin de ces papiers pour se rendre à Rome. Le Conseil traite

aussi des dettes du cardinal.

Estado,2044.

(1)Cettelettremanque.

(2)Il n'estpasindiquéquia renducetteconsulte.
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1581. Bruxelles, 16 février 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi est prêt à partir en campagne avec des forces considérables.L'armée

royale est en ordre pour assurer la défense du pays. On a prescrit de faire les

recrutements nécessaires pour combler les vides. Ce qui manque surtout, ce

sont des officierssupérieurs. L'Infante ne sait toujours rien au sujet du retour s

de Spinola ou de son remplacement. Que le Roi fasse connaître sa décision !

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.75.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol. 78.

1582. Madrid, 23 février 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

La Ligue catholique avait demandé à pouvoir faire prendre à certaines de 10

ses troupes leurs quartiers en Véléravie, près du Bas-Palatinat. Bruneau n'y

voyait aucun inconvénient, d'autant que si les Hollandais attaquaient le

Palatinat, ils seraient ainsi en guerre ouverte avec la Ligue. Le duc de

Mecklembourg s'est plaint à l'Empereur de ce que les troupes commandées au

pays de Juliers par le comte Jean de Nassau étaient mal traitées. L'Infante 15

voudra bien y remédier (1).
Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg.202,fol.79.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.105.

1583 ,4 mars 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur les lettres du comte de Solre relatives à ses diligences pour obtenir de 20

nos provinces les subsides nécessaires et celles où Henri de Berghes justifie sa

conduite.

Le Roi apostille longuement la consulte : « Ce qui est très grave, quoique le

Conseil n'en dise rien, est de voir que les lettres de ma tante, du marquis

d'Aytona, du marquis de Mirabel et du cardinal de La Cueva sur le comte 25

Henri sont terribles, surtout qu'elles l'accusent d'infidélité. J'ai écrit à ma tante

(1)L'Infanterépond,le6avril,qu'iln'ya aucuneapparencequelesHollandaisveuillentattaquer
lestroupesde l'EmpereurcantonnéesauxconfinsduPalatinatetquelaLiguerefuseénergiquement
de rompreavecles Hollandais.Sonbutestuniquementdeconserveretmêmed'augmentercequele
ducdeBavièreoccupeauPalatinat.L'Infantea remédiéà lasituationdestroupesdeJeandeNassau.30

(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.202,fol.168;Manuscritsdiviers,reg,216,fol.103v°.)
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en termes clairs et précis à ce sujet, pour qu'on applique le remède nécessaire,

et ma lettre est partie avec le courrier qui porte les provisions (1). »

Le Roi s'étend ensuite sur les affaires militaires.

Estado, 2044.

5 1584. Bruxelles, 5 mars 1630. — Consulte du Conseil d'État des

Pays-Bas.

Affaire de Henri de Berghes. Trois chefs d'accusation : 1° de Berghes est lui-

même hérétique et a favorisé le développement de l'hérésie en Gueldre ;

2° il vit en inceste avec sa soeur et sa fille; 3° il entretient des rapports avec

10l'ennemi. De l'avis de beaucoup de gens sensés, il mérite au moins la prison.
Il y a lieu pourtant de prendre diverses choses en considération : sa personne,

ses services antérieurs, l'autorité qu'il possède en Gueldre. L'accusé est natif de

ce pays, où on a plus d'horreur pour les châtiments que pour les délits, surtout

quand les coupables sont indigènes et les justiciers étrangers. Dans la situation

15 présente, il faudrait réunir, pour les trois délits ou au moins pour l'un d'eux, des

preuves suffisantes pour démontrer la culpabilité du général et donner satis-

faction à l'opinion publique. Se procurer de pareilles preuves serait difficile.On

pourrait se trouver dans la nécessité de recourir à l'armée pour contenir la

population. On a envisagé d'autres solutions. La première consisterait à retirer

20à de Berghes les fonctions qu'il occupe et à affaiblir ainsi son autorité; la seconde

à l'appeler à Madrid et à le châtier là-bas. Toutes les deux sont également

difficilesà exécuter. Il y aurait à redouter particulièrement que le comte refusât

d'aller en Espagne et mil le gouvernement dans l'obligation de dissimuler ou de

s'emparer de sa personne. Pour le moment, il n'y a qu'une chose à faire.

25 Renforcer l'armée venue d'Allemagne, qui se trouve sous les ordres du comte

Jean de Nassau, ennemi de de Berghes, de façon à pouvoir s'en servir de contre-

poids contre les entreprises de de Berghes, tant que les circonstances ne

permettent pas d'agir d'une façon plus décidée.

Le Conseil examine ensuite les promotions à faire dans l'armée dans le cas

50 (1)Loqueparezedegrandissimaconsideration,aunqueelconsejodicenadasobreello,esverquelas

carlasquemilia,elmarquesdeAytona,eldeMirabel,y elcardenalescrivensobreelcondeEnriqueson

terribles,y expresamentecondenandoleenlapartedela fidelidad.Yoheescritoà mi tia congrande
claridady dislincionenestepuntoparaqueexecutassenel remedio,y estalohizeconel correoque

fueconlasprovisiones.
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où on retirerait ses fonctions à de Berghes. Il propose de répartir les troupes

entre Coloma et Jean de Nassau, tout en déclarant encore une fois qu'il vaut

mieux provisoirement laisser les choses telles qu'elles sont.

L'Infante se rallie à l'avis du Conseil (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 202,fol.90. 5

Manuscritsdivers,reg.216,fol.64 v°.

1585 ,6 mars 1630. —
Philippe IV à Aytona.

Il y a des années, dit le Roi en substance, qu'il a remis des dépêches secrètes

réglant le gouvernement des Pays-Bas après la mort d'Isabelle. Comme dans

l'entretemps certaines personnes sont décédées, il envoie secrètement à Aytona io

une nouvelle liste de noms. Le marquis n'en fera connaître aucun avant le

moment où il exécutera les ordres reçus. Comme le Roi a désigné parmi les

Espagnols le marquis de Mirabel, quoiqu'il soit ambassadeur à Paris, Aytona

l'avertira aussitôt (2).
Estado,2237. 15

1586. Madrid, 6 mars 1630. — Lettres patentes de Philippe IV .

Le Roi désigne le chef président du Conseil privé, qui sera en fonctions

lors du décès de l'Infante, pour faire partie de la jointe qui doit veiller à

l'administration des Pays-Bas, en attendant l'arrivée de l'infant Ferdinand.

Manuscritsdivers,reg. 456,fol.5. 20

1587 ,6 mars 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur Henri de Berghes.
Estado,2648.

(1)Le 9 mars,Isabelletransmetcetteconsulteà Madrid.(Ibid.,fol.89; Manuscritsdivers,

reg.216,fol.64.) 25

(2)Cettelettreestsuivied'unepiècenondatéeoùleRoi,aprèsavoirexposélesmotifsquil'obligent
à pourvoirau gouvernementdesPays-Baspour le casoù Isabelleviendraità mourir,désigneles

fonctionnairesquiprendrontenmainla directiondesaffaires.Lesnomssontenblanc.Unsecond

documentreproduitlesnomsdesministresdésignésen1621et en1627pourremplircesfonctions

avecleurssuppléants.Nouslesavonsfaitconnaîtreailleurs. 30
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1588 ,9 mars 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Spinola ne voit pas d'apparence de pouvoir venir aux Pays-Bas, tant que les

affaires d'Italie ne seront pas arrangées. Avant cela, il ne pourra pas non plus

envoyer de renforts.

5 Estado,2044.— Publiépar RODRIGUEZVILLA,op.cit., p. 578.

1589. Bruxelles, 9 mars 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Les Hollandais refusent d'entrer en négociations pour la trêve (1). Ils espèrent

remporter cette année encore de nouveaux succès et sont tout prêts à partir en

campagne. L'Infante a fait prendre les dispositions requises pour être en état

10de leur résister. L'armée a été dirigée vers la frontière.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.92.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol. 62V.

1590. Bruxelles, 9 mars 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a fait, par l'intermédiaire du capucin Philippe de Bruxelles, toutes

15les démarches requises auprès de Tilly pour qu'il veuille venir aux Pays-Bas.

Il est prêt à le faire, si le duc de Bavière y consent. Il semble bien, d'après les

lettres de Spinola, que celui-ci ne reviendra pas à Bruxelles avant que les

affaires d'Italie ne soient arrangées. Jusqu'ici, les renforts promis par le Roi ne

sont pas arrivés. Coloma ne veut pas du commandement général de l'artillerie;

20il préfère exercer à nouveau le gouvernement de Cambrai.

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.93.

1591. Bruxelles, 9 mars 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Affaire de Besançon. Le gouverneur de la Bourgogne, comte de Champlitte,

a écrit à diverses reprises au sujet des inconvénients qu'il y aurait de retirer la

25 (1)Lepréambulede cettelettre,ainsilibellé: Comohe avissadoa V.M. losOlandessesnohan

queridoentrarenassiento,indiquequelerefusdesHollandaisadûfairel'objetd'unelettreantérieure

quenousnepossédonspas.—Le31mars,leRoiremerciel'Infantedesdispositionsqu'elleaprises

pour résisteraux Hollandais.(Secrétaireried'État et de Guerre,reg. 202,fol. 159; Manuscrits

divers,reg.216,fol.80.)

TOMEII. 66
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garnison espagnole de Besançon pour permettre à l'Empereur d'y installer une

garnison allemande. Isabelle tâchera d'amener Ferdinand à renoncer à son

projet (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.202,fol. 100.

1592. Bruxelles, 9 mars 1630. — Isabelle à Philippe IV. 5

La désignation d'un nouvel évêque de Bruges était faite avant l'arrivée de la

lettre royale recommandant Jean Bovequecio. On se souviendra de ce sujet à

une prochaine occasion. La Cueva est tout disposé à se conformer aux ordres

qu'il a reçus de remettre les archives de l'ambassade à Aytona. Les prescriptions

royales quant au traitement de ce dernier et au commandement de la flotte 10

seront observées.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol. 101.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.63.

1593. Bruxelles, 9 mars 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante accuse réception de deux lettres royales relatives aux négociations is

du président Bruneau en Allemagne. Elle déclare qu'elle aurait voulu confier

la ville et le pays de Lingen à Wallenstein, parce qu'il n'y avait pas moyen de

les défendre, dans le cas où les Hollandais les auraient attaqués. Wallenstein a

décliné l'offre qui lui a été faite.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.96. 20

1594. Bruxelles, 9 mars 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu une lettre du Roi relative au rapport fait à Madrid par
La Cueva, au sujet d'un libelle séditieux écrit contre le chancelier de Brabant

et que le duc d'Aerschot lisait en public. Isabelle confirme les affirmations de

La Cueva. Elle ajoute qu'elle s'efforce d'arranger toutes les affaires de ce genre, 35

que ce n'est pas le moindre de ses soucis, qu'on ne peut pas toujours sévir,

(1)Le51mars,PhilippeIVprometd'agirdanslemêmesens.(Ibid.,fol.156).—Voirencoreune
lettredel'Infantedu29avrilpromettantdenepasperdrelachosedevue(fol.210).
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surtout quand il s'agit de personnes de qualité. Elle termine en déclarant que

ces derniers jours ont paru des libelles contre d'Aerschot.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.202,fol.103.

1595. Madrid, 14 mars 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

5 Le Roi a fait remettre à Jacques Bruneau 400,000 écus à distribuer en

Allemagne, en vue d'obtenir la mise des Hollandais au ban de l'Empire (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.105.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.105v°.

1596. Madrid, 14 mars 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi transmet à l'Infante copie d'une lettre qu'il a écrite au marquis

d'Aytona. Il est question des difficultéspendantes entre le Conseil de Brabant

et l'Électeur de Cologne,au sujet des seigneuries d'Othée et de Fléron. Philippe

promet de faire tout ce qui sera possible pour donner satisfaction à ce dernier

dont il convient de conserver la sympathie (2).

15 Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.108.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.106v°.

1597. Madrid, 14 mars 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu un rapport sur la situation de la flotte des Pays-Bas. Il prescrit

à l'Infante de veiller avec ponctualité à assurer tout ce qui est nécessaire à

20 l'armée navale. Tout le monde convient que 50,000 ducats dépensés pour la

flotte rapportent plus que 500,000 ducats consacrés à l'armée. Le produit des

prises pourrait peut-être arriver à compenser la dépense (3).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.112.

(1)LalettreadresséeàBruneauestjointeencopieàlaprésente.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,
25reg.202,fol.107;Manuscritsdivers,reg 216,fol.106.)

(2)Lalettreà Aytonaestjointefolio110.Isabellerépond,le6 avril,queleConseildeBrabant

défendlesdroitsdu Roi,maisqu'ontâcheradeprocurerunaccommodement(fol.173;Manuscrits

divers,reg.216,fol.107).

(2)Le6 avril,Isabellerépondquec'estle manqued'argentquiestcausedumauvaisétatdelà

50 flotte,qu'ilfautd'abordsoignerpourl'armée,qu'elleexécuteralesordresduRoidanslamesurede

sesmoyens(fol.172).
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1598. Madrid, 14 mars 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante, pour son information, copie d'une série de

documents relatifs aux négociations qui vont avoir lieu à la réunion prochaine

du collègeélectoral en Allemagne, notamment les instructions de son ambassa-

deur extraordinaire, le duc de Tursis, capitaine général des galères de l'escadre 5

de Gènes. Il y est question de l'ensemble des affaires alors pendantes entre

l'Allemagne et l'Espagne et notamment de la participation de la première à la

guerre contre les Hollandais (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.202,fol.114-147

Manuscritsdivers,reg. 213,fol.59-71,87-93et 118-126. 10

1599 , 27 mars 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la situation de la Flandre. Le comte d'Onate estime qu'il faut régler

l'affaire du comte de Berghes d'une manière ou de l'autre. Si la paix se fait en

Italie et si Spinola retourne en Flandre, les choses ne s'arrangeront pas pour

cela; la noblesse belge a perdu le respect; les populations demandent des 15

choses exhorbitantes, comme le dit le comte de Solre, même les gouverneurs les

soutiennent ainsi qu'on l'a vu, d'après le même comte de Solre, avec le comte

d'Epinoy et d'autres (2). Il faut donc un pouvoir plus grand que celui du

marquis d'Aytona pour réfréner des seigneurs de ce rang et des populations

jouissant de pareilles libertés et être en élat de récompenser les uns el punir les 20

autres. Il rappelle ce qu'on a déjà écrit et consulté depuis des mois, sur la

nécessité de prendre une décision et d'envoyer en Belgique un personnage de

sang royal ou du moins de la maison d'Autriche, pour assister l'Infante et lui

succéder. D'Onate ajoute que sur l'ordre du Roi d'autres personnes pourraient

accompagner ce prince pour l'assister. 25

Le marquis de Gelves fait remarquer à propos de la nomination de cinq

conseillers d'État (l'évêque de Gand, l'archevêque de Malines, l'archevêque de

(1)L'Infanterépondà cettelettreaumoisd'avrilet estimequ'onpourraitdémolirdiversesforte-

ressesquel'arméeoccupeau delàdu Rhin.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.202,fol.170;
Manuscritsdivers,reg.216,fol.104v°.) 30

(2)Yquelosmismosgobernadoreslosapoyaneomoelmismocondedize,lohazeelcondedePinoyy
otros.
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Cambrai, les comtes de La Motterie et de Balançon) que pour le moment ce

Conseil comprend trop de membres. Quant aux prétentions de quatre ou six

grands seigneurs au sujet du gouvernement des provinces, il est de l'avis du

marquis d'Aytona qu'il ne faut pas le leur céder. Commele comte de la Puebla,

5 il demande qu'on encourage le commerce d'Anvers pour ramener la confiance,

mais, ajoute-t-il, avec le souci continuel d'assurer le château et la ville sans

en abandonner la défense aux habitants (1).
Estado,2044.

1600. Madrid, 31 mars 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi espère qu'on pourra défendre avec succès la place de Lingen et tenir

pied ainsi en Frise (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol. 155.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.79.

1601. Madrid, 31 mars 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le Roi a reçu d'Aytona un rapport sur la situation de nos provinces.

Le marquis propose de donner le litre de conseiller d'État à l'évêque de Gand

et aux archevêques de Cambrai et de Malines, au comte de la Motterie et à

Balançon. C'est à Isabelle à décider ce qu'il faut faire.

Nécessitéde continuer à agir sur Tilly pour l'amener aux Pays-Bas.

30 Le marquis d'Aytona a déclaré aussi qu'il ne pouvait se rendre compte de la

situation de l'armée qui se trouve entre le Rhin et la Meuse. De Berghes

prétend que son armée de campagne ne compte pas plus de 1,000 hommes,

tout le reste de ses effectifs étant cantonné dans les garnisons des duchés de

Clèves et de Juliers et dans celles de Gueldre. Aytona voudrait confier toutes

25ces garnisons aux troupes impériales. Isabelle doit consulter le Roi à ce sujet.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 202,fol.162.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.80 v°.

(1)Perosiempreconcuydadodeasseguraraquelcaslilloyvilla,sinfiarlodelosabitantesdella.

(2)Le29avril,Isabelledéclarequec'estuneplaceisolée,trèsexposéeauxattaquesdel'ennemi.

30 Antérieurementonavoulu,pource motif,la céderauducdeMecklembourg.quil'arefusée.Onexa-
mineracequ'ily a lieudefaire(fol.208;Manuscritsdivers,reg.216,fol.83).
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1602. Bruxelles, 6 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle transmet au Roi un rapport sur la situation militaire (1). Elle a

communiqué ce document aussi à Spinola, pour qu'il veuille donner son avis.

Elle attend toujours la décision de Tilly.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.175. 5

Manuscritsdivers,reg.216,fol.105v°.

1603. Bruxelles, 6 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Affairedu commerce du sel. La question a été sérieusement examinée et il a

paru convenable de commencer en accordant cinquante passeports à des navi-

gateurs hollandais pour venir chercher du sel dans un des ports d'Espagne ou 10

de Portugal. C'est une expérience à faire. On en verra le résultat.

D'autre part, on a appris qu'à Amsterdam un négociant a reçu ordre

d'envoyer à Lisbonne vingt-cinq navires hollandais, pour y charger du sel,

avec la permission du gouverneur de la ville. L'Infante insiste sur le dommage

causé aux finances royales par l'octroi de semblables permissions, alors qu'aux 15

Pays-Bas on vend les passeports à des prix considérables. Le Roi devrait

défendre toute exportation de sel à ceux qui n'ont pas un passeport délivré par

l'Infante. Ainsi le commerce du sel pourrait rapporter au trésor royal des

sommes considérables (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.202,fol.164. 20

1604. Bruxelles, 6 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

La Cueva se dispose à partir. Il a vendu ses meubles, mais n'en a pas retiré

assez pour payer ses dettes. Isabelle l'aidera au besoin, pour qu'il puisse s'en

aller.
Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.202,fol.174. 25

(1)CerapportmanquedanslesarchivesdeBruxelles.

(2)Enannexesetrouvelatraductionespagnoled'unpasseportaccordéà unarmateurhollandais,
JeanJanssens,pouralleravecsonnavireLaFortunechargerduselenEspagne(fol.166).
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1605. Madrid, 7 avril 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Dans le cas où Tilly n'obtiendrait pas le consentement du duc de Bavière, il

faut continuer les instances auprès du général lui-même, et lui rappeler qu'il
est né sujet du Roi et que c'est son premier devoir de lui obéir (1).

5 Coloma doit se soumettre aux ordres du Roi et accepter la charge de général
de l'artillerie. Le gouvernement de Cambrai doit être remis à Jean de Guzman.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.202, fol.178.— Estado,2237.

1606. Madrid, 7 avril 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Wallenstein a promis, après la signature de la paix en Italie, de venir aux

10 Pays-Bas avec une armée de 25,000 fantassins et de 5,000 cavaliers. Mais ses

exigences pécuniaires sont trop fortes et il faudrait tâcher de concilier sa

proposition avec celle du comte de Colalto. Il est entendu que les troupes se

trouveront sous le haut commandement de l'infante. Si l'on s'accorde, il faut

donc accepter le secours de l'Empereur, ce qui sera le bon moyen de le brouiller

15avec les Hollandais.
Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg.202,fol. 180.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol. 79 v°.

1607. Madrid, 10 avril 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante copie de deux mémoires qui lui ont été remis

20par le Père Jean Norton, procureur général des Jésuites pour la province

d'Angleterre. Le premier de ces écrits insiste sur la nécessité de confier à

l'avenir la charge de recteur du séminaire anglais de Douai à un sujet britan-

nique et non plus à un Belge. Dans le second, on explique qu'il convient

d'écarter du couvent des Bénédictines de Bruxelles, un certain Antoine de

25Champney, docteur en Sorbonne, qui y a été placé par un évêque résidant en

Angleterre, mais partisan de la France. L'Infante reçoit l'ordre d'envoyer au

sujet du séminaire des renseignements détaillés par rapport à sa fondation, sa

situation présente, les réformes à y faire éventuellement. Elle s'informera de

(1)Le25avrilsuivant,Philipperevientsurlanécessitedefairevenirà toutprixTilly(fol,194).
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la personnalité de ce Champney, elle cherchera à savoir comment un évêque

d'Angleterre a pu prendre autorité sur des religieuses habitant Bruxelles (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.202,fol.182.

1608. Madrid, 10 avril 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Importance de la flotte. Le Roi prescrit de prélever 8 % sur les provisions 5

ordinaires, pour être affectées au service de l'armée navale (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202, fol.188.

1609. Madrid, 25 avril 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu une consulte du Conseil privé sur les difficultés de l'Électeur

de Trêves avec le magistrat de cette ville. Il demande que l'Infante envoie aussi to

les documents qui ont servi à l'examen que le Conseil a fait de cette affaire.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.196.

1610. Paris, 26 avril 1630. — Mirabel à Philippe IV.

Le Roi lui a ordonné de retourner à Paris; il s'excuse à cause de ses embarras

d'argent. Il n'y a pas un marchand à Paris ou à Bruxelles qui voulût lui 15

avancer un réal, tant il s'est discrédité en manquant aux nombreux engagements

qu'il avait contractés. Il voudrait faire revenir sa femme sans aucun désagré-

ment pour elle, en laissant en garantie à ses créanciers les joyaux de la

marquise et les autres bijoux de sa maison et ses domestiques comme otages.

Non seulement on ne lui a pas donné de quoi payer ses dettes, mais on lui doit 20

même ses gages ordinaires. Il n'a pas de quoi s'entretenir et ne peut rien

entreprendre. Si les 20,000 écus que l'Infante lui a fait remettre en déduction

(1)Ontrouveà ladatedu26septembre1630uneconsulteduConseild'Étatrelativeà cesmêmes

questions.LeConseildéclarequelademandedesJésuitesestparfaitementjustifiéeetqu'ilya lieud'y
consentir.Pourla secondequestion,il fautattendrelerésultatde l'enquêtecommencéeàcesujet.De 25

l'apostillecouchéeparl'Infantesur la consulte,ilrésultequ'ellese rallieauxconclusionsduConsei

surle premierpoint,maisrefuseabsolumentdetolérerpluslongtempsdanslecouventdesBénédic-

tinesun confesseurquinedépendpasdelajuridictiondel'archevêquedeMatines.(Secrêtaireried'État

etdeGuerre,reg.203,fol.242.)

(2)Le29 avril,Isabelledéclarequ'elleferadonnerles ordresrequis,tout en ajoutantqu'elle30

disposerad'autantmoinspourl'armée,cequin'irapassansinconvénients(fol.211).
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d'une ayuda de costa arriérée ne lui avaient pas permis de dégager une partie

de son argenterie, il n'aurait pas un plat pour manger.
Eslado,2044(1).

1611. Bruxelles, 26 avril 1630. —
Aytona à Philippe IV.

5 Le marquis insiste sur la nécessité de payer régulièrement les soldats.

Estado,2044.— Bibliothèqueroyalede Belgique,
Sectiondesmanuscrits,reg.16149,fol.16.

1612. Bruxelles, 26 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu les dernières décisions royales au sujet de la trêve avec les

10Hollandais. Toutes les négociations relatives à celle affaire ont été confiées au

commis Kesseleer, à qui revient d'ailleurs l'initiative des tractations avec le

député de Hollande, de résidence à Roosendael. Ce dernier a écrit récemment à

Kesseleer que le prince d'Orange était tout disposé à conclure la trêve et que

les États généraux n'y faisaient pas opposition, mais s'étonnaient de ce qu'on

15eût mêlé à ces négociations plusieurs personnes, notamment le seigneur de

Wieskerke. A quoi l'Infante répond que sauf Henri de Berghes, personne

d'autre que Kesseler n'a reçu d'elle commission pour s'occuper de ces négocia-

tions. Le seigneur de Wieskerke est d'ailleurs incapable de conduire une affaire

aussi importante (2).
20 Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.202.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.83 v°.

(1)Ontrouve(Ibid.)lescomptesdumarquisclôturésà ladatedu26avril1630etservantdejusti-
ficationà sesréclamations.VoirencoreEstado,2148,uneconsulteduConseild'Étatespagnol,datée

du50maisuivant,relativeàl'impossibilitéqu'ily apourMirabelderetournerà Paris,fauted'argent.
25 (2)Enannexesetrouveunelettredudéputéhollandaisà Kesseleer,datéedu16avril1050.Ony

litqueleprinced'Oranges'efforcederallierà l'idéedela trêvetousceuxdontle consentementest

indispensable,qu'ilfautagiraveccirconspectionet ne pasfaireintervenirdesgensdontl'activité

inopportunene peut quecontrecarrerla réussitede l'affaire.(Secrétaireried'État et de Guerre,

reg.202,fol.203;Manuscritsdivers,reg.216,fol.84.)Le14juin,Philippedéclare,à sontour,que
30 luin'a jamaisdonnécommissionà personnepourtraitercelleaffaire.D'unautrecôté,Isabelledoit

examiners'il convientde continuerà seservirdeKesseleer.Il semble,eneffet,dit leRoi,queles

Hollandaisontréussi,grâceà lui,à noustromperetd'ailleurs,depuislapertedeWesel,Bois-le-Duc

et Pernambouc,la situationa toutà faitchangé.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.205,fol.23;
Manuscritsdivers,reg.216,fol.98.)

TOMEII. 67
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1613. Bruxelles, 29 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Nécessité d'envoyer de l'argent à Coloma et à Bruneau, qui en ont besoin

pour mener à bien leurs négociations en Angleterre et en Allemagne (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.205.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.84 v°. 5

1614. Bruxelles, 29 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Il ne faut pas créer de nouveaux conseillers d'État, car on ne saurait

contenter tout le monde. Quant au comte de la Motterie et au baron de

Balançon, qui sont des soldats de mérite, Isabelle voudrait que le Roi les

nommât conseillers de son Conseil de guerre suprême en Espagne (2).
10

Au sujet des places fortes occupées en Allemagne par l'armée royale on

tâchera d'y faire mettre des garnisons de l'armée de l'Empereur et de la Ligue.
Ce seront autant d'hommes dont on pourra disposer.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.202,fol.206.
Manuscritsdivers,reg.216,fol.82. 13

1615. Bruxelles, 29 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante continue ses instances auprès de Wallenstein pour amener celui-ci

à une rupture avec les Hollandais. De fait, le duc n'y consentira que si on

exécute toutes les conditions qu'il a posées et si on fait la paix en Italie.

Il ne voudra pas revenir sur cette prétention (3). 20

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.202,fol. 207.
Manuscritsdivers,reg.216, fol.82 v°.

(1)Le14juin,Philippefaitdroità celtedemande(reg.203.fol.18).

(2)Le51 mai,Philippese rallieà cetaviset nommecesdeuxnouveauxconseillersdeguerre
(fol.261).Le27juillet,l'Infanteremerciele Roideces deuxnominations,ainsiquede celled'un 25
troisièmeconseillerdeguerre,FranciscoZapata(reg.205,fol.170).

(3)Le 2 juinsuivant,Philippemetl'Infanteaucourantdesnégociationsfaitesdesoncôtépour
amenerl'interventionde l'arméeimpérialecontreles Hollandais(reg.203,fol.3). Cettelettre

comprendplusieursannexes(fol.5 et suiv.),entre autresunemissivede Jean-GeorgesBayardi
(Manuscritsdivers,reg.216,fol.46.) 30
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1616. Bruxelles, 29 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Éloge du pagador général de l'armée, Thomas Lopez de Ulloa (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.212.

1617. Bruxelles, 29 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV.

5
Affaire de Tilly. Isabelle rappelle qu'elle a proposé jadis de dépêcher vers lui

le Père Philippe de Bruxelles, capucin, et qu'en même temps elle a écrit à

l'Empereur pour lui demander conseil sur la façon de mettre cette affaire en

train. Le moine a fait son voyage en vitesse. Tilly s'est laissé convaincre, sous

la réserve qu'il aurait le consentement du duc de Bavière. Par contre, il n'a fait

10aucune difficulté sur la question du titre à lui donner, déclarant qu'il obéirait

aux ordres qu'on lui donnerait. Entretemps Jacques Bruneau écrivit que

spontanément l'Empereur et le prince d'Equemberg avaient reconnu la néces-

sité de la présence de Tilly aux Pays-Bas. Tout paraissait ainsi devoir

s'arranger. Vers le duc de Bavière, Isabelle dépêcha un noble luxembourgeois,
15M. de Custine, avec ordre de se mettre d'accord avec Jean-Henri de Samre,

envoyé par l'Empereur au duc de Bavière, également dans l'intention d'obtenir

son consentement au départ de Tilly. Le Roi pourra prendre connaissance de

la réponse du duc par les rapports de de Custine et de de Samre que l'Infante

lui transmet (2). Tilly lui-même avait écrit au duc de Bavière et à l'Électeur de

20
Cologne. Ni l'un ni l'autre ne s'est laissé convaincre. Ils ont déclaré au générel

que les ministres espagnols lui causeraient tant d'ennuis qu'il y perdrait sa

réputation. Persuader Tilly de venir sans la permission des Bavarois serait

s'exposer à une rupture avec la Ligue, et d'ailleurs il n'est pas certain que

Tilly se laisserait convaincre. On tâchera d'agir en douceur. L'Infante s'est

25adressée au Père carme Dominique, qui se trouve actuellement à Vienne,

pour que lui aussi prête son concours.

Coloma refuse toujours d'accepter le commandement de l'artillerie, qui

d'ailleurs n'est pas vacant, puisqu'on n'a pas encore pris de décision au sujet de

de Berghes.

30 (1)Voiruneautrelettredel'Infanteà sonsujet(fol.230).

(2)Cesdocumentsmanquent.
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L'Infante attend l'arrivée des renforts espagnols et italiens que Spinola doit

envoyer (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.215.

Manuscritsdivers,reg. 216, fol.86.

1618. Bruxelles, 29 avril 1630. — Isabelle à Philippe IV. 5

Recommandation pour le comte de Henin (2).

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.218.

1619. Bruxelles, 13 mai 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des lettres de provision s'élevant à 163,479 ducats.

On continue les efforts pour faire venir Tilly. Mirabel va retourner en France, 10

comme le Roi l'a ordonné, dès qu'il aura reçu des fonds.

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol.220.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.93.

1620. Bruxelles, 13 mai 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Charles de Baudequin ne peut remplir la mission que le Roi lui a confiée, 15

tant que la trêve n'est pas conclue avec la Hollande. Comme il ne faut pas

s'attendre à ce qu'elle se conclue de si tôt, il retourne en Espagne.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 202,fol.222.

(1)Le14juin,Philipperépondquemalgrélepeudesuccèsqu'ona eujusqu'ici,et à causede la
nécessitéqu'ily ad'avoirungénéralissimedevaleur,l'Infantedoitcontinuerjusqu'àl'extrêmelimiteÎO

seseffortspourvenirà boutdetouteslesrésistances.Il ajoutequedesoncôtéil a écrità cesujetau

ducde Tursiune lettre,datéedu11juin,etjointeencopieà laprésente.Quantà Coloma,Isabelle

doitle persuaderd'accepterle commandementqu'onluidestine.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,

reg.203,fol.26; Manuscritsdivers,reg.217,fol.1.)

(2)Le22juin 1630,Philippeaccordele titredechevalierà FrançoisHelmanetà Cypriende 25

Lizaracu.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.203,fol.70.)
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1621. Bruxelles, 14 mai 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi est depuis longtemps prêt à partir en campagne, mais il ne l'a pas

encore fait. L'armée royale est prête à toute éventualité. Le comte Jean de

Nassau se trouve sur le Rhin avec l'armée envoyée par l'Empereur,

5 L'Infante a décidé de confier la lieutenance générale de la cavalerie au

comte de Salazar, la place de Dunkerque à Louis de Bénavidès, le gouvernement

du Palatinat à Philippe de Silva, la lieutenance générale de la cavalerie à

Vincent Pimentel. Toutes ces nominations se sont faites de l'avis d'Aytona,

Leganès, Mirabel et La Cueva.

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.202.fol.224.

Manuscritsdivers,reg.216, fol.77.

1622. Bruxelles, 11 mai 1630. — Isabelle à Philippe IV.

La mauvaise situation des affaires aux Pays-Bas, les forces ennemies prêtes

à entrer en campagne, le manque de soldats sont autant de raisons qui auraient

15
pu nécessiter l'évacuation de certaines places du duc de Neubourg que l'armée

royale occupe au delà du Rhin, comme Unna, Hamm, Lipstat, le château de

Squaremberg et Papenmutz. L'Infante s'est décidée à écrire au duc de Bavière,

qu'il veuille les faire occuper par ses troupes. Il vient de donner une réponse

très favorable. Il déclare avoir prescrit à Tilly d'occuper ces places avec l'armée

20de la Ligue. L'Infante se félicite de ce succès (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 202,fol. 227.

Manuscritsdivers,reg.216, fol.92.

(1)Isabellerevientencoresurcettequestiondansunelettredu 18mai(fol.238; Manuscritsdivers,

reg.216,fol.89).Ontrouvejointàcettedernièreunmémoirejustificatifffol.240etsuiv.; Manuscrits

25divers,reg.216,fol.90). Le 17juin,ellefaitsavoirquela remisede cesplacesfortesà l'armée

impérialeseferale24decemois.Elleajoutequ'ilseraitutilederemettreaussiauxAllemandslaville

de Lingen,dontla défenseest trèsdifficile,dontlaconservationimportebeaucoupetqui serasans

doutelepointdemiredesHollandais,lorsdelacampagneprochaine.Surcedernierpoint,elleattend

lesordresduRoi(reg.203,fol.28;Manuscritsdivers,reg.216,fol.67).Cettedernièrelettrecontient

30enannexeuneconsulteduConseild'Étatdu 14juin(fol.50;Manuscritsdivers,reg.216,fol.68v°).
Le22juin,Philippeapprouvela décisionprisedeconfierUnna,Hamm,Lipstat,Squaremberget

PapenmutzauxImpériaux(fol,72).LaquestiondeLingenfaitl'objetd'uneautrelettreduRoi,du

8 juillet.Il s'enremetàladécisiondel'Infante(fol,81; Manuscritsdivers,reg.216,fol.70).Lalettre

comprendplusieursannexes,notammentuneconsulteduConseild'État.(Manuscritsdivers,reg.216,
35 fol.70v°etsuiv.)
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1623. Bruxelles, 15 mai 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet l'avis rendu par les deux contadors majors Juan Munoz

de Escobar et Philippe de Porres sur le projet du Roi de diviser en deux la

pagadorie générale de l'armée (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 202,fol.230. 5

1624 ,25 mai 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet de questions de préséance. Le marquis d'Aytona, dans une de ses

lettres, apprend qu'il a cédé le pas et la première place à la chapelle au marquis
de Mirabel, ambassadeur extraordinaire à Bruxelles, alors que lui-même n'est

qu'ambassadeur ordinaire. 10

Estado,2044.

1625 ,26 mai 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur une lettre d'Isabelle du 29 avril (2). Dans celle-ci, l'Infante annonçait

qu'après avoir reçu la lettre du Roi du 7, elle avait reconnu la nécessité de la

présence en Belgique du duc de Tilly et qu'elle avait envoyé en Allemagne le 15

Père Philippe de Bruxelles, capucin de beaucoup d'adresse et d'entregent (3),

pour persuader le général de demander un congé au duc de Bavière.

Estado,2044.

1626. Madrid, 27 mai 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi met l'Infante au courant de la tournure que prennent les négociations
20

de paix entamées avec l'Angleterre. Il lui fait part de ce qu'il a convenu avec

Charles 1erque,' la paix une fois faite, le roi d'Angleterre pourra, de commun

accord avec l'Infante, arranger la conclusion d'une trêve entre l'Espagne et la

Hollande.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.202,fol.249. 25

Manuscritsdivers,reg.217,fol.2.

(1)Cetavissetrouveaufolio232.

(2)Voirplushaut,n°1617.

(3)Demuchamariayplatica.
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1627. Madrid, 28 mai 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire du sel. Le Roi se plaint de n'avoir pius reçu de nouvelles à ce sujet.
De son côté, il a donné ordre à deux fonctionnaires supérieurs de résidence à

Lisbonne et à Xérès de faire bon accueil aux vaisseaux qui viennent charger

5 du sel et de soigner pour les passeports. Le comte de Solre a annoncé que

l'Infante avait décidé d'accorder cinquante passeports. Il ne faut pas en rester

là, mais chercher à développer ce trafic. La Gouvernante peut faire donner des

passeports en Pologne et dans les villes hanséatiques, à condition qu'on observe

strictement l'obligation pour les navires qui font ce trafic de ne faire aucune

10escale, ni à l'aller ni au retour (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.222,fol.235.

1628. Bruxelles, 31 mai 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte de Solre a parlé à l'Infante au nom du Roi de la question de la

vente du sel. On a discuté la chose avec divers ministres, entre autres Aytona

15et Leganès. Deux points de vue ont été examinés : le profit que la vente du sel

d'Espagne peut procurer au Roi, et d'autre part l'avantage qui en résulte pour
les habitants des Pays-Bas et les neutres au détriment des Hollandais. Il est

sûr que la qualité supérieure du sel d'Espagne lui assurera toujours un débit

abondant, si on le vend à un prix raisonnable et si on ne le charge pas de droits

20 trop considérables. Il serait à souhaiter que les droits à payer puissent être

acquittés aux Pays-Bas, ce qui serait une facilité considérable pour les

marchands. On a envisagé, pour mettre ce commerce en train, la constitution

dune compagnie de marchands belges, associés avec quelques marchands de

Calais, ou bien d'une compagnie composée de Belges, de Hollandais et de

25neutres, placée sous la protection du duc de Holstein, ou enfin d'une compagnie
de Belges et de neutres, d'où les Hollandais seraient exclus. L'Infante expose

les inconvénients de chacune de ces solutions. Elle propose de ne rien décider

immédiatement et de favoriser en attendant l'exportation du sel par rétablisse-

ment de droits de douane modérés et par l'octroi à tous, sauf aux Hollandais,

30de la permission de venir le charger en Espagne.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 202,fol.267.

(1)Acettelettresontjointeslescopiesdecellesquele Roiécrità cesujetà d'Auchy,deRoyeet
deSolre(fol.257-259).
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1629. Madrid, 2 juin 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire du sel. On doit tenir aux Pays-Bas un registre spécial relatif à cette

affaire; de même les revenus qu'on en tirera formeront l'objet d'une comptabi-

lité séparée.
Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg.203,fol.1. 5

1630. Madrid, 14 juin 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi accorde une mercède au comte de Champlitte, gouverneur de la

Bourgogne.
Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg.203, fol.11.

1631. Madrid, 14 juin 1630. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Le Roi demande l'avis de l'Infante sur l'opportunité d'engager à son service

le prince de Falsebourg, comte de Boullay, cousin du duc de Lorraine.

Il déclare que dans la situation présente des affaires de Flandre, le concours

de ce prince, qui pourrait lever sans retard 20,000 fantassins et 2,000 à

3,000 cavaliers, serait peut-être précieux (1). 15

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.18.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.95v°.

1632. Madrid, 14 juin 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Sur les observations faites par l'Infante par rapport à la décision de prélever

à l'avenir 8 % du montant des provisions pour les affecter au service de la 20

flotte. Le Roi insiste à nouveau sur la nécessité de maintenir l'escadre en bon

état. Il permet de disposer à cet effet du produit des prises et demande à

l'Infante de lui faire savoir quel est le crédit qu'elle prélève sur les provisions

pour le service de la flotte (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.20. 25

(1)Le27juillet,Isabellerépondqu'ellea vouluaupréalableentendrel'avisde Spinola.Celui-ci

conseilledenepasaccepter(fol.157; Manuscritsdivers,reg.216,fol.98v°).

(2)Onvoitqu'implicitementPhilipperetirel'ordrequ'ila donnéenpremierlieu.Le27juillet,
Isabellerépondqu'ellea toujoursreconnul'importancede la flotte,letortqu'elledoitcauseraux

Hollandaiset le profitqu'onpeuttirerdesprises.Mais,ajoute-t-elle,pourarriverau but qu'on30
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1633. Bruxelles, 19 juin 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Wallenstein a offert à Jean de Nassau un emploi permanent dans l'armée

impériale. Ce dernier a déclaré à l'Infante qu'il préférait rester au service du

roi d'Espagne, si on lui confiait la charge de général de l'artillerie ou si on lui

5 promenait un autre poste équivalent à la proposition de Wallenstein. Isabelle

a répondu qu'elle ne pouvait prendre de décision sans le consentement du Roi.

Elle prie son neveu de considérer les mérites du postulant et l'opportunité qu'il

y a de conserver son concours. Elle propose de lui accorder le commandement

de l'artillerie, bien que celui-ci ail été antérieurement destiné à La Motterie,

10qui d'ailleurs n'a jamais été mis au courant de celte décision et peut rester dans

son gouvernement de Maestricht (1).

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.203,fol.32.

1634. Bruxelles, 19 juin 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi a pris toutes les mesures requises pour entrer en campagne, mais

15il ne l'a pas encore fait. On raconte qu'il se propose d'assiéger Lingen. L'Infante

ne voit pas comment on pourrait défendre celte place. L'armée royale est

prête ; en considération del' étendue des forcesennemies, on n'a pas osé prendre

l'initiative des opérations. Les soldats sont d'ailleurs mécontents, parce qu'on

les paie si tardivement. On n'a pu obtenir le paiement des lettres que le Roi

20a envoyées récemment. Que Philippe considère les inconvénients de cette

situation et fasse envoyer des effets qu'on puisse négocier (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.203,fol.34.

poursuit,il fautqu'ons'abstiennedepréleversur la part desprisesrevenantau Roi,lessommes

nécessairespourlepaiementdetoutesespècesdepensionsetlaréserverexclusivementauxnécessités

25de la flotteelle-même.En outre,il estrequisqu'onenvoied'Espagne,tantquedurerala guerre,
unebonneprovisionchaqueannéepourleservicedel'escadre.Tantqu'onn'agirapasainsiiln'yapas
d'améliorationà espérer,(Ibid.,fol.168.)

(1)Le23juillet(Ibid.,fol.54; Manuscritsdiuers,reg.217,fol.6 v°), Philippeapprouvela

réponsequ'adonnéeIsabelle.Il proposed'accorderà JeandeNassaulecommandementdel'artillerie

30auPalatinatetausurplusquelquesbellesparoles.

(2)Le18juillet,accusantréceptiondecettelettre,Philippedéclarequ'ilestnécessairedecontinuer

lesnégociationspourobtenirl'arrivéede TillyauxPays-Bas.(Ibid.,fol.121;Manuscritsdivers,

reg.217,fol.4.)
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1635. Bruxelles, 19 juin 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante communique un avis rapporté de Hollande par Gaspar Dorta, au

sujet des projets hollandais sur le port de Sétubal, en Portugal (1).

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg.203, fol.36 37.

1636 ,21 juin 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol. 5

Sur la nomination d'un général en chef aux Pays-Bas, puisque Tilly devant

rester en Allemagne ne peut exercer cette charge.
Estado,2044.

1637. Madrid, 21 juin 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de l'alliance que Philippe et Ferdinand II veulent conclure avec le 10

duc de Lorraine (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.59 et suiv.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol.29,105v°,111; reg. 217,fol.14et suiv.

1638. Madrid, 24 juin 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit accorder une ayuda de costa de 6,000 ducats à Aytona qui 15

participera à la campagne de cette année.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.76.

1639. Madrid, 24 juin 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a décidé d'établir aux Pays-Bas un conseil de guerre pour suppléer

à l'absence de Spinola et de Tilly. Il comprendra Aytona, Leganès, Benavidès, -20

(1)Le27juillet,elleajoutedesdétailscomplémentaires.EnZélande,il seformeunecompagnie
d'armementsmaritimesplusconsidérablequecelledesIndes,danslebutdefairedesconquêtesen

Portugal.C'estSétubalquiestvisé.(Ibid.,fol,160.)

(2)Acettelettre,quiexisteendeuxexemplaires,setrouventjointesplusieursannexesrelativesaux

conditionsquemetleducdeLorrainepourentrerdanscetteallianceetauxraisonsquidoiventpousser25

lemêmeprinceà lefaire.Le20août,Isabelleprometdemettrel'affaireentrainet renvoiePhilippe
aurapportquelemarquisdeMirabelrédigeraà cesujet(fol,201).
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La Motterie et Ballon. Jean Brabo y siégora aussi, si c'est possible. Aytona aura

la préséance. Il appartient à Isabelle d'augmenter ou de réduire le nombre des

conseillers, d'accord avec Aytona et Leganès (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.78.

5 1640. Sans date (fin juin 1630).
— Mémoire remis à Olivarès par le

comte d'Estaires.

Ce mémoire contient un exposé confidentiel sur la situation des Pays-Bas.

Le clergé est digne de tous les éloges. La justice est bien administrée. Mais on

ne rencontre pas la même exactitude dans le gouvernement des finances royales

10 (real hazienda), aussi bien des sommes qu'on envoie d'Espagne que de celles

fournies par les provinces. Il se commet de nombreux abus et les dépenses

croissent à proportion des besoins, tant il y a de soldes, de mercèdes, de pensions

différentes et d'offices cumulés par quelques personnes dont l'avidité est telle

qu'elles ne sont jamais satisfaites. Ce désordre est provoqué par ceux qui
15devraient y remédier et donner l'exemple aux autres. Ils ne tiennent pas compte

des obligations qu'ils ont envers le Roi, non plus que de ses ordres et de ceux

de l'Infante Ils trouvent mille prétextes pour ne pas les exécuter et ne se

laissent guider que par leur intérêt et celui de leurs parents et de leurs amis.

Au civil, il n'y a pas moins de désordres. La faute en est au Conseil privé

20qui désorganise les autres Conseils et connaît des affaires qui ne sont pas de sa

compétence en imposant de grands frais aux parties.

On n'a rien fait pour relever le commerce qui est tant déchu.

Quant au respect dû au Roi, il y a lieu d'être satisfait du clergé et de la

noblesse. Les nobles sont tout puissants aux États provinciaux et dans les

25 bourgs qui dépendent de leur juridiction, mais il y a des villes qui élisent leurs

magistrats et où les gouverneurs nommés par le Roi n'ont qu'une autorité

limitée. Ces villes sont propriétaires des forteresses. Lesgouverneurs, même s'ils

le voulaient, ne pourraient y introduire des gens de guerre. Elles nomment les

(1)Le27juillet,Isabelleprometdeseconformerà cetordre.Elleajoutequ'ilyapeud'apparence
30 devoirarrivercetteannéeSpinolaouTilly.Entoutcas,oncontinueralesdémarchespouramenerce

dernier(fol.158;Manuscritsdivers,reg.216,fol.97v°).



— 540 -

capitaines des quartiers (1) et aux États il est difficile de les obliger à accorder

ce qui leur est demandé de la part du Roi. C'est le cas, notamment, pour les

provinces wallones où, pour ce motif, les négociations sont plus malaisées qu'en

Flandre et en Brabant.

Il conviendrait donc de donner aux gouverneurs l'autorité suffisante pour

faire rentrer insensiblement et avec adresse les villes dans la hiérarchie (2).

Quatre des conseillers d'État, letrados, font les propositions louchant les

collations des dignités et des officesecclésiastiques et séculiers. Les personnes

dont on a parlé étant de leurs parents ou de leurs amis et jouissant d'une grande

popularité ont beaucoup de chances de réussir et de ces nominations dépendent
<u

dans la suite les décisions des États. Pour maintenir l'autorité du Roi aux

Pays-Bas, il faudrait à la tête du gouvernement un homme de valeur.

Secrêtaireried'Etal etdeGuerre,reg.203,fol.115.— Estado,2044.

1641. Sans date (fin juin 1630).
— Deuxième mémoire remis à Olivarès

par le comte d'Estaires. 15

L'auteur traite du commerce et des manufactures, du logement des troupes,

des patards ou placas accordés comme indemnités aux soldats, des chariots, du

crédit public, de la nécessité que chaque soldat serve dans sa nation. Les

provinces ont fait remarquer, dit-il à ce sujet, que du temps de Charles-Quint

et du duc de Parme, chaque soldai servait dans sa nation commandée par des 20

officiers de son pays ; maintenant les soldats s'enrôlent dans des compagnies de

militaires étrangers pour toucher une meilleure solde, de sorte qu'ils ne servent

que par intérêt; ainsi l'armée a perdu de son antique réputation et de là

proviennent les nombreuses fautes commises dans les derniers temps.

L'auteur réclame aussi la création d'un fonds permanent, de manière que les 25

provisions d'argent arrivent à temps et soient suffisantes pour faire face à une

guerre aussi sérieuse.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.203,fol. 106.—Estado,2044.

(1)Delasvezindades.

(2)Convendriaautorizarlosgavernadoresparaquereduzeenenpocoà pocoyconmonalasciudades30

à la hierarquia.
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1642. Sans date (fin juin 1630).
— Le comte d'Estaires à Olivarès (1).

Cette lettre, comme les deux mémoires, contient des conseils. L'auteur

envisage la mort d'Isabelle. L'Infante elle-même l'a chargé de faire part de son

désir de voir le Roi ou un des infants, ses frères, venir en Belgique. Le cardinal-

5 infant pourrait tenir son rang avec ses revenus ecclésiastiqueset par conséquent

sans charge pour le Trésor.

Secrêtaireried'EtatetdeGuerre,reg.203,fol.108.—Estado,2044.

1643. Sans date (fin juin 1630).
— Mémoires du comte d'Estaires.

Dans ces mémoires, au nombre de trois, le comte rappelle son origine, l'éclat

10de la maison de Montmorency dont il descend; il demande le titre de prince et

une place au Conseil d'État en Belgique (2).
Estado,2044.

1644 , 27 juin 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur les mémoires remis par le comte d'Estaires à Olivarès.

15 Le Conseil trouve que quelques points contenus dans ces mémoires sont

d'une application impossible, que d'autres sont plus dangereux qu'utiles. Comme

il n'y a pas à Madrid de conseillers du Conseil de Flandre, il faut renvoyer ces

mémoires à l'infante Isabelle qui consultera les ministres compétents (3).

Estado,2044.

20 1645. Bruxelles, 6 juillet 1630. — Isabelle à Philippe IV.

On n'a de nouveau pas d'argent pour payer l'armée. L'ennemi est prêt à

entrer en campagne. Du côté espagnol, on reste dans l'expectative. L'Infante

(1)Cettelettreestjointeaudeuxièmemémoire.

(2)Unelettreautographenondatéed'Isabellea PhilippeIVrecommandele comted'Estairesàla

25 bienveillanceduRoi.(Estado,2044.)

(3)Le8 juillet,Philippeécrità IsabelledanslesensindiquéparleConseil.(Secrétaireried'Etatet

deGuerre,reg.203,fol.103;Manuscritsdivers,reg.216,fol.44v°.)
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est très inquiète à cause de la pénurie de fantassins espagnols et italiens. Que

le Roi prenne les dispositions nécessaires, en faisant envoyer de l'argent et des

renforts.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol. 93.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.107v°. 5

1646. Bruxelles, 6 juillet 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi d'une série de correspondances venues d'Allemagne et relatives aux

affaires de ce pays. L'Infante annonce l'arrivée prochaine de Francisco de

Guzman y Toledo, envoyé à Madrid par Fadrique de Toledo, pour faire rapport

au Roi sur la situation de la flotte. 10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.203,fol.94.

Manuscritsdivers,reg.216,fol. 109.

1647. Bruxelles, 6 juillet 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Coloma a fait rapport à Isabelle de ses négociations en Angleterre. L'Infante

déclare, à ce propos, qu'il est de toute impossibilité d'exiger de Charles Ierle 15

retrait des troupes qu'il a envoyées en Hollande. Inadmissible aussi est la

prétention d'exiger des Hollandais, en cas de conclusion d'une trêve, la resti-

tution de Bois-le-Duc et de Wesel. Par contre, on peut leur réclamer l'éva-

cuation des postes occupés aux Indes Occidentales. En tout cas, Philippe doit

faire connaître sa décision. 20
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203,fol.96.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol. 108.

1648. Madrid, 7 juillet 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infanle la liste des navires qui sont venus, munis de

passeports délivrés par elle, charger du sel dans la Péninsule (1).
25

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 203,fol.97.

(1) Lalisteestjointeenannexe.Ellecomprendla mentionde douzevaisseauxvenusentrele13et
le 25mai1650(fol.99).
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1649. Madrid, 8 juillet 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

La jointe établie aux Pays-Bas, pour les affaires du commerce du sel, doit

correspondre avec celle établie au même effet en Espagne.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.203,fol. 101.

1650 , 13juillet 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur les prétentions du comte d'Estaires. A l'occasion de la naissance du

prince, Isabelle l'avait nommé grand d'Espagne. Le comte demande, en outre,

le titre de prince et une place au Conseil d'État en Belgique. Le Conseil

rappelle que le marquis d'Aytona représentait le comte comme l'homme le plus

10dangereux qu'il y eût en Flandre et le plus grossier qu'il eût jamais vu.

Néanmoins il estimait qu'il fallait le satisfaire. Le comte de Solre, dans une de

ses lettres, le dépeint comme un ambitieux. Estaires aurait voulu être l'organe

des provinces à la Cour, l'Infante lui ayant défendu de jouer ce rôle, il vint à

Madrid avec une commission des chevaliers de la Toison d'Or. Par contre,

15Olivarès consulté par le Conseil, fil répondre par le secrétaire Rozas qu'il ne

voyait aucune mauvaise intention chez d'Estaires et qu'on pouvait lui passer

certains écarts. Il faut lui donner une mercède, d'autant qu'il est venu à

Madrid avec la mission de porter les félicitations de la noblesse à l'occasion de

la naissance du prince. Qu'où le nomme donc prince sans en faire un conseiller

20 d'État.

Le comte d'Onate, le marquis de Gelves, le Père confesseur, le marquis de

Flores d'Avila, le comte de Castillo, le comte de la Puebla se rallient à l'avis du

comte-duc et leur consulte est approuvée par le Roi.

Estado,2044.

25 1651. Madrid, 15 juillet 1030. —
Philippe IV à Isabelle.

Sur les négociations à entreprendre avec Wallenstein pour amener celui-ci à

faire une diversion contre la France.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.203,fol.119.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol. 5 v°.
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1652. Madrid, 20 juillet 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le président Jacques Bruneau a envoyé d'Allemagne un papier du baron de

Papenheim, indiquant les trois raisons qui expliquent la force des Hollandais.

Ce sont : leur frontière maritime, leurs fortifications et leur armée. Papenheim

se déclarait à même de venir à bout de ces obstacles. Philippe communique 5

cette nouvelle à Isabelle, afin que, de commun accord avec Aytona, elle examine

les propositions de l'intéressé (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203, fol. 123.

Manuscritsdivers,reg.217,fol.4 v°.

1653. Madrid, 20 juillet 1630. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Le secrétaire Antonio de N'avaza fait savoir à Olivarès qu'un prêtre écossais

détient le testament que Marie Stuart a fait la nuit précédant sa décapitation,

mais qu'il ne veut s'en défaire qu'à condition qu'on lui promette un canonicat

ou une prébende aux Pays-Bas, et une récompense de 1,000 ducats. Isabelle

devrait lâcher de se procurer des indications sur l'authenticité de ce testa- ts

ment (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.203, fol.130.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.45.

1654. Madrid, 23 juillet 1640. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet du conflit entre les ducs de Neubourg et de Saxe, par rapport à la 20

terre de Wynendael et certaines maisons à Bruxelles et à Gand. il faut tâcher

de donner satisfaction à Neubourg.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.137.

(1)Lacopiedu papierde Papenheimse trouveenannexe(fol.126;Manuscritsdivers,reg.217,

fol.5).Le20 août,Isabelledéclarequ'ellea connaissancedéjàdecemémoireetque,siPapenheimi'à

vientàBruxelles,onl'écoutera.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,fol.199;Manuscritsdivers,reg,217,
fol.10v°).

(2)Lalettredusecrétairede Navaz,adresséedeParisle26mai1630àOlivarès,setrouvejointe
enannexe(fol.132;Manuscritsdivers,reg.216,fol.45v°).
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1655. Madrid, 23 juillet 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Un Jésuite du nom de Théodore Rosmer est venu à Madrid de la part du duc

de Neubourg. Il a remis un mémoire demandant la permission de pouvoir

négocier avec les Hollandais, pour qu'ils déclarent neutres les duchés de Clèves,

5 de Juliers et de Bergh, les pays de la Marck et de Ravensburg. Le Roi ne veut

pas prendre de décision sans avoir entendu Isabelle. Entretemps on fera voir

à Neubourg combien on l'estime, en lui donnant toutes les satisfactions

possibles (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol. 139.

10 Manuscritsdivers,reg.216,fol.30.

1656. Bruxelles, 27 juillet 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infanie a reçu les instructions du Roi au sujet de la paie des soldats (2).

On a reconnu bien vite qu'il était impossible de les exécuter et on a dû revenir

à l'ancien système consistant à donner la demi-paie et le pain de munition.

15 Le Roi recevra un rapport détaillé à ce sujet. On est à nouveau sans aucune

ressource. Que le Roi envoie des provisions (3) !

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 203,fol.138.

1657. Bruxelles, 27 juillet 1630. - Isabelle à Philippe IV.

Les succès de l'ennemi à Bois-le-Duc, VVeselet Pernamboucq, la retraite des

20Espagnols en Veluwe, l'assistance française, la continua lion de la guerre en

Italie, tout cela a fait échouer les négociations de Kesseleer. Les Hollandais sont

persuadés qu'ils vont étendre leurs affaires dans les Indes Occidentales. Au sujet

de la trêve, ils sont divisés. Il semble bien que c'est à l'amélioration de leur

(1)LemémoireduJésuitesetrouveaufolio141.

25 (2)Elleyfaitallusionà unelettredu28maiquenousnepossédonspas.

(3)Alalettreestjointunrapportsurle montantdelapaiependantunmois.Cerapportestsigné

de DiegoHernani(fol.1B9).Le28août,Philippeenvoieen retour... despromessesdeprovisions

pourl'arméeet la flotte(fol.210).Laréponseauxdiverseslettresdel'infante,endatedu27juillet,

estaussireproduitedanslesManuscritsdivers,reg.216,fol.32.
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situation, plutôt qu'à une erreur de Kesseleer, qu'est dû l'échec de ce dernier.

A la dernière conférence que le conseiller a tenue avec son correspondant, il a

été déclaré que les principales autorités hollandaises y compris le prince

d'Orange sont disposésà traiter et qu'ils s'efforcent de convaincre les autres (*).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.161. 5

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.99.

1658. Bruxelles, 27 juillet 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis de Fuentès, désigné par le Roi pour le gouvernement de Cambrai

et du Cambrésis, est arrivé. Les ordres que le Roi a donnés à ce sujet sont bien

difficilesà exécuter. D'abord on prive de son poste Coloma, qui a rendu tant de 10

services et qui a charge de famille, alors qu'il est en Angleterre pour les intérêts

du Roi. La patente donnée à Fuentès mentionne que Coloma est promu au

poste de général de l'artillerie. Si de Berghes apprend cela, il se sentira atteint.

On lui enlève ainsi le généralat de l'artillerie après lui avoir retiré celui de la

cavalerie; il sera désespéré, le pays en général prendra parti pour lui. On dira is

qu'il a servi tant d'années, occupé tant de postes, qu'on n'a aucune preuve

contre lui, qu'on lui enlève sa réputation ! Tout cela est bien dangereux.

Jusqu'ici le Roi n'a pas pris de décision au sujet de de Berghes, c'est la cause

des embarras où l'on se trouve. On s'est décidé à Bruxelles à confier le

commandement de la cavalerie à Coloma et à charger Leganès des fonctions de 20

maître de camp général, fonctions qu'il occupait déjà en Espagne. De la sorte,

de Berghes gardera l'artillerie, en attendant qu'on prenne une décision définitive

à son sujet. On a décidé de reculer la date de la mise de Fuentès en possession

de son gouvernement de Cambrai, en attendant que le Roi donne de nouveaux

ordres (2).
25

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.166.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.88.

(1)Le28août,Philippedéclarequ'ondiscuteraà nouveaulaquestionquandlasituationmilitaire

serameilleure.Onattendraaussilerésultatdel'interventionanglaise(fol.210).

(2)Le28août,Philippeapprouvelaconduitedel'Infante(fol.210). 30
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1659. Bruxelles, 27 juillet 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Le comte Jean de Nassau a été blessé au cours d'une rencontre avec l'ennemi

près de Rheinberg et a été emmené comme prisonnier à Wesel. Isabelle a

envoyé le marquis de Leganès pour reprendre son commandement, avec ordre

5 de se mettre en rapport avec Henri de Berghes. On raconte qu'on va enlever à

ce dernier son poste de général de l'artillerie et qu'il en est désespéré. Isabelle

a donné ordre à Leganès de le consoler. Le Roi doit prendre au sujet du même

de Berghes la résolution qu'il trouvera convenable (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 203,fol.163.
10 Manuscritsdivers,reg. 216,fol.96v°.

1660. Madrid, 30 juillet 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de la saisie faite en Espagne d'un navire appartenant à Emmanuel

de Portugal.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.203,fol. 173.

15 1661. Sans date (avant le 12 août 1630).
—

Bapports du comte de

Tyrone.

Ces rapports sont au nombre de deux. Dans l'un le comte de Tyrone propose
à l'Espagne d'entreprendre la conquête de l'Irlande.

Estado,2044.

20 1662 , 12 août 1630. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Les deux conseillers présents (2) à la séance trouvèrent que le projet du

comte de Tyrone était une affaire importante, réalisable et n'offrant pas de

grandes difficultés. Cependant l'exécution devrait en être remise à une époque

plus favorable quand les armées de Sa Majesté seraient moins occupées (3).

28 Estado,2044.

(1)Le28août,Philippeapprouvelaconduited'Isabelle.(Ibid.,fol.219.)

(2)Lescomtesd'OfiateetdeCastrillo.

(3)Troismoisplustard,le 13novembre1630,lapaixfutsignéeentrel'Espagneetl'Angleterre.
Pourle textedutraitévoirPlacardsdeBrabant,tomeI, livreV,titreI, etpourlesnégociationsqui

30 lepréparèrent: GACHARD,HistoirepolitiqueetdiplomatiquedeP.-P.Rubens,pp.156et suiv.
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1663. Madrid, 42 août 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

On tâchera d'envoyer ce qui manque pour compléter les provisions de cette

année et on s'occupe déjà d'arranger celles de 1631. Spinola a reçu les ordres

requis pour envoyer en Belgique les renforts demandés.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.173. 5

Manuscritsdivers,reg.216,fol.31v°.

1664. Madrid, 12 août 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte d'Estaires a remis au Roi une lettre de l'Infante énumérant les

desiderata des chevaliers belges de la Toison d'Or. Ils demandent 1° la confir-

mation des privilèges que leur ont assurés Philippe II et Albert; 2° la permission 10

de porter les insignes de leur ordre à la fête de saint André et à d'autres

cérémonies; 3° la permission de pouvoir se couvrir quand ils siègent sur les

bancs de l'Ordre. Le Roi a entendu à ce sujet le chancelier de l'Ordre (1) et le

Conseil d'État siégeant à Madrid. Philippe accorde la première demande; il

réclame l'avis d'Isabelle sur les deux autres (2).
15

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.203,fol.177-183.

1665. Bruxelles, 20 août 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle a pris connaissance d'une lettre que le Roi a écrite au duc de Tursi

relativement à la venue de Tilly aux Pays-Bas. Elle continuera à faire tous les

efforts requis pour arriver au résultat désiré. Tant qu'une décision n'aura pas 20

été prise au sujet de Henri de Berghes, on ne peut mettre Colomaen possession
du commandement général de l'artillerie que le Roi lui a octroyé. La décision

d'envoyer auprès de Wallenstein le capitaine de cavalerie Thomas Bianco

était prise depuis longtemps. Mais quand on a appris que celui-ci, au lieu de

(1)Lemémoiredecedernierse trouveenannexeendeuxexemplaires(fol.179etsuiv.et fol.18535

etsuiv.).

(2)Cettelettresetrouveégalementendeuxexemplaires,tousdeuxoriginauxsignéset contresignés
parlesecrétaireAndrédeRojas.
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venir faire une diversion en France, se disposait plutôt à défendre ses propres

États, il a paru inopportun de lui envoyer cet officier espagnol.

Secrétairerie.d'Etat etde Guerre,reg. 203, fol. 194.

Manuscritsdivers,reg.217,fol.8 v°.

5 1666. Bruxelles, 20 août 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle que, lors de la capture du comte Jean de Nassau, elle a

envoyé le marquis de Leganès pour le remplacer. Celui-ci, à son arrivée, a

demandé par écrit l'avis des principaux officiers sur la tactique à suivre cette

année. Isabelle communique au Roi le texte de ces consultations (1). Il pourra
10 prendre connaissance ainsi de toutes les difficultés de la situation, il verra

combien l'armée est réduite et mécontente, il constatera que si on la poussait en

campagne, on aurait à craindre une mutinerie. Cela étant, et considérant la

force de l'ennemi, il faut se limiter à la défensive, se contenter de maintenir ce

qu'on a, sans risquer de perdre le reste. On continue toujours les efforts pour
15obtenir la venue de Tilly. L'Électeur de Cologne s'est décidé à renoncer à la

pension qu'il recevait de Philippe IV. On ne pourra donc guère compter sur lui

pour arriver à un résultat favorable dans les affaires qui vont être soumises à

la Diète prochaine.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 203,fol. 189.

20 Manuscritsdivers,reg. 217, fol.9 v°.

1667. Bruxelles, 20 août 1630. — Isabelle à Philippe IV.

On cherche à obtenir la liberté du comte Jean de Nassau. On a proposé

aux Hollandais de leur payer sa rançon comme colonel. Les rebelles exigent

une rançon de maître de camp général. Le baron d'Auchy a été envoyé à

25 La Haye pour négocier l'affaire avec le prince d'Orange. Si on obtient la liberté

du comte, Isabelle lui fera connaître sa promotion au commandement de

l'artillerie du Palatinat. Elle doute qu'il l'accepte (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol. 191.

Manuscritsdivers,reg.217, fol.11.

30 (1)Ilmanquedansleregistre.

(2)Le6 septembre,Philipperépondqu'ondoittâcherdelepersuader,en luipromettantunposte
dansl'arméedesPays-Bas(fol,219).
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1668. Bruxelles, 20 août 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Pour satisfaire aux ordres du Roi, exprimés dans sa lettre du 15 juillet,

Isabelle a dépéché vers Wallenstein, Louis de Custine, noble luxembourgeois,

gouverneur de Vianden. On a peu de chances de réussir, eu égard à la situation

de l'Allemagne. L'armée impériale, placée sous les ordres du comte Jean de s

Nassau, a reçu ordre de retourner en Allemagne. C'est pour l'Infante un grand

souci. Le départ de ces troupes provoquerait de nouveaux progrès de l'ennemi.

Il ne faut pas compter sur l'armée espagnole pour lui résister. Les soldats sont

mécontents d'être si mal payés; chaque jour bon nombre désertent. Le duc

de Tursi a reçu ordre d'Isabelle de faire des instances auprès de l'Empereur
10

pour qu'il laisse la troupe de Nassau sur le Rhin, au moins durant le reste de

la saison.
Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg. 205,fol. 192.

Manuscritsdivers,reg. 217, fol.7 v°.

1669. Bruxelles, 20 août 1630. — Isabelle à Philippe IV. 15

Le duc de Neubourg a écrit de La Haye à l'Infante au sujet des négociations

avec les Hollandais. Ceux-ci demandent l'évacuation des duchés par les armées

impériales et espagnoles, tandis qu'eux-mêmes garderaient les places qu'ils

y occupent. Une proposition aussi inégale est évidemment inacceptable.

Ferdinand II s'offusquera de ce que Neubourg soit allé en Hollande et ait fait 20

des propositions pareilles. Isabelle a donné au duc une réponse dilatoire,

déclarant qu'elle devait en référer à Madrid (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 203,fol. 197.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.11v°.

1670. Bruxelles, 20 août 1630. — Isabelle à Philippe IV. 25

Linghen a été remis aux troupes impériales. Il n'y avait pas moyen de faire

autrement. Les Hollandais ont d'ailleurs été très affectés de voir les Impériaux

si près de leurs frontières.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203,fol.200.

(1)Le6 septembre,Philippeapprouveladéclarationfaiteà NeubourgparIsabelle(fol.219). 30
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1671. Bruxelles, 20 août 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet avec avis favorable les requêtes des comtes de Henin et

de Fontaine et du baron de Grobbcndonck, désireux d'être promus eux aussi à

la dignité de conseillers de guerre (1).

5 Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.202.

1672. Madrid, 24 août 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit tâcher d'obtenir du Pape la promotion du Père Richard Goldes

à un évêché d'Irlande (2).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203,fol.203et suiv.

10 1673. Bruxelles, 26 août 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'ennemi n'a toujours rien entrepris. De ce côté, on demeure sur la défen-

sive. Tant que le Roi n'envoie ni argent ni renforts, il ne peut être question de

prendre l'offensive. Doléances coutumières sur le manque d'argent.

Secrélaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.207.

15 Manuscritsdivers,reg. 217,fol. 13v°.

1674. Bruxelles, 26 août 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires d'Allemagne. Les Électeurs prennent le parti de la France. Ils ne

veulent pas rompre avec les Hollandais et préfèrent se confiner dans la

neutralité. On voit combien peu ils sont dévoués à la cause du Roi. Celui de

20 Colognene l'est pas plus que les autres. On s'est plaint du passage des troupes

espagnoles par les pays allemands. Ce passage est inévitable en temps de guerre.

D'ailleurs les Hollandais passent et repassent et lèvent de fortes contributions.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203,fol.208.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.12.

25 (1)Le22septembre,Philippeprescrità Isabelledeleséconduire.AusujetdeGrobbendoncketde

soncousinM.deObermont,il déclareavoirreçudesrapportspeufavorableset demandedesexpli-
cations,pourpouvoirprendre,à cesujet,unedécisionconvenable(fol.235).Le23octobre,Isabelle

répondquelesaccusationsportéescontrecesdeuxofficiers,parrapportà leurresponsabilitédansla

pertede Bois-le-Ducnesontpasfondées.Ilsontbienservi,encorequ'ilseussentpeut-êtrepu faire

31 plusd'effortspourlaconservationdelaplace(fol.265).

(2)Le10octobre,l'Infanteprometdefairelesinstancesrequises.(Ibid.,fol.260.)
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1675. Madrid, 28 août 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi met l'Infante nu courant de certaines difficultés survenues dans les

négociations de paix avec l'Angleterre (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.203,fol.212.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol 100. 5

1676. Madrid, 6 septembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des doléances de l'Infante par rapport à la situation militaire. Le

Roi espère que l'avance d'argent qu'il a envoyée avec le dernier courrier aura

contribué à améliorer l'état de choses, il promet de soigner pour l'envoi des

provisions. 10

Le Roi regrette qu'on ait remis certaines places fortes à l'armée impériale

sans avoir exigé au préalable des garanties. Il déplore aussi le départ de la

troupe allemande placée sous les ordres du comte Jean de INassau. Il a écrit à

l'Empereur pour obtenir le retrait de celle décision (2).

L'Infante doit faire procéder à des levées en Bourgogne. Il est évident que 15

d'Espagne on ne peut envoyer de renfort qui arrive à temps, et il n'y a pas

moyen de dégarnir la Lombardie tant que la paix n'est pas faite en Italie.

Philippe a prescrit au marquis d'Aytona de contresigner avec Leganès et les

autres membres de la Junta de Hazienda les ordres de paiement transmis par

le veedor général au conlador. Il veut aussi que toutes les lettres que l'infante 20

lui écrit — sauf les autographes
— soient contresignées par son ambassadeur

à Bruxelles. Isabelle doit donner ordre à Pierre Roose de se rendre en Espagne.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.203, fol.219

Manuscritsdivers,reg. 216,fol. 75.

1677. Bruxelles, 7 septembre 1630. — Isabelle au comte de Solre. 25

Envoi d'une série de rapports sur la situation financière. Les lettres de

provisions qu'on a reçues sont incertaines. Si l'on n'en obtient pas le paiement,

(1)CesdifficultéssontexposéesaulongdansunelettreduRoiàCarlosColomaqueleRoienvoieen

copieà l'Infante.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.203,fol.219; Manuscritsdivers,reg.216,fol.100.)

(2)Letextedecettelettreet celuid'uneautreadresséepourlemêmemotifauprinced'Esqucmberg30

setrouventenannexe(fol.221etsuiv.).
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on courra le risque de voir surgir un désordre irréparable. Solre doit faire à ce

sujet des représentations au Roi et à Olivarès (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203,fol.226.

1678 , 9 septembre 1630. — Consulte du Conseil d'État espa-

5 gnol (28 pages).

Sur les opérations militaires en Allemagne et la politique générale.

La Consulte débute par une analyse de lettres du marquis d'Aytona, du

marquis de Leganès, de Necolalde et de l'Infante.

Le marquis d'Aytona, dans une lettre à Olivarès, se plaignait de la lenteur

10avec laquelle arrivaient les provisions, parce que les marchands jusqu'alors

devaient plus de 700,000 écus. Lui-même tâchait de trouver un peu d'argent,

mais, assurait-il, personne ne l'aidait dans sa tâche, parce que les fonctionnaires

sont intéressés et cupides, les Espagnols ignorants et présomptueux. Les

marchands ont laissé prolester les traites tirées sur eux et l'ennemi s'attend à

15 ce que des troubles graves arrivent.

La Consulte comprend dix-neuf articles.

Le comte-duc qui avait envoyé son avis au Conseil rallie à sa manière de

voir la plupart des conseillers, tels le comte d'Onate, le Père confesseur, le

marquis Florès Davila, le comte de Castrillo, le comte de la Puebla et le Roi

20 lui-même.

Estado,2044.

1679. Madrid, 20 septembre 1630. —
Pragmatique de Philippe IV

(copie).

Pour distinguer les marchandises d'origine française ou belge de celles qui

25 viennent de Hollande, le Roi, sur l'avis conforme de la jointe de l'almirantazgo,
maintient sa cédille de l'année 1628. En conséquence, les produits français ou

originaires d'autres pays, qui seraient semblables à ceux fabriqués dans les

Provinces-Unies, doivent être accompagnés d'un certificat constatant leur

origine, le poids, etc., et les fabricants doivent prêter serment. Quant aux

50 (1)Acettelettreestjointunpapierautographedel'Infanteprescrivantà sondestinataire—sans

doutele secrétaired'Etatet de GuerrePedrode SanJuan—deminuteretd'expédiercettelettre

(fol.225).

TOMEII. 70
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marchandises belges, allemandes ou autres, dont le commerce est autorisé en

Espagne, qui viendraient par la France, elles doivent être munies d'un

passeport de leur lieu d'origine. A défaut de cette formalité, elles seront

confisquées.
Estado,2149. 6

1680. Madrid, 20 septembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Empereur accorde des mercèdes dans la partie du Palatinat inférieur qui

est occupée par l'armée espagnole. II peut en résulter des difficultés avec

l'Angleterre. Le Roi a prescrit au duc de Tursi de faire des représentations à ce

sujet à la Cour de Vienne et il enjoint à Isabelle de ne pas accomplir les 10

libéralités ordonnées par l'Empereur, sans son assentiment (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.230.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.15.

1681. Madrid, 20 septembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Électeur de Cologne, mécontent des avanies subies par ses sujets liégeois, 15

a déclaré renoncer à la pension qu'il reçoit de Philippe IV, Depuis cependant,

certains de ses ministres ont donné à entendre qu'il recevrait encore sa pension

si on l'affectait sur des églisesou des abbayes. Philippe a prescrit à ses ministres

en Allemagne de payer à l'Électeur une bonne somme en acompte sur l'arriéré

qu'on lui doit et de lui déclarer qu'à l'avenir sa pension sera affectée sur les 20

finances des Pays-Bas et sera défalquée de la part que ces finances doivent

payer dans la dot de la reine de Hongrie. L'Électeur étant un si proche voisin,

il faut tâcher de le contenter et entretenir avec lui de meilleurs rapports.

L'Infante doit soigner que la contribution des Pays-Bas à la dot de la Reine

soit réservée au paiement des pensions accordées en Allemagne. 25

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.232.

(1)Le23octobre,Isabelleprometde seconformerà cetordre.Elleajoutepourtantquel'abbéde

Kremsmunster,quiparaitdevoirdevenirleprincipalministredeFerdinandII à lamortd'Esquem-

berg,faitdesinstancespourobtenirlaréalisationd'unefaveurdecegenre.Isabelleluiafaitrépondre
d'unefaçondilatoire(fol.269;Manuscritsdivers,reg.216,fol.27). 30
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1682. Madrid, 22 septembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle,

On est redevable à Rubens du prix de certains tableaux qu'il a apportés en

Espagne et du montant de ses débours en Angleterre. Il faut le payer, car on

est content de lui (1).
5 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203,fol. 237.

1683. Madrid, 22 septembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet une requête de Philippe de Croy, tendant à obtenir le

paiement d'une rente qui lui a été promise (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.203, fol.239.

10 1684. Madrid, 29 septembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte d'Estaires apportera à l'Infante une lettre de recommandation du

Roi. Celui-ci ajoute dans une seconde lettre — transmise celle-ci par la voie

ordinaire —
qu'en toutes choses, il faut faire passer l'intérêt général de ces

provinces avant tout intérêt particulier.

15 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203, fol.250.

1685. Bruxelles, 10 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet une relation de Louis de Custine, envoyé précédemment

en mission auprès du duc de Mecklembourg (3),

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 203,fol.252.

20 1686. Bruxelles, 10 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi de rapports du duc de Tursi au sujet des affaires d'Allemagne (4).

Doléances coutumières sur le manque d'argent et sur la nécessité de renforts

espagnols et italiens.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 203,fol.253.

25 (1)VoirEstado,2024,unelettreduRoià Andrèsde Rojas,au mêmesujet.Elleest datéedu

9septembre.

(2)LerequêtedeSolresetrouvefolio241.

(3)Cetterelationmanque.

(4)Cesrapportsmanquent.
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1687. Bruxelles, 10 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle approuve les dispositions prises pour mettre Sétubal en état de

défense. Il semble que le projet des Hollandais n'est pas d'y prendre pied, mais

de s'y procurer du sel et puis de s'en aller.

Il faut des provisions spéciales pour la flotte. Celles de l'armée sont déjà s

insuffisantes; il n'y a donc pas moyen de faire des prélèvements sur ce crédit.

Leganès est revenu du Rhin. La campagne parait terminée. L'Infante procla-

mera la vacature du poste de capitaine général de la cavalerie, comme le Roi l'a

prescrit. Cela n'ira pas sans inconvénient. De Berghes se trouve dépouillé de

son poste de général de l'artillerie. Le retour de Colomase fera encore attendre. 10

Que le Roi y réfléchisse et donne ensuite des ordres parfaitement clairs.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.203,fol.254.

1688. Bruxelles, 10 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante ne voit aucun inconvénient à payer à Antoine Wedel, contador à

la Chambre des Comptes, la soldequi lui revient pour les treize mois qu'il a été 15

pagador de la flotte de Dunkerque (1).

Secrêtaireried'EtatetdeGuerre,reg. 203,fol.256.

1689. Bruxelles, 10 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Rapport sur une expédition faite au mois de septembre dernier contre

Ruhrort. La place fut enlevée par surprise par les Espagnols et puis évacuée »o

comme étant indéfendable.
Secrétaireried'Etatetde Guerre,reg. 203,fol.257.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.103.

1690. Bruxelles, 10 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante réitère ses instances pour obtenir la mise en liberté de deux 25

prisonniers hollandais, Renier Simons et Pierre Meynaerts, compris tous deux

dans le traité d'échange conclu à Roosendael en 1629.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.203,fol.259.

(1)Voirla lettredu Roià cesujeten datedu 26juilletet le mémoirede l'intéressé.(Ibid.,
fol.145-147.) 50
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1691. Bruxelles, 10 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi de rapports de Coloma sur les négociations d'Angleterre. L'Infante

ajoute que Philippe aurait tort d'insister sur l'obligation d'insérer dans le texte

les mots ante bellum. Si l'on veut obtenir par là que les Anglais renoncent à

5 leur trafic aux Indes, ce sera peine perdue. Jamais ils n'y consentiront, puisque

les Hollandaisfréquentent ces parages. Si l'on pouvait enlever le commerce des

Indes aux uns et aux autres, ce serait parfait, mais en priver les seuls Anglais

serait donner libre cours aux Hollandais qui s'empareraient des ports évacués

par les Anglais. Par le passé, il y a eu à ce sujet diverses rivalités entre eux ;
10on en est venu souvent aux mains. Que le Roi réfléchisse avant de se décider !

Quant à la date après laquelle les prises faites de part et d'autre devront être

restituées, il semble qu'il faut fixer quinze jours pour la Manche, trois mois

pour les mers des Iles (1) y compris la côte d'Espagne et un an pour le reste,

le tout à partir du jour de la publication de la paix.

15 Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg.203,fol 262.

Manuscritsdivers,reg.216,fol. 102.

1692. Bruxelles, 23 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Réponse à la lettre du Roi du 6 septembre. La saison est terminée, ce n'est

pas le moment de songer à de nouvelles opérations. Il n'y a pas d'argent. Que
20le Roi envoie le nécessaire pour payer la troupe et faire face aux besoins

urgents. Il faudra bien donner satisfaction au duc de Neubourg, qui réclame le

respect de la neutralité de ses États et l'exemption de tout logement militaire.

Si on ne le fait pas, on le dégoûtera complètement.

Quant aux assurances qu'il aurait fallu réclamer de la Ligue allemande, pour
25 les places qui lui ont été remises, en particulier pour Linghen, il faut considérer

combien heureuse a été la décision de les lui confier. L'ennemi les aurait

certainement assiégées; on ne pouvait les secourir. Maintenant on a évité les

dépenses qu'il aurait fallu faire de ce côté et on a augmenté l'armée des effectifs

que cette opération rendait disponibles. C'était tout profit, à un moment où

30l'armée de campagne était insuffisante et où on n'avait pas d'argent pour faire

des levées. Si maintenant l'ennemi attaquait une de ces places, il violerait la

(1)Paralas Yslas.
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neutralité allemande, chose que de ce côté on a tant fait pour provoquer.

D'après ce que l'on entend, la Ligue est toujours disposée à les restituer, mais

si on le lui demande, on s'expose à voir l'ennemi s'en emparer. L'Infante se

félicite des instances que le Roi a faites pour obtenir le maintien aux Pays-Bas

de l'armée de Jean de Nassau. Les ordres du Roi concernant les mandats de 5

paiement de la veedorie et le départ de Roose seront exécutés.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203, fol.266.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.27 v°.

1693. Bruxelles, 23 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de l'affectation sur les finances des Pays-Bas de la pension de 10

l'Électeur de Cologne et de la destination à donner à la part à fournir par ces

mêmes finances dans la dot de la reine de Hongrie (1).

Depuis le siège de Bréda, on a engagé et vendu des parties considérables du

domaine royal; celui-ci est si réduit qu'il ne suffit plus pour payer les traite-

ments des membres des conseils et des tribunaux. Impossible donc de fournir ce is

qu'il faut pour la pension ou pour la dot. Dans le cas où il resterait un excédent

de ressources ordinaires, il vaudrait évidemment beaucoup mieux l'affecter aux

nécessités de la guerre.

Le duc de Tursi a fait part à l'Infante d'une proposition des Princes-Électeurs

tendant à obtenir l'évacuation des places que le Roi occupe en Allemagne,
20

pourvu que de leur côté les Hollandais fassent de même. S'il faut entendre par

là que ces derniers quitteraient Wesel, Emmcrich et Rhees, l'avantage serait

considérable. Elle a fait demander des explications sur ce point et aussi des

précisions pour savoir quelles sont les places que le Roi devrait évacuer.

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.270. 25

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.22 v°.

1694. Bruxelles, 23 octobre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante insiste sur la nécessité de cultiver l'amitié du duc de Lorraine dont

le Roi a besoin pour les affaires des Pays-Bas, d'Allemagne et d'Italie, et surtout

contre la France.
30

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg.203,fol.272.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.26.

(1)Cfr.n°1681.
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1695. Saint-Laurent, 24 octobre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le gouverneur de Santvliet a fait savoir que la garnison hollandaise de

Berghes s'est mutinée et a chassé le gouverneur et ses officiaux. Le Roi espère

que l'Infante aura pris les dispositions requises pour profiter de cet événement

5 et lui recommande d'une façon générale de veiller à ne pas laisser passer de

semblables occasions de faire un bon coup à peu de frais (1).

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg. 203,fol.274.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.16v°.

1696. Bruxelles, 1ernovembre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

10 Ferdinand II et les Électeurs ecclésiastiques font des instances pour que l'on

rende les biens des églises situées dans le Bas-Palalinat et occupées par les

armées du Roi. Isabelle propose d'y consentir et demande les ordres requis à

cet effet (2).
Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.278.

15 1697. Bruxelles, 9 novembre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Jean de Nassau est sorti de prison et se trouve à Bruxelles; l'Infante fait son

éloge. Elle estime qu'on a besoin de lui pour occuper une des plus grandes

charges de l'armée. Il n'est guère amateur du généralat de l'artillerie dans le

(1)Le18décembre,Isabellerépondque,d'aprèsce qu'elleaappris,l'incidentn'apaseudetelles

20proportions,maiss'estbornéà unpillagedupainderéserve.Elleinsisteànouveaupourobtenirde

l'argent(fol.506;Manuscritsdivers,reg.216,fol.24).

(2)Le8 décembre,Philipperépondquelachosenepeutsefaireà la légère.Alberta occupéjadis
lePalatinat,ensuitedesordresdel'Empereur.Il nepeutêtrequestiondel'évacuersansindemnités

pourlesfraisdeconquêteet del'occupation.Cespropriétésecclésiastiquessontdesgages.Leducde

25Bavièreretientlespropriétésecclésiastiquesdu Haut-Palatinat,sur lesquellesil a bienmoinsde

droitqueleRoi;il a obtenuunbrefduPapepourlesgarderencoredelonguesannées.L'Empereur
retientlesbiensecclésiastiquesenBohême.Il n'ya doncpasmoyendedonnersatisfactionàcequ'on
demande.LeRoiaprescrità sesministresd'Allemagnedereprésenterla situationà l'Empereuretau

ducdeBavièreetderéunirtouteladocumentationnécessairepourjustifiersaconduite.

30 Al'ElecteurdeMayenceIsabellepeutrépondreques'ilestdémontrequeleRoiestobligéenjustice
defairelarestitution,il lafera,quelaconduitedePhilippeIVdanslePalatinatesttoutà faitdésin-

téressée,commel'Électeurlui-mêmeen a fait l'expérience,maisqu'enla matièreil fautuserde

patience.(Ibid.,fol.297.)
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Palatinat, d'autant que depuis la mort de Spinola, l'armée du Palalinat a été

réunie à celle des Pays-Bas, et la fonction en question a, de ce chef, perdu de

son importance. La captivité de l'intéressé, sa belle conduite, ses blessures le

recommandent pour le généralat de l'artillerie de l'armée des Pays-Bas, d'autant

plus que l'Empereur voudrait le faire revenir auprès de lui et lui confier un 5

emploi de marque. Il convient de tenir Nassau à la tête de l'armée que

l'Empereur a mise à la disposition du roi d'Espagne et dont le concours a été si

précieux. On a bien vu pendant la captivité de Nassau que nul autre ne

convenait autant que lui à commander ces troupes. Eu égard à tout cela, il

faudrait lui confier un commandement en chef de toutes les troupes allemandes 10

au service de l'Espagne, avec la solde qu'on lui destinait en tant que général

d'artillerie du Palatinat et en le plaçant sous les ordres du généralissime de

l'armée opérant aux Pays-Bas.

Secrêtaireried'Etatet de Guerre,reg.203,fol. 276.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.25. 15

1698. Bruxelles, 24 novembre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Les Électeurs allemands ont offert par l'entremise du duc de Bavière leurs

bons services pour négocier une trêve avec les Hollandais. Isabelle déclare que,

dans le cas où la médiation du roi d'Angleterre échouerait, ce qui semble

probable, celle des Électeurs serait bien utile. Ceux-ci inspireraient plus de 20

confiance aux rebelles, en outre, un échec de leur tentative offenserait les

Électeurs et pourrait amener leur rupture avec les Hollandais. De ce côté, on

a tout à gagner et rien à perdre.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 203,fol.281.

1699. Bruxelles, 24 novembre 1650. — Isabelle à Philippe IV. 25

Envoi d'avis du duc de Tursi sur les travaux de la Diète de Ratisbonne.

La situation aux Pays-Bas est très périlleuse, on court le risque de tout

perdre. Que le Roi envoie donc en grâce l'argent et les renforts tant de fois

demandés !
Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 203,fol.282. 30

Manuscritsdivers,reg. 216, fol.18.
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1700. Bruxelles, 24 novembre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Empereur a fait savoir que, puisque la paix est conclue en Italie, il a

décidé de retirer l'armée qu'il avait envoyée de ce côté et d'en réformer une

partie. Il a offert de la mettre à la disposition du Roi. Isabelle attire l'attention

5 de Philippe IV sur celle proposition. Si on décide de continuer la guerre contre

les Hollandais, il faudra évidemment renforcer l'armée dont on dispose et qui

est très affaiblie.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.203,fol.283.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.24v°.

10 1701. Madrid, 28 novembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

La paix conclue par l'Empereur avec la France au sujet de la question

italienne est toute à la défaveur du Roi. Ce dernier a décidé de retirer ses

troupes du Milanais. Nécessité de conserver l'amitié du duc de Lorraine, à qui

Philippe a prescrit de donner 100,000 écus (1).

15 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.287.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.29 v°.

1702. Madrid, 28 novembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

On tâchera d'envoyer des provisions séparées pour la flotte. Coloma doit

être nommé général de cavalerie et Fuenlès rejoindra son gouvernement de

su Cambrai. Au sujet de Henri de Berghes, il n'y a rien à changer aux dispositions

prises antérieurement. Promesse d'envoyer les renforts demandés. Envoi d'un

peu plus de 140,000 écus. L'Infante verra ainsi qu'on fait ce qu'on peut !

Secrêtaireried'Etatet deGuerre,reg.203,fol.291.

1703. Madrid, 28 novembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

25 L'Électeur de Trêves s'est plaint vivement auprès du président Bruneau des

vexations que ses sujets ont à subir des Luxembourgeois. Isabelle devrait écrire

à l'Empereur et remettre à sa prudence la décision à prendre sur le retrait de

(1)Enannexesetrouvelacopied'unelettredu Roiau marquisdeSantaCruz,relativeà lapaix
d'Italie.(Ibid.,fol.289.)

TOMEII. 71
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la garnison de Trêves, sans préjudice cependant des prétentions du Roi et du

procès pendant à ce sujet devant les Électeurs et les commissaires impériaux.

Philippe précise certaines conditions à exiger pour cette condescendance. Il

insiste sur la nécessité de gagner les sympathies des Électeurs de Mayence
et de Trêves. 5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 203,fol.298.
Manuscritsdivers,reg. 216,fol. 16v°.

1704. Madrid, 28 novembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi approuve les ordres donnés au sujet de la compression desdépenses (1).
Il faut les observer rigoureusement sans faire exception pour personne. 10

Secrêtaireried'Etat el deGurre, reg.203,fol.295.

1705. Bruxelles, 14 décembre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Mort du comte de Champlitte. L'infante a envoyé un rapport particulier sur

les candidats à sa succession au gouvernement du comté de Bourgogne. Elle est

très affligée de la situation des affaires. Voilà deux mois qu'elle n'a plus reçu 15

ni lettre ni courrier d'Espagne! La misère est sans égale, les finances sont

épuisées, le pays est dégoûté, le crédit auprès des financiers tout à fait perdu,
l'armée en décomposition et sans provisions, la soldatesque misérable et mécon-

tente, les Espagnols et Italiens —d'ailleurs en petit nombre —
découragés,

l'ennemi plein d'arrogance. Si l'on ne reçoit de l'argent et des renforts, ce sera 20

une ruine irréparable. L'Infante tient à décharger sa responsabilité. Les pro-
vinces n'en peuvent plus. Isabelle a fait envoyer à Madrid un mémoire que lui

ont remis les États de Brabant sur lamisère du pays et les dangersqu'il court (').

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.299.
Manuscritsdivers,reg. 216,fol. 19V. 45

(1)Enmatieradereformationdegastos,

(2)Cemémoiresetrouveenannexe(fol.301).Envoicile texteintégral:

MémoiredesEtatsde Brabantsur la situationgénérale,décembre1630.

Madame,

Lesgrandspréparatiffsde guerreet extraordinairesfortifficationsquel'ennemya faictet faict30
encorespourasseurersesfrontièresprezleRhin,Meuse,Ysseletaultreslieuxcirconvoisinsdonnent
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1706. Bruxelles, 18 décembre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

Le duc de Tursi a fait savoir qu'il a de nouveau reçu ordre de demander au

duc de Bavière des garanties pour les places fortes qui ont été remises à l'armée

de la Ligue. L'Électeur a refusé de les donner, déclarant que la chose n'avait pas

5 été prévue lors de la remise de ces places fortes et qu'il n'y avait pas à

introduire des nouveautés. A ce sujet, Isabelle répète ce qu'elle a dit antérieu-

rement. La remise de ces places a été très opportune; quand le Roi voudra les

reprendre, l'Infante espère qu'on les lui remettra, mais dans les circonstances

présentes, il ne faut pas y songer. Nouvelles instances pour obtenir des renforts

10espagnols et italiens.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.203,fol.307.

avecraisonauxestaisdeBrabantdel'appréhensionbiengrande,qu'àl'annéeprochaine,il emploiera
par deçatoutessesforcesà uneguerreoffensive,qu'il taischeraà cesteffectpartousmoyensde

prévenirlesarmesdeSaMajestéet seservirde l'avantaigedu temps,cequ'estdetelleimportance,
15ques'iln'y soitpourveuentemps,lemoindreinconvénientquienpourroitarriverseroitlepillageet

ruinedesprincipalesvillesenBrabant,quinesontaucunementdisposéesà soubtenirlesforcesd'une

armée,combienqu'ilestbeaucoupplusà craindrequel'ennemytacheroità seservirdecestavantage
contrelavilled'Anvers,tantpourl'importancedelaplace(donteneffetdépendlaconservationdela

religionet du pays)quepourplusieurscommoditésquià celepourroientpousseret partantilsont

30jugéestrede leurobligationde le remonstrerà V.A., la suppliansen toutehumilitédedonner
ordrequelesfrontièresetplacesplusvoisinesà l'ennemyetparticulièrementlepaysdeWaessoient

tellementpourveuesdegarnisonsetgensdeguerrebienpayez,qu'aupremierremuementdel'ennemy

puistestre tiré en campagnetel nombredegensqui pourroitestrenécessairepourrésisteraux

dessaingsdel'ennemy,etd'aultantqueceremèdedépendentièrementdelaprovisiond'argent,lesdits

25 estatzn'ontpeumanquerdesuplierV.A.deconsidérerle présentestâtdupays,entièrementmangé
et soulédessoldatzet tellementsurchargédesaydeset subsidesqu'ilestimpossibled'enpouvoirtirer

quelqueultérieureaydeousubside,sansprendreesgardàtantdesassistences,quisontestévolontai-

rementaccordéeslesannéespassées,d'aultantqu'icellesn'estantfurniesqueparanticipationet levée

desdeniersà interestet parainsyencoresàpayer,ostentprésentementtoutespoird'entrouverdes

30 nouvelleset craintonquenepourratrouverlepayementdesditsdenierslevez.Enconsidéracionde
toutce,lesditsestatsse trouventobligezde prierV.A.d'endonnerl'advertenceà SaMajestéaffin

qu'auplustost,ellesoitserviede renforcertellementles provisions,pourladéfensedecestestât

qu'ellespuissentsuffireà ce quedessus.Et commelesditsestatzontdesjaparplusieursfoisavec

permissionpréalablede V.A.informéSa Majestédu dangereuxestatde ce payset du remède

35 nécessaireàsaconservation,sansavoirjusquesoresreccuaulcuneresponceourecognuaucunredrès,
ilss'offrentencasqueV.A.letrouveroitestredu servicede S. M.d'enfairetelsultérieursdevoirs

parescrit,commeparsaroyaleprudenceelletrouvera.
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1707. Bruxelles, 18 décembre 1630. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu de Coloma des nouvelles de la publication de la paix.

Charles Ier a donné les ordres requis pour la cessation des actes d'hostilité.

L'Infante a fait de même. Elle voudrait que le Roi fasse revenir Coloma aux

Pays-Bas, puisque Cotinton va retourner en Angleterre. Colomaa déclaré qu'il »

se trouve sans ressources. Isabelle s'étonne de ce que Philippe ne lui ait pas

envoyé de l'argent pour une pareille cérémonie.

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 203,fol.309.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.23.

1708. Madrid,20 décembre 1630. —
Philippe IV à Jean Oswald Brito. 10

Le Roi nomme Pierre Roose, déjà conseiller d'État et privé, membre du

Conseil suprême de Flandre et ordonne d'expédier la patente de sa nomination.

Secretariasprovinciales,liasse2435.

1709. Madrid, 23 décembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Tirone a demandé que le tercio irlandais qui sert dans l'armée i»

des Pays-Bas soit placé sur le même pied que les régiments espagnols. Le Roi

demande à ce sujet l'avis d'Isabelle (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203,fol.311.

1710 ,24 décembre 1630. — Consulte d'une Jointe d'État.

Celte jointe se réunit chez Olivarès. Outre le comte-duc, elle comprend 20

Gonzalès de Cordoba, le comte de Solre, Pierre Roose. Jean Munoz d'Escobar et

Philippe de Porrès. Elle discute le rapport de Jean Munozau sujet de l'entretien

aux Pays-Bas d'une armée de 50,000 fantassins et de 4,000 cavaliers.

Estado,2044.

(1)Le19 février1631,Isabellerépondqu'iln'y a paslieude changerquoiquece soità la 25
situationexistante(reg.204,fol.27).
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1711 , 31 décembre 1630. — Consulte du Conseil d'État

espagnol (16 pages).

Sur la consulte précédente et le rapport précité de Jean Munoz d'Kscobar.

Longue apostille de Philippe IV. Le monarque rappelle d'abord que les trois

5 rapports d'Escobar ont été examinés dans la jointe précédente (du 24). Il se

rallie à l'avis de celle-ci et règle le paiement de l'armée. Si le pays, écrit-il, peut

payer trois paies et demie supplémentaires à l'infanterie et une ou deux à la

cavalerie, dans ce cas, mais non autrement, on supprimera les maltoles levées

au profit des gens de guerre et des autres privilégiés, car il ne sied pas que
10quelqu'un soit plus avantagé que le soldat en semblable matière. On écrira à

ma tante que par cette mesure, comme par le sacrifice des revenus de tous mes

royaumes et du produit du sel, j'ai fait tout mon possible, et plus qu'il ne faut,

pour atteindre de grands succès. On réussira complètement si le paiement de la

solde se fait conformément à mes prévisions. Son Altesse a le moyen de relever

15le niveau de l'armée et de lui rendre la valeur qu'elle avait autrefois.

Estado,2044.

1712. Madrid, 51 décembre 1630. —
Philippe IV à Isabelle.

Considérant que Spinola ne peut se rendre en Flandre (1)pendant l'année qui

s'ouvre, que Tilly ne peut davantage s'y rendre et qu'il est nécessaire de régler
30définitivement l'administration militaire de nos provinces, pour toutes les

affaires où il ne faut pas prendre les ordres de l'Infante, le Roi établit un

Conseil dont feront partie le marquis d'Aytona, le marquis de Leganès,
Louis de Benavidès, le comte de La Motterie, le duc de Bouillon et, si c'est

possible, Jean Brabo. Aytona votera le premier. L'Infante peut réduire ou

25augmenter ce Conseil, sans qu'elle puisse en exclure Aytona et Leganès.

Estado,2044.

(1)Dansuneautre lettrede la mêmeliasse,le RoiditqueSpinolanepeutquitterlecomman-
dementqu'ila enLombardie.
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1713. Madrid, 7 janvier 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Il faut constituer aux Pays-Bas une jointe pour exercer le commandement

général, en attendant que vienne le nouveau généralissime. Coloma a reçu ordre

de quitter l'Angleterre dès que les cérémonies relatives à la conclusion de la paix
seront terminées. Necolalde désigné comme résident d'Espagne à Londres doit s

rejoindre son poste (1).
Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.204,fol. 1.

1714. Madrid, 7 janvier 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire du comte Jean de Nassau. Le Roi permet à l'Infante de le nommer

général des troupes allemandes qui sont à son service, si l'on peut ainsi réduire io

à deux ou trois le nombre des régiments de cette nation (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.7.

1715. Madrid, 7 janvier 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le général Thomas de la Rasparu vient d'arriver d'Amérique avec des

galions, après avoir suivi une route différente de celle qui était en usage 15

précédemment et avoir de la sorte échappé aux Hollandais (3). Envoi du traité

de paix conclu avec l'Angleterre (4).

Secrêtaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.11.

(1)A cettelettreestjointunpapier,nonsignénidaté,danslequelil estditqu'onaccordeaux

PaysBasbeaucoupdepensionssansavoirreçuà cesujetd'ordreduRoi.Beaucoupd'argentpasseà 20
cela.Le Roiprescritau porteurde cebilletde représenterà l'Infantelesmesuresàprendrepour
comprimercesdépenses.(Ibid..fol.3.) Unesecondelettre,adresséeà IsabelleparleRoilemême

jour,donnelesmêmesrenseignementsquelapremière.Ony voitenplusqueNecolaldenedoitêtre

qu'unrésidentintérimaireet quel'ambassadeurdésignépourla CourdeLondresestlemarquisde
CastaBeda(fol.6). 25

(2)Le19février,Isabelledéclarequ'onexamineraà nouveaulemoyendedonnersatisfactionau
comte(fol.32).

(3)Le19février,Isabelletransmetsesfélicitations.(Ibid.,fol.33.)

(4)A cesujet,ellerépondpar uneautrelettredatéeaussidu19février.Elles faittraduireet

imprimerle traitéendifférenteslangues.(Ibid.,fol.38;Manuscritsdivers,reg.217,fol.164v°.) 50
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1716 , 7 janvier 1631. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

Sur la prétention de Michel Van Langren d'avoir trouvé le moyen de

calculer les longitudes en mer (1), invention pour laquelle le Roi avait promis
5 6,000 ducats de rente.

Secretariasprovinciales,reg. 2436.

1717. Madrid, 8 janvier 1631. —
Philippe IV au comte d'Onate.

Le Roi a fait venir Pierre Roose à Madrid. Le comte d'Onate l'écoutera dans

une jointe composée de lui-même, du comte de Castrillo, du comte de la Puebla

10del Maestre et d'Andrès de Rozas. Cette jointe s'enquerra de la situation

politique, économique et militaire des Pays-Bas et fera rapport au Roi.

Estado,2149.

1718. Bruxelles, 8 janvier 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Du temps où le comte de Gondomar était ambassadeur à Londres, on a

13acheté aux Pays-Bas, sur son ordre et pour le compte du Roi, une grande

quantité d'artillerie. Le résident Van Male s'était porté caution dans cette

affaire. De fait les fournisseurs se sont attaqués à ce dernier pour être payés :

ils ont saisi son patrimoine. L'Infante intervient pour que le Roi paie

promptement.
20 Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol. 13.

1719. Madrid, 15 janvier 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

A propos de l'intention manifestée par les princes électeurs allemands de

traiter avec les Hollandais au sujet d'une trêve. Isabelle fera savoir au duc de

Tursi qu'il doit déclarer à l'Électeur de Bavière que le roi d'Angleterre est

25chargé, de commun accord avec l'Infante, deprocurer la paix avec les Hollandais

(1)C'estdu moinsainsiquenouscomprenonsl'expression: la navigationen la longitud
delmur.
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et que dès lors on ne peut recourir à d'autres intermédiaires. Il ajoutera que le

Roi aimerait beaucoup que le duc de Bavière se préparât à faire la guerre contre

les rebelles, qui alors sans doute se déclareraient d'eux-mêmes prêts à conclure

la paix (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol. 17. 5

1720. Madrid, 15 janvier 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que l'Empereur a proposé à l'Infante de mettre à son service

une partie de l'armée impériale qui a servi en Italie. Le Roi a ordonné à ses

ministres d'Italie d'examiner l'utilité de celte proposition. Isabelle doit en faire

autant aux Pays-Bas. Dans le cas où Papenheim voudrait entreprendre une 10

expédition en Frise, son concours pourrait être très utile (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.14.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.163v°.

1721. Madrid, 15 janvier 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

D'accord avec les ministres espagnols, avec les ministres belges résidant en is

Espagne et avec les réformateurs (3) qui dans ces derniers temps sont venus

des Pays-Bas, vu l'impossibilité de continuer les envois considérables d'argent

qu'on a fait d'Espagne, le Roi a décidé une série de réformes dont il confie

l'exécution à la Gouvernante. On a en vue le maintien d'une armée de

50,000 fantassins et 4,000 cavaliers et le développement de la flotte de 20

Dunkerque. On enverra à l'avenir, pour le service de l'armée, 600,000 écus

divisés en mensualités. Au moyen de cet envoi et de l'argent des finances

(1)Le19février,Isabellefaitsavoirqu'elleporteracettelettreà laconnaissancedel'Électeurde

Bavière,lorsquecelui-cirenouvellerasespropositionsd'intervenirentrele Roiet les Hollandais

(fol.59;Manuscritsdivers,reg.217,fol.165). 25

(2)Le 19février,Isabellerépondquela situationactuelledel'Empireesttellequ'onnepeutpas
attendrede secoursdece côté.L'arméeenvoyéejadisparFerdinandII,souslecommandementde

Jeande Nassau,a reçuordrede retourneren Allemagne.Isabellea écrità Viennepourobtenirle

retraitdecettedernièredécision.(Ibid.,fol.31; Manuscritsdivers,reg.217,fol.164.)

(3)Losreformadores.Il s'agitsansdoutedeJeanMunozetPhilippedePorrès. 30
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royales aux Pays-Bas, on doit pourvoir aux nécessités de l'armée. Le Roi

explique longuement le mécanisme pour y arriver.

Pour la flotte, il promet d'envoyer une somme de 350,000 ducats, dont on

ne peut rien distraire pour payer des créances arriérées.

5 Il termine en exposant qu'il a pris les mesures les plus sévères pour

assurer l'exécution de ces réformes, menaçant les contrevenants de la perle

de leur emploi. Les ordres dont le comte de Solre est porteur devront eux

aussi être scrupuleusement observés (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.19.

10 1722. Bruxelles, 29 janvier 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Les tercios d'infanterie espagnole et italienne n'ont que des effectifs très

réduits. Isabelle a demandé au marquis de Santa Cruz d'envoyer des renforts

d'Italie lorsque la paix sera faite de ce côté. Il a promis de faire venir

3,000 hommes. L'Infante prie le Roi de donner ordre au même marquis
15d'envoyer le plus de renforts possible. Elle demande aussi qu'une décision

soit prise au sujet des commandements supérieurs de l'armée des Pays-Bas.

Elle rappelle ce qu'elle a dit antérieurement au sujet du comte Jean de

Nassau.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.25.

20 Manuscritsdivers,reg.216,fol.17.

1723. Bruxelles, 29 janvier 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des menées de la France pour empêcher la conclusion de la paix en

Italie. L'ambassadeur français à La Haye, M. de Hauterive fait toutes sortes

d'instances pour que les rebelles entrent en campagne au plus vite et fassent le

25siège d'une place importante. Il leur promet une assistance considérable. Il faut

craindre que tous les ennemis de l'Espagne ne se coalisent. L'Empereur a fort

(1)Le 19février,Isabellerépondqu'ellese conformeraauxordresduRoi.Ellea faitexaminer

l'affairepar lesconseillersd'Étatprésentsà Bruxelles,quiontrédigéà cesujetuneconsulte.Quant
auxordrestransmispardeSolre,ilsferontl'objetd'unelettreséparée.(Ibid.,fol.28.)Nilaconsulte,

50ni lasecondelettrenesetrouventdansleregistre.
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à faire en Poméranie, en Suède et ailleurs. Que le Roi prenne donc ses dispo-

sitions à temps ! Les Hollandais entreront en campagne dès qu'ils le pourront,

l'armée royale manque de tout. On va s'efforcer d'obtenir des États le paiement

d'une partie de l'armée, mais alors encore il y a les munitions, les vivres, les

charrois, etc. Le Roi doit envoyer des provisions, tant pour l'arriéré que pour 5

l'avenir; il faut qu'on puisse disposer d'une somme considérable. La misère des

provinces obéissantes est connue de tous, des Hollandais en particulier.

La population diminue; plusieurs bourgeois d'Anvers ont quitté la ville, avec

leurs familles, dans la crainte d'un siège. Les Anversois qui sont restés sont

tous dans les transes, comme si réellement leur ville était assiégée.
10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.24.

1724. Madrid, 30 janvier 1631. — Texte du serment prêté par Pierre

Roose à son entrée au Conseil suprême de Flandre.

Le serment fut prêté entre les mains du comte de Solre et en présence de

Charles Baudequin, gentilhomme de la chambre de Sa Majesté et lieutenant i*

introducteur des ambassadeurs, Nicolas Baston, secrétaire des deux secrétai-

reries du Conseil, Diego Lhermitte, receveur. La copie même du serment fut

donnée par J.-O. Brito, secrétaire du dit Conseil.

Secretariasprovinciales,2374.

1725. Sans date (avant le 31 janvier 1631).
— Mémoire envoyé par 20

Pierre Roose à Olivarès.

Sur l'autorisation de laisser passer les arbres en Hollande par le Rhin

inférieur.

Estado,2047.

1726 ,31 janvier 1631. — Consulte du Conseil d'État espagnol. 25

Sur le mémoire précité de Pierre Roose.

Estado,2047.
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1727. Madrid, 5 février 1651. —
Philippe IV à Roose.

L'Infante vient de désigner Guillaume de Trimucieli pour la présidence de

la Chambre des Comptes de Brabant. Roose reçoit mission de faire une enquête
dans les bureaux de la secrétairerie d'État de Flandre, pour savoir comment a

5 été expédiée la dépêche du Roi qui a provoqué cette nomination. Dans le cas

où il découvrirait qu'il y a eu en l'occurrence une faute quelconque du secrétaire

ou d'un employé de la secrétairerie, il en ferait rapport au Roi.

Manuscritsdivers,reg. 456,fol.6-7.

1728 ,12 février 1631. — Consulte d'une Jointe d'État (1).

10 Sur la situation des Pays-Bas et les mémoires remis par Roose. La jointe

examine les désordres qui se sont glissés dans l'administration de la justice, la

discipline militaire, etc., d'après les indications de Roose.

Estado,2045.

1729. Bruxelles, 19 février 1631. — Isabelle à Philippe IV.

15 L'Infante a fait connaître à Coloma la décision que le Roi avait prise de lui

confier la capitainerie générale de la cavalerie légère et lui a prescrit de

revenir à Bruxelles. Necolalde,qui a eu la charge des papiers de la veedorerie

générale et des papiers des finances, n'a pu partir de suite. Isabelle a envoyé à

sa place son agent Henri Taylor, en attendant l'arrivée de Necolalde. Lesordres

20donnés par le Roi au sujet de Henri deBerghes seront observés avec ponctualité.

Secrêtaireried'Etat et de Guerre,reg.204,fol.33.

1730. Bruxelles, 19 février 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Les mesures prescrites par le Roi, pour comprimer les dépenses militaires,

ont été mises à exécution.
25 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204,fol.34.

(1)Conformémentà l'ordredonnéle 8 janvierau comted'Ofiate,laJointecomprenaitle comte

lui-même,lecomtedeCastrilloet leconseillerRoose.LecomtedelaPueblas'étaitfaitexcuser.
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1731. Bruxelles, 19 février 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de l'ordre donné par le Roi d'engager pour 200,000 ducats des

possessionsdomaniales, pour suppléer aux provisions durant les mois prochains.

Il ne sera pas facile à exécuter. Le domaine est très réduit, il n'y a pas moyen

de se procurer rapidement une si grande somme. 5

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.204,fol.29.

1732. Bruxelles, 19 février 1631. — Isabelle à Philippe IV.

D'après ce qu'on a appris du duc de Tursi, l'opinion est générale en Allemagne

que les Hollandais sont décidés à faire au printemps prochain un effort considé-

rable. Le même duc demande à Olivarès et au marquis de Santa Cruz d'envoyer 10

des renforts aux Pays-Bas. Isabelle y joint ses instances personnelles. Pour le

moment, la présence des troupes espagnoles et italiennes n'est pas indispensable

en Italie, tandis que de ce côté on en a grand besoin. Il s'agit de prévenir les

desseins de l'ennemi. Il faut aussi une bonne somme d'argent. Sans l'envoi de

renforts et d'argent, il n'y aura pas moyen de faire face à la situation. 15

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg. 204,fol.36.

1733. Bruxelles, 19 février 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Les négociants d'Anvers ont eu connaissance de certains bruits relatifs à une

séparation projetée de la pagadorie de la flotte d'avec la pagadorie générale de

l'armée. Isabelle plaide pour le maintien du statu quo et rappelle les attestations 20

multiples qu'elle a déjà données en faveur du pagador général en fonctions

Thomas Lopez de Ulloa.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204,fol.44.

1734. Bruxelles, 19 février 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la conclusion de la paix en Italie. D'après ce qu'on apprend de 25

France et d'Allemagne, les Français ne veulent pas évacuer le Piémont, au

contraire ils auraient l'intention de recommencer les hostilités, afin d'aider

ainsi les Hollandais. Nouvelles instances pour obtenir l'envoi des renforts

espagnols et italiens.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.42. 50

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.166.
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1735. Bruxelles, 19 février 1631. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante promet d'exécuter l'ordre du Roi relatif à la création d'une jointe

militaire où siégeront Aytona. Leganès. Coloma et d'autres officiers supérieurs

désignés par elle, et dont Aytona exécutera les décisions en attendant l'arrivée

5 du nouveau généralissime. De même, elle a fait savoir à Aytona qu'il était

chargé de la capitainerie générale de la flotte, et elle prie le Roi d'envoyer les

patentes expédiées à cet effet. Il semble convenable de reconnaître de ce chef

au marquis le même traitement que celui que recevait Spinola. Il convient

aussi de conserver son traitement au comte de Waquen, officier supérieur de

10la flotte également. Antérieurement Spinola abandonnait une partie de ce qui

lui revenait du produit des prises au profit de l'église de Montaigu, dont la

Vierge est l'objet d'une grande dévotion, et il donnait chaque année 600 ducats

aux maîtres de camp Luis de Bénavidès et Alphonse Ladron. Isabelle insiste

pour que le Roi décide qu'il en sera encore ainsi à l'avenir.

15 Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg.204,fol.40.

Manuscritsdivers,reg.217,fol.165.

1736. Bruxelles, 19 février 1631. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante répond à une lettre du Roi du 7 janvier relative aux affaires

générales des Pays-Bas. L'argent des finances royales est employé au paiement

30des fonctionnaires et aux dépenses publiques ordinaires. Le surplus est consacré

à l'entretien de l'armée. Il n'y aurait pas moyen de changer cela sans s'exposer

à une révolution. D'après la constitution du pays, les fonctionnaires ne peuvent

être relevés de leur charge. Tout ce qu'on peut faire, c'est destituer ceux qui

remplissent mal leurs fonctions. On peut sans doute diminuer les gagesde tous

25 les conseillers et autres fonctionnaires, mais aller plus loin serait courir des

dangers que dans les circonstances présentes il convient d'éviter.

On appliquera à la lettre la défense faite par le Roi d'accorder des gratifica-

tions; seulement le temps fera voir l'inconvénient de ne plus pouvoir disposer

de récompenses pour les militaires dont la conduite est exemplaire. La préfé-

30 rence qui doit être accordée aux officiers pensionnés et réformés pour l'attri-

bution des emplois vacants a toujours été observée, encore faut-il parfois s'en

écarter pour des raisons diverses. Si on peut payer la soldatesque régulièrement,
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on s'efforcera d'éviter toute fraude en la matière, encore que ce soit très

difficile et que dans toutes les armées — même en Hollande — il y ait ainsi

des irrégularités.

Sur la demande du Roi, l'Infante enverra à Madrid une copie des ordonnances

relatives à la justice et à la police militaire, ainsi que les instructions des s

Conseils collatéraux. Elle attire sur ce dernier point l'attention du Roi.

L'heure n'est pas propice pour faire des réformes importantes Y a-t-il l'un

ou l'autre abus, surtout en matière de finances, c'est le fait de nécessités

inéluctables.

Quant à comprimer les dépenses ordinaires et éviter les extraordinaires, 10

comme le Roi le désire, l'Infante déclare l'avoir fait. Elle a consacré au service

du Roi une partie de ce qui lui était affecté pour sa maison; elle a plus de

400,000 florins de dettes. Elle modérera toujours ses dépenses jusqu'à l'extrême

limite.

La place d'Anvers est dépourvue de ce qu'il lui faut pour sa défense. C'est is

pour Isabelle un grand souci : la perte de cette ville entraînerait tout le reste.

Sans argent, il n'y a rien à faire. L'ennemi ne manquera pas de profiter de celte

occasion.

On enverra bientôt au Roi un exposé complet du produit des douanes.

On tâchera de faire des économies sur le pain de munition et sur d'autres 20

dépenses. Quant au projet de construire un coffre à cinq clefs pour y mettre le

trésor, il n'a guère les sympathies de l'Infante. Le produit des aides et subsides

est distribué par les États eux-mêmes; l'argent nécessaire au paiement de la

troupe arrive toujours en retard, donc il n'y a pas lieu de le conserver dans

un coffre. 25

Au sujet des mutations dans les charges militaires : On ne peut déplacer sans

compensation le gouverneur du Palatinat, Philippe de Silva, sans compter qu'on

ne sait si Balthasar Marradas acceptera cette charge. L'octroi du gouvernement

de Cambrai à Jean Claros de Guzman peut se faire sans difficulté, mais non

celui d'Anvers à Emmanuel Pimentel. On ne peut retirer ce dernier poste à 30

Jean Brabo de Laguna, sans lui donner une compensation. Isabelle annonce

l'envoi d'une lettre autographe sur les changements à apporter dans le personnel

de sa maison.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.43.

Manuscritsdivers,reg.217,fol. 166v°. 35
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1737. Madrid, 14 mars 1631. — Nomination de Gabriel de Roye,
en qualité de secrétaire d'État aux affaires des Pays-Bas et de Bourgogne.

Les gages du secrétaire sont de 6,250 livres de 40 gros, plus 1,375 livres

pour frais de location et doivent être payés par le receveur général des Finances

5 de six en six mois.

Secretariusprovinciales,reg. 2613.

1738. Sans date (avant le 19 mars 1631).
— Lettre de commerçants

d'Anvers à l'infante Isabelle.

Ces commerçants ont appris que les marchandises à destination de l'Espagne
10doivent être accompagnées d'un passeport du veedor du commerce établi à

Dunkerque (1). L'amirauté de Séville avait demandé, au nom des marchands,

qu'on suspendit ce décret pour les marchandises en cours de route, mais le

Conseil suprême (2) refusa. Les négociants d'Anvers réclament à leur tour un

sursis. Le veedor du commerce veut que tout passe par Dunkerque. Il est
15impossible, disent les signataires, de contraindre les négociants de villes

différentes à prendre une seule route et une route terrestre. Des marchandises

prennent, la voie d'Arras, de Cambrai, de Rouen et d'autres ports de France,
et avec moins de frais. D'autre part, les Hollandais savent faire passer leurs

produits en Espagne par des chemins détournés.
20 Estado,2149.

1739. Bruxelles, 19 mars 1631. — Le secrétaire Pedro de San Juan au

secrétaire André de Rozas.

Annonce l'envoi d'un mémoire des États de Brabant (3).
Estado,2149.

25 1740. Bruxelles, 19 mars 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la démarche des marchands d'Anvers et de Lille demandant qu'on

suspende pendant quatre ou six mois le décret publié le mois précédent en

(1)HurtunodeUrizar.

(2)C'est-à-direleConseilroyaldedistille.

SU (3)Ilnesetrouvepasdansledossier.
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matière de passeports, afin que les marchandises déjà embarquées ne subissent

aucun préjudice.
Estado,2149.

1741. Madrid, 21 mars 1631. —
Philippe IV au secrétaire André de

Rozas. 5

Décret par lequel Philippe IV nomme le marquis de Santa Cruz pour

assister le cardinal-infant aux Pays-Bas en qualité de gouverneur des armes.

Santa Cruz sera le majordome du prince, comme il était celui de son frère,
don Carlos.

Estado,2045. 10

1742. Madrid, 25 mars 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Les négociations avec les Hollandais en vue d'une trêve devront être menées

à l'avenir d'une autre façon. Ainsi on n'aura plus à souffrir les affronts qu'on a

rencontrés dans le passé. Tout récemment, le Roi a jugé que le moyen le plus

sûr d'arriver à un bon résultat était de charger le roi d'Angleterre de procurer is

un accommodement et Philippe lui a envoyé une procuration à cet effet.

Aux termes de cette procuration, Charles Ierdevait agir de concert avec Isabelle.

Or, le Roi vient d'apprendre qu'un religieux du nom de P. Philippe se mêle de

celte affaire et a été offrir aux Hollandais une compensation pour Pernambouc.

Pareille attitude est inadmissible, au moment où le Roi a pris toutes les mesures 20

pour assurer l'envoi régulier des provisions. Les dispositions prises de commun

accord avec de Solre, avec Roose et avec tous les conseillers d'État assurent

pendant six ans l'envoi de sommes importantes affectéessur les diverses recettes

de la monarchie. Avec cela, et sous la réserve que les Pays-Bas contribueront

eux-mêmes à leur défense, on peut s'attendre à des succès qui feront changer »

le ton des rebelles. L'intervention de ce religieux servira de prétexte aux

Hollandais pour s'excuser auprès du roi d'Angleterre et refuser de négocier avec

lui. Philippe a dépêché un courrier à Charles 1erpour lui expliquer ce qui est

arrivé et Isabelle doit en faire autant. Elle doit donner des instructions précises

sur ce point à Necolalde et lui recommander de s'entendre à ce sujet avec so

Scaglia. Quant à la compensation offerte pour Pernambouc, le Roi eût voulu

qu'on n'en parlât jamais; ce n'est pas le moyen d'arriver à une trêve que d'aller
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la demander à l'ennemi, d'une façon indigne. Pourtant puisque les choses en

sont là, Isabelle peut charger le religieux en question de déclarer à son corres-

pondant que, moyennant la restitution de Pernambouc, le Roi voudra bien

renouveler la trêve de 1609 et que les négociations se feront par l'intermédiaire

5 du roi d'Angleterre et de l'Infante, sans que personne d'autre ne doive s'en

mêler. Au reste, faire bon usage des provisions envoyées et rétablir la disci-

pline militaire sont les meilleurs moyens d'arriver à la paix.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.49.

1743 ,26 mars 1631. — Acte du magistrat d'Anvers.

10 Le magistrat déclare que jamais on n'a exigé un passeport du veedor de

Dunkerque pour expédier des marchandises en Espagne.
Estado,2149.

1744 ,27 mars 1631. — Acte des échevins de Lille.

Mêmesujet.

15 Les échevins attestent « que jusques ores n'a été publié ni mesmes envoyé

que soit venu à nostre connaissance à l'effect de publier en ceste ville aulcun

placard de Sa Majestéou de Son AltesseSérénissime, enchargeant les négociants

sur Espagne de prendre par dessus les attestations passées par devant les

magistrats ou notaires, les passeports d'Hurtuno de L'rizar demeurant à

20 Dunkerque ou d'aucun autre pour accompagner leurs manufactures et autres

marchandises en Espagne ».

Estado,2149.

1745 ,29 mars 1631. — Acte du magistrat de Bruges (1).

Mêmesujet.
25 Estado,2149(2).

(1)L'acteestsignéparJ. deWreeet sasignatureest légaliséepar AntonioGallodeSalamancaet
PedrodeMelgar,consulsdelanationespagnoleà Bruges.

(2)Il y adansla mêmeliassedesactessemblables: endatedu29mars,du magistratdeValen-

ciennes; du 31mars,deceluide Courtrai;du 2 avril,de celuide Gand;du 3 avril,deceluide
30Tournai.Cedernieracteestmunid'unsceau.
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1746. Madrid, 6 avril 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit presser le départ de Necolalde pour l'Angleterre et y envoyer

aussi Rubens (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.30.

PubliéparGACHARD,HistoirediplomatiquedeP.-P. Rubens,p. 318. 5

1747 ,8 avril 1631. — Isabelle à Philippe IV (autographe).

L'Infante signale les inconvénients de l'obligation pour les négociants belges

de prendre un passeport à Dunkerque. Le pire c'est que les hommes d'affaires

ne rempliront pas leurs engagements et ne paieront pas les provisions. Ils

demandent auparavant qu'on modifie l'arrêté et qu'on lève le séquestre mis sur 10

leurs marchandises.

Estado,2149.

1748. ...... 9 avril 1631. — Déclaration de négociants de Dunkerque.

Ces négociants attestent que jamais on n'a publié de placard les obligeant à

demander un certificat au commissaire du commerce espagnol de leur ville. 15

Estado,2149.

1749 ,30 avril 1631. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la question du passeport et le séquestre de marchandises belges. Le

Conseil renvoie l'examen de l'affaire à Pierre Roose.

Estado,2149. 20

1750. Sans date (entre le 30 avril et le 20 mai 1631).
—

Rapport de

Pierre Roose.

Sur la même question. Roose constate que deux fautes ont été commises,l'une

en promulguant la pragmatique sans avoir pris l'avis des gens compétents, l'autre

(1)Le8 juin (Secrétaireried'État etde Guerre,reg.204,fol.36)Isabelleannoncele départ25

prochainde Necolalde,maisajouteque Rubensest peudésireuxde se rendreen Angleterre.
(Cf.GACHARD,op.cit.,p. 199.)
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en discutant avec les États des provinces et les magistrats des villes, comme si

leur concours était absolument nécessaire. Il conseille de lever l'embargo mis

sur lesmarchandises et de donner aux négociants en défaut un sursis de six mois.

Estado,2149.

5 1751 ,20 mai 1631. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Le Conseil examine la question des passeports; il est de l'avis de Roose et

demande au Roi de revoir l'affaire.

Estado,2149.

1752. Madrid, 22 mai 1631. —
Philippe IV à Alexandre Scaglia,

10ambassadeur extraordinaire du duc de Savoie en Angleterre.

Le Roi rappelle les services rendus au duc de Savoie au traité de Ratisbonne

cl l'opposition rencontrée en France lors de la réalisation de la paix d'Italie.

A propos de la détention de la Reine-mère en France, il voudrait beaucoup

connaître les sentiments intimes du roi d'Angleterre, ainsi que ses projets en

15ce qui concerne une intervention en France, à laquelle Philippe IV désire

ardemment participer. Il demande aussi l'intercession du roi d'Angleterre pour

la suspension d'armes avec les Hollandais, qui au préalable devraient rendre

Pernambouc à l'Espagne. L'ambassadeur du Roi en Angleterre, Jean de Neco-

lalde, est complètement documenté au sujet de la trêve avec les Hollandais.

20 L'Angleterre devra chercher à abaisser ces derniers, sous peine d'en pâtir à

bref délai. Si on parvient à s'entendre, Philippe IV est prêt à évacuer les

places qu'il occupe au Bas-Palatinat, en faveur du Palatin.

Manuscritsdivers,reg.217, fol 109.

1753. Madrid, 26 mai 1631. —
Philippe IV au président du Conseil

25suprême de Flandre.

Le marquis d'Aytona a fait remarquer que les restrictions mises à l'auto-

risation donnée à l'Infante pour engager le domaine jusqu'à concurrence d'une

somme de 150,000 à 200,000 ducats étaient trop sévères. Le Roi annonce au

président du dit Conseil qu'il atténue ces restrictions et lui ordonne d'écrire en

30 ce sens à l'Infante.
Secretariasprovinciales,liasse2455.
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1754. Madrid, 29 mai 1631. — Instructions données par Philippe IV

au marquis d'Aytona, par rapport au commerce du sel d'Espagne.

1. Le marquis doit faire au Roi rapport sur la question.

2. Il doit être sans cesse informé de l'abondance ou de la pénurie de sel

aux Pays-Bas, dans les Provinces-Unies et dans les pays neutres et du prix s

auquel cette marchandise s'y vend. On pourra ainsi régler le prix de vente.

3. Si quelqu'un propose de conclure un accord (assiento) à ce sujet, Aytona

doit écouter les propositions et en faire connaître la teneur au gouvernement

espagnol.

4. On pourra accorder des passeports sans restriction pour personne, même 10

aux Hollandais. Ces documents confèrent le droit de venir chercher du sel au

Portugal et en Andalousie. Il faut payer, outre le prix d'achat, les droits

ordinaires et 24 réaux pour chaque mesure.

5. Il ne faut employer à cet effet que des vaisseaux marchands. On ne peut

aborder qu'à Lisbonne, Setubal, Aveiro, San Lucar et Santa Maria. L'équipage is

et l'armement des navires doivent être réduits à un minimum déterminé.

On ne peut faire aucune escale ni à l'aller ni au retour.

6. Le passeport ne sert que pour un voyage.

7. Il faut tâcher de développer le commerce du sel surtout aux Pays-Bas. On

pourra peut-être arriver à provoquer des associations entre commerçants belges 20

et anglais pour ce trafic.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.208,fol.533.

1755. Bruxelles, 8 juin 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires militaires. On a toujours interprété les mouvements de l'ennemi dans

la région du Rhin comme une manoeuvre feinte, qui devait servir de prélude à 25

une attaque contre la Flandre. Cette hypothèse s'est vérifiée. Le 31 mai, l'armée

hollandaise, composée d'infanterie, de cavalerie et d'artillerie, a débarqué à

Ysendyck non loin du fort de la Philippine et s'est dirigée de là sur Bruges, après

avoir passé le canal et occupé quelques postes. Le marquis de Santa Cruz s'est

porté au devant de lui. L'ennemi a aussitôt évacué les postes qu'il occupait et 30

s'est retiré. Santa Cruz est resté en Flandre pour surveiller les mouvements

de l'adversaire. L'armée royale est bien petite en comparaison de celle des

Hollandais; elle est mal payée et misérable. Que le Roi envoie donc les res-

sources indispensables !
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.37. 55
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1756. Bruxelles, 8 juin 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Le duc de Feria a annoncé l'arrivée de renforts en infanterie et cavalerie,

dès que la paix sera conclue en Italie II a promis aussi de leur payer une partie

du voyage. Isabelle lui a écrit pour qu'il tâche de payer tout le voyage. Elle

5 insiste auprès du Roi sur le besoin qu'il y a aux Pays-Bas de ces renforts

espagnolset italiens, afin qu'il envoie à Feria de quoi payer le voyage en entier.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.204,fol. 59.

1757 , 6 juillet 1631.— Consulte du Conseil suprême deFlandre.

Isabelle avait recommandé Rubens pour un titre nobiliaire en raison des

10services qu'il avait rendus. Le Conseilappuie la lettre de l'Infante, en invoquant

le grand talent de l'artiste et en faisant remarquer que Charles-Quint donna au

Titien un titre de chevalier (un habito) de Saint-Jacques. On pourrait de

même faire un chevalier de Rubens.

Secretariasprovinciales,liasse2435.

1S Publiépar GACHARD,HistoirediplomatiquedeP.-P. Rubens,p. 346.

1758. Madrid, 11 juillet 1831. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi rappelle que dans une lettre du 28 mai (1) il a expliqué à Isabelle

qu'il avait chargé le marquis de Santa Cruz de se rendre aux Pays-Bas, et

d'y prendre le commandement général de l'armée. Il a déterminé, par la même

20occasion, les pouvoirs et la solde du nouveau généralissime. Il ajoute que

l'exercice du commandement exige que Santa Cruz soit mis au courant du

budget de l'armée. Philippe a donc décidé qu'à l'avenir tout ordre de paiement

devrait être signé par Santa Cruz, après avoir été visé par la jointe des finances,

rédigé par le contador de l'armée, examiné par le secrétaire de la jointe et par

25le veedor. Ce n'est qu'après toutes ces formalités qu'on pourra expédier les

quittances finales, signées de la Gouvernante et servant de décharge au

pagador (2).
Secrêtaireried'Elat etde Guerre,reg. 204,fol.60.

(1)Quenousnepossédonspas.
30 (2)Le30septembre,Isabelleprometdeseconformerà cesinstructions(fol.125).
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1759. Sans date (avant le 28 juillet 1631).

Conditions mises par les États de Flandre et de Brabant pour la continuation

pendant dix mois d'une aide mensuelle extraordinaire de 90,000 florins et pour

l'octroi par la Flandre d'un subside de 360,000 florins.

Estado,2043. s

1760 , 28 juillet 1631. — Consulte d'une Jointe d'État.

Sur les conditions mises par les provinces des Pays-Bas pour payer les aides.

Le texte des conditions imposées par la Flandre et le Brabant est annexé à la

consulte (1).
Estado,2045. 10

1761 ,28 juillet 1631. — Consulte d'une Jointe d'État.

Cette jointe composée du comte d'Onate, de Gonzalès de Cordoba et de

Pierre Roose délibère sur les conditions précitées.
Estado,2045.

1762. Madrid, 31 juillet 1631. —
Philippe IF à Isabelle. 15

Le roi d'Angleterre a écrit à Madrid pour obtenir de Philippe IV qu'il permette

aux sujets du comte d'Emden de trafiquer librement dans tous les États de la

monarchie espagnole. Le résident anglais à la Cour a communiqué à ce sujet un

mémoire et le Roi demande à Isabelle de lui faire savoir ce qu'elle en pense (*).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.66.— Estado,2238. 20

(1)Voirlenuméroprécédent.
(2)Cemémoiresetrouveenannexe.Il rappellelescirconstancesà la suitedesquelleslecommerce

a étéinterrompulorsdel'occupationdelavilled'EmdenparlesHollandais.II ajouteensuitequele

comted'Emdenestcomprisparmiles princesqui doiventparticiperà la paixconclueentreles

couronnesd'Espagneet d'Angleterre.LesHollandaissesontinstallésàEmden,nonde l'assentiment25

ducomte,maisenprofitantd'unedissensionentrecedernieret sessujets.Depuis,le comterégnant
estmortet sonsuccesseurs'estréconciliéavecsessujets.C'estenfaveurdecelui-ciqueleroid'Angle-
terre intercède.Il exposequ'encontinuantà userde rigueuronpousseraleshabitantsdu comté

définitivementdanslesbrasdesHollandais,tandisqu'ense réconciliantaveceuxet encontribuantà

lesenrichiron les détacherade l'ennemi.Decettefaçonaussion favoriseraledéveloppementdu 30

commerceanglaiset indirectementceluidessujetsdu roid'Espagne.(Ibid.,fol.68.)Enseptembre,
Isabellerépondquepermettreaux habitantsde la villed'Emdenle traficaveclesÉtatsde la

monarchieespagnole,c'estlepermettreauxHollandaisqui occupentcetteville,ce qu'ilfautéviter.

(Ibid.,fol.154.)
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1763. Madrid, 31 juillet 1631 —
Philippe IV à Isabelle.

Défense de réformer les capitaines espagnols qui amèneront aux Pays-Bas
les 400 fantassins qu'on vient de lever dans la province de Guipuzcoa. Le Roi

veut ainsi récompenser le zèle montré par cette province (1).

5 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.204,fol.64.

1764. Madrid, 31 juillet 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désigne Philippe de Silva pour occuper un des trois postes princi-

paux dépendant de l'armée envoyée en Allemagne.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.62.

10 1765. Mons, 1eraoût 1631. — Rubens à Olivarès (en italien).

Sur les affaires de France.

Estado,2045.

PubliéparGACHARD,HistoirediplomatiquedeP.-P. Rubens,p.316.

1766. Madrid, 13 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

18 Le Roi a reçu une lettre de l'Infante, datée du 26 juillet, exposant la situation

militaire et annonçant qu'on ne pourrait rien entreprendre cette année. Depuis
est survenue l'arrivée de Marie de Médicis. La situation n'a guère changé.
Si l'on peut entreprendre une expédition sans risque et avec la certitude de

réussir, il faut le faire. Il faut écouter aussi toute proposition de paix ou de

20 trêve qui pourrait être faite.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.204,fol.75.

Manuscritsdivers,reg.217,fol.134.

1767. Madrid, 13 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire de Marie de Médicis. Il est évident que si elle veut venir aux Pays-

23 (1)Le30septembre,Isabelleprometdeseconformerà cetordre.(Ibid.,fol.123.)
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Bas, on doit l'y recevoir et la traiter avec égards. Le Roi attend des nouvelles

à ce sujet (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.70.

1768. Madrid, 13 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de l'assistance demandée par le duc d'Orléans. Le Roi voudrait 8

qu'une conférence eût lieu en Angleterre ou dans un autre pays, entre des

commissaires espagnolset anglais, les envoyés de Monsieur et ceux des ducs de

Lorraine et de Savoie. L'abbé Scaglia parait être l'homme qu'il faut pour

mettre celte négociation en train. En tout cas, Philippe est prêt à donner au

duc 100,000 écus, quand il se sera accordé avec le roi d'Angleterre et le duc 10

de Savoie. Il s'étend ensuite sur les inconvénients qui résulteraient d'un mariage

du duc d'Orléans avec la soeur du duc de Lorraine.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.82.

1769. Madrid, 13 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi ordonne à Jean Brabo de Laguna de quitter le château d'Anvers 15

pour occuper sa place de conseiller d'État. Il y a lieu de payer ponctuellement

ce fidèle agent pour qu'il ne souffre pas du dénuement dans lequel il se

trouve (2).
Manuscritsdivers,reg. 217,fol.132v°.

1770. Madrid, 14 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle. 20

Au sujet des difficultés qui ont surgi entre le Conseil de Brabant et le nonce

à propos d'une commission donnée par le Pape au doyen de Sainte-Gudule

dans un procès en matière de prébende. Le Roi n'a pas voulu prendre une

décision avant d'être suffisamment informé.
Secretariasprovinciales,liasse2625. 25

(1)Dansunedeuxièmelettredumêmejour—celle-cibeaucoupplusétendue—Philippeexplique

à Isabellelessoucisqueluicausentcettearrivée,lacraintequ'elleneservedeprétexteàuneinvasion

dupaysparlaFrance.IlexprimelesouhaitdevoirMariedeMédicispasseren Allemagne.L'Empe-

reur,dit-il,est toutindiquépours'occuperde sa réconciliationavecLouisXIII.(Ibid.,fol. 78

Manuscritsdivers,reg.217,fol.138.) 30

(2)Cettelettrefutsuivied'uneconsulteduConseild'Étatespagnol,endatedu27septembre1631

etd'unavisfavorabledel'Infante.(Ibid.,fol.131.)
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1771 ,20 août 1631. — Consulte du Conseil suprême de Flandre.

Dans sa lettre du 5 juillet (1), l'Infante déclarait que l'invention de Van

Langren en matière de longitudes avait été approuvée par Puteanus et Wende-

linus. Elle a trouvé bon d'envoyer Van Langren à Madrid pour que le Roi le

3 prenne sous sa protection, l'indemnise pour l'achat de ses instruments et lui

donne une pension (entretenimienlo) à titre d'encouragement. Le Conseil

estime qu'avant de prendre une décision le Roi devrait consulter des gens

compétents. Philippe se rallie à son avis.
Secretariasprovinciales,liasse2435.

10 1772. Madrid, 22 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis d'Aytona a transmis au Roi un rapport sur la situation et le

nombre des navires qu'où arme à Dunkerque. Le Roi lui a répondu en

ordonnant d'augmenter le nombre autant qu'on peut et d'y ajouter des navires

appartenant à des particuliers, à qui on peut assurer des conditions favorables.

15On a fait connaître aussi à Aytona les opinions qui avaient cours à Madrid sur

les opérations à entreprendre par la flotte des Pays-Bas, dans le but d'attaquer

l'ennemi et de protéger la flotte espagnole des Indes. Isabelle doit examiner le

tout. Le Roi voudrait recevoir une réponse de Bruxelles, avant le départ de

Ribera qui est fixé au 15 septembre. Il ordonne à Aytona de se rendre à

20Dunkerque (2).
Secretaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.85.

1773. Madrid, 22 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi remet à Isabelle une lettre écrite par le duc de Feria (3), au sujet de

l'emploi à faire de l'armée espagnole envoyée d'Italie aux Pays-Bas. Le duc

25 (1)Cettelettred'Isabellea étépubliéedansla VerdaderaLongitudpormary tierrademonstraday
dedicadaà SuMajestadCatholicaPhilippeIV por MiguelFlorenciovanLangeren,cosmographoy
mathematicadeSuMajestadenFlandes,MDCXLIV.Voir,àcesujet,LacartelunairedeVanLangren
conservéeà l'Universitéde Leyde,par H. BOSMANS,S. J.. dansla Revuedesquestionsscientifiques,

janvier1910.

30 (2)Le 50septembre,Isabellerépondqu'ona faittoutcequ'ona pupourla flotteetqu'Aytona
s'estrenduà DunkerquecommeleRoil'aprescrit(fol.126).

(3)LerapportdeFeriasetrouveenannexe(fol.92).

TOMEII. 74
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propose de la mettre au service de l'Empereur. Philippe fait voir les inconvé-

nients de celle proposition et il remet la chose à la décision de l'Infante.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.90.

Manuscritsdivers,reg.217,fol.135.

1774. Madrid, 23 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle. 5

Inconvénients qui résulteraient d'un séjour prolongé de Marie de Médicis à

Mons. Isabelle devrait lâcher de la faire passer à Malinés; le mieux serait

qu'elle se rendît à Aix-la-Chapelle, ville où le Roi tient une garnison et qui fait

dans un certain sens partie de ses États.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol,94. 10

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.134v°.

1775. Madrid, 23 août 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi fait connaître à l'Infante les décisions qu'il a prises au sujet de la

ligne de conduite à suivre vis-à-vis de Marie de Médicis et de Louis XIII.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.204,fol.97.— Estado,2238. 18
Publiépar GACHARD,Histoirepolitique et diplomatiquede P.-P. Rubens

pp. 334et suiv.

1776. Madrid, 15 septembre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi met Isabelle au courant de ce qu'il a appris au sujet de l'alliance du

duc de Bavière avec la France. Il lui fait connaître aussi les dispositions qu'il 20

a prises pour neutraliser les effets de ce fâcheux événement.

Secrétaireried'Etatetde Guerre,reg. 204,fol. 106.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.155.

1777. Madrid, 15 septembre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu une lettre de l'Infante, en date du 19 août, relative aux affaires 25

du duc d'Orléans et exprime sa satisfaction sur l'attitude qu'on a prise à la

Cour de Bruxelles. Il est content aussi du bon accueil fait à Marie de Médicis.
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On raconte que celle-ci a l'intention de quitter Bruxelles. Dans ce cas, il

faudrait lui offrir un subside de 6,000 écus par mois.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.109.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol. 154v°.

5 1778 ,15 septembre 1651. — Philippe IV à Aytona.

Sur un mémoire remis par Bubens de la part de la Reine-mère et dans

lequel celle-ci expose ce qu'elle veut qu'on traite avec le Roi, son fils (1).

Estado,2238.

1779. Madrid, 15 septembre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Rubens a fait connaître au Roi, par l'intermédiaire du comte-duc, la propo-

sition faite par Marie de Médicisau prince d'Orange de travailler à la conclusion

d'une trêve entre l'Espagne et les Provinces-Unies.

Philippe envoie à Isabelle une lettre de remerciements qu'elle pourra montrer

à la reine de France (2). Il ajoute qu'il serait heureux de voir ces négociations

15réussir. Il est tout disposé à conclure une trêve raisonnable. Il attire l'attention

de l'Infante sur deux points : en premier lieu, il faut continuer les opérations

militaires comme par le passé; en second lieu, on ne doit pas entrer en négocia-

tions avant qu'on ait la certitude de pouvoir conclure en deux heures avec des

représentants des États Généraux munis de pleins pouvoirs. Le Roi est

20convaincu que par leurs pourparlers précédents les rebelles n'ont eu d'autre

intention que de le tromper. Sous cette réserve. l'Infante peut user des pouvoirs

qui lui ont été donnés précédemment à cet effet. Le Roi préférerait qu'elle fit

usage non de ceux qui lui ont été donnés l'année précédente, lors de la

conclusion de la paix anglaise, mais de ceux donnés antérieurement. Il désire

25une longue trêve semblable à celle de 1609 et impliquant la restitution de

Pernambouc. Il pourrait aussi en arriver à concéder la restitution de Breda

(1)Cf.lenumérosuivant.

(2)Cettelettrese trouveaufolio114.Dansunetroisièmelettredatéedu mêmejour, Philippe
demandeà Isabellede lui faireconnaîtresonavissur la question(fol.112;Manuscritsdivers,

30reg.217,fol.154).
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aux Hollandais et le démantèlement de Lingen, pourvu que de leur côté les

rebelles rendent Bois-le-Duc. Dansle cas où Marie de Médicispourrait persuader

les Français qui se trouvent en Hollande d'y causer quelques troubles ou de

procurer aux Espagnols l'entrée dans l'une ou l'autre place d'importance, il ne

serait pas impossible de tirer parti des propositions de Marie de Médicis. s

En tout cas, il faut cacher à cette dernière les véritables intentions du Roi, lui

faire montre de beaucoup de réserve, en employant comme prétexte le fait que

déjà si souvent on a été trompé dans de semblables négociations. Dans le cas

où on en arriverait à la conclusion d'une trêve, il faudra en donner avis au roi

d'Angleterre. 10

Rubens a ajouté que les Hollandais voudraient avoir des garanties contre

l'éventualité d'une attaque des armées allemandes. Comme l'Empereur ne se

mêle pas des affaires des Pays-Bas, cette demande paraît difficile à satisfaire.

En tout cas. si on pouvait arriver à une paix favorable et si les rebelles se

déclaraient disposés à rompre toutes les alliances qu'ils ont conclues avec les is

ennemis de l'Empereur et du roi d'Espagne, on verrait ce qu'il y a lieu de faire

pour leur donner satisfaction sur ce point.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204,fol.117.
Manuscritsdivers,reg.217, fol.151v°.

1780 , 25 septembre 1631. — Consulte du Conseil suprême de 20

Flandre.

Rubens, secrétaire du Conseil privé, ayant reçu le titre de chevalier,

demande, pour que la faveur soit complète, l'expédition gratuite de la dépêche.
Le Conseil l'appuie et le Roi lui accorde la grâce demandée.

Secretariasprovinciales,iiasse2435. 23

1781. Bruxelles, 30 septembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi se plaint de ce qu'on a nommé de nouveaux lieutenants de maître

de camp et levé des compagnies de cavalerie de diverses nations, en faveur

de personnes n'ayant à leur actif que peu ou point de services.

Isabelle déclare que les nominations ont été faites du consentement du Conseil 30
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d'État. En procédant à la levée de nouvelles compagnies, on a suivi l'exemple

appliqué dans les possessions espagnoles en Italie. Cette levée n'a d'ailleurs

rien coûté au Roi. On s'est servi à cet effet de ceux qu'on a pu trouver disposés

à s'en charger. Pour les nominations nouvelles, on emploiera autant qu'on

5 pourra les capitaines réformés; de la sorte les ordres du Roi seront exécutés.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 201, fol.120.

1782. Bruxelles, 30 septembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de l'armée envoyée d'Italie aux Pays-Bas par le duc de Feria.

Isabelle se déclare d'accord avec le Roi sur l'impossibilité d'offrir cette armée

10à l'Empereur quand celui-ci ne l'a pas demandée. Elle ajoute qu'en tout état de

cause, c'est le Roi qui devrait la payer.

A l'heure actuelle, l'armée en question est arrivée toute entière aux Pays-Bas.

Lorsque la campagne sera terminée, on pourra, si on le juge bon, en envoyer

une partie dans le Palatinat.
15 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.204,fol. 124.

1783. Bruxelles, 30 septembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des lettres royales relatives à Marie de Médicis et au

duc d'Orléans.

La venue aux Pays-Bas de Marie de Médicis est toute spontanée. Les

20 Français le savent bien, pourtant ils diront toujours le contraire, quand bien

même Philippe s'efforcerait de donner satisfaction à Louis XIII et à Richelieu

en leur livrant la Reine-mère. Le roi de France a fait alliance avec tous les

ennemis du roi d'Espagne. On est d'avis à Bruxelles que les circonstances

présentes fournissent une occasion excellente de semer la discorde en France

25et d'immobiliser de la sorte Louis XIII. A entendre Marie de Médicis et le duc,

ils ont beaucoup de partisans en France; de fait, cela n'est pas prouvé. L'ordre

donné par le Roi de leur fournir ce dont ils avaient besoin a paru à Bruxelles

très opportun; après cela, il convient d'attendre pour voir ce que feront les

autres puissances. Dans le cas où on pourrait conclure une ligue avec l'Empe-

30 reur, le roi d'Angleterre, les ducs de Savoie, de Lorraine et de Florence pour

faire cause commune avec Marie de Médicis, il est évident qu'il y aurait à
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discuter des choses autrement importantes que le retour de Marie de Médicis

en France, ce à quoi la question se borne maintenant. Il semble qu'il n'y aura

pas moyen d'empêcher le mariage du duc d'Orléans avec la soeur du duc de

Lorraine. Isabelle a fait envoyer le doyen de Cambrai, François Carondelet,

pour déclarer à Louis XIII qu'elle s'offraitde servir de médiatrice entre lui et sa 5

mère. En tout cas, pour le moment il semble inopportun de pousser la Beine-

mère à aller se fixer à Aix; on risquerait de s'attirer ainsi son antipathie.

Au sujet de la trêve à conclure éventuellement avec les Hollandais, il faut

que le Roi sache que ceux-ci ont déclaré ouvertement qu'ils ne veulent d'autre

trêve que celle de 1609, que chacune des deux parties doit rester en possession 10

de ce qu'elle a. Ils veulent donc garder Pernambouc. A leurs yeux, les évé-

nements militaires survenus depuis la fin de la trêve leur ont été favorables;

ils ne doivent donc pas consentir à une trêve qui serait en leur défaveur.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol. 131.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.139. 15

1784 ,15 octobre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Sur les conditions mises par les provinces de Brabant et de Flandre à l'octroi

de l'aide mensuelle de 90,000 florins et du subside indiqué plus haut.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201, fol.147.—Estado,2238.

1785. Londres, 17 octobre 1631. —
Scaglia à Olivarès. 20

Scaglia fait part des efforts tentés pour faire considérer les Hollandais comme

ennemis déclarés. Tout ce qu'on peut espérer, c'est que cette déclaration soit

insérée dans un chapitre secret du traité. On insiste beaucoup sur le règlement

de la question du Palatinat. Il y aurait lieu défavoriser les factions en France

et d'intervenir de tous les côtés à la fois dans la guerre à faire à ce pays. 25

Scaglia a écrit à Bruxelles pour qu'on persuade le duc de Bouillon d'entrer en

campagne du côté de Sedan.
Manuscritsdivers,reg. 217,fol. 183v°(1).

(1)Leregistrecontientdenombreuseslettres(n°s40et suiv.),adresséesdeLondresparScagliaà
OlivarèsetauRoi,touchantl'affairedutraitéavecl'Angleterre.Incidemment,commedanslaprésente,
ily estquestiondesHollandais. 30
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1786. Bruxelles, 21 octobre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des lettres du Roi, relatives au séjour de Marie de

Médicis. L Infante promet de se conformer aux instructions royales. Elle

renouvelle ses déclarations antérieures au sujet de la trêve. Jamais les Hol-

5 landais n'accepteront un traité moins favorable que celui de 1609.

Secrêtaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204, fol.158.

1787. Bruxelles, 21 octobre 1631. - Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a appris du Roi les explications que le duc de Bavière a données à

l'Empereur pour justifier son alliance avec la France et les dispositions que le

10Roi a prises pour faire face à l'armée française. La défaite que le roi de Suède

vient d'infliger à Tilly a changé la situation du tout au tout. Le duc de Bavière

sera maintenant directement intéressé à unir ses forces à celles de l'Empereur.

On raconte que déjà l'avant-garde suédoise se trouve près de la Bavière. Le roi

de France a envoyé des troupes au secours des Suédois. Les protestants sont

18également avec eux et tenteront peut-être de reprendre le Palatinat. L'Infante

espère qu'ils se heurteront de ce côté à une résistance considérable, à laquelle

contribueront entre autres les troupes qu'elle-même a envoyées de ce coté et

celles qu'a levées à cet effet le duc de Lorraine (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204, fol.160.

20 Manuscritsdivers,reg. 217,fol.156.

1788. Saint-Laurent, 2 novembre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris la défaite infligée à Tilly par les Suédois et a résolu de

secourir l'Empereur.
Estado,2238(2).

25 (1)Voirà cesujetunelettre(enfrançais)parunagentduducde Lorraineà (Monsieur?)et

quel'InfantetransmetàMadrid.(Ibid.,fol.162;Manuscritsdivers,reg.217,fol.157.)
(2)Dansles lettresde cetteliasseet de la précédente,il est fait allusionaux missionsde

Rubens.
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1789. Saint-Laurent, 2 novembre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire de la trêve. En égard aux considérations exposées par l'Infante, le

Roi consentirait à admettre une trêve semblable à celle de 1609, à condition

d'échanger Lingen contre Pernambouc. Il voudrait débarrasser ses sujets d'une

guerre aussi longue et aussi coûteuse. 5

Il faut songer au maintien des infanteries espagnole, italienne, irlandaise et

bourguignonne, reformer les régiments allemands en ne gardant que les anciens

sans y admettre aucun wallon. Les tercios wallons doivent être réduits à quatre

de 3,000 hommes chacun. Il faut envoyer en Espagne un tercio wallon de

vétérans. 10

Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.167.

1790. Saint-Laurent, 2 novembre 1651. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi fait part à l'Infante de diverses faveurs qu'il vient d'accorder aux

chevaliers de la Toison d'or, qu'il assimile notamment aux grands d'Espagne qui

ont le droit de se couvrir dans sa chambre. 15

Secrétaireried'Etat etde.Guerre,reg. 204,fol 169.

Manuscritsdivers,reg.217,fol.163.

1791 , 8 novembre 1631. — Consulte du Conseil d'Étal

espagnol.

Sur la nécessité pour l'Infante d'appliquer ponctuellement les ordres reçus, JO

sans quoi les Pays-Bas seront perdus.
Estado,2045.

1792 , 10 novembre 1631. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Sur la situation militaire des Pays-Bas. En apostillant, le Roi ordonne 25

d'écrire à sa tante que les ordres donnés pour le paiement des troupes ne sont

pas exécutés, alors que rien n'est plus pressant puisque sans les soldats on ne

peut garder les places fortes. Il ordonne également d'avertir le marquis de

Santa Cruz qu'il a outrepassé ses instructions et que dorénavant il ne pourra,

en matière de paiement de soldes et d'autres dépenses militaires, procéder 30

autrement qu'on le lui enjoint.
Estado,2045.
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1793. Madrid, 25 novembre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi est disposé, comme le demande l'Infante dans sa lettre du 19 mars, à

augmenter les privilèges des chevaliers de la Toison d'or. Mais quand ceux-ci

réclament l'exemption de toutes charges et en tous lieux indifféremment, il doit

s tenir compte des plaintes des Étals. Il demande l'avis des Conseils collatéraux

et des États. En attendant, les chevaliers pourront porter leurs robes aux

assemblées capilulaires de l'Ordre en Flandre et se couvrir les jours de grand

collier et, provisoirement aussi, le Roi leur accorde l'entrée de sa chambre

et de tous ses palais, droit dont jouissent les grands qui se couvrent dans ses

10royaumes.
Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1794 , 1erdécembre 1631. — Consulte de la Jointe d'État.

La Jointe se réunit chez le comte d'Onate. Elle comprend les personnages

déjà indiqués, sauf le comte de la Puebla qui s'était fait excuser. Elle examine,

13en le discutant point par point, un mémoire du conseiller Roose dans lequel il

était question de l'administration civile religieuse et économique de notre

pays, des économies à réaliser, surtout en matière militaire, du nombre de

soldais, du pied de la solde et de la manière de la payer, de la police et de la

discipline militaire (1).
20 Estado,2149.

1795. Bruxelles, 3 décembre 1631.— Isabelle à Philippe IV.

L'Infante rappelle les instances qu'elle a faites pour obtenir qu'on permette

à nouveau le transit du bois par la Meuse et le Rhin à destination de la

Hollande. Elle réitère sa demande. La multitude des vaisseaux hollandais fait

25bien voir que les rebelles ne manquent pas de bois. La prohibition du transit

par les deux fleuves n'a d'autre effet que de diminuer le produit des licences.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.204,fol. 171.

(1)Ilya deuxexemplairesdecetteconsultede44pageschacun.
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1796 ,8 décembre 1631. — Consulte du Conseil d'État.

Sur la situation militaire des Pays-Bas. Le Roi ordonne de faire connaître

aux marquis d'Aytona et de Santa Cruz, à Carlos Coloma et à Lelio Bran-

ciaco ce que vient de dire si clairement le comte-duc Olivarès « qu'on les

rende responsables de la disparition de tout Espagnol ou Italien et qu'on 5

n'admette aucune excuse, sinon de mort sur le champ de bataille ou de maladie;

qu'ils sachent qu'ils doivent partager la nourriture des soldats espagnols,

parce que quand ceux-ci furent traités de cette façon, on les garda et ils

prospérèrent, tandis qu'autrement ils se démembrèrent... » Il prescrit également

à Aytona et à Santa Cruz de châtier sans restriction tous les abus commis. 10

Estado,2045.

1797. Madrid, 14 décembre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

On a reçu à Madrid le texte des instructions des Conseils collatéraux. Le Roi

avait demandé une déclaration des articles de ces instructions qui ne sont pas

observés et de ceux qui, de l'avis des Conseils, ne peuvent rester en vigueur. 15

Il doit être donné immédiatement satisfaction à ces desiderata. On désire aussi

avoir le texte des ordonnances relatives à la justice militaire et autres affaires de

milice et cela encore une fois avec la déclaration des articles non observés et

non observables. Sur tout cela, il faut aussi l'avis des Conseils ou ministres

compétents. Si, par rapport au Conseil d'État, ces ordres ne peuvent être 20

observés, à cause des difficultés qu'on a avec certains conseillers, on peut

attendre jusqu'à la première occasion favorable. Le Roi demande encore un

budget des finances royales, y compris le domaine, avec spécification de ce qui

est dû pour la mise en gage des bijoux de l'Infante et un autre budget de

l'exercito, de l'artillerie et de la flotte. Isabelle doit envoyer aussi l'avis des 25

conseillers des finances sur la compression des dépenses. Il ne peut être question

de toucher au budget de l'Infante et de sa maison. Tous ces documents doivent

être envoyés sous forme d'un dossier distinct. Si le courrier qui le porte rencontre

Roose,il doit le lui communiquer afin que Roose aussi puisse donner son avis(1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204,fol.172. 30

(1)Le16février,Isabelleannoncel'envoidesobservationsdemandéesausujetdesinstructionsdes

Conseilscollatéraux.Elledéclareavoirremislesordonnancesmilitairesausurintendantdela justice
militaire.Ons'efforcederédigerlesautresdocumentsdemandésparle Roi,enemployantà ceteffet

toutle tempsdisponible.(Ibid.,fol.279.)
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1798. Madrid, 14 décembre 1631. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des instances faites par le duc de Bouillon pour que le Roi fasse

occuper la place de Sedan. Si on le fait, Louis XIII attaquera immédiatement

la ville et en plus de la guerre avec les Hollandais, on en aura une autre avec

la France. Cette question de Sedan a fait l'objet d'une lettre de Pedro de San

Juan à Rozas. Le Roi s'étonne de ce que l'Infante n'ait pas touché ce point
dans sa correspondance et cela d'autant plus que Rubens a écrit aussi à la prin-
cesse à ce sujet. Le Roi attend les explications d'Isabelle sur cette question (1).

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.204,fol.175.

10 Manuscritsdivers,reg. 218,fol.57v°.

1799. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle fait savoir qu'elle a désigné des capitaines pour les compagnies

levées en Galice et récemment arrivées aux Pays-Bas.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.179.

15 1800. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante déclare que la cavalerie allemande coûte cher et rend peu de

services aux Pays-Bas. Elle est indisciplinée et ne convient guère pour le

service de ce pays.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.180.

20 1801. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a demandé, par une lettre du 2 novembre, un rapport sur les

diverses fonctions militaires et administratives de l'armée dont les désignations

se font aux Pays-Bas, avec l'indication des émoluments y attachés.

Par une autre lettre du mêmejour, Philippe réclamait un tableau détaillé de

25 (1)Le27janvier,l'Infantefaitsavoirqueceprojeta échouéà causedelarapiditéaveclaquelle
LouisXIIIa prévenulesévénements(fol.249).
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la distribution de l'argent venu d'Espagne cette année pour le service de l'armée

et de la flotte, avec l'indication des sommes fournies au même effet par les

provinces. L'Infante promet de donner satisfaction aux désirs du Roi.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol. 181-182.

1802. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV. 5

Le Roi, dans une lettre du 2 novembre (1), a demandé qu'on envoie pour le

service de la flotte destinée au Brésil, quelques ingénieurs, capables de recon-

naître les ports de ce pays, quelques mineurs liégeoiset des mortiers (2). Isabelle

promet d'envoyer un ingénieur
— les autres sont nécessaires ici —

quelques

mineurs et des mortiers. 10

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.204,fol.183.

1803. Bruxelles, 18 décembre 1651. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a annoncé, dans une lettre du 2 novembre (3), l'envoi en Angleterre

d'un capucin du nom d'Alexandre de Alès, chargé d'aller y arranger les affaires

du Palalinal. L'Infante ajoute que ce capucin a passé par Bruxelles, n'a rien is

dit à personne de ses affaires et s'en est allé en Angleterre. Ainsi donc il n'y a

pas eu moyen de traiter avec lui.

Il y a peu d'apparences d'arriver dans les circonstances présentes à la

conclusion d'une trêve.

Les ordres du Roi au sujet de l'infanterie des différentes nations seront 20

observés. Il est de toute impossibilité d'envoyer en ce moment un tercio wallon

en Espagne.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.184.

1804. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Les négociations avec Marie de Médiciset le duc d'Orléans en sont toujours 25

à leurs débuts. Ils n'ont guère de partisans en France. La troupe qui était au

service du duc a été prise à la solde de Philippe IV et envoyée au Palatinat.

L'Angleterre et la Savoie se désintéressent de la question ; l'Empereur est

occupé ailleurs.

(1)Quimanque. 30
(2)Morterosparatirarbombas.

(3)Ellemanqueégalement.
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Isabelle proteste de son obéissance au Roi. Si on n'a pas envoyé tous les

papiers demandés, c'est qu'ils sont si longs à transcrire et que leur préparation

absorbe le temps des ministres. Quant au rapport sur les fonctions militaires, il

n'y a guère moyen de le faire, puisque ce n'est pas l'Infante mais le Roi qui en

5 désigne les titulaires.
Secrétaireried'Elat et de Guerre,reg. 204,fol. 180.

1805. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi d'avis sur les récents progrès réalisés par l'armée suédoise et rapport

sur les derniers événements survenus en Allemagne. L'Infante a envoyé de ce

10 côté la troupe du duc d'Orléans composée de Liégeois et de Luxembourgeois,

en vue de défendre le Palatinat. L'armée des Pays-Bas est très diminuée, par

l'envoi décidé de troupes considérables au secours des princes ecclésiastiques

allemands. Le pays est dès lors ouvert aux invasions françaises et hollandaises.

Celles-ci sont fort à craindre. On a donc décidé de procéder à de nouvelles

15levées, employant à cet effet l'argent dont dispose le marquis d'Aytona, en

surplus des provisions ordinaires, qui d'ailleurs sont insuffisantes. Tout est

deux ou trois fois plus cher que par le passé. Que le Roi envoie donc pour

toutes ces nécessités extraordinaires une bonne somme d'argent et augmente

les provisions ordinaires. Qu'il permette de faire des anticipations. Sans cela on

20 ne pourra ni rétablir les affaires de l'Empire, qui sont en si mauvais état, ni

défendre le Palatinat, ni les principautés ecclésiastiques du Rhin. L'Infante

dépêche à cet effet un courrier exprès (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204, fol. 188.

1806. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

25 Le Roi a appris qu'on frappe aux Pays-Bas de la monnaie de moins bon aloi

que par le passé. L'Infante déclare qu'elle s'expliquera à ce sujet dans une lettre

suivante. Elle donnera exécution à l'ordre royal prescrivant l'admission au

Conseil d'État de Jean Brabo de Laguna.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204, fol. 194.

30 (1)AcettelettreestjointunavisdatédeMayencele 14décembre1631(fol.190).
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1807. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis de Villafranca a porté à la connaissance du Roi qu'il existe

quatre livres de navigation écrits en hollandais et donnant la description du

monde. Isabelle fait savoir qu'elle les fera rechercher et puis traduire en

espagnol comme le Roi l'a demandé. 5

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol. 195.

1808. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

On a reçu à Bruxelles un avis (1) aux termes duquel l'armée française du

marquis de la Valette chercherait à pénétrer dans le Palatinat pour opérer sa

jonction avec les Suédois. Celaa causé ici un grand émoi. L'Infante a envoyé du 10

renfort de ce côté et lâchera d'y ajouter de l'artillerie et des munitions. Les

ressources du Palatinat étant insuffisantes pour pourvoir au service des

garnisons ordinaires, il a bien fallu y ajouter une partie des provisions de

l'armée des Pays-Bas. Le Roi devra donc augmenter ces dernières.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.196. 15

1809. Bruxelles, 18 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

L'Électeur de Cologne a demandé du secours à l'Infante. On lui a offert un

corps d'armée; dans la suite l'Électeur a décliné cette offre avec des remercie-

ments. Tout récemment il est revenu sur cette décision et a demandé à

nouveau du secours, donnant comme raison que le roi de Suède était sur le 20

point d'entrer dans son pays et menaçait Cologne,dont le trésor pourrait servir

à faire face pendant deux ans aux besoins de la guerre. Isabelle indique

comment elle lui a donné satisfaction. Nouvelles demandes d'argent pour faire

face à toutes ces nécessités urgentes.

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg. 204,fol.199. 25

(1)Ilsetrouveenannexe(fol.198).
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1810. Bruxelles, 19 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Le duc de Bouillon, mécontent de Louis XIII, a offert diverses fois de se

mettre au service de Philippe IV et même de lui livrer Sedan. Isabelle a refusé

d'accepter sans ordre de Madrid. Elle demande au Roi de décider.

5 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.201,fol.201.

1811 , 20 décembre 1631. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

Sur l'ordre du Roi, le Conseil a vu la déclaration des Pères Jésuites Claude

Richardot et Jean de la Faille au sujet de la question de Michel Van Lan-

10gren. Celui-ci, appelé au Conseil, déclare que sa proposition n'avait d'autre

but que de trouver les distances en longitude des lieux terrestres et non de

rectifier la navigation. Le Conseil ne trouve pas que le Roi doive donner

les 4,000 florins de pension demandés, mais répondre qu'il appréciera à sa

valeur le travail de Van Langren et à l'occasion recommander à Isabelle de

15le gratifier mais sans charge pour le Trésor. Comme le suppliant ne manie pas

facilement le latin, alors qu'il devrait posséder celte langue pour professer

l'astronomie à l'Université de Louvain, le Conseil propose de lui allouer un

subside pour qu'il se remette à l'étude du latin dans la même Université.

L'infante pourra l'encourager et le secourir de temps en temps.

20 Le Roi accorde 200 ducats.
Secretariasprovinciales,liasse2435(1).

1812. Madrid, 20 décembre 1651. —
Philippe IV à Isabelle.

L'intégrité des ministres est une chose essentielle pour le bon exercice de

leurs fonctions. Il parait que l'usage des pourboires s'est introduit aux Pays-Bas,
25il semble que grands et petits en abusent. On raconte que les provinces

paient des gratifications pour être dispensées de loger des militaires. Inconvé-

nients qui en résultent. Le Roi ne peut croire à ces bruits. Peut-être est-ce la

dispense de logements militaires accordée cette année au pays de Waes, qui a

donné lieu à ces racontars. Cette dernière mesure aura sans doute été inévitable.

30 (1)Ladécisionroyalefutcommuniquéeà l'Infante,parunelettredu9janviersuivant.(Secrêtairerie
d'ÉtatetdeGuerre,reg.204,fol.214.)
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Pourtant le Roi prescrit de mettre fin totalement à l'abus du pourboire. Isabelle

doit y veiller avec attention et faire en sorte qu'on sache que tout abus de ce

genre sera puni. Les chefs militaires, chatelains et gouverneurs espagnols,

doivent être les premiers à donner le bon exemple (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.202-204. 5

1813. Sans date (avant le 22 décembre 1651).
— Mémoire de Pierre

Roose sur le gouvernement général des Pays-Bas (en français avec traduction

espagnole en regard, 46 pages).

Ce mémoire a pour titre : De la forme de subordonner les États. Considé-

rations des causes et effets de l'usurpation pour en trouver les remèdes. Il 10

comprend cent nonante et un articles, groupés en trois chapitres qui traitent

successivement du prince, des États, des ministres (2).
Estado,2045.

1814 ,22 décembre 1631. — Consulte d'une Jointe d'État.

Celte jointe était formée du comte de Castrillo, du conseiller Roose et du 15

comte d'Onate, dans la maison duquel elle se réunit. Elle estima que le mémoire

précité était un vrai traité de politique applicable aux Pays-Bas et qui devait

être remis au gouverneur général de ces provinces pour que celui-ci le joigne à

ses instructions secrètes et s'en inspire à l'occasion. Elle fut d'avis aussi que le

Roi devrait diminuer le nombre des fonctionnaires en Belgique, les empêcher de 20

recevoir des présents, renoncer à l'altération des monnaies, mettre fin aux com-

promis en matière de religion, ne plus créer de nouveaux conseils. Elle recom-

mande le mémoire à l'attention du Roi et celui-ci se rallie à l'avis du Conseil.

Estado,2045,2149.

1815 , 23 décembre 1631. — Consulte du Conseil d'État 25

espagnol.

Sur un mémoire de Van den Wouwer, conseiller des finances, concernant la

question des passeports.
Estado,2149.

(1)Nouspossédonscettelettreenoriginalet encopie.
50

(2)Incipit: Tousprincesbienadvisezontceladeproprequedeviserà lafacilitédugouvernement.

Explicit: Etpourcel'archiducAlbert,princetrèsprudent(5lignes).
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1816. Bruxelles, 26 décembre 1631. — Isabelle à Philippe IV.

Envoi de nouveaux rapports et de détails complémentaires sur les événements

d'Allemagne. Il est possible que l'armée du Roi envoyée de ce côté en soit

venue aux mains avec les Suédois. Dans ce cas, Philippe pourrait ordonner

5 de mettre l'embargo sur toutes les propriétés suédoises qui se trouvent dans

ses États.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.206.

1817. Bruxelles, 8 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle rappelle ses derniers rapports adressés au Roi sur la situation

10générale et les craintes y exprimées. Le seul moyen de rétablir les affaires,

c'est l'argent; tout le reste en dépend. Voici qu'on apprend qu'on éprouve des

difficultés à obtenir le payement des lettres de provisions extraordinaires

envoyées à Aytona. Un rapport du veedor général fera connaître au Roi le

montant du déficit. L'Infante espérait pouvoir utiliser cet argent en attendant

15l'arrivée de provisions nouvelles plus importantes. Celles-ci sont bien néces-

saires pour résister à tous les ennemis. Particulièrement redoutables sont les

armées française et suédoise, commandées par leur Roi en personne. Sans

argent tout ne pourra qu'empirer, non seulement en Allemagne
— où la

situation est quasi-désespérée
— mais même aux Pays-Bas. La puissance des

20 ennemis s'accroîtra de jour en jour. Jamais le sort de la religion catholique,

celui de la maison d'Autriche et du Roi en particulier, n'a été aussi compromis.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.207.

Manuscritsdivers,reg. 216,fol.93V.

1818. Bruxelles, 8 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

25 Les circonstances présentes occasionnent des dépenses supérieures au

montant des provisions, joint à celui des aides et des revenus domaniaux. Le

moyen le moins onéreux qu'on a trouvé de se mettre en possession d'une

somme considérable, est la mise en vente des espiers de Flandre, dont le

revenu est d'ailleurs difficile à percevoir. Ce revenu n'a jamais dépassé
30 27,520 florins par an. Isabelle demande au Roi d'examiner l'opportunité de

cette opération et d'envoyer, s'il l'approuve, les pouvoirs requis pour l'exécuter.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.209.

TOMEII. 76
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1819. Madrid, 17 janvier 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce l'envoi d'un pli fermé contenant la désignation du successeur

éventuel de Gonzalès de Cordoba, au commandement de l'armée envoyée en

Allemagne (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204, fol.216.

1820. Madrid, 17 janvier 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Eu égard à la situation en Allemagne, il faut faire savoir à Marie de Médicis

qu'il y a lieu de surseoir aux opérations en France, notamment contre Sedan.

Isabelle le lui déclarera. Si Marie de Médicis ne veut pas se rendre à ces

raisons, il faut occuper Sedan, mais au nom de la Reine-mère et non de 10

Philippe IV. Il est indispensable d'effectuer celte opération avec des forces

suffisantes pour pouvoir garder la ville une fois prise. On le fera aussi de

manière à protéger le Luxembourg. Les Français, voyant la présence à leurs

frontières de forces considérables, ne se risqueront peut-être pas à tenter la

récupération de Sedan (2). 15
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204,fol.218.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.16v°.

1821. Madrid, 17 janvier 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi rappelle qu'il a décidé l'envoi en Allemagne d'une armée de

20,000 fantassins et 4,000 cavaliers, sous les ordres de Cordoba. Il a reçu 20

depuis lors les derniers rapports d'Isabelle sur le caractère inquiétant de la

situation. Il presse la levée de cette armée et envoie des provisions pour
l'artillerie et les munitions qui doivent y servir. Il annonce aussi que les

provisions pour les autres besoins de celle armée sont faites. Isabelle se rendra

compte ainsi de ce que toutes les dispositions nécessaires sont prises. On a insisté 25

auprès de Cordoba pour qu'il parte le plus vile possible. En attendant son

arrivée, Isabelle doit préparer, de concert avec Aytona, tout ce qui est nécessaire.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204, fol.226.

(1)Le16février,Isabelleaccuseréceptiondeceltelettre(fol.272).
(2)Le16février,Isabellerépondqueleducd'Orléans,arrivérécemmentauxPays-Bas,désire30

profiterdel'absencedeLouisXIII,pourpénétrerenFranceavecsonarméeetquedèslorsMariede
Médicisneveutpasentendred'unaccommodement.Ontenterades'emparerdeSedanparsurprise.
(Ibid.,fol.275.)
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1822. Madrid, 17 janvier 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

L'attitude prise par la France, qui tend à la perturbation générale de la

chrétienté, a décidé le Roi de mobiliser une armée en Espagne, avec laquelle

il pourra lui-même, s'il le faut, partir en campagne. Il a besoin pour cela

5 d'officiersde personnel technique et de matériel, qui se trouvent aux Pays-Bas.

Il prie Isabelle de les lui envoyer. II désire en particulier que Henri de Berghes

se rende en Espagne; il lui a écrit une lettre à ce sujet, il la communique à

Isabelle et la charge de persuader le comte d'obéir.

Secrêtaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.228.

10 1823. Madrid, 17 janvier 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le secrétaire de l'ambassade française à Madrid a remis, en grand secret, un

mémoire relatif aux moyens de procurer une réconciliation entre Louis XIII et

sa mère. Le Roi se défie, mais est décidé cependant à user du moyen indiqué,

surtout qu'il a de la sorte un prétexte tout trouvé pour justifier l'envoi de

15Gonzalès de Cordoba à Paris, comme ambassadeur. Il indique les mesures à

prendre pour éviter que Marie de Médicis elle-même ne s'offusque de cette

façon d'agir (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.232.

Manuscritsdivers,reg.216,fol.17.

20 1824. Madrid, 17 janvier 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Il serait bien opportun de conclure en ce moment une trêve avec les

Hollandais. Le Roi indique trois moyens d'y arriver : offrir de l'argent pour

obtenir la restitution de Pernambouc ou bien échanger cette ville contre Bréda

en laissant à celle-ci ses fortifications, ou enfin donner en plus de Bréda

23démantelée et déclarée neutre avec tout son district, une somme de 200,000 ou

300,000 ducats à la Compagnie [des Indes?]. Qu'Isabelle tâche d'arriver en

secret et rapidement à la fin indiquée. Ce serait un soulagement pour les

Pays-Bas. Les forces rendues ainsi disponibles pourront être employées

ailleurs (2).
30 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.236.

(1)Voirle textedumémoire.(Ibid.,fol.220-224; Manuscritsdivers,reg.216,fol.18.)

(2)Lemêmejour,PhilippeécritdanslemêmesensàAytona.(Ibid.,fol.234.)
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1825. Madrid, 25 janvier 1632. —
Philippe IV à Scaglia.

Le Roi exprime sa satisfaction sur l'envoi des cinq dépêches du mois

d'octobre. Touchant la ligue à créer entre l'Espagne, l'Angleterre, l'Empereur

et le Palatin, Philippe IV a quelques scrupules parce que c'est une alliance

entre catholiques et hérétiques contre le duc de Bavière et la Ligue catholique. 5

Mais il ne refuse pas d'y entrer si elle doit agir contre ses ennemis à lui

(les Hollandais). En tous cas, Philippe IV ne cédera le Bas-Palatinat que si le

roi d'Angleterre l'assiste contre les rebelles.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.114v°.

1826. Madrid, 25 janvier 1632. —
Philippe IV à Scaglia. 10

Le marquis de Caslaneda, ambassadeur du roi d'Espagne en Allemagne, a

fait savoir au Roi qu'à Vienne aussi on s'occupait de faire un arrangement avec

le roi d'Angleterre, touchant le Palatinat. Mais les propositions ont été faites

sans l'assentiment de Philippe IV, qui ne se considère donc nullement comme

lié. Il désire surtout savoir ce que le roi d'Angleterre compte lui offrir (1). 15

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.119.

1827. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Suivant les ordres du Roi, Isabelle a décidé de demander aux différents

officiers supérieurs et ministres aux Pays-Bas, un avis par écrit sur les opé-
rations à entreprendre celte année. Il semble pourtant, que dans les circon- 20

stances présentes, tant que l'on ne verra pas clair dans l'attitude des Français,

Suédois et Hollandais, il est difficile de se faire une opinion motivée à ce sujet.

On attendra donc pour exécuter l'ordre du Roi que le moment soit venu.

Isabelle insiste sur la nécessité de laisser toute l'initiative des opérations au

généralissime; cela s'est toujours fait et est nécessaire eu égard à la mobilité 2s

des événements de la guerre.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.204,fol.238.

(1)CettelettreestaccompagnéedelacopiedecellequePhilippeIVaadresséesur le mêmesujet
auducdeGuastalla.
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1828. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des offres de secours faites par Philippe aux électeurs ecclésias-

tiques allemands et des ordres qu'il a fait donner à ce sujet à l'Infante. A celui

de Cologne, on a offert de faire occuper sa capitale par une armée espagnole.

5 L'évêque a remercié en déclarant qu'il attendrait de demander l'exécution de

cette promesse jusqu'à ce qu'il en eût véritablement besoin. Les Hollandais

ont aussi offert du secours à la ville de Cologne.

L'électorat de Mayence est occupé par les Suédois. II conviendrait que

Philippe lui-même écrivit à nouveau au prince évêque de Mayence pour lui

10annoncer sa décision d'envoyer à son secours Gonzalès de Cordoba avec une

armée. Il ne faut d'ailleurs pas attendre beaucoup d'une alliance de ces

électeurs avec le Roi ; la ligue catholique allemande a perdu toute consistance

par suite des derniers événements. L'évêque de Trêves s'est déclaré pour la

France. On n'a donc fait aucune démarche auprès de lui.

15 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.239.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.70.

1829. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Réponse aux lettres du Roi du 14 décembre précédent (1), dans lesquelles

il communiquait à l'Infante les instructions qu'il venait de donner aux chefs de

20 l'armée, par rapport à la discipline et à l'administration militaires et à la

nécessité de mieux traiter les Espagnols et Italiens.

Isabelle reconnaît que les lettres de provisions envoyées l'année précédente

furent abondantes, mais elles ne sont pas toujours négociables à leur échéance.

Les Pays-Bas eux-mêmes ne sont pas aussi réguliers qu'il le faudrait dans le

25 payement des aides. C'est là la raison des retards apportés à la paie de la

troupe. Les nécessités du moment sont telles, qu'il n'y a pas moyen de donner

satisfaction entière à tout le monde. On tâchera pourtant d'y veiller le mieux

possible. On refusera aux Espagnols et Italiens toute permission de retourner

chez eux.
30 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.242.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.72 v°.

(1)Ceslettresmanquent.
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1830. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a vu par la lettre royale du 14 décembre précédent (1), les décisions

prises par le Roi. au sujet des affaires d'Allemagne. Elle approuve la désignation

de Cordoba pour le commandement de l'armée à envoyer de ce côté. L'Infante

indique les unités qui pourraient être affectéesà cette armée et les recrutements s

à faire pour compléter ses effectifs. Elle ajoute qu'on est occupé à lever

32 nouvelles compagnies de cavalerie et qu'on en lèverait bien plus si on avait

de l'argent. Des dernières lettres de provision envoyées au marquis d'Aytona,

une grande partie n'a pas été payée. Nouvelles instances pour obtenir l'envoi

de sommes considérables, nécessaires dans les circonstances présentes. 10

En post scriptum, l'Infante remarque qu'il sera difficile de lever des

Allemands et des Bourguignons, à cause de la présence de Gustave-Adolphe en

Allemagne et de Louis XIII sur les confins de la Bourgogne.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204, fol.244.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.73. 15

1831. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a prescrit d'aider Marie de Médicis et le duc d'Orléans à s'emparer

d'une place forte en France et de procurer l'entrée de Wallenstein dans ce

dernier pays. La situation a tellement changé depuis, que ces ordres sont

devenus inexécutables. 20

Isabelle a donné ordre de payer à la Reine-mère tout l'argent qu'elle deman-

derait. Ce n'est qu'ici que Marie de Médicis a trouvé quelque consolation ; ses

beaux-fils d'Angleterre et de Lorraine se sont désintéressés d'elle.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.246.

1832. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV. 25

Instances de l'Infante pour que le Roi maintienne dans ses fonctions le

pagador général Thomas Lopez de Ulloa (2).

Secrétaireried'Elat etdeGuerre,reg. 204,fol.248.

(1)Ellemanqueégalement.

(2)VoirlaréponsefavorableduRoi,le16mars1632.(Ibid.,fol.317.)Aladatedu31décembre30

précédent,IsabelleavaitencorerecommandéauRoietaumarquisdeLeganèsce mêmeUlloa.(Ibid.,
fol.177-178.)
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1833. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi s'est plaint dans une lettre du 14 décembre (1), de l'inobservation de

ses ordres. Il a prescrit à l'Infante de châtier les coupables. Isabelle répond que

toujours les ordres du Roi ont été observés, et qu'on fera encore de même à

5 l'avenir. Si parfois on s'en écarte, c'est exclusivement dans l'intérêt du service

royal.
Secrétaireried'Etaltet de Guerre,reg.204,fol.250.

1834. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la conduite du duc de Lorraine qui, sous la pression des événe-

10 ments, s'est réconcilié avec Louis XIII (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.251.

Manuscritsdivers,reg. 218, fol.72.

1835. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle promet de se conformer aux ordres envoyés par le Roi le

15 14 décembre (3), prescrivant l'établissement de la Junta de Hazienda et le

contrôle à exercer par le veedor général sur toutes les dépenses de l'armée.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.252.

1836. Bruxelles, 27 janvier 1652. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des pourboires. On n'a connaissance à Bruxelles d'aucune plainte à

20ce sujet. D'ailleurs, lorsqu'une réclamation de ce genre est faite, on sévit

toujours comme il convient. La dispense de loger les militaires a été accordée

au pays de Waes, en retour d'un subside de 6,000 florins par mois et d'une

aide unique de 40,000 florins. Tout cela a été employé aux besoins de l'armée.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.253.

25 (1)Cettelettremanque.

(2)Voirla réponsedu Roiendatedu 20 février,chargeantl'infantedeconsolerleduc.(Ibid.,

fol.280; Manuscritsdivers,reg.218,fol.28v°.)

(3)Cettelettremanque.
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1837. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des moyens à employer pour garder au service du Roi, le sergent-

major Eugène O'Neill, qui est mécontent de ce qu'on ait confié le commande-

ment d'un tercio au comte de Tirconnel.

Secrétaircried'Etat etdeGuerre,reg.204,fol.254. 5

1838. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi s'est plaint de ce que les ordres qu'il a donnés l'année précédente au

sujet de la bonne distribution des finances ne sont pas observés. Il a insisté à

nouveau sur la nécessité de bien traiter les soldats et de faire passer leur paie

avant toute autre dépense. Il s'est fait l'écho de certaines plaintes du veedor 10

général, contre Philippe de Silva. Isabelle proteste qu'on a toujours agi dans

l'intérêt du service, et qu'on veillé avec soin à donner satisfaction aux mili-

taires. Elle déclare aussi que la conduite de Silva est irréprochable.

Secrètaireried'Etat etdeGuerre,reg.204, fol.235.

1839. Bruxelles, 27 janvier 1632. — Isabelle à Philippe IV. 15

Le duc d'Orléans ne se sentant plus en sécurité en Lorraine, a demandé de

venir aux Pays-Bas. Isabelle n'a pas cru devoir le lui refuser. On ne sait pas

bien quelles sont les intentions du prince. Ses partisans déclarent que si on lui

fournit du renfort et de l'argent, il ira faire la guerre en France. L'Infante

observe qu'elle n'a pas d'argent à lui donner, qu'elle a trop besoin de ce qu'elle 20

a pour défendre les États du Roi. Elle attendra la réponse de Philippe et

réclame encore une fois l'envoi de sommes considérables.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.257.

1840. Bruxelles, 27 janvier 1652. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi, dans une lettre du 14 décembre (1).a fait connaître les inquiétudes, 25

que lui a causées l'entrée des Français à Luxembourg. Il a demandé de sévir

contre les gouverneurs des places fortes qui ont laissé entrer l'ennemi. Jusqu'ici

(1)Ellemanqueaussi.
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on n'a pris aucune mesure pour arrêter les Français; il faudrait pour le faire,

disposer de forces plus considérables. Depuis, l'agent de Louis XIII à Bruxelles

a donné quelques explications. On lui a donné une réponse brève et sèche. Il

n'y a pas de sanction à prendre contre les gouverneurs des places du Luxcm-

5 bourg; ils ne disposaient pas de garnisons suffisantes pour résister à l'ennemi.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.204,fol.289.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.71 v°.

1841. Madrid, janvier 1652. —
Philippe IV à Henri de Berghes.

Le Roi prie le général de venir au plus vite en Espagne.

10 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204,fol.230.

1842. Madrid, 3 février 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Isabelle aura vu par les dernières lettres du Roi les mesures qui ont été

prises, pour arrêter les progrès des Suédois. Elle aura pris connaissance aussi

du montant des provisions qui ont été préparées tant pour l'armée du Pala-

15tinat que pour celle des Pays-Bas.

Cordoba est parti pour les Pays-Bas. Zapatay retourne aussi. Isabelle aurait

pu se dispenser d'envoyer ce dernier; on est attentif à Madrid à pourvoir à

toutes les nécessités. Le Roi comprend l'inquiétude dans laquelle Isabelle s'est

trouvée, mais il la prie d'éviter, à l'avenir, l'envoi de semblables commissaires,
20qui causent plus d'embarras qu'ils ne rendent de services (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.260.

1843. Madrid, 9 février 1652. —
Philippe IV à Isabelle.

Ayant appris que la monnaie récemment forgée est à un moindre aloi, le Roi

demande des explications et ordonne de suspendre la frappe jusqu'à ce qu'il ait

25 été éclairé et ait donné des ordres définitifs.

Secretariasprovinciales,reg. 2628.

(1)Le30 avril,Isabellerépondàcesujetquecertainescirconstancesrendentnécessairesl'envoià
la Courd'agentsspéciauxpouren fairereprésentation.Aureste,elleprometdese conformeraux
ordresreçus.(Ibid.,fol.361.)

TOMEII. 77
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1844. Bruxelles, 16 février 1652. — Isabelle à Philippe IV.

L'évêque d'Osnabruck a déclaré qu'aucun des princes-électeurs d'Allemagne,

ne veut accepter les conditions proposées par le roi de Suède et dont Isabelle

envoie copie à Madrid. Les ambassadeurs français envoyés à cet effet à Cologne

ont été très mortifiés de ce refus. Les nonces à Paris et à Metz voudraient s

s'entremettre et profiter de cette occasion pour arriver à un accord entre la

France et l'Espagne. Richelieu a garanti aux catholiques allemands que le roi

de Suède ne les attaquerait pas. Isabelle juge opportun de porter le tout à la

connaissance du Roi.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.204,fol.262. 10

Manuscritsdivers,reg.218, fol.18.

1845. Bruxelles, 16 février 1632. — Isabelle à Philippe IV.

On s'occupe aux Pays-Bas d'équiper l'année destinée à l'expédition d'Alle-

magne. Lorsque le tout sera terminé, on s'efforcera de donner satisfaction aux

ordres du Roi relatifs aux envois de munitions d'artillerie et autres destinées à 15

l'armée d'Espagne.

Le duc d'Orléans a fait savoir à Isabelle qu'il avait connaissance du projet

de Philippe IV d'envahir la France et que si ce projet se réalisait, il serait

forcé malgré lui de prendre parti contre l'Espagne. Agir autrement, disait-il,

serait soulever toute la France contre lui. 20

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.204, fol.264.

1846. Bruxelles, 16 février 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la démarche faite à Madrid par le secrétaire d'ambassade fran-

çais en vue d'une réconciliation éventuelle de Louis XIII avec sa mère. Isabelle

en a entretenu elle-même Marie de Médicis, qui a jugé ridicule la proposition 25

de Louis XIII. Depuis, le duc d'Orléans est venu à Bruxelles et les nonces de

Paris et de Madrid ont commencé de nouvelles tentatives en vue d'arriver à

une réconciliation. Isabelle ajoute qu'il serait à souhaiter que Cordoba passe

par Bruxelles avant de se rendre auprès de Louis XIII.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204, fol.266. 30
Manuscritsdivers,reg.218, fol.44.
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1847. Bruxelles, 16 février 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Les derniers progrès des Suédois, leur entrée à Francfort, leur passage du

Rhin ont fait sensation. Isabelle a provoqué diverses réunions des ministres

espagnols et belges et des officiers supérieurs, pour aviser aux moyens de

5 résister à l'ennemi dans le Palatinat et de mettre les Pays-Bas en état de

défense. Louis XIII est entré en Alsace, il a pris Mayence. Il y a tout lieu de

soupçonner qu'il a des projets hostiles au roi d'Espagne. Le Roi pourra prendre
connaissance des opinions émises dans les assemblées. Il y a chez tous les

Belges une répugnance très vive à éloigner l'armée des Pays-Bas; on a peur
10des Hollandais. Plusieurs ministres belges en ont parlé en particulier à

l'Infante. Celle-ci a jugé nécessaire de leur donner satisfaction pour leur

enlever tout prétexte de rébellion (1). Malheureusement on n'a pas d'argent
suffisant pour entretenir l'armée en campagne. Voyant les dangers que courent

tant les Pays-Bas que les principautés ecclésiastiques allemandes, Isabelle a

15envoyé Santa Cruz avec une armée considérable dans la direction de Maestricht.

La concentration se fera le 20 février à Haelen. sur les confins du Brabant et

du pays de Liège.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.204, fol.268.

1848. Bruxelles, 16 février 1632. — Isabelle à Philippe IV.

20 Arrivée de l'évêque d'Osnabrück envoyé en ambassade par les électeurs de

Cologne et de Mayence. Les désirs de ces derniers se réduisent à deux points :

1° obtention de secours suffisants pour reconquérir le pays de Mayence et

protéger Cologne; 2° déclaration à faire à Paris au nom de l'Infante, pour
demander à Louis XIII d'intervenir en Allemagne en faveur de la cause catho-

23 lique, de commun accord avec l'Empereur.

Isabelle a fait savoir à I'évêque qu'on lève une armée pour l'envoyer à son

secours et, qu'en attendant, Santa Cruz se dirigera du côté de Maestricht, pour
arrêter les armées suédoises. Quant à intervenir auprès de Louis XIII, il faut

éviter de le faire avec précipitation et attendre le retour de Cordoba, envoyé à

30Paris par Philippe IV.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.270.

Manuscritsdivers,reg.218,fol. 13.

(1)C'estainsiquenouscomprenons: cosasquesepuedantemerentalespartesy occasiones.
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1849. Bruxelles, 16 février 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Le marquis de Mirabel a communiqué à l'Infante une lettre du Roi lui

prescrivant de se rendre auprès de Louis XIII. Depuis, l'arrivée à Bruxelles du

duc d'Orléans et l'intervention du roi de France en Allemagne ont tout changé.

Il serait indécent d'aller proposer à ce dernier des moyens de réconciliation et 5

de lui demander de surseoir à ses projets jusqu'à l'arrivée de Cordoba. Mirabel

retardera donc son voyage, en attendant l'arrivée de nouveaux ordres du Roi.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.204,fol.272.

1850. Bruxelles, 16 février 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de l'armée à envoyer en Allemagne. Puisque le Roi en a confié la 10

charge à Aytona et lui a envoyé les lettres de provision qui doivent servir à

cela, Isabelle s'en remet aux rapports que l'ambassadeur fera à ce sujet à

Madrid. On a fait des levées ultérieures pour compléter les effectifs de cette

armée et on a envoyé un contingent d'artillerie dans la direction de la Moselle,

sous les ordres du comte d'Emden. On tâchera de la sorte d'arrêter l'ennemi is

dans la mesure du possible jusqu'à l'arrivée de Cordoba. Santa Cruz est envoyé

dans la même intention du côté de Maestricht. On a veillé à conserver ici les

troupes nécessaires à la défense des Pays-Bas.

Secrétaireried'Etatetde Guerre,reg. 204,fol.277.

1851. Madrid, 20 février 1632. —
Philippe IV à Isabelle. 20

Par des dépêches qui lui ont été envoyées et par des rapports particuliers de

personnes zélées à son service et bien informées, le Roi sait que les ministres

en fonctions à Bruxelles ne remplissent pas leur devoir, comme il le faudrait.

Il faut un remède à cela. Isabelle doit prendre les dispositions requises. Elle

doit exiger une obéissance complète sans admettre de réplique de personne (1). 25

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.283.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.17V.

(1)Le30avril(Ibid.,fol.168),Isabelleprotestecontrecesaccusations.Elledéclareavoirtoujours
constatéentresesministresun parfaitaccord.Aucunnesemêledecequi ne leconcernepas.Au

reste,elleprometdeseconformerauxordresreçus. 50
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1862. Madrid, 20 février 1652. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi n'a aucune confiance dans les opérations militaires entreprises par
le duc d'Orléans. Il regrette qu'on ail laissé ce dernier avec son armée aux

Pays-Bas et donné ainsi à Louis XIII un prétexte pour les envahir. En alten-

5 dant qu'on puisse occuper Sedan, il faudrait envoyer le duc avec son armée en

Allemagne et au besoin lui dire clairement les raisons qu'on a d'agir de la sorte.

En tout cas, Isabelle fera ce qu'elle juge bon d'accord avec Aylona et Cordoba.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.204, fol.285.

1853. Madrid, 20 février 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi remercie l'Infante des dispositions prises pour l'équipement de

l'armée destinée à passer en Allemagne. De son côté, il a pris les mesures pour
assurer le payement des lettres de provisions qui ont été protestées et promet

d'envoyer des provisions nouvelles, dont le payement se fera sans difficulté.

Philippe a écrit pour la troisième fois à l'électeur de Mayence, pour l'assurer

is de son appui. Il est possible que dans la situation présente les princes alle-

mands consentiraient volontiers à faire alliance avec le Roi. Isabelle doit lâcher

d'arranger la chose quand l'occasion se présentera (1).

Philippe approuve la conduite d'Isabelle vis-à-vis de Marie de Médicis et les

ordres donnés à son sujet au pagador.
20 II recommande à nouveau à l'Infante de veiller à la stricte exécution des

prescriptions venues de Madrid. Il ajoute que c'est d'après ces ordres qu'on
détermine le montant des provisions à envoyer et que c'est pour y avoir contre-

venu qu'on s'est trouvé aux Pays-Bas sans ressources suffisantes.

Isabelle pourra donner à O'Neill l'assurance qu'on lui confiera le premier
25 tercio irlandais qui sera vacant, ou bien lui offrir un lercio wallon ou allemand.

En tout état de cause, il faut éviter de multiplier les dépenses. Les pourboires
doivent être absolument défendus tant pour les ministres belges qu'espagnols.
Le Roi accepte les explications de l'Infante au sujet de la conduite des gou-
verneurs du Luxembourg.

50 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.289.

(1)Dansunesecondelettredu mêmejour, leRoiparleencorede l'ÉlecteurdeMayence,dontil
dit qu'ila toujoursétédévouéà lamaisond'Autriche(fol.201).
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1854. Madrid,20 février 1652. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante la teneur de différentes recommandations

faites à Santa Cruz au sujet de l'administration de son armée, des nominations,

des effectifs, des recrutements (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.293. 5

1855. Madrid, 26 février 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que les troupes espagnoles et italiennes, envoyées à tant de

frais, l'année dernière, se décomposent (2). II a recommandé plusieurs fois aux

chefs de bien traiter les hommes. La grosse difficulté, lui semble-t-il, est la

question du logement. Il est d'ailleurs difficilede loger une si grande armée aux 10

Pays-Bas, tant à cause des misères qu'a entraînées une si longue guerre que

pour d'autres motifs encore. C'est pour le Roi un grand souci. Il veut que,

lorsque Cordoba arrivera aux Pays-Bas, l'Infante fasse réunir tous les

ministres et examine la question, de façon à trouver une solution favorable à

la fois au pays et à la troupe. On pourrait aussi s'arranger avec l'Empereur 13

pour le logement des unités cantonnées sur le Rhin. Il y aurait peut être lieu

de renoncer à certaines impositions levées dans le Palatinat, au mécontentement

des princes allemands. Il envoie deux mémoires sur cette question et les soumet

à l'examen de la jointe dont il est question ci-dessus (3).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.295. 20

1856. Madrid, 26 février 1632. -
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis d'Aytona a envoyé un rapport au Roi sur l'opinion émise par la

jointe relativement à l'expédition confiéeà Santa Cruz. Si l'on avait, au moment

voulu, décidé une manoeuvre semblable sur le Rhin, au lieu de la diriger

maintenant vers la Moselle, c'eût été beaucoup mieux. On a perdu l'occasion *s

favorable. Le Roi se rallie à l'avis d'Aytona
— avis exprimé dans cette

(1)Le30 avril,Isabelleprometdeseconformerà cesordres(fol.383).

(2)Sehadeshecho.

(3)Unseuldecesmémoiressetrouveenannexe(fol.297).Il indiquelescausesquiontamènela

débandadedestroupesespagnolesetitaliennesetlesremèdesày apporter. 30
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jointe — sur la nécessité de chasser les Français de Trèves. On a un prétexte
tout trouvé dans le fait que cette ville se trouve sous la protection du Roi et

dans la nécessité de secourir l'Empire. Cordoba est muni des ordres nécessaires.

Quand il arrivera, on devra exécuter ce qui paraîtra le plus opportun.

5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.204,fol.299.

1857. Madrid, 26 février 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Santa Cruz a avisé leRoi de ce que, depuis qu'on a appris à Bruxelles l'arrivée

prochaine de Cordoba, on a arrêté l'entrée en campagne de son armée à lui

destinée à opérer dans le Palalinat. Philippe lui a fait répondre que le Pala-

10tinat dépend des Pays-Bas et qu'il n'y a pas lieu de surseoir à l'expédition
décidée de ce côté, il faut que le marquis s'efforce de conserver la partie du

Palatinat qu'on tient encore et de repousser les Suédois. Isabelle est chargée
de l'exécution de cet ordre. Elle doit s'entendre à ce sujet avec les ministres

de résidence à Bruxelles et avec Cordoba, s'il est déjà arrivé.

15 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.302.

1858. Madrid, 26 février 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis d'Aytona a fait rapport au Roi sur l'attitude des princes électeurs

allemands. Celui de Trêves s'est déclaré contre l'Empereur et le roi d'Espagne ;

ceux de Bavière et de Cologne sont suspects; seul celui de Mayence fait preuve

20 de courage. En fin de compte, ils ont décidé de demander du secours à la fois

à l'Infante et à Louis XIII. Sans doute cette dernière demande procède plus de

la nécessité que de l'affection; Louis XIII se trouve aux portes de l'Allemagne.
Tout cela est bien inquiétant. Si les autres Électeurs suivaient l'exemple de

celui de Trêves, ce ne serait pas seulement l'Allemagne, mais aussi les Pays-
25 Bas, qui courraient le plus grand danger. Même sans cela, la déclaration des

Electeurs rend beaucoup plus difficile l'expédition confiée à Cordoba. La

concentration de son armée devient à peu près impossible. Il est déplorable

qu'on n'ait pas envoyé à temps une armée considérable dans le Palatinat, pour
arrêter là les Suédois et les empêcher de passer le Khin. Les Pays-Bas eussent

30 été soulagés du logement de celle armée —
poids que les ministres du Roi

déclarent intolérable pour ces provinces.
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Le Roi ordonne d'envoyer au Palatinat immédiatement toutes les forces qui

ne sont pas indispensables à la défense des Pays-Bas. Santa Cruz doit les com-

mander, si c'est possible. Il s'agit d'arrêter et de repousser les Suédois, en

attendant l'arrivée de Cordoba.

Philippe écrit aux Électeurs pour leur faire part des efforts qu'il fait pour les s

secourir. Isabelle doit aussi leur dépêcher des envoyés à l'effetde les en avertir

et de leur faire savoir aussi que lui, Philippe, tâchera d'enlever à Louis XIII

tout souci au sujet des affaires de l'Allemagne.

L'armée destinée à cette expédition doit recevoir ordre de vivre, autant qu'elle

le peut, aux dépens de l'électoral de Trêves. 10

Toutes ces décisions doivent être communiquées à Cordoba (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.304.

1859. Madrid, 30 mars 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de l'altitude des princes ecclésiastiques allemands. Ils commencent

à se rendre compte de l'insolence des propositions de Gustave-Adolphe et 15

chaque jour ils apprécieront mieux la décision que le Roi a prise d'aider

d'une façon efficaceà la défense de la cause catholique. Philippe espère que la

force de ses armes jointes à celles de l'Empereur assurera à l'Allemagne une

paix favorable. Il ne faut guère s'attendre à ce que Louis XIII porte secours

aux princes allemands contre son allié le roi de Suède. Il vaudrait d'ailleurs 20

beaucoup mieux qu'il n'intervienne pas. Isabelle tâchera d'en convaincre les

Électeurs.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.321.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.28v°.

1860. Madrid, 6 avril 1632. —
Philippe IV à Isabelle. 23

Wallenstein a exprimé à Jacques Bruneau le désir d'avoir auprès de lui un

représentant du Roi, à qui il puisse confier ses projets. Le Roi désigne le baron

d'Auchy, mais seulement pour le cas où Cordoba ne verrait pas de nécessité

(1)A cettelettreestjointela copiededeuxlettresnondatéesdu Roi,adresséesà l'Électeurde

Mayence(Ibid.,fol.306-308)etd'uneautreadresséeà celuideCologne(fol.310). 30
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absolue à ce que d'Auchy se rendît en Pologne; dans cette dernière hypothèse

Isabelle désignera un autre (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.204,fol.323.

1861. Madrid, 7 avril 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

5 Envoi des documents nécessaires pour faire payer les lettres de provision

dont il n'avait pas été possible d'obtenir le payement. Isabelle pourra donc

donner une pension à Monsieur et même lui payer 20,000 écus par mois, s'il

pénétrait en France. Il faut faire lever en Alsace le plus d'hommes qu'on peut,

pour s'en servir contre la France. Gonzalès de Cordoba a reçu des instructions

10au sujet de la tactique à suivre. Le Roi annonce le départ prochain de son

ambassadeur en Allemagne le marquis de Castaneda. Au sujet de l'assistance à

donner à Monsieur pour l'expédition qu'il projette contre la France, Isabelle

peut s'enquérir des forces dont il dispose et lui faire connaître l'intention du

Roi de l'aider. Seulement il ne faut rien risquer, en ce moment où on a besoin

15de tout. Gonzalès de Cordoba fera connaître à Isabelle sa façon de penser rela-

tivement aux ordres qu'il a reçus à Madrid (2).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.329.

1862. Madrid, 11 avril 1652. — Nomination de Pierre Roose comme

président du Conseil privé, en remplacement d'Englebert Maes (3).

20 Estado,2239.

1863. La Pesqucra, 16 avril 1652. —
Philippe IV à Isabelle.

Recommandation pour Antoine de Rubempré, qui désire un poste de gou-

verneur (4).
Secrétaircried'Etat etde Guerre,reg. 204,fol.330.

23 (1)Le30avril,Isabelleprometdeseconformerà cetordre.(Ibid.,fol.354.)

(2)Le30avril,IsabellerenvoieleRoi,à cesujet,auxrapportsd'Aytona(fol.333).

(3)Lemêmejour,Philippedonneordredepayerà P. Roose,11,000florinspourcouvrirles frais

desonretourenFlandre.(Secretariatprovinciales,liasse2426.)

(4)Le12marsprécédent,Philippeavaitrecommandéà l'InfantedeuxIrlandaisdunomdePatrice

50etMauriceGéraldino(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.204,fol.315),tandisqu'Isabelleelle-même

avaitrecommandéauRoi,le6mars,unFrançaisnomméAntoinedeYballe.(Ibid.,fol.312.)

TOMEII. 78
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1864. La Pesquera, 16 avril 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que le duc d'Orléans avait offert à l'Infante 4,000 hommes

de troupes françaises. Il sait aussi combien il est difficile de faire les recrute-

ments nécessaires pour réunir les effectifsdestinés à l'armée de Cordoba, depuis

que l'ennemi occupe les régions où les levées devaient se faire. D'autre part, il 3

faut tenir compte du fait que pour disposer de 20,000 fantassins et 4,000 cava-

liers effectifs, il faut lever 30,000 fantassins et 6,000 cavaliers. Le Roi prescrit

à l'Infante de décliner l'offre de Monsieur et la renvoie pour le reste à la lettre

qu'il écrit le jour même à Aylona (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol.333. 10

1865. La Pesquera, 16 avril 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris du secrétaire d'ambassade espagnol (?) Andrès Irlès, qui

réside à Venise, que le soi-disant ambassadeur des Provinces-Unies dans la

même ville, avait déclaré officiellementà la République que les États-Généraux

ne conclucraient aucune trêve, mais réclamaient le secours de leurs alliés pour 15

la continuation de la guerre. Venise en particulier devrait leur payer les

50,000 florins convenus. La République a promis de le faire. Isabelle doit

chercher à savoir quelles sont en réalité les dispositions de la Hollande au sujet

de la paix.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204,fol.339. 20

Manuscritsdivers,reg. 218, fol.60.

1866. La Pesquera, 16 avril 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Envoi du texte des instructions remises par Louis XIII à son ambassadeur

(1)Defait,le mêmejour,Philippeécrit à Aytona.CettelettresetrouveIbid.,fol.337.LeRoi

déclareà nouveauquetouscesinconvénientsneseseraientpasproduits,sioneûtdéfendulePalatinat25
aumomentopportun.Ilespèrequegrâceà laprésencedel'arméede Cordobaet destroupesimpé-
rialescommandéesparPapcnhcim,leslevéespourrontsefaireenAlsace.Il ajoutequ'ila ordonnédes

provisionspour70,000fantassinset 8,000cavaliers.Cesontdeseffectifssuffisantspourprendre
l'offensivetant contrelaHollandequ'enAllemagne.Déjàlesprovisionsde l'année1631ontdépassé
cellesdesannéesprécédentes.Celles-cisontencoreplusconsidérables."Jenedemandepasqu'onopère30
desmiracles—dit-il—maisje nepuispasnepasm'étonnerqu'àdetelseffortsnecorrespondentpat
deseffetsproportionnés.»
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envoyé en Allemagne pour conclure une alliance avec les princes de la Ligue

catholique (1) Philippe s'efforcede faire comprendre à Isabelle combien illusoire

est l'offre de secours faite par le Roi Très-Chrétien aux princes allemands.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 204, fol.542.

5 Manuscritsdivers,reg.218,fol.53.

1867 ,24 avril 1632. — Consulte d'une Jointe d'État.

La jointe est composée du comte d'Onate, du comte de Castrillo et de Pierre

Roose. Elle déclare qu'elle a utilisé les mémoires de Roose pour rédiger l'instruc-

tion secrète que l'on remettra au Cardinal-Infant pour la bonne direction des

10 affaires les plus importantes du gouvernement des Pays-Bas.
Estado,2150.

1868 ,27 avril 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi lui ordonne d'attendre l'arrivée de Roose avant d'entreprendre aucune

réforme.

15 Estado,2239.

1869. Bruxelles, 28 avril 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvelles instances pour obtenir le rétablissement des licences et la permis-

sion pour les navires de commerce de descendre le Rhin et la Meuse. Le motif

invoqué est toujours le même. Les mesures de rigueur n'ont qu'un résultat :

20faire perdre une source de revenus importants.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.204,fol.349.

1870. Bruxelles, 30 avril 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi a de nouveau écrit à l'Infante pour prescrire à Henri de Berghes de

se rendre en Espagne et demander l'envoi de tout un personnel inférieur

25destiné à prendre service dans l'armée qu'on mobilise dans la Péninsule. Il y

(1)Lesinstructionsdatéesdu 11 novembre1631,se trouventenannexe(fol.348;Manuscrits

divers,reg.218,fol.84).
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a peu d'apparences, déclare l'Infante, que de Berghes accepte la charge qu'on

lui offre et il n'y a pas moyen de l'y contraindre. Quant au personnel infé-

rieur, il ne pourra partir avant que le Roi n'ait envoyé l'argent nécessaire à

son voyage.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 204,fol.350. 5

1871. Bruxelles, 30 avril 1652. — Isabelle à Philippe IV.

Affaires d'Allemagne. L'Infante espère que les Électeurs verront les efforts

faits par le Roi pour les aider et considéreront le caractère illusoire des offres

du roi de France qui lui-même a déjà assez d'embarras avec Monsieur et sa

mère et qui se trouve menacé par l'armée qu'on équipe en Catalogne. Elle 10

espère aussi que l'accord de l'Empereur avec le Roi ramènera la paix en

Allemagne.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.204, fol.351.

1872. Bruxelles, 30 avril 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Les ordres donnés par le Roi dans sa lettre du 26 février au sujet du départ 15

de Santa Cruz vers le Palatinat. ont été exécutés depuis longtemps. Le marquis

s'est rendu dans la direction de Maestricht ; on a prévenu l'occupation de Trèves

par les Français et actuellement une garnison espagnole s'y trouve. Depuis que

Cordoba est arrivé, Santa Cruz est revenu aux Pays-Bas et s'est entendu avec

lui au sujet de la composition de leurs armées respectives. Cordoba se rendra 20

incessamment au Palatinat.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 204,fol.352.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.26.

1873. Bruxelles, 30 avril 1632. — Isabelle à Philippe IV.

L'arrivée de Cordoba a fait avancer considérablement les préparatifs pour 25

l'armée destinée à l'expédition d'Allemagne.

La Ligue des princes allemands se maintient ferme ; la retraite de Gustave-

Adolphedu Palatinat est la conséquence d'une victoire de Tilly. On continuera

à fournir à Marie de Médicis les subsides que le Roi a prescrits.

On ne peut encore se faire une idée au sujet des opérations à entreprendre 30
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cette année. Cordoba enlèvera une bonne partie de l'armée des Pays-Bas. Ce

qui reste est insuffisant, non seulement pour prendre l'offensive, mais même

pour se défendre.

O'Neill n'est pas satisfait des promesses qu'on lui a faites. Il faudrait lui

5 donner le titre de lieutenant maître de camp général comme il le désire.

Exécution des ordres du Roi, quant aux pourboires.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.204, fol.356.

En partie dans Manuscritsdivers,reg.218, fol. 20 v°.

1874. Bruxelles, 50 avril 1632. — Isabelle à Philippe IV.

10 Isabelle a prescrit à Cordoba de tâcher de remonter le courage du duc de

Lorraine, de façon à ce qu'il maintienne ses affaires en état, nonobstant les

extorsions qu'il a à subir de la part du roi de France.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 204,fol. 358.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.24.

15 1875. Bruxelles, 1ermai 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet du dernier ordre du Roi, prescrivant de tenir complètement La

Cueva à l'écart des affaires. L'Infante déclare que cet ordre a été rigoureuse-

ment appliqué. Quant au départ du Cardinal pour Rome, il ne s'est pas
encore effectué, faute d'argent. Il aura lieu bientôt.

20 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.205,fol.1.

1876. Bruxelles, 1er mai 1632. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu les ordres du Roi, relatifs à la défense de vendre encore des

parties domaniales (1). En ce moment de nécessité extrême, il faudrait cepen-

dant pouvoir engager et même vendre, pour faire face aux exigences du service

85royal et de la défense du pays. Vouloir garder le domaine, c'est le conserver

pour l'ennemi. Isabelle demande avec instance que le Roi lui envoie de nou-

veaux pouvoirs, pour être à même de suppléer à l'insuffisance des provisions.

(1)Cesordresformaientl'objetd'unelettreadresséeà l'Infantele 9 février1632.{Secrétariat
30provinciales,reg.2623.)
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Il lui faudrait pouvoir disposer toujours d'une réserve importante en surplus

des provisions ordinaires et, en outre, avoir l'autorisation de vendre et d'engager

des parties domaniales, quand il le faut. Sans la réserve et sans le pouvoir

indiqués, on court risque de tout perdre. La situation est plus mauvaise que

jamais, particulièrement par rapport aux affaires d'Allemagne. Le commerce en 8

a été profondément bouleversé, la prise de Francfort par le roi de Suède a eu

les plus fâcheux effets. On a appris également l'occupation d'Augsbourg, ce qui

amènera de nouvelles complications financières. Le change des effets formant

les provisions de l'armée se faisait par cette place. Gonzalès de Cordoba

assurera au Roi que le produit des ventes domaniales a été affecté au service ,0

royal, et que sans cette ressource on aurait eu à déplorer des événements de

la plus haute gravité.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205,fol.2.

1877. Barcelone, 3 mai 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu le rapport de l'Infante accompagné des votes des ministres et 15

relatif aux mesures à prendre pour arrêter les progrès du roi de Suède. Il a

pris connaissance aussi de la décision d'envoyer Santa Cruz à Maestricht.

On regrette à Madrid que Santa Cruz ne se soit dirigé de ce côté plus tôt. car

il semble qu'il aurait pu empêcher Gustave-Adolphe de passer le Rhin,

défendre le Palatinat et conserver l'honneur des armes espagnoles. Dans ce cas 80

aussi, on eût gardé les Électeurs ecclésiastiques allemands à sa dévotion. Il

aurait été bien plus facile et moins coûteux de loger l'armée; on aurait pu

procéder sans peine aux recrutements. Les provinces obéissantes se trouveraient

plus en sécurité, ayant moins à craindre de l'ennemi puisqu'il serait plus

éloigné. Elles auraient été débarrassées de l'obligation de loger la soldatesque.
23

Grâce aux recrues, on aurait disposé des forces nécessaires pour opérer contre

les Hollandais et Gonzalès de Cordoba aurait pu secourir l'Empereur avec

efficacité. On a vraisemblablement laissé passer l'occasion propice et main-

tenant tout cela est perdu. Il faudra qu'à l'avenir les chefs militaires fassent

attention. A cette heure il n'y a plus qu'à garder les places qu'on possède 30

encore.

Dans une seconde lettre du même jour, le Roi insiste sur la nécessité de

veiller à la défense de la Flandre et du pays de Waes, de repousser Gustave-
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Adolphe du Palatinat dès qu'on le pourra et de profiler du dernier succès de

Tilly. Il faudra faire une enquête pour déterminer les responsabilités éven-

tuelles de la perte des places du Palatinat.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.205,fol.4-7 bis.

5 Manuscritsdivers,reg.218,fol.28v°et 52.

1878. Barcelone, 12 mai 1652. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaire de Marie de Médicis.Le Roi communique à l'Infante les propositions

qui lui ont été faites par le commandeur de Valenzet au nom de la Reine et la

réponse qu'il y a donnée (1). Isabelle doit parler à Marie, dans le même sens.

10L'essentiel, aux yeux du Roi, est que la Reine puisse prendre pied en France,
en s'emparant d'une place ou de l'autre. Alors ses partisans prendront courage.
Isabelle doit mettre Santa Cruz, Aytona et Cordoba au courant de celle

affaire et examiner si on ne pourrait réunir une escadre pour assister Marie

de Médicisdans les opérations qu'elle entreprendrait en France.

15 Dans une autre lettre du même jour, il est question de l'éventualité de la

la mort de Louis XIII et de l'accession au trône du duc d'Orléans. Dans ce cas,
l'ambassadeur à Paris devrait lâcher d'empêcher le mariage du nouveau roi

avec la princesse de Lorraine.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.9-15.

20
Manuscritsdivers,reg. 218,fol.29-29v°.

1879. Barcelone, 12 mai 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de Cadareita a envoyé à Madrid le texte d'un accord qui vient

d'être conclu entre Ferdinand II, Philippe IV et différents princes, pour le

maintien du Saint Empire d'Allemagne. Cet accord est tout à la défaveur du Roi,

25 il a été signé sans que celui-ci eût donné à cet effet les pouvoirs requis. Le

Roi communique à Isabelle le texte de la lettre qu'il a envoyée à celte occasion

au président Bruneau. Il la charge de lui écrire également, en indiquant les

(1)CesdocumentssetrouventIbid.,fol.12et14;Manuscritsdivers,reg.218,fol.31.
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améliorations qui pourraient être apportées au texte du traité. Elle enverra

ensuite à Madrid son opinion avec celle de Santa Cruz et d'Aytona (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205,fol.19.
Manuscritsdivers,reg.218,fol.34.

1880 ,13 mai 1632. —
Rapport du comte d'Onale. 5

Au sujet du quinzième chapitre des instructions secrètes du Cardinal-Infant.

Onate rappelle que le souci de la jointe fut de ne pas donner au Cardinal-

Infant l'autorité que possédait et que possède encore l'Infante Isabelle et que le

gouvernement de nos provinces dépende autant que possible de la Cour de

Madrid. Mais, ajoute-il, il ne conviendrait pas que l'Infant eût des pouvoirs 10

moins étendus que le duc de Parme et les autres gouverneurs. II faut veiller

à son prestige et éviter qu'il ne passe aux yeux des Belgespour être un prince

sans autorité.

Estado,2150.

1881 ,13 mai 1632. —Consulte du Conseil suprême de Flandre. 15

Au sujet du désordre qui règne dans l'administration. Le Conseilse prononce

contre toute altération du titre de la monnaie d'argent. On ne doit tolérer aucun

avilissement d'une matière aussi précieuse. Pour le peuple et les étrangers

l'augmentation du seigneuriage n'est rien en comparaison de la valeur de la

monnaie, et le change,comme le prix des marchandises, necessera de hausser (2). 20

Secretariasprovinciales,liasse2436.

1882 , 15 mai 1632. — Santa Cruz à Philippe IV.

Le marquis se plaint de l'indiscipline qui règne dans l'armée, surtout parmi

les officierssupérieurs.
Estado,2239. 23

(1)Cettelettreestaccompagnéedeplusieursannexes,parmilesquellesse trouveletextedutraité

(fol.31et suiv.;Manuscritsdivers,reg.218,fol.34v°).

(2)Todoparecequenoseaviadepermitirningunadeterioracionen materiatan delicaday de

consequencia,y menosporqueetaumentodeldichoderechosenorialnocaeenconsidérationrespectodel
valorintrinsecodelamonedapara conetpuebloy losestranjeros,quenodexaranporessodesubiret30
cambioypreciodefatmercadoriat.
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1883. Bruxelles, 18 mai 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la trêve que le Roi voudrait conclure avec les Hollandais et

pour laquelle il avait indiqué trois processus; la restitution de Pernambouc,

contre une somme d'argent, contre la ville de Bréda non démantelée, ou bien

5 contre une somme d'argent avec la stipulation que Bréda serait démantelée et

resterait neutre. Isabelle a essayé d'entamer des négociations sur celte base,

mais sans aucun succès. Elle croit que les Hollandais seraient pourtant disposés

à conclure une trêve identique à celle de 1609. La situation générale est telle,

ajoute l'infante, qu'il est utile et même nécessaire de s'accorder avec les

10rebelles, comme on peut. Tous les Etats de la maison d'Autriche se perdront,

si la situation présente en Allemagne et ailleurs perdure. Que le Roi envoie

donc les pouvoirs requis pour arranger une trêve identique à celle de 1609.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 205,fol.33.

1884 ,29 mai 1632. — Consulte du Conseil suprême de Flandre.

15 Recommande Michel Van Langren qui a rectifié les distances des astres et

fait connaître certains corps célestes sous le nom de luminaria austriaca. Le

Conseil propose de lui accorder un subside de 200 ducats. Accordé.

Secretariasprovinciales,liasse2436.

1885. Madrid, 1erjuin 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Depuis plus d'un an, l'hôpital de Matines est sans administrateur. Il en

résulte de multiples inconvénients. Qu'Isabelle désigne un nouveau titulaire,

disposant d'une fortune suffisante, pour pouvoir se passer des émoluments

attachés à celte charge (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205, fol.35.

23 (1)Le1eraoût,Isabellerépondqu'ona promisà Juande Benavides,quiexercelesfonctions

d'administrateuradinterim,denepasnommerdetitulairenouveau,avantdelui avoirdonné,à lui,
unecompensation.ElledemandeauRoide détermineraupréalablela situationdecedernier.(Ibid,
fol.133.)
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1886. Madrid, 1erjuin 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet d'un rapport du veedor général, Louis-Philippe de Guevarra, relatif

au désordre qu'il y a dans les caisses de la cavalerie de l'armée (1). Ce désordre

provient de la non observance de diverses dispositions prises par l'Infante.

Philippe prescrit à celle-ci d'y veiller, de réunir dans une caisse générale placée 3

à Bruxelles, le contenu de toutes les caisses particulières et de la mettre sous

la surveillance du veedor, de façon à ce que le contenu en soit appliqué réelle-

ment à la remonte de la cavalerie. Il faut éviter, autant qu'on peut, les recru-

tements qui sont toujours onéreux et à cet effet renforcer les effectifs des

anciennes compagnies. 10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.37.

1887. Madrid, 1erjuin 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordre de renvoyer au plus vite en Espagne les navires de la flotte espagnole

d'Amérique que Francisco de Rivera a amenés aux Pays-Bas.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.39. 15

1888 ,14 juin 1632. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

L'Infante a trouvé nécessaire d'engager et de vendre tout ce qui reste dispo-

nible du domaine.

Le marquis de Gelvcs appuie sa demande. Le marquis de Léganès est d'avis

qu'on permette à l'Infante d'engager le domaine dans les cas urgents et quand 20

il n'y a pas d'autre remède, en laissant au Conseil suprême de Flandre le soin

de fixer la quantité aliénable. Le Père confesseur est du même avis.

Le Roi autorise l'aliénation du domaine, quand il est impossible de faire

autrement et seulement pour autant que de besoin (2).
Estado,2046. 25

(1)Cescaisses,commeil résultedelalettreelle-même,étaientalimentéesparlademi-paieretenue

auxcavalierssansmontureetparleflorinqu'onretenaitauxautres.

(2)Le25dumêmemois,Philippenotifieà l'Infantequ'ila prescritauConseildeFlandred'envoyer
àBruxelleslepouvoirenquestion.Il estrecommandéden'enfaireusagequedanslecasdenécessité

absolue.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.205,fol.73.) 30
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1889. Madrid, 14 juin 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi rappelle la décision qu'il a communiquée à l'Infante par sa lettre du

7 avril précédent, de réunir une armée considérable en Alsace et de faire

une diversion contre la France. Il ajoute qu'il a affecté un crédit de 600,000
3 ducats à cet effet et a chargé Isabelle de désigner d'accord avec Cordoba,

Santa Cruz et Aytona, l'officier chargé de cette expédition et la tactique à

suivre. Eu égard à ce qu'on n'a pas encore pris de décision sur la question de

savoir si on confierait celte expédition en tout ou en partie, soit à Monsieur,
soit au duc de Lorraine, soit à Papenheim et que dès lors on ne sait où envoyer

10l'argent, Philippe a décidé de faire remettre aux Pays-Bas, dans le Milanais et

en Allemagne 200,000 ducats; de cette façon on aura toujours de l'argent à sa

disposition. Isabelle peut disposer de ces crédits comme elle l'entend, suivant la

nécessité des circonstances, contre les Français, les Hollandais, les Suédois,

ou un autre des multiples ennemis qui surgissent à toute heure (1).

15 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.41.

1890 ,14 juin 1652. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Le 28 avril, l'Infante a signalé les inconvénients de la fermeture des licences

sur le Rhin et la Meuse. Les Hollandais font venir par terre tout ce dont ils

ont besoin; le Roi perd ainsi les droits qui lui reviennent. C'est pourquoi
20l'Infante demande qu'on autorise les licences, notamment pour le commerce

du bois, des grains et du bétail.

Le Conseil ne prit aucune décision au sujet des licences, mais signala les

inconvénients que présentait la nomination du comte de Sirucla en qualité

d'attaché à la personne du roi de Hongrie et le Roi fut du même avis.

23 Estado,2046.

(1)Le 1eraoût,Isabelleexpliquequ'ellen'a pu exécutercet ordre;que les 200,000ducats

déposésà ceteffeten Italien'ontpas été payés; qu'elleespèrequele Roidonneralesordres

requispourassurerlepayementdecettesommedontellevoudraitdisposerici.Elleajoutequ'elle
a entreprisdesnégociationsavecPapenheim,pourquecelui-cise rendeau secoursdeMaestricht.

50(Ibid.,fol.136.)
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1891. Madrid, 18 juin 1652. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante un ordre qu'il vient de donner au duc de

Fcfia. Celui-ci remettra à Gonzalès de Cordoba (1) les recrues que Fadrique

Henriquez a levées récemment en Allemagne, suivant les prescriptions de

Ferla (2).
5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.44.

1892. Madrid, 24 juin 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis d'Aylona a fait part à Madrid du désir d'Isabelle de garder aux

Pays-Bas l'amiral Francisco de Ribera et la flotte. Le Roi n'y consent que si la

chose est tout à fait indispensable. Sans cela, la flotte doit retourner en 10

Espagne. Il veut qu'on emploie si possible une partie des provisions qu'il

envoie pour mettre en état les navires de cette même flotte.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205,fol.49.

1893. Madrid, 24 juin 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de la trêve. A Madrid aussi on est d'avis que les Hollandais ne 15

voudront accepter aucune des trois propositions indiquées précédemment. Dès

lors il n'y a qu'à continuer la lutte cette année. Les rebelles veulent garder

Pernambouc et préfèrent cette place à tout ce qu'on leur a offert en compen-

sation. D'un autre côté pour l'Espagne, toute trêve impliquant l'abandon de la

même place est mauvaise. En possession de Pernambouc, les Hollandais pour- 20

raient développer leur commerce avec les Indes occidentales et affaiblir de la

sorte la possession exclusive de ces contrées par l'Espagne. Ils garderaient ainsi

un poste difficile à reprendre. Il en résulterait une guerre maritime aussi coû-

teuse que la guerre actuelle et pour laquelle l'ennemi aurait tous les avantages.

De là il étendrait son trafic aux Indes et en Afrique. Il est bien vraisemblable 2s

aussi qu'il profiterait de la paix de ce côté, pour mettre en branle l'Empire, les

(1)Onsaitquecelui-ciétaitchargéducommandementdel'arméeengagéedanslePalatinat.

(2)Le26juillet,Philippefaitsavoirà Bruxellesqu'ila retirécetordre.(Ibid.,fol.128.)Le

1eraoût,Isabelleécritqu'ellen'aencorereçuaucunenouvelledeFeriaà cesujet.(Ibid.,fol.140.)
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principautés allemandes, les États héréditaires d'Autriche, etc. Il vaut donc

mieux supporter la tempête cette année et remettre les négociations de paix à

un moment plus favorable. Le Roi a écrit dans le même sens à Cordoba et à

Aytona.
5 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.52.

1894. Madrid, 24 juin 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

La Cueva a reçu de nouveau l'ordre de partir. On a besoin de lui à Rome.

Le Roi prescrit encore une fois de le tenir complètement à l'écart des affaires,

de façon à ce qu'il puisse s'arranger pour partir au plus vile (1).

10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.56.

1895. Madrid, 24 juin 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi partage les inquiétudes de l'Infante par rapport aux desseins des

Hollandais. L'importance de leur armée et l'assistance de la France donnent

lieu à de vives appréhensions.

15 Le Roi a écrit à Santa Cruz et à Aylona par rapport aux provisions.

Isabelle aura vu que celles de cette année ont été portées à un montant beau-

coup plus élevé. On tâchera d'en assurer le payement, encore que l'éventualité

de la protestation de l'un ou de l'autre effet soit inévitable.

Philippe désire que l'Infante s'efforcede conserver les sympathies du duc de

20Lorraine. Dans le cas probable d'une rupture avec la France, lui et le duc

d'Orléans pourraient rendre des services. Il renouvelle ses déclarations anté-

rieures au sujet du crédit de 600,000 ducats qui est à la disposition de l'Infante,

pour faire une diversion et ainsi venir en aide à l'Empereur. Isabelle pourrait

le remettre en entier ou en partie au duc de Lorraine.

25 Le Roi a écrit à ce sujet à Jacques Bruneau lui recommandant d'expliquer

la chose à l'Empereur et à Wallenstein (2). Isabelle fera connaître à Madrid la

décision qu'elle a prise à ce sujet.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.58.

(1)Le24septembre,Isabellefaitsavoirqu'ilestparti.(Ibid.,fol.182.)
30 (2)LalettredePhilippeà Bruneausetrouveenannexe(fol.60).
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1896. Madrid, 24 juin 1632. —Philippe IV à Isabelle.

Santa Cruz a fait rapport à Madrid sur le désordre qu'il y a dans l'armée,
les prétentions des officiers, le manque de discipline. Le Roi communique à

l'Infante le texte de la réponse qu'il y a faite. Il espère qu'elle contribuera à

l'exécution de ses ordres (1). Il ajoute qu'il a vu récemment des papiers dans s

lesquels il est question du « Conseil d'État ». En réalité il s'agit de l'assemblée

des conseillers d'État de résidence à Bruxelles (2). Cette assemblée ne peut pas

prendre le titre de Conseil, mais celui de jointe. Les ministres qui n'ont pas
le titre de conseiller d'État, en particulier le veedor général, doivent avoir accès

à cette jointe (3). 10

La situation est bien inquiétante!

On s'est efforcéà Madridde réunir des provisions extraordinaires. Le courrier

apportera 600,000 ducats. Il ne faut les employer qu'à des dépenses inévi-

tables et reconnues telles par les Ministres compétents, en particulier le

veedor. Il faudra s'en servir aussi pour payer la mensualité de janvier et la io

première demi-mensualité de février de l'exercice 1633.

Isabelle doit faire savoir si la présence de la flotte de Rivera est indispen-
sable aux Pays-Bas.

Le Roi termine en déclarant que si Monsieur vient au Languedoc, on lâchera

de le secourir. 20
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.205,fol.62.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.48.

1897 ,2 juillet 1632. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la trahison de Henri de Berghes avec les avis du marquis de Leganès,
du Père confesseur, du marquis de Gelves. 25

Estado,2046.

(1)La lettredu Roià SantaCruzse trouveen annexe(fol.64 et suiv.).— Onla trouveaussi

Estado,2339etManuscritsdivers,reg.218,fol.46.

(2)Il fautentendreparlà,évidemment,lesconseillersd'Étatespagnols: leRoiditeneffet:conse-

jerostniosaca. 50

(3)Lelendemain,Philipperenouvellesesordresrelatifsaunomde «Jointe" à donnerà ces
réunionset à l'obligationd'yadmettreleveedor.(Ibid.,fol.73.)
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1898. Madrid, 3 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le veedor général Louis-Philippe de Guevarra a rapporté à Madrid que
l'Infante a accordé un entretemiento à Pedro Davila, contrairement aux ordres

du Roi. Philippe recommande à la Gouvernante l'observance de ses ordres.

5 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.78.

1899. Grenade, 13 juillet 1632. —
L'archevêque de Grenade au

marquis de Leganès, président du Conseil suprême de Flandre.

Le Roi lui a ordonné de réunir une jointe chez lui pour arriver à la remise

immédiate de 100,000 ducats au moyen de dons des Conseils. Le marquis est

10prié de recueillir la somme qui incombe au Conseil de Flandre (1).

Secretariasprovinciales,liasse2436.

1900. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

L'abbé Scaglia a fait savoir qu'il désirerait recevoir une commission du Roi

pour le représenter auprès de Marie de Médicis. Isabelle doit lui demander des

15explications. La Reine-Mère n'est pas souveraine d'un État; ce serait donc une

chose extravagante et sans précédent de donner un titre d'ambassadeur ordi-

naire à quelqu'un accrédité auprès d'Elle. Tout ce qu'on pourrait faire, c'est

de lui donner une lettre de créance. L'Infante traitera la question avec Scaglia
lui-même. Elle évitera tout ce qui pourrait faire penser à l'intéressé que le Roi

20 refuse de lui donner le litre d'ambassadeur; bien au contraire, le Roi a en lui

toute confiance (2).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.83.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.76 V.

(1)Lemarquisde Léganèset le comtedeSolreavaientététaxéschacunà 1,000ducatsenargent
25de 11réaux;leconseillerRoose,lessecrétairesBritoet Gabrielde Roye,chacunà 150; Nicolas

Baston,commis-chef,et DiegoLhermitte,receveur,chacunà 30, JusteStropcrio,huissier,à 10;
chacundestroisportiersà 300réaux,soitentout2,387ducats(Secrétariasprovinciales,liasse2436.)

(2)Le24septembre,IsabellefaitsavoirqueScagliaa acceptéla lettredecréancequeleRoiluia

proposéeetn'arienréclamedeplus.(Ibid.,fol.184.)
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1901. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris avec plaisir la dissolution décidée par l'Infante du soi-disant

Conseil d'État à Bruxelles et son remplacement par une jointe. Il convient que

celle jointe soit tenue au courant d'une façon précise de ce qui concerne les

finances et de leur distribution. 5

Le Roi espère que La Cueva est parti. S'il n'en est pas ainsi, il faut le tenir

à l'écart de toute jointe et de tout Conseil.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.85.

1902. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Après une série de belles paroles, Philippe fait savoir qu'on prépare le 10

voyage de son frère à destination des Pays-Bas. Il annonce l'envoi des duplicata

des lettres de provisions extraordinaires dont il a été question précédemment.

Il attend d'heure en heure de bonnes nouvelles au sujet de Maestricht.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.87.

1903. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle. 13

Le Roi soupçonne que dans la nécessité présente on aura dû, peut-être,

employer les équipages de la flotte de Ribera, pour aller au secours de Maes-

tricht. Si cela n'était pas, il désirerait que la flotte revînt en Espagne. Le départ

du comte d'Emden et de l'armée de Cordoba a laissé le Palatinat sans défense.

Il faut veiller à la préservation de celte contrée et sévir contre ceux qui sont 20

responsables des défaites précédentes. Nécessité de faire un exemple.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205,fol.90.

1904. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a pris connaissance de la lettre de l'Infante datée du 28 juin (1).

Il a appris la résolution infâme et déloyale prise par Henri de Berghes, la 25

(1)Ellemanquedansnosregistres.
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tentative faite par lui pour s'assurer le concours des États des Pays-Bas et le

refus public de ceux-ci d'y coopérer. Il voit là, de la part des États, un témoi-

gnage de loyalisme, dont il veut les récompenser en venant à leur secours d'une

façon efficace. Il désire qu'Isabelle les remercie en son nom, les exhorte à

5 persévérer dans la voie du devoir et à résister aux desseins pernicieux de de

Berghes (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.92.— Estado,2239.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.77.

1905. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

10 La trahison de de Berghes n'a causé au Roi aucun étonnement. Il aurait

mieux valu prendre plus de précautions contre lui, mais, puisqu'on ne l'a pas

fait, le Roi conclut que la chose aura été impossible. Le moment est venu

de sévir contre lui. Philippe approuve la constitution d'une jointe chargée de

l'examen de cette affaire et ajoute qu'on n'a qu'à le proclamer traître,
13 et dès lors l'exécuter de n'importe quelle manière. La révolte générale qu'il

a machinée constitue bien une trahison. Il faut que le crime soit connu

dans toute sa malice et que la disgrâce encourue par son auteur apparaisse

clairement. Il faut faire voir aussi la confiance que le Roi garde au pays

tout entier et en particulier aux nobles. On ne peut rien entreprendre,

20 contre n'importe lequel de ces derniers, tant qu'il n'aura pas pris l'altitude de

de Berghes.

La sévérité, d'un côté, la confiance, de l'autre, sont commandées à la fois

par la justice et la raison d'État. Le Roi a décidé de remercier les provinces

d'avoir remis à Isabelle les lettres de de Berghes. La jointe doit délibérer sur

23 les moyens de manifester cette gratitude et Isabelle fera connaître à Madrid la

résolution qui sera prise.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205, fol.103.—Estado,2239.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.77 v°.

(1)Parunedeuxièmelettredumêmejour,Philippetransmetà l'Infanteletextedesremerciements

30qu'iladresseauxÉtats(fol.94).—DanslefondsduConseildeFlandre(Secrétariatprovinciales),se

trouveletextedeslettresadresséesàchaqueprovinceenparticulier(reg.2625).
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1906. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a fait publier à la date du 28 juin de nouvelles ordonnances mili-

taires applicables dans tous ses États. Il les transmet à l'Infante. Dans un

article de ces ordonnances il est stipulé qu'en cas d'égalité de grade, la nation

espagnole doit avoir le pas sur toutes les autres.

Il y a lieu pourtant d'éviter de froisser ces dernières; aussi Philippe

demande-t-il l'avis de la Gouvernante, sur la façon de concilier les droits de la

nation espagnole avec la dignité des autres. Les Conseils du Roi ont reçu ordre

de se conformer à ces ordonnances et à accorder toujours, pour les nominations,

la préférence au mérite. Le Roi termine en remettant à l'Infante un papier io

envoyé aux chefs militaires et traitant de la question de savoir s'il faut oui ou

non mettre toujours les Espagnols à l'avant-garde (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.96.
Manuscritsdivers,reg. 218,fol.78 v°.

1907. Madrid, 16 juillet 1632. -
Philippe IV à Isabelle. 15

L'Infante devrait députer un envoyé auprès du duc de Lorraine et de l'Élec-

teur de Bavière, pour les consoler de leurs malheurs respectifs. Le Roi envoie

la lettre de créance à remettre à chacun. La France a un résident à la Cour

de Bavière, il serait à souhaiter que le diplomate que l'Infante y enverra, y

demeurât et pût se mettre ainsi au courant des négociations qui se font. Il ne 20

peut le faire pourtant que du consentement de l'Électeur (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.205,fol. 116.
Manuscritsdivers,reg.218,fol.75v°.

(1)Cepapiersetrouveenannexe(fol.98).Le24septembre,Isabellerépondquel'exécutiondeces
ordresauxPays-Basest impossible,à causede l'aversionqu'ony a contrelesEspagnols.Aussi25
s'efforce-t-ondemaintenirl'égalitéentrelesdifférentesnations,en donnantlapréséanceà l'ancien-
neté.Demôme,ausujetdesavant-gardes,ons'efforcedeménagerlessusceptibilités.(Ibid.,fol.181;
Manuscritsdivers,reg.218,fol.92v°.)

(2)Lacopiedeslettresdecréancesetrouveenannexe(fol.118et120).Le24septembre,Isabelle

expliquequel'envoidecesagentsseraitdéplacédansles circonstancesprésentes.(Ibid.,toi. 169;30
Manuscritsdivers,reg.218,fol.90.)
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1908. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a vu les lettres que Monsieur a envoyées à Madrid, tant pour lui-

même que pour la Reine et pour Olivarès. Elles sont pleines de courtoisie. On

lui répondra sur le même ton. Le Roi est heureux qu'il ait quitté les Pays-Bas,
5 si content.

Santa Cruz a demandé son rappel en Espagne. Philippe a cru ne pas devoir

refuser. Il a proposé le commandement général à Cordoba et cela en des termes

tels qu'il lui sera difficilede refuser.

Secrétaireried'Etatetde Guerre,reg.205,fol. 122.

10 Manuscritsdivers,reg.218,fol.75.

1909. Madrid, 16 juillet 1632. —
Philippe IV à Diego de Quiroga,

confesseur de la reine de Hongrie.

Le Roi lui demande d'intervenir pour que des troupes allemandes considé-

rables viennent attaquer les Hollandais, secourir le duc de Lorraine et aider

15Monsieur. De la sorte les affaires de l'Empereur et du Roi se rétabliront. Le

Confesseur doit se mettre en rapport avec l'Infante et les ministres en service

aux Pays-Bas pour tout ce qui concerne les opérations à entreprendre (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205,fol.107.

1910. Madrid, 20 juillet 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

20 LeRoi a appris par les maîtres généraux des monnaies qu'on voulait forger un

nouveau florin à concurrence de 40,000 marcs de patards et qu'on voulait

(1)Lemêmejour,Philippetransmetcopiedecettelettreà Bruxelles(fol.103;Manuscritsdivers,

reg.218,fol.80v°etsuiv.).Dansunesecondelettredatéedu16juilletégalementetadresséecomme
lapremièreà Isabelle,Philippeajoutequ'ilaécritlui-mêmeà cesujetà l'Empereuret àWallenstcin,

25A ce dernieril faitoffrirpar Quirogala possessionde la Frise,si on peutla conquérir.(Ibid.,
fol.109.)Lacopiedelalettreadresséeà Wallensteinsetrouveenannexe(fol.111),ainsique celle
adresséeà l'Empereur(fol.113).Cen'estquele 24déeembrequ'Isabellerépondà cettelettre.Elle
déclarequ'aumomentoù ellelui est arrivée,elleavaitelle-mêmeengagédes négociationsavec

Papenheim,pourobtenirquecelui-cioccupâtlaFrise,pensantqueWallenstcinavaitdéjàtantàfaire
30 ailleurs.Ellea prescrità Quirogadesurseoirauxnégociationsquele Roiluiavaitconfiées.Depuis

lors,Papenheims'estretiréavecsonarméeet l'Infanteattend,pourprendreunerésolutionnouvelle)

quelasituationenAllemagnesoitéclaircic.(Ibid,fol.3315;Manuscritsdivers,reg.218,fol.90.)
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hausser le taux des monnaies d'or. Il ne prendra aucune décision avant d'avoir

ses apaisements au sujet d'une mesure aussi importante.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

1911. Bruxelles, 31 juillet 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la dernière décision que le Roi a prise par rapport à la trêve. 3

On est ici tout à fait du même avis. Pourtant, dans le cas où la situation chan-

gerait, on ne manquerait pas d'en profiter, car il est incontestable que la cessa-

tion des hostilités serait des plus opportune.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.130.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.49. 10

1912. Bruxelles, 1eraoût 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la tenue des Jointes d'État, dans lesquelles il faut admettre le

veedor général. Isabelle répond qu'en ce moment on ne tient pas de jointes,

que les affaires les plus importantes sont confiées aux ministres belges (1). Si

la situation s'améliore, on en reviendra au système des jointes et on exécutera 15

les ordres du Roi.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 205,fol. 152.

1913. Bruxelles, 1eraoût 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Les ministres chargés du maniement des provisions feront rapport au Roi

sur l'état où elles se trouvent. Il serait sans doute bien utile d'aller au secours 20

des ducs d'Orléans et de Lorraine, dans le but de faire échouer les desseins de

Louis XIII, mais ce n'est guère possible en ce moment. En Allemagne les

armées de l'Empereur et de la Ligue ont fort à faire et l'armée des Pays-Bas

est toute occupée à porter secours à Maestricht. D'ailleurs Gaston d'Orléans

est parti pour le Languedoc et le duc de Lorraine a dû déposer les armes. 25

Il serait opportun qu'il y eût un représentant du Roi auprès de Wallenstein,

On lâchera d'y envoyer d'Auchy.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol. 133.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.49.

(1)Loiministrosdelpais. 30



— 637 —

1914. Bruxelles, 1eraoût 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Si le pouvoir d'aliéner des parties domaniales, que le Roi a fait envoyer,

fût venu à temps, on aurait pu s'en servir. A l'heure actuelle, nul ne songe à

acheter des propriétés, on cherche plutôt à vendre, eu égard à l'insécurité où

5 on se trouve de toucher les revenus. Il faudra donc fournir d'autres ressources.

L'Infante demande au Roi de faire un effort extraordinaire.

En post-scriptum, Isabelle ajoute que le pouvoir qu'elle a reçu contient tant

de restrictions qu'il est plutôt nuisible qu'utile.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol. 137.

10 Manuscritsdivers,reg. 218,fol. 51.

1915. Bruxelles, 1eraoût 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Il n'y a pas moyen de renvoyer Ribera avec sa flotte en Espagne. Les équi-

pages ont été envoyés au secours de Maestricht; on n'a pas d'argent pour

restaurer les navires et il n'y a pas moyen d'affecter à ce travail une partie des

15provisions servant aux armées (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 203,fol.138.

1916. Bruxelles, 1er août 1032. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des plaintes du Roi sur l'indiscipline de l'armée. Là où il y a une

armée, répond l'Infante, il y a toujours du désordre. On tâchera pourtant

20 d'assurer l'observance exacte des ordonnances militaires que le Roi va

envoyer.

Les ministres qui manient les fonds des provisions feront à ce sujet leur

rapport. Isabelle s'y réfère. Elle espère que les dernières lettres de provisions

auront été payées et que Philippe fera les efforts nécessaires pour assister ces

23provinces. Leur conservation est indispensable au maintien de la monarchie

espagnole et de l'Empire.
Seerétaireried'Etat et deGuerre,reg.205,fol.159.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol. 50v°.

(1)Le24septembre,Isabellerenouvellecesdéclarations(fol.175).
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1917. Madrid, 19 août 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc d'Orléans a envoyé un émissaire à Madrid, demander au Roi une

assistance militaire. Philippe envoie à l'Infante copie des documents remis par

cet agent et des réponses qui lui ont été faites. Aytona cl Scaglia devront

prendre connaissance de ces documents cl en parler à Marie de Médicis. 5

L'Infante fera connaître ensuite au Roi la réponse de la Reine- Mère et son

avis personnel.

Philippe envoie encore le texte d'une déclaration qu'il a faite au sujet

des affaires du duc d'Orléans à l'ambassadeur de France, accrédité auprès

de lui (1).
15

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol. 141.

Manuscritsdivers,reg.218, fol.82 v°.

1918 , 26 août 1632. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Il lui a paru convenir au service du Roi de représenter, d'après le mémoire

remis par le conseiller Roose à Olivarès, combien il importait d'empêcher une 15

réunion des États généraux des Pays-Bas, surtout dans les circonstances pré-

sentes. Il faut ordonner à l'Infante de ne pas y consentir (2) en se servant des

meilleurs prétextes ou des atermoiements que le temps permettra.

Le cardinal Zapata, le marquis de Gelves, le confesseur du Roi, le marquis

de Leganès, le comte de Castrillo furent d'accord sur ce point. 20

Estado,2046.

1919. Sans date (vers le 26 août 1632).
— Mémoire du conseiller Roose

adressé à Isabelle.

Roose déconseille la réunion des États généraux.
Estado,2047. 23

(1)Touslesdocumentsindiquésdanslalettresetrouventenannexe(fol.114etsuiv.)

(2)Néanmoins,le50juillet(1632),l'Infanteavaitconvoquépourlafind'aoûtlesÉtatsprovinciaux
à l'effetdenommerleursdéléguésauxÉtatsgénéraux.Ceux-ciseréunirentle9septembre.(GACBARD,
ActesdesÉtatsgénérauxde1632,t. 1.)QuantaRoose,il n'arrivaà Bruxellespourprendrepossession
delaprésidenceduConseilprivéquele24décembre. 30
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1920. Madrid, 26 août 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordre d'observer les dispositions prescrites antérieurement pour l'envoi des

budgets mensuels de l'armée, nonobstant les remarques que Louis Philippe de

Guevarra a failes à ce sujet à Madrid.

5 Voilà six ans que Thomas Lopez de Ulloa est pagador. Il faut absolument

lui réclamer son compte. Il est nécessaire d'établir à l'avenir deux pagadors (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.156.

1921. Madrid, 27 août 1032. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordre de surseoir à la convocation des États généraux.
10 Dans le cas où le secrétaire du Conseild'État de la Faille, viendrait à mourir,

on ne peut lui donner un successeur avant l'arrivée de Roose. Lorsque ce der-

nier aura été entendu, Isabelle pourra prendre une décision.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 205,fol.158.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.74.

15 PubliéparGACHARD,ActesdesÉtats générauxde1632, t. II,p. 641.

1922. Madrid, 8 septembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le roi de Danemark s'est plaint de certains actes d'hostilité commis par les

vaisseaux de la flotte de Dunkerque dans ses parages. Isabelle doit réclamer

des explications aux intéressés et les faire connaître au Roi (2).

20 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205, fol. 161.

(1)Le24septembre,IsabellerépondquePhilippedoitenvoyerquelqu'unpourrecevoirlescomptes
dupagador.Aureste,c'estauRoiànommerunsecondpagador.AuxPays-Bas,il n'ya aucuncandidat

compétentpourcettefonction.(Ibid.,fol.173.)
(2)Lemémoirede ChristianIV,datédu7avril,setrouveenannexe(fol.165.)Il attestequeles

25 vaisseauxdunkerquois,sontarrivésdansdesparagesoùonnelesavaitjamaisvusjusquelà,qu'ilsy
ontpris et coulédesnaviresdanoiset autres.Aucunnaviredeguerreétrangern'a ledroitdese
trouverdanscesparages.Lesouveraindanoisdemandequecelanesereprésenteplus,sansquoi,i

prendralesmesuresnécessaires.Le8 novembre,Isabelleprometdefaireuneenquêteà cesujet
(Ibid.,fol.253.)
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1923 , 23 septembre 1632. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Sur les mesures à prendre pour réparer les pertes de Maestricht. Opinion de

chaque conseiller.
Estado, 2048,2150. 5

1924. Bruxelles, 24 septembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des instructions transmises par le Roi, dans sa lettre du

16 juillet, par rapport à l'affaire de Henri de Berghes.

La situation est telle aujourd'hui, qu'il faut faire preuve de la plus grande

modération pour ne pas troubler les esprits.
10

La mémoire des incidents passés est encore bien vive aux Pays-Bas (1) Les

provinces se sont d'ailleurs montrées loyales, elles ont fait grand cas des lettres

du Roi. Les moyens de douceur seront toujours ici les plus utiles.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 203,fol.166.

1925. Bruxelles, 24 septembre 1632. — Isabelle à Philippe IV. 15

L'Infante annonce qu'elle a convoqué les États généraux.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.167.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.90v°.

Publiépar GACHARD,op.cit., t. II, p. 643.

1926. Bruxelles, 24 septembre 1632. — Isabelle à Philippe IV. 20

Isabelle rappelle qu'elle a déjà fait part au Roi de la perte de Maestricht.

Celle de Limbourg et du pays de Limbourg a suivi de près. Il n'y a pas eu

moyen de l'empêcher. Ainsi le passage de la Meuse est barré. Il semble que

l'ennemi va s'attaquer maintenant au Luxembourg; on a déjà noté la présence

de certaines troupes dans le Namurois, où elles ont réclamé des contributions 25

aux habitants. Gonzalès de Cordoba se trouve près de Namur, avec son armée.

Le duc de Lerme se trouve avec une autre armée près de Jodoigne, pour

couvrir le Brabant.

( ) Allusionévidenteauxrigueursduducd'Albe.
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Isabelle a chargé le baron de Balançon de protéger le Luxembourg avec une

petite troupe; une autre, confiée à Coloma se trouve à la frontière française.

Louis XIII se prépare à assiéger Cambrai. Il semble que ce sera de Berghes

qui dirigera cette expédition. D'Egmont, qui s'est déclaré pour lui, doit y

5 coopérer. Ils espèrent que la connivence du doyen Carondelet leur facilitera la

lâche. Après cela, ils entreprendront d'autres expéditions plus grandes. Le

châtelain d'Anvers veille sur le pays de Waes. On attend les décisions du Roi.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.170.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.89.

10 1927. Bruxelles, 24 septembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

L'évêque d'Osnabruck a demandé au nom des princes de la Ligue qu'on

neutralisât Lingen et qu'on détruisît ses fortifications. Il a ajouté que si on ne

leur accordait pas ce qu'ils demandaient, la place serait évacuée. Si cela se fait,

les Hollandais l'occuperont immédiatement et s'empareront du domaine et des

15revenus du pays qui montent à 40,000 florins par an. Ce sera la perte du

catholicisme dans ce pays. C'est au Roi à décider.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 205,fol.171.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.95.

1928. Bruxelles, 24 septembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

20 Affaires du duc d'Orléans. Répétition des détails déjà donnés antérieurement

au sujet de l'opération projetée par les Français contre Cambrai. Rien ne peut

entraver plus l'exécution de ces projets qu'une intervention comme celle de

Monsieur. Aussi le Roi devrait-il donner à celui-ci la plus sérieuse assistance.

Santa Cruz se prépare à partir; on lui a donné une douzaine de mille ducats.

23Cordoba n'a pas voulu se charger du commandement des armées; ainsi le

commandement en chef est resté au duc de Lerme, tandis que Coloma

commande les troupes qui se trouvent près de Cambrai. Celle dualité est très

funeste. Il faudrait que Philippe prit des dispositions pour y mettre fin.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol. 176.

30 Manuscritsdivers,reg. 218,fol.87 v°.

TOMEII. 81



— 642 —

1929. Bruxelles, 24 septembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

La situation est devenue bien difficiledepuis les grands succès remportés par

les Hollandais. Il s'agit, à l'heure actuelle, de conserver ce qu'on tient encore et

de tâcher de réparer le mal causé par les défaites passées.

Le remède essentiel, consiste dans l'arrivée de l'Infant Ferdinand. Il ne faut 5

pas attendre pour cela la fin de l'hiver. Ce ne serait pas la première fois qu'un

Habsbourg passât les Alpes à la mauvaise saison. L'Infante et Albert l'ont fait

eux-mêmes. Il n'est pas impossible non plus à une armée d'exécuter ce passage

en hiver. La route à suivre paraît être celle de la Savoie. Une fois arrivé en

Bourgogne, l'Infant pourrait concentrer là une armée composée en partie des 10

troupes qu'il aurait amenées et, pour le reste, d'effectifs levés sur place et

d'autres envoyés par le duc de Lorraine. Il faudrait aussi qu'il eût avec lui

1 1/2million d'écus en espèces. Les provisions ordinaires à envoyer d'Espagne,

pour l'armée des Pays-Bas, devraient être de 250,000 ducats. Si dans la suite

on pouvait reconquérir Maestricht, Rurcmonde et Venlo, et amener alors les 15

Provinces-Unies à accepter une trêve, il faudrait le faire sans perdre une heure.

Il y aura lieu de réformer cet hiver l'armée des Pays-Bas et celle de Cordoba,

en payant la troupe et en lui donnant ce qu'il lui faut. Il faudra aussi la munir

de chaloupes et de pontons, de façon à forcer l'ennemi à laisser l'année sui-

vante des garnisons en Hollande et en Zélande. 20

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.178.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.86 v°.

1930. Bruxelles, 24 septembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la jointe d'État dont il a été question dans les lettres précédentes.

Actuellement elle est dissoute et remplacée par une autre où ne siègent que des 25

Belges avec le marquis d'Aytona.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 203,fol.182.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.91v°.

1931. Bruxelles, 24 septembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Lors du siège de Bois-le-Duc, Isabelle a consenti à mettre au mont de 30

piété une partie des bijoux d'Albert. On n'a pas encore trouvé moyen de les

dégager ni de payer complètement les intérêts du capital emprunté. Isabelle
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demande qu'avec la procuration, que le Roi doit lui envoyer pour vendre des

parties domaniales, on lui expédie une procuration séparée, contenant la stipu-

lation que le produit des ventes, qui sont autorisées par ce document, servira au

dégagement des bijoux en question, ou sinon qu'on puisse en prélever le mon-

5 tant sur les provisions de l'armée.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.183.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.91v°.

1932. Luxembourg, 26 septembre 1632. — Les États de Luxembourg

à Philippe IV.

10 La dernière lettre du Roi leur a fait grand plaisir. Le Luxembourg proteste

de son attachement à la religion catholique et à la dynastie, il prétend que

c'est lui qui a ouvert la route aux armées de Philippe II chargées de recon-

quérir les Pays-Bas. Le prince d'Orange a demandé récemment des contribu-

tions au Luxembourg et a fort menacé de le mettre à feu et à sang parce qu'il n'a

15 pas voulu écouter les suggestionsde de Berghes. Les Luxembourgeois implorent

le secours du Roi contre leurs ennemis qui les menacent de Maestricht, de

Limbourg et de Trèves. Ils rappellent que leur territoire a toujours servi de

voie d'accès aux secours venant d'Italie, de Bourgogne et d'Alsace. Les soldats

du duc d'Orléans en quatre mois ont exigé plus de contributions que le Roi en

20cinq ans. On peut y ajouter les dégâts causés par l'armée envoyée dans le

Palatinat. En l'espace de six mois, près de 5,000 familles ont quitté la province.

La soldatesqueau service du Roi a pillé des églises,profané les saintes espèces

et commis des cruautés dignes des ennemis les plus barbares et tout cela sous

prétexte qu'on ne la payait pas. Si cela continue, le Luxembourg deviendra

25bientôt ua désert. Expressions de confiance dans la clémence du Roi.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205,fol.211.

1933. Madrid, 30 septembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi porte à la connaissance de l'Infante le texte des décisions qu'il a

prises au sujet du duc d'Orléans et la charge d'en informer Marie de Médicis (1).

30 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205,fol.188.

(1)Lesannexesdecettelettremanquent.
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1934 30 septembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Après la perte d'une place comme celle de Maestricht et pour assurer les

autres, il conviendrait d'occuper Liège en construisant sur les hauteurs de la

ville un fort ou une citadelle. On pourrait confier l'exécution de ce projet à

Papenheim qui agirait au nom de l'Empereur et on devrait procéder de même 3

à Maeseyck et dans les autres postes d'amont et d'aval.

Nécessité de reprendre Ruremonde et Venlo, tout au moins, Ruremonde

pour protéger Gueldre et Limbourg Nécessité également de fortifier Tirlemont,

Diest, Hérenthals et toute la région qui pourra couvrir Bruxelles.

Pour secourir Juliers et le pays conquis entre la Meuse et le Rhin, il est 10

nécessaire de renforcer la garnison d'Aix-la-Chapelle. Si des plaintes se font

entendre à ce sujet, on pourra invoquer comme excuse la perte de Maestricht

et faire appel, au besoin, à l'armée impériale.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.205,fol.191.— Estado,2239.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.67 v°. 15

1935. Madrid, 30 septembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi est très satisfait de la conduite présente du duc de Bavière. Il com-

munique à l'Infante le texte d'une lettre qu'il a écrite à ce sujet à Diego de

Quiroga et prie Isabelle de l'aviser des questions qu'on pourrait négocier avec

l'Électeur et de lui faire savoir s'il serait opportun d'envoyer auprès de lui un 20

ministre résident (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 205,fol.193.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.60 v°.

1936. Madrid, 30 septembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi fait savoir à Isabelle qu'il a chargé Bruneau et Quiroga de demander 25

à Ferdinand II et à Wallenstein de renforcer l'armée de Papenheim jusqu'à

(1)Le textede la lettreadresséeàQuirogase trouveenannexe.(Ibid.,fol.193.)LeRoidéclare

qu'ilsongeà députerun envoyéauprèsde l'Électeurpourleconsoler,l'aideret traiteraveclui.Il

faitensuiteau confesseurles mêmesdemandesquecellesqu'ila faitesà Isabelle.Le8novembre,

Isabelledéconseilletoutedémarcheauprèsduduc(fol.238; Manuscritsdiversreg.218,fol.68v°).30
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concurrence de 35,000 hommes de façon à pouvoir se maintenir en Frise et

garder toute la région jusqu'au Rhin. Il demandera aussi que Wallenstein lui-

même, avec une autre armée, se porte en Frise, en proposant à ce dernier de

lui céder à perpétuité le pays qu'on pourra conquérir. Philippe s'est engagé à

5 envoyer à cet effet un million de ducats. Il a lui-même écrit à ce sujet à

l'Empereur et à Wallenstein. Il recommande à Isabelle de se mettre en rapport
avec Quiroga et de veiller au payement régulier des armées, dont il est question
ci-dessus. Celles-ci devront se trouver sous les ordres de l'Infante (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol. 198.

10 1937. Bruxelles, 3 octobre 1632. — L'abbé Scaglia à Olivarès.

Le prince d'Orange est toujours dans Maestricht, qu'il fortifie. Il s'est ren-

contré avec le comte Henri de Berghes, mais n'a rien entrepris de ce côté de

la Meuse. Les Hollandais écrasés d'impôts désireraient la paix ou une trêve.

Les troupes françaises sont toujours à la frontière, ce qui oblige l'Espagne à y
15immobiliser des forces au grand profit des Hollandais. Quant aux Élats géné-

raux qu'on réunit ici, il n'y a pas lieu de douter de la fidélité du peuple. Leurs

députés se rencontreront le 10 octobre avec les députés de Hollande au pays

de Liège, près de Maestricht. pour traiter de la paix. On n'a pas grand espoir

d'aboutir, bien que les Hollandais soient mécontents des Français. Le traité

20commencé par Rubens n'avance pas autant qu'il le faudrait, ce qui est regret-

table, car il sera du plus grand profit pour le Roi.

Manuscritsdivers,reg. 217,fol.236v°(2).

1938 ,4 octobre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Il a reçu sa lettre du 26 août annonçant la perte de Maestricht. Il est désolé,
13 car il y avait dans les environs trois armées abondamment fournies en cavalerie

(1)Enannexes(Ibid.,fol.200etsuiv.),setrouventleslettresduRoiàFerdinandIIetàWallenstein.
VoiraussiunelettreduRoià Quirogadatéedu4octobreet relativeaumêmesujet.(Ibid.,fol.231.)

(2)Ilfiguredanscemanuscritdenombreusesautreslettresde l'abbéScagliaà Olivarès,du mois
d'octobre1632,et relativesauxaffairesde Hollande,d'Allemagne,d'Angleterreet de France,du

30séjourde la Reinemèreen Belgique,etc.Ainsi,endehorsdelacorrespondancedel'Infanteavecle

Roi,laCourd'EspagneétaitinforméedecequisepassaitauxPays-Bas,pardiversagentsà sonservice.
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et en infanterie, l'une sous Santa Cruz, la deuxième sous Gonzalès de Cordoba,

la troisième en Allemagne sous Papenheim. Par contre, les forces de l'ennemi

étaient d'une faiblesse extrême. On peut croire que cet échec est un châtiment.

Il demande qu'on adresse des prières au Ciel. Il y a eu des fautes, ses armées

n'ont pas monlré la même énergie que celle de Papenheim. Il faut punir les 5

coupables. Du reste Gonzalès de Cordoba demande qu'on réforme son armée (*).

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg. 205,fol.204.—Estado,2239.

1939. Bruxelles, 8 octobre 1632. —
Wolfgang-Guillaume, duc de

Neubourg, à Philippe IV.

La ville de Juliers, dépourvue de vivres et de munitions, pourra difficilement io

tenir tête aux Hollandais, depuis qu'ils occupent Maestricht. Il faudrait retirer

les troupes du Roi et permettre au comte palatin de les remplacer par une

garnison convenable, pour que les Hollandais, s'ils s'en emparent, n'aient pas

l'occasion d'y introduire des prêches des calvinistes et que le comte ne soit pas

privé plus longtemps de ses revenus (2).
15

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.3.

1940. Sans date (avant le 10 octobre 1632).
—

Philippe IV à l'infant

Ferdinand.

Doléances sur la perle de Maestricht et sur les progrès des ennemis de la

religion.
20

(1)Ontrouve,eneffet,enannexeàla lettreduRoi,unextraitd'unrapportdeCordoba,déclarant

quel'administrationde l'arméeestdansun désordretelqu'iln'yapasdanslemondeentierassez

d'argentpourlapayerdansl'étatoùellesetrouve.Cordobaindiquelesmesuresàprendre,il préco-
niseparticulièrementla réductiondu nombredes unités.D'aprèslui, il nefaudraitque2 tercioa

espagnols,2 italiens,1bourguignon,1irlandais,1anglais,5 ou6wallonsoubas-allemands,4ou5 25

hauts-allemands.(Ibid, fol.210.)
(2)Le18avril1633,leRoicommuniquecopiede cettelettreà l'Infanteetluidit qu'iln'estpas

d'avisderetirersestroupesdeJuliers,qu'ily a lieuaucontrairede lesrenforceretdelesravitailler

davantage.Il seraitcependantheureuxde connaîtresonopinionet celledeschefsmilitairesde

l'endroit.Il y a lieu,par la résistanceéventuellede Juliersà un siègeimportant,d'encourager30

GeldernetRheinberg.(Manuscritsdivers,reg.219,fol.4.)
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Parmi les mesures de défense à prendre, la principale consiste à mettre

Louis XIII dans l'impossibilité de continuer son assistance aux Hollandais La

rupture du Roi très-chrétien avec Gaston d'Orléans fournit pour cela une

occasion favorable. Philippe a donc résolu de fournir à Monsieur tout le secours

5 qu'il demandera. Il fait à l'Infante l'exposé des dispositions prises ou à prendre

à cet effet en Espagne.
Il déclare en terminant que dans le cas où l'assistance donnée à Monsieur

entraînerait des réclamations de la part de certains Français, on pourrait

leur répondre, que Louis XIII a combattu contre l'armée espagnole à Trèves,

10ville placée sous la protection de l'Espagne; que ses armées sont entrées à

Luxembourg et à Bouchain (dans cette dernière place à l'appel de certains

traîtres); que des régiments français, payés par Louis XIII, ont conquis
Maestricht et que d'après les dernières nouvelles de nouveaux renforts ont

été envoyés au prince d'Orange; que d'autres troupes françaises ont favorisé

15en Artois et en Hainaut la trahison de Henri de Berghes et encouragé les

mécontents.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.69(copie).

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.61v°.

1941. Madrid, 10 octobre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Philippe transmet à l'Infante la copie d'une lettre adressée par lui à Quiroga,

au sujet des instances à faire auprès de Ferdinand II et du prince d'Eggemberg.

Il exprime son intention de tenir l'année prochaine sur pied une armée alle-

mande de 40,000 fantassins et 6,000 cavaliers et cela en surplus de l'armée

qui se trouve à l'heure actuelle aux Pays-Bas. Il a décidé d'envoyer pendant

25six mois des provisions spéciales à raison de 120,000 ducats pour la paie des

gens de guerre allemands.

Le Roi communique à l'Infante le texte des instructions d'Octave Vilain,

envoyé vers Wallenstein. Vilain a reçu ordre de ne faire à Wallenstein

aucune demande précise avant d'avoir reçu des instructions spéciales de

30l'Infante et d'Aytona. Isabelle est priée de le mettre au courant de tous les

détails. Aytona doit en faire autant.

Secrétaireried'Etal etde Guerre,reg. 205,fol.217.
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1942. Madrid, 10 octobre 1632. —
Philippe IV à Diego de Quiroga.

Le Confesseur du Roi reçoit comme seule mission de représenter à l'Empe-

reur la mauvaise situation de la monarchie espagnole et la nécessité de

reconquérir ce qu'on a perdu en sauvant l'honneur des armes, enfin de

constituer une force puissante capable d'accabler les Hollandais. A cet s

effet, il faut que l'Empereur et le Roi se liguent contre eux, que Ferdinand les

mette au ban de l'Empire. C'est pour cela que le Roi a envoyé en Allemagne,

le marquis de Castaneda. Comme c'est Wallenstein qui commande les armées

impériales, le Roi a député vers lui Octave Vilain. Celui-ci a reçu ordre de se

rendre aussi à la Cour d'Allemagne. Si la chose est nécessaire, Quiroga doit io

commencer immédiatement ses instances auprès de Ferdinand, obtenir que

celui-ci écrive à Wallenstein et faire voir que lui-même incline à ce

que le Roi demande. Quiroga insistera sur le fait qu'il s'agit de la restauration

de la maison de Habsbourg, opprimée par les Français. Par contre, il ne

doit pas intervenir dans la question des effectifs à engager dans celte entre- t5

prise; Isabelle traitera cette question. Quiroga insistera aussi auprès de

Ferdinand sur la nécessité qu'il y a pour lui d'aider Marie de Médiciset le duc

de Lorraine.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.214.

1943. Madrid, 10 octobre 1632. — Instructions d'Octave Vilain, régent 20

du Conseil suprême d'Italie, envoyé en mission en Allemagne (27 articles).

La perte de Maestricht a mis les Pays-Bas en danger; les machinations de

Louis XIII et l'aide qu'il a donnée aux Hollandais, le refus de ces derniers de

s'accommoder avec le Roi sont les causes de l'envoi de Vilain.

Il s'agit essentiellement de s'arranger avec Wallenstein et Papenheim, de «5

façon à ce qu'il y eût du 1er avril au 1er novembre prochain, en Frise et

ailleurs, sous les ordres d'Isabelle et de l'Infant Ferdinand, une armée ou

un groupe d'armées, de 46,000 hommes. Vilain se rendra donc auprès de

Wallenstein, lui fera les compliments d'usage et lui exposera la nécessité de

réunir une armée considérable contre les Hollandais et de mettre ceux-ci au 30

ban de l'Empire. Il lui fera connaître la décision du Roi d'envoyer pour le

service de cette armée 120,000 écus par mois et cela pendant six mois. Au

reste, il n'entrera dans des détails précis qu'après avoir reçu des instructions
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particulières d'Isabelle. Il doit d'ailleurs en tous points se laisser diriger par les

avis qui lui sont envoyés par Isabelle et le marquis d'Aytona. Il tâchera de

convaincre Wallenstein que les 120,000 ducats seront suffisants. Il plaidera

auprès de lui en faveur du duc de Lorraine. Il lui promettra au nom du Roi

5 la possession de toutes les conquêtes faites en Frise. Il lui fera connaître aussi

les sacrifices ultérieurs en argent et en hommes, que Philippe se décidera à

faire, si Wallenstcin était impuissant à conquérir à lui seul la Frise orientale.

Les autres points des instructions concernent les affaires d'Allemagne.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 208,fol.219.

10 1944. Madrid, 10 octobre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

L'infant Ferdinand a fait savoir au Roi que Gaston d'Orléans voulait se récon-

cilier avec Louis XIII. Philippe a donné à son frère les instructions les plus

précises, au sujet de l'assistance à donner au duc, dans le cas où cette nouvelle

serait fausse, de façon à assurer l'exécution intégrale des promesses qui lui ont

15été faites. Isabelle doit mettre Marie de Médicis au courant de la nouvelle qu'on

a colportée au sujet de Monsieur et des efforts qu'on fait pour assister ce prince.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.232.

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.61.

1945 , 10 octobre 1632. —
Philippe IV au Cardinal-Infant.

20 Outre les nominations qu'il s'est réservées par les instructions secrètes

données à l'Infant, le Roi relient encore la collation des évéchés, desprésidences
des Conseils (excepté celles des Chambres des Comptes), des abbayes d'hommes

dont le revenu dépasse en Flandre 3,000 florins, et en Bourgogne 2,000, les

chapitres de chanoines séculiers et l'abbaye du bois de la Cambre qui se trouve

23 aux environs de Bruxelles, celle de Flines, le gouvernement de Dunkerque,
de Mardyck, de Gravelines, d'Ostende, les grâces et pardons, les concessionsde

privilèges perpétuels à accorder aux villes, aux communes et aux chevaliers.

Mais, pour la collation de ces places et privilèges, il recevra les propositions de

l'Infant et entendra ses avis.

Estado,2239.

TOMEII. 82
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1946 , 11 octobre 1632. —
Philippe IV à Aytona.

Recommande Roose avec obligation de lui donner dans les jointes le pas

sur les autres ministres du pays.
Estado,2239.

1947 ,11 octobre 1632. —
Philippe IV à Pierre Roose. 5

Il est indispensable de faire siéger au Conseil suprême de Flandre un

jurisconsulte. Roose doit désigner au Roi un candidat qui pourra le remplacer

quand lui-même retournera aux Pays-Bas.
Manuscritsdivers,reg.456,fol.26.

1948 ,11 octobre 1632. —
Philippe IV à Pierre Roose. 10

L'Infant va se rendre en Belgique. Comme le Roi a appris les nombreux

désordres qui se sont glissés dans l'administration civile et militaire et qu'il

désire prévenir les inconvénients qui peuvent en résulter, il a ordonné de

rédiger en Espagne deux instructions, dont il sera remis une copie à son frère.

On y indique la façon dont le Prince doit se comporter en tout. Puisque 15

Roose va retourner en Belgique, qu'il est un des principaux ministres chargés
de diriger l'Infant dans son gouvernement, qu'il est au courant des intentions

du Roi, et qu'il a été présent à la rédaction des dites instructions (1), il lui

est recommandé de veiller personnellement à l'exécution des ordres royaux.
Pour cela, dit Philippe IV, j'ai confiance dans le zèle et l'amour avec lesquels 20

le Président traite les affaires relevant de son service et qui passent par ses

mains.

Estado,2239.— Manuscritsdivers,reg.456,fol.27.

1949 , 11 octobre 1632. —
Philippe IV au vice-roi de la

Navarre. »

Le Roi recommande le président Roose qui passera par sa province en

retournant en Flandre.

Estado,2239.

(1)Porhaveroshalladopresenteà la disposiciondelasdichasinstruciones.
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1950. Madrid, 11 octobre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi transmet à l'Infante les instructions générales et secrètes destinées au

Cardinal-Infant qui devra succéder à Isabelle aux Pays-Bas. L'Infante voudra

bien les examiner attentivement et favoriser de tout son pouvoir le président

5 Roose.
Manuscritsdivers,reg.213,fol.32.

1951 ,16 octobre 1632. — Isabelle au comte d'Egmont.

Le comte étant parti sans congé au lieu de se rendre à une réunion des

chevaliers de l'ordre de la Toison d'or à laquelle elle l'avait invité, la princesse

10lui ordonne de rentrer en Belgique.
Secretariasprovinciales,liasse2436.

1952. Madrid, 20 octobre 1632. —
Philippe IV aux États des

provinces.

Le Roi leur annonce l'arrivée prochaine de son frère qu'il envoie pour

13assister l'Infante.
Secretariasprovinciales,reg. 2625(1).

1953. Madrid, 20 octobre 1632. —
Philippe IV aux États des

provinces belges.

Il fera ce qu'il pourra pour leur venir en aide.

20 Secretariasprovinciales,reg. 2625(p. 13du supplément).

1954. Madrid, 20 octobre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante la nouvelle qu'il a apprise de la réconcilia-

lion de Gaston d'Orléans avec Louis XIII et lui fait part des précautions qu'il
a fait prendre en Catalogne, pour prévenir une attaque française de ce côté.

23 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 205,fol.235.

Manuscritsdivers,reg. 213,fol.75v°.

(1)Cf.Manuscritsdivers,reg,456,fol.28,oùse trouvela lettreadresséeauxÉtatsdeLimbourg
fol.29,celleadresséeauConseild'État,etfol.30,celleadresséeauConseildeGueldre.
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1955. Madrid, 20 octobre 1632. —
Philippe IV à Aylona.

Le Roi s'occupe du passagede son frère aux Pays-Bas. Étant donnée l'indisci-

pline qui régne parmi les officierssupérieurs il a écrit à l'Infante qu'en attendant

l'arrivée de son frère et de la personne qui doit exercer le commandement en chef,
il confie ce commandement à Aylona lui-même Cela préviendra les inconvé- 5

nients qui pourraient se produire autrement. L'Infant aura peu de serviteurs.

Aytona sera son grand majordome et exercera la surintendance de sa maison.

Il négocie avec le duc de Parme pour qu'il passe à son service et accepte les

fonctions de capitaine général de la mer aux Pays-Bas. Aytona est forcé d'agréer
cette nomination, qui ne sera donnée que pour peu de temps. Aytona conser- 10

vera la solde qu'il touchait sur la flotte. Le Roi l'a nommé, en outre, son grand

majordome. Ainsi le marquis est avantagé et le Roi espère qu'il le servira avec

le même cèle que par le passé.
Estado,2239.

1956. Vervins, 20 octobre 1632. — Le comte d'Egmont à Isabelle. 13

L'Infante n'ignore point le respect que le comte lui porte. Elle sait aussi que
ses ministres et ceux du Roi n'ont cessé de le persécuter et qu'enfin il a dû

pourvoir lui-même à la sécurité de sa personne. Il proteste encore de son zèle

pour le service du Roi et de l'Infante, pour la conservation de ces provinces
et le maintien de la religion. 20

Secretariasprovinciales,liasse2436.

1957. Saint-Laurent, 26 octobre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

La jointe du commerce a porté à la connaissance du Roi le formulaire des

certificats dont devront se munir à l'avenir les navires belges venant trafiquer
en Espagne. Ce formulaire a été prescrit par l'Infante. Eu égard aux circon- 23

stances et pour faciliter l'accord par les provinces d'aides importantes en favo-

risant le développement du commerce, Isabelle peut accorder toutes les facilités

désirables pour un an ou deux. Il lui appartient de déterminer la façon dont la

chose sera portée à la connaissance des intéressés (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.205,fol.237. 30

(1)Ontrouveenannexele texteimpriméd'unordredonnélemêmejourparle Roi,prescrivant
d'admettreenEspagnetoutesles marchandisespourvuesd'uneattestationdélivréeauxPays-Bas.Il

estdéfendudefaireaucunevexationauxmarchands.(Ibid.,fol.239.)
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1958. Bruxelles, 31 octobre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Nouvel éloge du pagador Thomas Lopez, pour lequel l'Infante sollicite une

place de conseiller au Conseil des finances en Espagne.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.241.

5 1959. Bruxelles, 31 octobre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Deux députés du comté de la Frise Orientale ont demandé à nouveau qu'on

reconnût la neutralité d'Emden. L'Infante transmet le texte d'une consulte de

l'amirauté, proposant de refuser ce qu'ils demandent et se rallie à celle manière

de voir (1).
10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol. 243.

1960. Bruxelles, 31 octobre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

L'Électeur de Cologne a demandé qu'on lui cédât les seigneuries de Kerpen

et Lommersom situées dans sa principauté. Isabelle a fait répondre que le Roi

seul pouvait faire cette cession. Elle demande à Philippe de décider.

15 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.245.

1961. Madrid, 2 novembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi annonce l'arrivée d'une dépêche expliquant à l'Infante les mesures

prises pour parer aux menaces de l'ennemi après la perle de Maestricht. On

est convaincu en Espagne que la situation est grave ; on tient note des machi-

20 nations continuelles de Louis XIII, des Hollandais et des autres ennemis, qui
veulent soulever les Pays-Bas et y entretiennent à cet effet des intelligences

avec bon nombre d'individus puissants et avec certaines villes. Le Roi a donc

décidé d'envoyer immédiatement l'Infant Ferdinand. Il aura comme mission

d'aider l'Infante et il sera fait droit ainsi aux mulliples instances faites par

28celle-ci, à cet effet. Son activité s'étendra aussi bien sur les affaires politiques

que militaires.

(1)Cetteconsultemanque.



— 654 —

L'Infant amènera avec lui une armée considérable, au moins 16,000 Espa-

gnols et Italiens. Gonzalès de Cordoba ayant décliné le commandement en chef,
le Roi l'a confié au duc de Féria. L'intérim du commandement doit être exercé

par Aytona.
On s'efforceaussi de persuader le duc de Parme de se rendre pour un an ou 5

deux aux Pays-Bas avec deux régiments de 3,000 Italiens et Allemands. On

lui accordera le litre de général de la mer et la vice-royauté de la Catalogne.
Il sera chargé de la défense côtière et de la flotte des Pays-Bas. Il aura pour
mission principale de rouvrir le port de Gravelines malgré les stipulations de

la paix de Vervins. 10

On cherche aussi à obtenir du duc de Modène qu'il envoie 4,000 fantassins

italiens, sous les ordres d'un de ses frères, et du duc de Florence qu'il envoie

6,000 Hauts-Allemands, sous les ordres du prince Jean-Charles. On enverra pour
le service de l'armée des provisions de 225,000 ducats plus 25,000 pour la

flotte. Celle-ci doit être renforcée de trente-six unités. Il semble qu'on disposera 15

ainsi d'assez d'argent pour l'armée navale.

Le Roi rappelle les demandes de secours qu'il a faites en Allemagne.

Lorsque l'Infant sera arrivé, il faudra demander aux provinces qu'elles se

chargent de payer le pain de munition aux troupes allemandes, de veiller aux

nécessités de 10,000 fantassins pendant sept ou huit mois et à celles des places 20

fortes.

En attendant l'arrivée de Don Ferdinand, Isabelle doit tâcher d'obtenir

elle-même quelques renforts d'Allemagne, de façon à assurer la conservation

des places de la Gueldre : Rheinberg, Juliers et Orsoy.
Necolalde a reçu ordre d'attirer l'attention de Charles Iersur le développement 23

de la puissance hollandaise et de la menace qu'il y a là pour l'Angleterre. Il

s'agit d'arriver à ce que le roi d'Angleterre fasse cause commune avec

Philippe IV contre la Hollande. Il semble en Espagne qu'on ferait bien de

remettre Frankenthal sous certaines conditions à Charles Ier.Ce serait un dépôt,
fait au nom de l'Empereur. Isabelle écrira à ce sujet à Necolalde. 30

Aylona sera majordome de l'Infant. On lui conservera son traitement de

chef de la flotte. Le Roi voudrait qu'Isabelle en fit aussi son grand majordome.
C'est lui aussi qui devra se porter à la rencontre de Don Ferdinand, avec les

effectifs que le duc de Feria lui indiquera.
Le Roi a décidé une réforme générale de l'armée des Pays-Bas. Il désire 35
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recevoir un exposé détaillé de ce que les provinces payent pour l'armée et de
ce qui est à la charge des finances espagnoles. On ne peut rien employer des

provisions au paiement des soldes arriérées. Il faut veiller au paiement régulier
de la solde, en commençant par les simples soldats, de façon à ce que, s'il n'y a

5 pas assez, ce soient les chefs qui doivent attendre. La peine de mort avec

confiscation des biens est comminée contre celui qui contrevient à cet ordre.

Tout cela doit être porté à la connaissance d'Aytona (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.247.—Estado,2239.
Manuscritsdivers,reg. 213,fol.92 v°;reg. 217, fol,44.

10 1962. Madrid, 4 novembre 1632. — Décret de Philippe IV.

Le Roi rappelle que, le 26 juillet 1629, il a donné à Isabelle les pouvoirs

requis pour conclure une trêve avec les Hollandais. La situation a changé

depuis que ceux-ci ont refusé d'admellre la médiation du roi d'Angleterre. Il

annule dans ces circonstances le pouvoir en question (2).

15 Manuscritsdivers,reg. 456,fol.51.

1963 , 4 novembre 1632.

Révocation des pouvoirs donnés à Isabelle pour convoquer les Etats

généraux.

Estado,2239.

20 1964 ,8 novembre 1632. — Isabelle à Philippe IV (traduit du

français en espagnol).

L'Infante explique comment le comte d'Egmont a quitté le pays sans avoir

reçu de congé; elle l'a rappelé en vain et a mis ses biens sous séquestre (3).

Secretariasprovinciales,liasse2536.

23 (1)Le13févriersuivant,Isabelleaccuseréceptiondecettelettre.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,
reg.206,fol.30.)

(2)Unseconddécretdu 14 novembreannulleune secondefoislaprocurationdonnéeen1629

(fol.32).

(3)LeConseilsuprêmede Flandreapprouvala décisionpriseparl'Infantedanssa séancedu
30 1erdécembre1632.(Voirplusloinn°1977.)
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1965. Bruxelles, 8 novembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Le Nonce à Bruxelles, Fabio de Lagonissa, a entretenu l'Infante de certaine

affaire, ajoutant que son collègue à Madrid en parlerait au Roi. Isabelle a

répondu au prélat, qu'en ce qui la concernait, elle n'avait aucune décision à

prendre. Elle prie le Roi de faire connaître ses volontés. 5

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.205,fol.254.

1966. Bruxelles, 8 novembre 1652. — Isabelle à Philippe IV.

II n'y a pas de doute que la constitution aux Pays-Bas d'une armée aussi

puissante que celle dont il est question dans la lettre royale du 10 octobre

assurerait la reprise de tout ce qu'on a perdu les années précédentes. Seule- 10

ment, tant que les armées suédoises donneront tant à faire à l'Empereur, il est

bien invraisemblable qu'il y ait moyen de faire venir d'Allemagne des effectifs

aussi considérables, ni que Papenheim puisse arriver de ce côté. On ne perd
rien quand même à entamer des négociations sur ce point.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.256. 13

1967. Bruxelles, 8 novembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante ne peut pas davantage se consoler de la perte de Maestricht.

Les forces de l'ennemi étaient telles qu'il n'y avait pas moyen de lui opposer

de la résistance. C'est ce qui explique qu'on n'ait pas tenté de le faire avec

l'armée des Pays-Bas. Papenheim spontanément l'a essayé mais en vain. 20

On a commencé cl on continue à exécuter aux Pays-Bas la réforme de

l'armée proposée par Cordoba.

Les ordres du Roi relatifs au logement de l'armée seront exécutés.

Il faudrait pouvoir renforcer l'armée navale. Le Roi recevra à ce sujet des

indications d'Aytona. On fera tout son possible pour obtenir du pays qu'il 25

contribue plus largement aux nécessités militaires.

Il faut surseoir aux mesures de rigueur décidées contre de Berghes. Il parait

qu'il se repent de sa conduite passée et sollicite le prince d'Orange de faciliter

un accommodement avec le Roi, dans l'espoir que lui-même y sera compris.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.256. 30

Manuscritsdivers,reg. 218,fol.68v°.
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1968. Bruxelles, 8 novembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

La réconciliation de Gaston d'Orléans avec Louis XIII était déjà connue ici,

au moment où sont arrivées les dépêches du Roi, relatives à cet événement.

Cette réconciliation est de la dernière indécence! Marie de Médicis en est très

3 affligéeet se console d'avoir trouvé asile aux Pays-Bas.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.260.

Manuscritsdivers,reg.218,fol.70.

1969. Bruxelles, 8 novembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Certains dissentiments, qui ont surgi aux États-Généraux des Provinces-

10 Unies, ont retardé la prise de contact de leurs députés avec ceux des États-

Généraux des Pays-Bas. Actuellement les deux parties se sont rencontrées à

Maestricht; on dit qu'elles vont se rendre à Bois-le-Duc, où une décision défi-

nitive sera prise. Qu'en sortira-t-il? Les rebelles essaient de tromper leurs

partenaires, pour continuer entretemps leurs progrès. Le 25 octobre, ils ont

13pris Orsoy, mais ont dû l'évacuer après quelques heures, à l'arrivée de

renforts venant de Rheinberg. L'armée royale s'est fort bien conduite. L'ennemi

a renouvelé ses attaques contre Orsoy et médite même de s'emparer de Juliers

et de Geldern. L'Infante espère qu'il échouera.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.261.

20 1970. Bruxelles, 8 novembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

La perte de Maestricht a été suivie immédiatement de celle de Venlo, Rure-

monde et Limbourg. Les places du Rhin sont très menacées. Il sera bien diffi-

cile de secourir Juliers et Geldern.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.263.

25 Manuscritsdivers,reg. 218,fol.68 v°.

1971. Madrid, 20 novembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc d'Orléans a envoyé un émissaire pour porter à la connaissance du Roi

sa réconciliation avec Louis XIII. On lui a fait répondre d'une façon courtoise. Il

TOMEII. 83
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faut mettre Marie de Médicis au courant de cette démarche. Au reste, Philippe

s'en remet à Isabelle pour connaître l'opinion de la Reine-mère (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.203,fol.264et 266.

1972. Madrid, 20 novembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a désigné Christoval de Benavente y Benavidès pour remplacer 3

l'ambassadeur d'Espagne à Paris, le marquis de Mirabel.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.205,fol.273.

1973. Madrid, 20 novembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Marie de Médicis a envoyé un émissaire auprès du Roi, pour lui demander

l'argent nécessaire aux frais de sa Cour et de ses agents. Elle s'est engagée à ne 10

conclure aucun accommodement, sinon en sauvegardant les droits du Roi.

Philippe recommande à Isabelle de veiller à maintenir la Reine-mère dans

de bonnes dispositions. Il lui fait part de sa décision de payer à la fugitive une

pension de 8,000 écus par mois. Il faut se garder de toute mesure qui empê-

cherait qu'elle aussi se réconcilie avec Louis XIII. On n'a rien attendu d'elle,

sinon de la gratitude; celle-ci serait plus efficaceune fois que la Reine serait

rentrée en grâce auprès de son fils (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 205,fol.279et 281.

Manuscritsdivers,reg.217,fol.51.

1974. Madrid, 24 novembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle. 20

Le Roi rappelle qu'il a nommé Roose président du Conseil privé. Ferdinand

Boisschot,qui est plus âgé, pourrait se plaindre. L'infante devra l'apaiser et lui

dire que le Roi, loin de vouloir diminuer ses prérogatives, l'aura toujours en

particulière estime, mais que pour le bien de son service il a dû nommer Roose.

Secretariasprovinciales,reg. 2625. 25

(1)Cettelettrese trouveendeuxexemplaires.Elleest complétéepar un rapportdu secrétaire

d'État,AntonioCarnero,quisetrouveenannexe(fol.268).

(2)Cettelettrese trouveaussien deuxexemplaires.Ellecomprendcommeannexes: la copieen
doubleexemplairedumémoireremisauRoiau nomdeMariedeMédicis(fol.283et 288)et cellede
la réponsedePhilippeIVdatéedu 20novembre(fol.292). 30
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1975. Madrid, 24 novembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Pour obtenir un meilleur service des garnisons de ses royaumes d'Espagne, le

Roi a pris «un nouveau pied » et réparti le paiement de la solde de ces garnisons

entre les communautés, les villes et les Conseils, pour un terme de six ans. Le

5 Conseil de Flandre, pour sa part, doit entretenir trente soldats, ce qui revient

à 2,000 ducats. Le Conseil a allégué que ce sacrifice lui était impossible, vu

qu'il ne pouvait suffire aux frais ordinaires. Le Roi, de son côté, ne peut

revenir sur sa décision, puisqu'il envoie tant d'argent aux Pays-Bas. Il ordonne

à l'Infante de prélever ces 2,000 ducats, par la voie du Conseil des Finances,

10sur ses droits seigneuriaux tout de suite pour la première fois et pour les autres,

d'année en année. Roose en parlera à l'Infante. Comme il a un procès au sujet
des immondices de la ville de Bruxelles, il désire savoir s'il y a apparence que
ce procès tourne à son profit.

Secretariasprovinciales,reg. 2625.

15 1976 ,28 novembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante se réjouit de la décision prise par le Roi d'envoyer au plus vite

Don Ferdinand aux Pays-Bas. Elle y voit le seul remède à la situation pré-

sente. Elle conseille de lui faire quitter ses habits ecclésiastiques, car les cardi-

naux ne sont pas bien vus aux Pays-Bas.

20 Estado,2047.— Publiépar RODRICUEZVILLA,Correspondencia,etc., p. 249.

1977 , 1er décembre 1632. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

Le Conseil approuve l'infante d'avoir mis sous séquestre les biens du comte

d'Egmont.
23 Secrelarias provinciales,liasse2436.

1978. Bruxelles, 4 décembre 1632.
— Les députés des États généraux

des Pays-Bas à Philippe IV.

Après avoir fait leurs doléances sur le mauvais gouvernement et les maux

qui en sont résultés, les députés supplient le Roi de eondescendre à des

30conditions raisonnables de paix avec les Provinces-Unies.

Manuscritsdivers,reg. 456,fol.49.

PubliéparGACHARD,ActesdesÉtatsgénérauxde1632, t. I, p. 346.
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1979. Madrid, 8 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Envoi de lettres de provision pour l'année 1633 à raison de 250,000 ducats

par mois, y compris 25,000 ducats pour la flotte.

Le soldat a été mal payé et les armées se sont débandées. C'est là la

cause des défaites antérieures. Les provisions actuelles sont beaucoup plus 5

élevées que les précédentes ; cela n'empêche pas que si la troupe est encore

mal payée, les mêmes inconvénients se reproduiront. Le Roi rappelle ses

recommandations faites à ce sujet le 20 octobre. Il insiste de nouveau à ce

sujet en déclarant que nul n'a le droit de contrevenir à cet ordre, fût-ce son

propre fils. 10

Il y aura donc à l'avenir deux pagadors. On désignera le second qui entrera

en fonctions en 1633.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.294.

1980. Madrid, 8 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

On a fait en Espagne tout ce qu'on a pu pour assurer le bien des Pays-Bas 15

et pour tâcher d'arriver à une bonne paix. Le Roi espère que de leur côté les

provinces se décideront bientôt à accorder les aides ordinaires et extraordinaires

de cette année. Il confie à Isabelle le soin d'arranger ces affaires sans perdre

une heure et lui fait part de diverses lettres écrites à ce sujet à Aytona, au

président Roose et à d'autres. 20

Les provisions destinées à l'armée allemande se monteront à 120,000 écus

par mois pour la période d'avril à novembre. Les six premières mensualités

seront envoyées dès maintenant. Les provinces doivent déclarer sans tarder

quelle sera leur contribution aux frais de la guerre. Cela forcera l'ennemi à

réfléchir. L'armée d'Allemagne recevra ordre de s'emparer de tous les fleuves 25

supérieurs (todos los rios altos), l'armée des Pays-Bas jointe à celle venue

d'Espagne sous les ordres de Don Ferdinand occupera tous les postes de la

Meuse. De la sorte on vivra aux dépens de l'ennemi dans la même mesure où

lui-même vit aux dépens des États du Roi. Les deux armées opéreront leur

jonction et l'ennemi sera bloqué. Si les choses marchent bien et si on peut 30

espérer arriver à la conclusion d'une paix favorable, le Roi enverra d'Espagne

une flotte considérable qui renforcera celle des Pays-Bas. Cette dernière doit
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comprendre au moins 40 navires. Le Roi est prêt à faire un effort suprême,

les provinces ne pourront pas ne pas y contribuer (*).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.205, fol.290.

1981. Madrid, 8 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

5 Il y a lieu de constituer aux Pays-Bas un fonds de réserve important. On

disposera ainsi d'un crédit plus considérable et moins onéreux. Le Roi veut

qu'on prélève, à cet effet, une somme de 400,000 ducats sur les provisions déjà

envoyées. Cette réserve ne devra être employée qu'aux nécessités indispen-

sables et ce qu'on en déduit devra toujours être remplacé, à la toute première

10occasion, par des prélèvements sur les provisions ordinaires. La peine de mort

est à nouveau comminée contre celui qui contreviendrait à cet ordre et se

rendrait de ce chef coupable de haute trahison. On a jugé bon de faire déposer

cette réserve au château d'Anvers, dans une caisse à quatre clefs. Pourtant le

Roi s'en remet sur ce point à la décision de l'Infante.

15 Il serait très utile aussi de joindre à cette réserve les aides fournies par les

Pays-Bas. Cette dernière partie devrait pour bien faire être placée dans la

même caisse; s'il faut la déposer dans une caisse séparée, on aura soin

qu'Aytona ou du moins Roose en détienne une clef.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.506.

20 1982. Madrid, 8 décembre 1632. —
Philippe IV à Pierre Roose.

Philippe entretient le président de la nécessité de constituer un fonds de

réserve et explique les mesures qu'il a prescrites à cet effet à Isabelle. C'est à

l'effet d'assurer le respect de ce fonds de réserve qu'il a décidé de remettre à

l'Infante un plein pouvoir pour vendre des parties domaniales. Il remet ces

25pouvoirs à Roose qui en donnera connaissance à l'Infante, d'accord avec

Aytona, quand se présenteront des circonstances extraordinaires, auxquelles

autrement on ne pourrait faire face, sans réduire le fonds de réserve.

Manuscritsdivers,reg. 456,fol.35-37.

(1)Enannexe,on trouveunelettredu Roià Roose,uneautreau chancelierde Brabant,une

30troisièmeauducd'Acrschot,unequatrièmeaucomtedeCoppignies,leurdemandantà tousd'userde

leurinfluencepourdéciderlesprovincesà accorderdesaidesconsidérables.(Ibid.,fol.298et suiv.)
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1983 ,8 décembre 1632.

Pouvoir illimité accordé par Philippe IV à l'Infante Isabelle de vendre et

engager des parties du domaine.
Manuscritsdivers,reg. 456,fol.33.

1984. Madrid, 9 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle. 5

Pour être agréable aux chevaliers de l'ordre de la Toison d'or (1), le Roi

consent à ce qu'ils procèdent contre d'Egmont suivant les statuts. Il demande

s'il ne conviendrait pas de menacer de la même peine ceux qui voudraient

imiter le comte.

Secretariasprovinciales,reg. 2625. 10

1985 ,11 décembre 1632. —
Philippe IV à Pierre Roose.

Le Roi charge Roose de faire secrètement une enquête au sujet des circon-

stances qui ont amené la perte de Maestricht.

Estado,2239.— Manuscritsdivers,reg. 456,fol.36.

1986 ,11 décembre 1632. —
Philippe IV à Aylona.

15

Dans une de ses lettres du 22 octobre, le marquis montrait que le vrai

moyen de nuire à la France était de l'attaquer du côté de l'Espagne et il jugeait

opportun de prendre ses dispositions en ce sens. Le Roi lui répond que la

rupture avait été décidée pour la saint Jean de celte année sur la proposition
de Gonzalès de Cordoba et que toutes les dispositions avaient été prises. Mais 20

l'Infante, Monsieur, le marquis lui-même s'y opposaient absolument et les

ordres donnés furent retirés. Gonzalès avait d'ailleurs écrit que tout en

assistant Monsieur, on pouvait éviter une rupture, ce qui se pratiquait sans

que le Roi y trouvât à redire.

Estado,2239. 25

(1)Leschevaliersavaientreprésentéau Roiqu'onne pouvaitprocédercontreeuxqueconfor-
mémentauxprivilègesdel'ordre.
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1987. Madrid, 11 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Il y aura donc à l'avenir deux pagadors généraux. Le deuxième, destiné à

entrer en fonctions en janvier prochain, ne pourra arriver à temps. Isabelle

désignera un intérimaire, soit le contador Hernani, soit son collègue Antoine

5 Wedel.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.312.

1988. Madrid, 11 décembre 1652. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi ne veut pas remettre Rheinberg aux mains de l'Électeur de Cologne,

déclarant que cette place ne serait pas mieux entre ses mains qu'entre

10celles des Hollandais. Il faut tâcher d'en assurer la conservation. Philippe est

mécontent de la prise de contact qui a eu lieu entre les députés belges et

hollandais.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.316.

PublicparGACHARD,ActesdesÉtatsgénérauxde1652, t. II, p.645.

15 1989. Madrid, 11 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

On ne peut prendre de décision sur la requête faite par l'Électeur de Cologne

pour obtenir la cession des places de Kerpen cl Lommersom, avant de con-

naître les motifs invoqués à cet effet et l'opinion de l'Infante.

Le Roi espère que les dispositions qu'Isabelle prendra pour la réforme de

20 l'armée seront suffisantes. Elle fera ensuite un rapport au Roi de façon à ce

que celui-ci puisse répondre aux relations que lui feront au même sujet les

officierssupérieurs.

Les 25,000 ducats par mois affectés au service de la flolte paraissent suffi-

sants pour l'entretien de quarante unités.

25 L'Infante pourra alléguer auprès des provinces des raisons sérieuses pour

les décider à un effort considérable. Les provisions envoyées par le Roi

atteignent à peu près cinq millions. Les armées prévues comprendront

88,000 fantassins et 10,000 cavaliers.

Regrets de la prise d'Orsoy. Pourtant le témoignagedonné par l'Infante de la

30 valeur des troupes qui ont été mêlées à cet incident est une consolation.

Isabelle peut récompenser les plus méritants.
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Il faut veiller soigneusement à la conservation de Juliers, de Geldern et des

places voisines sur lesquelles devra s'appuyer l'armée d'Allemagne.

Le Roi a appris du marquis d'Aytona que le prince d'Orange chercherait à

faire sa jonction avec l'armée suédoise qui se trouve au delà du Rhin et qu'ils

s'attaqueraient en commun à Cologne. Isabelle doit mettre tous ses soins à 5

protéger cette ville dont la perte impliquerait celle de toute la région rhénane.

Philippe espère un heureux résultat des négociations de Vilain. Ce serait la

première fois, dit-il, qu'on ne pût, avec de l'argent, se procurer des hommes

en Allemagne, pour aller dans une région voisine.

Il estime aussi que la présence d'un résident auprès de l'Électeur de Bavière 10

est opportune. Le Nonce à Madrid n'a encore fait aucune démarche.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.319.

1990. Bruxelles, 16 décembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante fait part de la bataille de Lutzen engagée par Wallenstein contre

les Suédois et de la mort de Gustave-Adolphe. Papenheim, lui aussi, a perdu 13

la vie dans celte rencontre. Un Te Deum a été chanté à Sainte-Gudule à

Bruxelles. L'Infante se félicite aussi de la récente élection du roi Wladislas de

Pologne.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 205,fol.321.

Manuscritsdivers,reg.218, fol.86. 20

1991. Madrid, 18 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi rappelle que le 29 mai 1631 il a envoyé à Aytona une instruction

au sujet de la forme des passeports à accorder aux Hollandais qui voulaient

venir en Espagne chercher du sel. Il déclare qu'il ne faut accorder de semblables

passeports qu'à ceux qui réunissent les conditions définies par le mémoire joint 23

à la présente lettre (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 205,fol.522.

(4)Cemémoirese trouvefolio324. Il renouvelleles conditionsprescritesdans l'instruction

d'Aytona,analyséeci-dessus.
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1992. Madrid, 18 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Les provisions mensuelles de 25,000 ducats destinées à la flotte doivent

être remises au pagador que le Roi va désigner pour l'armée navale. Dans le

cas où le titulaire n'arriverait pas à temps, Isabelle désignera, pour assurer

5 l'intérim, l'un des deux contadors Diego Hernani ou Antoine Wedel.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.205,fol. 326.

1993. Madrid, 18 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de la nomination d'un pagador intérimaire, dont il est question

dans la lettre du 10 décembre précédent. Le Roi envoie à cet effet un brevet

10de nomination en blanc de façon à ce que le titulaire désigné puisse exercer

ses fonctions pour le service des provisions de décembre courant et de janvier

prochain. On devra lui remettre les clefs de la caisse.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.203,fol.328.

1994. Madrid, 18 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Les provisions destinées à l'armée d'Allemagne doivent être remises au

pagador que le Roi désignera pour cette armée. Isabelle doit indiquer des can-

didats aptes à ce nouveau poste (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 205,fol. 330.

1995. Madrid, 23 décembre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

20 Il est arrivé en Espagne plusieurs navires hollandais pour chercher du sel.

Ils étaient porteurs de passeports de forme et de teneur différentes de celles

prescrites par les instructions royales. Le Roi remet à l'Infante le texte des

instructions remises jadis à ce sujet au marquis d'Aytona. On lui envoie aussi

la copie d'un passeport que portait un des navires en question, avec l'indication

25 (1)Le12février1653,Isabelledéclarequ'elleferaconnaîtreau momentvoululescandidatslui

paraissantaptesà cettefonction(reg.206,fol.54).
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des passages fautifs et celle d'un passeport en règle. Isabelle veillera à la stricte

exécution des ordres royaux (*).

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg.203,fol.332.

1996. Bruxelles, 24 décembre 1632. — Isabelle à Philippe IV.

Cordoba voudrait retourner en Espagne. La situation est telle qu'il ne faut 5

plus s'attendre à ce qu'on puisse envoyer d'ici une armée en Allemagne. La

commission donnée antérieurement à Cordoba ne saurait donc plus être exé-

cutée. D'autre part, il n'est pas en état d'exercer le commandement de l'armée

des Pays-Bas. Le Roi devrait faire connaître sa décision au sujet de cet

officier. 10

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.205,fol.537.

1997. Sans date (fin 1632).
— Instructions données par l'Infante à

Philippe de Guevarra.

Isabelle le charge de représenter au Roi l'état misérable des Pays-Bas et de

presser l'arrivée du Cardinal-Infant. 15
Estado,2047.

1998. Madrid, 1erjanvier 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Il est d'usage à la Secrétaircrie d'État à Madrid d'expédier diverses lettres

de recommandations, que l'on accorde pour se débarrasser des importuns. Elles

impliquent des dérogations aux ordres précédents. Il n'y a lieu de les exécuter 20

que quand elles contiennent la mention précise du consentement du Roi à ces

dérogations (25).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206,fol.1.

(1)Iln'ya à cettelettrequ'uneseuleannexe,c'estle textedesinstructionsanalyséesci-dessus,à
la datedu 29 mai 1631.Le 12 févriersuivant,Isabelleréponden s'enremettantau rapport25
d'Aytona(reg.206,fol.52).

(2)Le14février,Isabelleprometdeseconformerà cesordres.(Ibid.,fol.56.)
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1999. Madrid, 1erjanvier 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désigne le marquis de Torres, son majordome, pour exercer la surin-

tendance de la maison du Cardinal-Infant durant son voyage. Isabelle doit

envoyer dans le Milanais un majordome de sa maison à elle, qui connaît les

5 langues étrangères et les usages du pays, et qui sera affecté à l'avenir à la

maison de l'Infant. Torres pourra alors revenir en Espagne.
L'Infant a demandé au Roi des instructions sur les politesses qu'il y aura

lieu de faire aux princes d'Italie et aux autres souverains à travers les États

desquels il devra passer. On n'a connaissance à la Secrétairerie d'État espa-
10gnole d'aucun précédent de cette espèce. Isabelle est chargée de fournir à

l'Infant les indications qu'il a demandées.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206,fol.3.

2000. Madrid, 1erjanvier 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Wallenstein a exprimé le désir de connaître l'opinion du Roi sur une paix
15éventuelle avec Gustave-Adolphe, assurant que celte paix ne se concluera pas

sans l'intervention de Philippe et sans un accommodement avec les Hollandais.

Il a insinué que les ministres espagnols devraient lui faire connaître ce qu'il y
aurait lieu de demander aux Hollandais. Le Roi est persuadé que dans les

archives de l'ambassade espagnole à Vienne, il doit y avoir des documents au

20sujet des conditions précises auxquelles il accepterait de traiter avec les

Hollandais. Isabelle reçoit ordre de suppléer à ce qui pourrait y manquer (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.206,fol.6.

2001 ,8 janvier 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet des instructions dont il est question au n° 1997.

Estado,2047.

25 (1)Le14 février,IsabellerépondqueGustave-Adolphevientdemourir,quedèslorsles négo-
ciationsdontil estquestionnesauraientplusavoirlieu.Elleprometd'ailleursd'aviserlesministres

espagnolsen Allemagne,ausujetdesnégociationsà entameréventuellementavecd'autresprinces.
(Ibid.,fol.57.)
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2002 , 15 janvier 1633. — Avis sur les projets des princes

protestants d'Allemagne.

La mort de Gustave-Adolphe n'empêche pas les princes protestants de

persévérer dans leurs desseins hostiles à l'Empereur et aux Électeurs catho-

liques. Ils ont fait offrir au roi de Danemark de l'élire roi des Romains et se 5

mettent en mesure de lever une nouvelle armée. Ils ont fait à Louis XIII, pro

forma, la proposition de lui conférer la couronne de roi des Romains afin

d'entretenir ses bonnes dispositions. Il y a lieu d'avertir de tout cela le Pape et

le roi de France (1).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206,fol. 46-47. 10

2003 , 16 janvier 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la proposition d'Olivarès, au sujet du titre à donner au Cardinal-Infant.

Avis du duc d'Alburquerque, du Confesseur, du marquis de Leganès, du

marquis de Santa Cruz, du comte de Castrillo, du marquis de Mirabel et

d'Olivarès lui-même. Celui-ci propose que l'Infant exerce le gouvernement 13

général avec Isabelle ou qu'il ail, tout au moins, le commandement des armes.

Estado,2047,2151.

2004 ,19 janvier 1633. —
Philippe IV à Aytona.

Le Roi rappelle au marquis qu'il l'a chargé de traiter avec l'Infante du

titre et des pouvoirs à conférer à l'Infant en Belgique, afin de tout disposer 20

d'après les convenances de la Princesse.

Estado,2240.

2005. Madrid, 19 janvier 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte d'Onate est désigné comme ambassadeur d'Espagne auprès de

Ferdinand II (2),
23

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.206,fol.8.

(1)Cetavis—anonyme—etdontledestinatairenenousestpasconnusetrouveendeuxexem-

plaires,l'unenfrançais,l'autreenespagnol.

(2)Le14février,Isabelleaccuseréceptiondecettelettre.(Ibid,fol.59.)
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2006. Madrid, 24 janvier 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordre d'envoyer en Espagne six vaisseaux de l'escadre de Dunkerque, pour

venir renforcer une escadre espagnole qui se forme sous le nom de Escadre

du Nord et qui est destinée à faire la course à l'ennemi (1).

3 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.20C,fol 10.

2007. Le Pardo, 25 janvier 1653. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des nouveaux projets de constitution d'une ligue entre le Roi,

l'Empereur, Marie de Médicis et le duc d'Orléans, et des dernières négociations

entamées avec celui-ci (2).
10 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206,fol.13.

2008 , 29 janvier 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur une lettre d'Isabelle du 28 novembre dans laquelle la Princesse

conseillait au Roi de demander au Cardinal-Infant de quitter ses habits

ecclésiastiques, parce que les cardinaux étaient impopulaires en Belgique (3).
15 Olivarès n'est pas de l'avis de l'Infante. Il remarque que l'archiduc Albert

était aussi un prêtre (4). Selon lui, il faut écouler les personnes compétentes

en droit civil et en droit canon pour savoir la décision qu'il convient de

prendre dans l'intérêt de l'Infant, non seulement s'il veut changer d'habit, mais

pour le cas où il voudrait se marier. Avant tout, il faut mettre en repos la

20 conscience du Roi et celle de Son Altesse.

Estado,2047,2151.

(1)Le18février,Isabellefaitsavoirqu'ellea remiscettelettreàAytonaets'enréfèreàlaréponse,
quecelui-cidonneraauRoi.(Ibid.,fol.60.)

(2)Le23mars,Isabellerépondàcettelettre.(Ibid.,fol.117.)Le12avril,ellerevientencoresur

23cettequestion.(Ibid.,fol.147.)

(3)L'extraitle plusintéressantdecettelettrea étépubliéparRODRIGUEZVILLA: Correspondent
de la infantaarchiduquesadonaIsabel-Clara-Eugeniade Austriaconel duquede Lermay otros

personajes,p.249.

(4)Il nefautpasprendrecemotà la lettre.L'archiducAlbertavaitreçu,le29juin1578lesquatre
30 ordresmineurs,le30juinlesous-diaconatet le2 juilletlediaconat.
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2009. Madrid, 10 février 1633. —
Philippe IV à Castaneda.

Il n'y a pas lieu de douter que Louis XIII n'entreprenne cette année des

hostilités en Flandre et ne cherche à empêcher l'arrivée du Cardinal-Infant.

Cela entraverait gravement l'exécution des projets du Roi contre les Hollan-

dais. Le marquis doit porter immédiatement à la connaissance de l'Empereur 5

les détails que l'on connaît au sujet des projets de Louis XIII. Il lui fera

remarquer que la première obligation du Roi est d'assurer la défense de ses

propres États. Cela ne peut se faire que de deux façons. Obtenir de l'Empereur

que celui-ci prête son concours décisif aux insurgés français et forcer par cette

diversion Louis XIII à renoncer à ses projets, ou bien concentrer une nouvelle 10

armée et envahir la France, si les Français eux-mêmes pénètrent en Bour-

gogne ou en Italie. Le premier de ces deux procédés présenterait autant

d'avantages pour l'Empereur que pour le Roi; absorbé par des difficultés à

l'intérieur de son pays, Louis XIII ne pourrait assister les protestants d'Alle-

magne et laisserait ceux-ci beaucoup plus exposés aux coups des armées 15

impériales. Le second aurait, au contraire, l'inconvénient d'empêcher le Roi

d'aider encore l'Empereur. Philippe espère que Ferdinand II se décidera, dans

l'éventualité déterminée, à envoyer une armée contre le Roi de France, persuadé

que si lui, Philippe, s'était désintéressé des affaires d'Allemagne, il aurait pu

sans peine mettre une armée en ligne contre la France. 20

Castaneda doit s'efforcer aussi de convaincre Wallenstein et se servir à cet

effet de Quiroga qui est l'ami de ce dernier. Il fera entendre discrètement que

si on refusait à Philippe l'assistance qu'il demande, lui de son côté retirerait

ses troupes d'Allemagne.

Cette demande de secours ne doit pas être de prime abord appuyée de 25

promesses d'argent. Si cependant les efforts du marquis se heurtaient à un refus

de la part de Ferdinand II et de ses ministres, il pourrait offrir 200,000 ducats à

prendre sur les crédits affectés au service des armées allemandes, dont le régent

Vilain a négocié l'envoi aux Pays-Bas Si tout cela ne suffit pas à convaincre

l'Empereur de se rendre au désir du Roi, celui-ci ne veut pas rester exposé au 30

jugement du monde entier, qui le condamnerait sans doute, si pour aider l'Em-

pereur, il avait abandonné ses propres États aux Français et aux Hollandais.

Au surplus, Castaneda doit se mettre en rapport avec Vilain et traiter de

commun accord avec lui.
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Ce qui serait très à souhaiter,c'est que FerdinandII envoyât un agent à la Cour

de Paris, qui, d'accord avec l'ambassadeur espagnol, y déclarât que toute tenta-

tive d'entraver l'assistance réciproque que se prêtent le Roi et l'Empereur ou le

passage du Cardinal-Infant serait considéré comme casus belli. Castaneda doit

5 essayer d'obtenir de l'Empereur qu'il se décide à faire cette démarche. Benavente

a reçu ordre de lâcher de pénétrer les desseins de Louis XIII et puis, au moment

voulu, de lui représenter combien regrettable serait une guerre entre la France

et l'Espagne. Celte dernière représentation pourrait aussi être faite par le Nonce.

Il faut veiller avec soin à la défense des places d'Outre-Meuse qui assurent

10la liaison entre l'Allemagne et les Pays-Bas.

Castaneda doit suivre en tout les conseils d'Eggemberg.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.29.

2010. Madrid, 10 février 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante la lettre précédente écrite à Castaneda.

15 Il faut prévoir l'éventualité d'une déclaration de guerre, faite à l'Espagne par

Louis XIII, et pour cela s'informer auprès du duc de Lorraine, à quelles condi-

tions dans ce cas il consentirait à faire cause commune avec l'Espagne.

Il est de toute importance de veiller à la conservation des places d'Outre-

Meuse, pour assurer le passage aux troupes de renforts venant d'Allemagne.

20Philippe a écrit à ce sujet à Ferdinand II et à Wallenstein. Isabelle doit leur

écrire également. Onale a reçu ordre de tenir Isabelle au courant des affaires,

dès qu'il sera arrivé à son poste (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.206,fol.25.

2011. Madrid, 10 février 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

25 Le Roi s'attend à une rupture avec la France, bien que les négociations avec

ce pays continuent leur cours. Il faut le prévenir et renforcer l'armée en

prévision des desseins de l'ennemi.

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg. 206,fol.43. —Estado,2240.

(1)Le12avril,IsabellerépondquelesraisonsquePhilippeafaitalléguerauprèsde FerdinandII

30 etWallensteinsontconvaincantes.Elleespèreunbonsuccès.Onenverraincessammentunémissaire

auprèsdu ducde Lorraine.Quantà laconservationdesplacesd'Outre-Meuse,Isabelles'estefforcée
de l'assurerau moyende l'arméeespagnole,de l'arméede la Ligueet de l'arméedel'Empereur.

(Ibid.,fol.143.)
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2012. Bruxelles, 12 février 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a reçu les lettres du Roi destinées au duc d'Arschot et consorts.

Il faut attendre peu de chose des provinces, qui sont d'avis que plus grande sera

la misère de l'armée, plus aussi on inclinera à la trêve.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.206,fol.51. 5

2013. Bruxelles, 14 février 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Après les compliments d'usage, Isabelle insiste sur la nécessité de donner au

Cardinal-Infant le plus d'autorité possible et cela dans l'intérêt même de nos

provinces.
Estado,2151. 10

2014. Madrid, 22 février 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

La situation des Pays-Bas est telle qu'il ne faut pas s'attendre à pouvoir

envoyer une armée en Allemagne. On ne s'en étonnera pas là-bas, puisque le

Roi négocie en ce moment pour obtenir du secours de l'Empereur. Il y a lieu

dès lors de réformer l'armée de Cordoba et de l'incorporer dans l'armée des 13

Pays-Bas. On en aura bien besoin cette année pour défendre le pays.

Cordoba pourra revenir en Espagne quand le duc de Feria sera arrivé aux

Pays-Bas.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.61.

2015. Madrid, 22 février 1633. —
Philippe IV à Isabelle. 20

Le Roi rappelle la décision qu'il a prise jadis d'attacher à l'armée des Pays-

Bas quelques maîtres de camp généraux, qui soient en état, en cas de besoin,

d'exercer le commandement en chef et pour le reste puissent contribuer à

l'exécution des ordres supérieurs. Les événements ont montré les inconvénients

de ce système ; aussi le Roi a, dit-il, désigné un général en chef unique, le duc 25

de Feria. Il s'agit de déterminer maintenant la situation des maîtres de camp

généraux qui se tiennent à l'heure actuelle aux Pays-Bas et qu'il faut néces-

sairement déplacer pour éviter les inconvénients cités ci-dessus.

Coloma doit revenir en Espagne. Le duc de Lerme pourrait être désigné pour
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le commandement général de l'artillerie, si le baron de Balançon acceptait le

gouvernement de la Bourgogne. Lelio Brancaccio passera en Italie. Quant au

comte de la Molterie, Isabelle lui donnera un gouvernement de province et à

cette occasion on le fera chevalier de la Toison d'Or. Si Lerme n'acceptait

5 pas le généralat de l'artillerie on pourrait le donner à de Lannoy (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre:reg.206,fol.64.

2016. Madrid, 22 février 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le veedor général Louis-Philippe de Guevarra, a remis au Roi un volumi-

neux mémoire en vingt-trois chapitres sur les réformes à faire en vue d'une

10bonne administration de l'armée aux Pays-Bas. Philippe a examiné ce mémoire

et fait consigner en marge ses décisions sur chaque chapitre. Il envoie le texte

à l'Infante avec ordre d'observer les mesures décidées (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.66.

2017. Madrid, 23 février 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

15 Le Roi déclare n'être pas satisfait de certains fonctionnaires, des secrétaires

de la veedorie et de la contaderie. Il a prescrit à l'Infante de faire une enquête
à leur sujet et d'en charger Roose. Ce dernier reçoit les pouvoirs nécessaires à

cet effet y compris l'autorisation de poursuivre publiquement en justice celui

qui serait trouvé coupable d'une faute capitale.

20 Manuscritsdivers,reg. 456, fol.38.

(1)Le12avril,Isabellefait savoirauRoiqueconnaissancea étédonnéeauxintéressésdesordres

quilesconcernentet elleproposede leurconserverl'intégralitédeleursolde.(Ibid.,fol.141.)Le
21mai,Philipperevientencoresurlamêmequestion.Il a décidé,depuis,deconfieràColomaleposte
demaîtredecampgénéraldel'arméed'Alsace.Il accordeà de Lannoyunesoldede300écuspar

25mois.(Ibid.,fol.227.)Dansunedeuxièmelettredumêmejour,il règlelesortduducdeLerme.Illui
accordeunesoldede 300écusparmois.Il ajoutequ'ilnedoity avoirdansl'arméedesPays-Bas,
qu'unseulmaîtrede camp.Al'heureactuelle,c'estAytonaquidoitenexercerlesfonctions.Dansla
suiteceseraFeria.(Ibid.,fol.229.)

(2)Lemémoiresetrouveenannexeendeuxexemplaires.(Ibid.,fol.68etsuiv.)
TOMEII. 85
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2018. Madrid, 2 mars 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Les conseillers ont vu les documents envoyés par Roose au sujet de la trêve

à conclure avec les Hollandais. Le fait que l'Infante et ses ministres ont

permis la réunion des États Généraux et les tractations des délégués de ces

mêmes États avec l'ennemi est l'indice de la mauvaise situation dans laquelle 3

on se trouve. Jamais du temps de l'Archiduc, on n'en est venu à de semblables

concessions. Le Conseil juge inutile d'insister sur ce point, il veut bien admetttre

que l'Infante et ses ministres ont agi sous la pression d'une nécessité inéluctable.

Le Conseil a décidé ensuite de confier à une commission spéciale l'examen

du mémoire des commissaires des Etats Généraux et des instructions qui leur 10

ont été données par l'Infante. Il déclare que dans les circonstances présentes on

doit consentir à ce qu'on n'eût jamais toléré autrement, parce qu'il faut éviter

de faire retomber, aux yeux de la population belge, la responsabilité de la

rupture sur le Roi. A l'examen des conditions arrangées entre les délégués

belges et hollandais, la commission du Conseil d'État reconnaît que l'ensemble 13

de ces conditions est acceptable pour le Roi.

Estado,2047.

2019. Madrid, 2 mars 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Le Conseil déclare se rallier aux conclusions de la commission qui a examiné

les documents relatifs à la trêve. 20

Dans l'apostille royale il est déclaré qu'il y a lieu d'approuver les efforts du

président Roose pour obtenir la dissolution des États Généraux, qui constitue-

ront toujours un danger.
Estado,2047.

2020. Madrid, 5 mars 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose. 25

Le Roi a reçu un rapport du veedor Louis-Philippe de Guevara au sujet
des malversations de Vincent Lazana, chargé des fournitures de vivres à

l'armée. Il prescrit à Roose de faire une enquête sommaire au sujet des charges
formulées contre l'accusé (1).

Manuscritsdivers,reg. 436, fol.39. 30

(1)Lerapportduveedorsetrouveen annexe(fol.40).
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2021. Madrid, 8 mars 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi informe l'Infante qu'il accorde une distinction honorifique au baron

de Lede pour la valeur et le dévouement, dont il a fait preuve au siège de

Maestricht (1).
5 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.206,fol.96.

2022. Madrid, 5 mars 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le veedor général de Guevara a fait rapport au Roi sur la nécessité qu'il y

a de mettre en état de défense le pays de Waes. On a été étonné à Madrid à la

réception de ce rapport. Il semble qu'on aurait dû prendre à Bruxelles les

10mesures requises, d'autant plus qu'on y disposait de ressources suffisantes et

qu'il n'y avait pas lieu en semblable matière d'attendre l'arrivée d'ordres du

Roi. Il paraît que la surintendance du pays de Waes était confiée jadis au

châtelain d'Anvers et que cette situation a été modifiée depuis. Le comte de

Feria, nouvellement promu châtelain d'Anvers, reprendra cette fonction à son

15compte. La conservation du pays de Waes est d'importance capitale.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206,fol.99.

Manuscritsdivers,reg.219,fol.132v°.

2023. Madrid, 5 mars 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

La Bourgogneest menacée d'invasion française. Il faut publier immédiatement

la nomination du baron de Balançon, comme gouverneur de cette province (2).

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.206,fol. 101.

2024. Madrid, 5 mars 1633. —
Philippe IV à Christoval de Benavente.

On persiste à assurer que Louis XIII ourdit une attaque contre les Pays-

Bas et mobilise des troupes à la frontière du Nord. Le diplomate doit entrer en

25pourparlers avec le roi de France et ses Ministres. Il fera montre de dispositions

(1)Le12avril,Isabelleaccuseréceptiondecettelettre.(Ibid.,fol.37.)

(2)Le12avril,IsabellefaitsavoirqueBalançonn'estpasdisposéà accepterceposteetse retire-
rait duservice,si on voulaitlui forcerla main.Elledemandedoncde nouveauxordres.(Ibid.,
fol.131; Manuscritsdivers,reg.219,fol.133.)
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conciliantes, si du côté français on est disposé à retirer les troupes qui font

naître ces soupçons aux Pays-Bas. Il déclarera que son maître ne fera rien pour

augmenter les difficultés de Louis XIII et de Richelieu, qu'il donnera les preuves

de ces intentions conciliantes dès que les troupes françaises seront retirées des

régions voisines des Pays-Bas, de l'Italie et de la Lorraine. Par contre les 3

secours extraordinaires donnés aux Hollandais, l'assistance prêtée aux comtes

d'Egmont et de Berghes mènent tout droit à la guerre. Celle-ci sera aussi

ruineuse pour la France que pour l'Espagne.

Cette démarche doit être faite au plus vite. Benavente agira dès qu'il aura

reçu avis de Bruxelles, que les préparatifs militaires sont suffisamment avancés 10

pour faire impression sur les Français. Recommandation d'agir avec dextérité.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 206,fol. 109.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.131.

2025. Madrid, 5 mars 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis d'Aytona mettra l'Infante au courant de l'envoi des nouvelles 15

provisions et de leur destination. Celles-ci, jointes à d'autres de 50,000 ducats

par mois, qui seront transmises pendant neuf mois à Anvers, atteignent le total

de 1,500,000 ducats. Toutes ces provisions sont partagées entre les différentes

armées pour éviter toute confusion, encore qu'Isabelle ait le droit d'apporter

à cette répartition les modifications qu'elle juge convenables. 20

Tous ces efforts ont comme but de faire revenir Louis XIII sur son projet

d'attaquer les Pays-Bas, de façon à pouvoir opérer cette année vigoureusement

contre les Hollandais.

Le Roi met Isabelle au courant de la démarche qu'il a fait faire auprès de

Louis XIII par son ambassadeur de Benavente. Il lui prescrit de se tenir 93

en rapport avec celui-ci et de l'avertir, lorsque les préparatifs de résistance

seront suffisamment avancés, pour pouvoir faire impression sur les Français.

Tout cela contribuera au maintien de la paix (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.206,fol.105.

Manuscritsdivers,reg.219,fol.130. 30

(1)Le12avril,Isabelleprometdeseconformerà cesordres.(Ibid.,fol.127.)
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2026. Madrid, 6 mars 1635. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des négociations de trêve entamées par les députés des provinces

belges avec ceux des Provinces-Unies (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.206, fol.113.
5 Publiépar GACHARD,ActesdesÉtatsgénérauxde 1632, t. II, p. 650.

2027. Madrid, 2 avril 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi désigne le président Roose pour suppléer le marquis d'Aytona dans

toutes les affaires relatives au commerce du sel (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol. 119.

10 Manuscritsdivers,reg.456, fol.47.

2028 , 10 avril 1633.— Philippe IV aux Etats des provinces belges.

Le Roi assure les États de son dévouement.

Secretariasprovinciales,reg.2626.—Manuscritsdivers,reg.456,fol.48.

Publiépar GACHARD,op.cit., t. I, p. 404.

13 2029. Madrid, 10 avril 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a reçu la lettre des États du 4 décembre 1632, mais comme elle

n'était pas accompagnée de celle de l'Infante, il ne l'a fait ouvrir que quelques

jours plus tard.
Secretariasprovinciales,reg.2626.

20 2030. Madrid, 11 avril 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a décidé de former en Alsace une armée de 24,000 hommes. Il a

désigné Coloma pour la commander et prie l'Infante de lui en faire connaître

(1)Ontrouve,à la mêmedate,unelonguelettrechiffréeadresséepar leRoià PierreRooseet
traitantdumêmesujet.(Manuscritsdivers,reg.436,fol.42.)

25 (2)Le10mai,Isabellerépondquel'ordreduRoiseraexécuté.(Ibid.,fol.79.)
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la nouvelle et de le décider à se rendre au plus vite, auprès du maître de camp

général duc de Feria. Isabelle pourra employer Cordoba,comme elle le juge bon.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol. 123.

2031. Madrid, 11 avril 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc de Lorraine a fait part de la mort de son père. Le Roi a écrit une 5

lettre de condoléances et charge Isabelle de la faire parvenir à destination.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.206,fol.125.

2032 , 12 avril 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Olivarès déclare que si Roose n'était pas revenu en Flandre, l'Espagne y

aurait perdu le peu qui lui restait. Dans celte même séance il est décidé qu'on 10

ordonnera au marquis de Léganès de dire aux membres du Conseil suprême de

Flandre, le baron d'Auchy, Gavarelle, le comte de Solre, les secrétaires Bertz

et Gabriel de Roye que Sa Majesté tiendra pour manquement à la Couronne

le fait de ne pas se montrer plus agréables à Roose.

Estado,2047. 15

2033. Bruxelles, 12 avril 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Suivant les ordres du Roi, on a pris les dispositions requises pour mettre le

pays de Waes en état de défense. Le comte de Feria a demandé à cet effet

l'envoi d'un nombre considérable de fantassins. Il n'y a pas moyen de lui donner

complète satisfaction sans diminuer outre mesure les effectifs de l'armée de 20

campagne. l faudra donc choisir un autre gouverneur pour cette région.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.206,fol.129.

Manuscritsdivers,reg.219,fol.134v°.

2034. Bruxelles, 12 avril 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Dans le cas d'une rupture avec la France, la situation des Pays-Bas serait 25

bien dangereuse. Les provisions, quoique considérables, ne suffiraient pas s'il

fallait les employer à la fois à la réorganisation de l'armée et aux mesures de

défense contre les Français.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 206,fol. 133.
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2035. Bruxelles, 12 avril 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle fait part au Roi de la destitution du gouverneur de Bouchain qui

avait refusé d'accepter les troupes envoyées dans celle place pour y tenir

garnison (1).
5 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 206,fol.159.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol. 133v°.

2036. Bruxelles, 12 avril 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Dans une lettre datée du 23 février (2), le Roi avait recommandé d'établir

une inspection sur les fonctionnaires commis aux écritures (3) et d'en charger

10 Roose. Celui-ci a décliné celle fonction nouvelle, en ajoutant que celte inspec-

tion ne présentait guère d'utilité.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206,fol. 151.

2037. Madrid, 13 avril 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc de Neubourg désire qu'on retire la garnison espagnolede Juliers pour

15pouvoir y mettre une partie de son armée à lui. Il a fait part de ce désir au

Roi. Le Roi estime qu'il faut maintenir dans cette ville la garnison qui s'y
trouve. Il veut quand même connaitre l'opinion d'Isabelle et des chefs militaires

en service aux Pays-Bas. Entretemps il faudra — à moins que l'Infante et les

chefs militaires n'en jugent autrement — doubler celle garnison, de façon à ce

20que la ville soit en état de résister à un siège. Cela ne saurait être un obstacle

à l'exécution de la décision qu'on prendra sur la demande de Neubourg. Il doit

d'ailleurs en résulter une influence heureuse sur les habitants de Geldern et de

(1)Lelendemain,ellerevientavecplusde détailssurcetteaffaire,en transmettantauRoi,un

rapportdu marquisd'Aytona,qui s'étaitrenduà Bouchainpourprocéderà cetteexécution.Elle

25ajoutequeleGouverneurdestitué,Carondelet,a étéremplacéparlevicomted'Alpe.Aytonaa laisséà
Bouchainunegarnisonsuffisante,il a veilleaussià mettreensécuritéleHainaut,l'Artoiset leCam-

brésis.L'arméeroyalecantonnéede ce côtéa été miseen état de s'opposerà toutetentativede

l'ennemi.Isabellea faitenfermerà Vilvordele doyenCarondeletetle sergent-majorducomtede

Fresin.(Ibid.,fol.134;Manuscritsdivers,reg.219,fol.134.)Le 21 mai,Philippeaccuseréception
30decettelettre.(Ibid.,fol.198.)

(2)Ellemanque.

(3)Officialesdelapluma.
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Rheinberg, qui verront qu'il n'est pas question de les abandonner. En attendant

l'Infante prodiguera à Neubourg de belles paroles (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.156.

2038. Madrid, 14 avril 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Il y a lieu de faire des recrutements en Bourgogne pour réunir les effectifs5

de l'armée dont on décide la mobilisation en Alsace.Isabelle donnera à cet effet

les ordres requis. Philippe a cherché à s'assurer à ce sujet le concours de

l'archevêque de Besançon (2).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 206,fol.162.

2039. Madrid, 15 avril 1633. —
Philippe IV à Isabelle. 10

Le duc de Féria est occupé à faire des levées en Alsace. Si l'armée qu'il se

propose de mettre sur pied de ce côté peut être équipée à temps, elle jouera un

rôle décisif. Le Roi lui a recommandé d'agir en vitesse et de se mettre en

rapport avec Isabelle et Aytona, de façon à ce qu'en cas de danger il puisse

marcher avec les troupes dont il dispose au secours des Pays-Bas. 15

Il est possible qu'à l'heure actuelle Don Ferdinand soit passé en Italie.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.206,fol. 170.

2040. Madrid, 15 avril 1653. —
Philippe IV à Isabelle.

Philippe a vu le rapport du président Roose sur la question de la trêve. Il

veut que Roose reçoive la préséance sur tous les conseillers d'État. 20

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.206,fol.172.

PubliéparGACHARD,ActesdesÉtatsgénérauxde1632,t. Il, p. 654.

(1)EnannexesetrouvelemémoiredeNeubourg(fol.159et suiv.).

(2)Cettelettreestchiffréetouteentière.Elleexisteendeuxexemplaires,tousdeuxd'uneoriginalité
incontestable.Onnoteracependantbonnombrededifférencesdansla suitedessigneset chiffresqui 25

tiennentlieudetexte.Laformulefinalese trouvepresquetouteentièreensignesdansledeuxième

exemplaire,tandisquedansle premierelleestengrandepartieen lettres.Nousavonscrudevoir

signalerlaprésencedecesdeuxexemplaireschiffrés,parcequ'ilsconstituentunerareté,donton ne

trouvequequelquesexemplesdanstoutelacorrespondancedelaGouvernanteetqu'ilspeuventfournir

desindicationspourl'étudedesécrituressecrètesdel'époque. 30
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2041. Madrid, 15 avril 1633. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

Michel-Florent van Langren a fait faire au gouvernement diverses proposi-

tions indiquant notamment des procédés nouveaux pour passer en armes les

5 cours d'eau, pour couler les vaisseaux ennemis ou s'en emparer, pour inonder

la Hollande, pour améliorer les cartes géographiques et les traités d'astronomie.

Le Conseil émet une opinion très favorable sur ces propositions, fait l'éloge de

van Langren, propose de donner ordre à l'Infante de lui procurer une charge

honorable et de lui payer, en attendant, la solde d'un ingénieur militaire. Il

10propose aussi de l'indemniser pour son voyage à la Cour.

Secretariasprovinciales,reg.2426.

2042. Madrid, 15 avril 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

Accusé de réception des rapports de Roose sur les négociations de la trêve.

Charge contre les États généraux. Approbation de la lactique suggérée par
15Roose de semer la division entre les diverses provinces. Au reste, il faut que

Roose lui-même et les autres minisires tâchent de détromper les provinces et

leur fassent voir la situation telle qu'elle est en réalité.

Estado,2240.— Manuscritsdivers,reg.456,fol.53.

PubliéparGACHARD,ActesdesÉtatsgénérauxde1632, t. II,p. 655.

20 2043. Bruxelles, 20 avril 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a pris communication d'une lettre du Roi, adressée à Aylona et

faisant part à ce dernier de sa décision de mettre sur pied une armée impor-

tante en Alsace ou en Bourgogne et de la placer sous les ordres de Feria. A

cette armée doivent se joindre les Espagnols et Italiens amenés par Don Ferdi-

25nand et les troupes de l'Empereur qui se trouvent dans la région. L'Infante

reconnaît tous les avantages de celle décision, tant pour le voyage de l'Infant

que pour la sécurité des Pays-Bas et des princes allemands alliés de l'Espagne.

Elle convient que c'est le seul procédé exécutable, eu égard à la difficultéqu'on

aurait de se procurer des recrues aux Pays-Bas. Celte armée pourra servir à la

30fois à repousser les Suédois des territoires qu'ils occupent et à remporter cette

TOMEII. 86
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année des succès considérables sur les Hollandais, si elle peut opérer en

même temps que celle des Pays-Bas. De l'Empereur il n'y a pas de secours à

attendre, les princes catholiques allemands ont fort à faire, le duc de Lorraine

et Monsieur sont hors d'étal de rendre service. Il ne reste donc plus que le seul

moyen de l'armée de Bourgogneou d'Alsace pour rétablir la situation. Le Roi 5

devrait permettre au duc de Feria de retirer du Milanais le plus de troupes

possible, pour avancer d'autant plus la mise sur pied de l'armée de Bourgogne,

quitte à remplacer les unités venues du Milanais par d'autres à prendre en

Catalogne ou au royaume de Naples. Il devrait prescrire aux vice-rois de

Naples et de Sicile de donner à Feria toute l'assistance possible en hommes et 10

en argent. Isabelle insiste sur la nécessité de procéder le plus vite possible.

Chaque heure de retard diminue les chances de succès et augmente celles de

l'ennemi.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.206,fol.175.

2044. Bruxelles, 20 avril 1633. — Isabelle à Philippe IV. 15

L'Infante recommande, pour le poste de veedor de l'armée à lever en Alle-

magne, le contador Thomas Lopezde Ulloa.

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg. 206,fol. 152.

2045 , 25 avril 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur la lettre des États du Luxembourg du 26 septembre 1632 dans laquelle 20

ils se plaignaient des foules et des excès des gens de guerre.
Estado,2047.

2046. Madrid, 8 mai 1633. — Le marquis de Leganès au secrétaire

André de Rozas.

Sur l'ordre du Roi qui lui fut remis par un billet de Rozas du 14 avril il a 25

parlé au comte de Solre, au conseiller Gaverelle, à J.-A. Brito, à Gabriel de

Roye, ainsi qu'au baron d'Auchy, en leur disant que le Roi aurait pour agréable

qu'ils soutiennent le crédit de Roose. Tous ont promis d'obéir au Roi et

cette démarche a été faite auprès de tous les intéressés et de Charles
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Baudequin (1), en même temps, afin qu'ils soient témoins et liés les uns

vis-à-vis des autres. Pour que le secret soit mieux gardé, on ne s'est pas

adressé à un plus grand nombre de personnes.
Estado,2047.

5 2047. Bruxelles, 10 mai 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante renouvelle ses recommandations d'activer autant que possible

l'équipement de l'armée de Feria. Elle ajoute que l'ennemi est entré en cam-

pagne, que son armée est plus forte que jamais.

Elle prie le Roi d'envoyer les ordres requis pour assurer le payement des

10provisions par les négociants d'Anvers. Ceux-ci ont refusé de liquider le mon-

tant de certains effets. Le petit nombre d'Espagnols et d'Italiens qui se trouvent

dans l'armée a forcé l'Infante à faire de nouvelles levées.

Carlos Coloma a reçu notification de sa désignation comme maître de camp

général de l'armée d'Alsace. Il a donné une réponse par écrit, que l'Infante

13communique au Roi (1).
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.206,fol.181.

2048. Bruxelles, 10 mai 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet à Madrid le texte de divers avis, qui lui ont été remis

par Aylona et Cordoba, sur les négociations de la trêve et réclame une réponse
20immédiate.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206, fol.183(3).

2049. Madrid, 13 mai 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante une série de nouvelles relatives aux affaires

de France, notamment à un projet de Richelieu d'offrir sa médiation à l'Empe-
25reur. Ce qui pousse le Cardinal a agir ainsi, c'est le fait que tout le poids des

hostilités en Allemagneretombe sur les Français. Il paraît que le duc de Ravière

s'est détaché du parti français et refuse de se laisser élire roi des Romains. Il

(1)Le chevalierbourguignon,Charlesde Baudequin,fut chargépar PhilippeIVde plusieurs
missionsdeconfiance.

30 (2)Lesannexesdecettelettremanquent.
(3)Auxfolios188et suivantssetrouventlesannexes.(GACHARD,op.cit.,t. Il, p. 664.)
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semble aussi que le roi de France ne pourra assister le duc de Savoie que dans

deux mois, après avoir vu si réellement les Hollandais sont en état de faire de

grandes opérations en Flandre. Toutes ces informations sont dues à l'ambassa-

deur du duc de Savoie en France qui les a communiquées à l'ambassadeur

espagnol à Gênes. 3

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 206,fol.189.

2050. Madrid, 13 mai 1653. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris par une lettre de l'Infante du 12 février précédent (1), que

celle-ci avait décidé de surseoir à la publication des ordonnances militaires

envoyées d'Espagne. Aytona avait déjà fait rapport à ce sujet et il aura sans 10

doute mis l'Infante au courant de la réponse que le Roi lui a donnée. L'Infante

a déclaré aussi que la mort de Gustave-Adolphe entraînait la fin des pourpar-

lers de paix entrepris avec lui, mais qu'on tâcherait à l'occasionde s'accommoder

avec d'autres princes allemands. Philippe la remercie. Il s'est rendu compte des

difficultés que les provinces font pour l'accord d'aides extraordinaires. Il 13

recommande à Isabelle de redoubler ses efforts, en faisant voir aux intéressés

que ce sont les préparatifs de défense qui doivent faciliter la paix.

Le Roi se rallie à l'avis d'Isabelle sur l'inopportunité de pousser plus avant

les négociations qui avaient fait le sujet d'une conférence secrète entre le

baron Guay et le secrétaire Carnero. 20

Secrétaireried'Etal etdeGuerre,reg.206,fol.192.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.2.

2051. Madrid, 21 mai 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi recommande d'assurer à n'importe quel prix la conservation du pays

de Waes. Isabelle devra faire en sorte que le comte de Feria se charge du 25

gouvernement de celte région. Il faudra faire aussi une enquête sur la conduite

du bailli de Waes, qui a donné lieu à des soupçons. Pour éviter tout ennui, il

n'y a qu'à le déplacer, fût-ce même en lui donnant un commandement mili-

taire, ou en l'envoyant en Espagne ou en Italie.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.202. 30

Manuscritsdivers,reg.219,fol.4 v°.

(1)Ellemanquedansnosregistres.
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2052. Madrid, 21 mai 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Cordoba doit rester aux Pays-Bas, à la disposition de l'Infante jusqu'à

l'arrivée de Feria. Il devra se contenter d'une solde de 12,000 écus par an, ce

qui fait une réduction de 50 % de sa solde antérieure.

5 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 206, fol.205.

2053. Madrid, 21 mai 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de la réponse donnée par le Roi au comte de Maure, envoyé de

Marie de Médicis et aux de Lingendre, émissaires du duc d'Orléans.

Marie de Médicis demandait une augmentation de sa pension, se plaignait
10d'avoir été forcée d'engager ses bijoux et sollicitait une compagnie de gardes de

corps (1).

Le Roi lui a donné satisfaction partiellement. A Monsieur on a donné surtout

de belles paroles, on lui a promis une pension de 20,000 florins, égale donc à

celle qu'on donnait à sa mère et en outre 1,500 écus par mois pour quatre
13personnes de sa suite. On ajoute qu'il devait s'entendre avec Isabelle.

Le Roi confie l'exécution de ses décisions à l'Infante, il déclare qu'il est

décidé à faire le nécessaire pour tout ce qui concerne la Reine et son fils en

personne mais qu'il n'entend pas prendre part dans leurs affaires (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg 206, fol. 213.

20 2054. Madrid, 21 mai 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Ce qui donne le plus de soucis cette année, c'est la conservation des places

du pays d'Outre-Meuse et de la région rhénane. Philippe a recommandé à

nouveau à Aylona de veiller à ce que des contingents allemands prennent leurs

quartiers entre Geldern et Rheinberg, et qu'on place une garnison à Geldern

25 avec les munitions nécessaires.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 206, fol. 225.

Manuscritsdivers, reg. 219, fol. 5 v°.

(1)Unacompaniadeguarda.

(2)Le textede la réponsedonnéeaux émissairesde Mariede MédicisetdeGastonsetrouveen
30annexe(fol.222; Manuscritsdivers,reg.219,fol. 10 v°).Le29 juin, Isabellerépondqu'elle se

conformeraaux ordresdu Roi,touten insistantsur lanécessitéd'assurerlesprovisionsdestinéesà

ceteffet.(Ibid.,fol.290;Manuscritsdivers,reg.219,fol.19.)
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2055. Madrid, 21 mai 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Vilani a fait savoir que Wallenstein était disposé à mettre 7,000 hommes au

service du duc d'Orléans. Philippe explique à l'Infante qu'à la suite des dernières

dispositions qu'il a prises en matière d'argent, on pourra donner à Monsieur

l'assistance nécessaire pour que lui-même ou le duc de Lorraine fasse les levées 5

requises et soit en état de commencer sa campagne en France. Encore ne

doit-il rien entreprendre sans s'être assuré au préalable qu'il trouvera des parti-
sans parmi ses concitoyens.

Au reste, Isabelle doit assurer la stricte exécution des ordres donnés par le

Roi au sujet des affairesde Monsieuret éviter de froisser inutilement Louis XIII. 10

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 206,fol.195.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.6 v°.

2056. Madrid, 21 mai 1633. -
Philippe IV au régent Vilani.

Le Roi a pris connaissance des rapports adressés par Vilani à Olivarès sur

l'état de ses négociations avec Wallenstein. Il approuve la conduite du régent. 15

Il regrette pourtant de n'avoir pas reçu d'indication sur le prix exigé par

Wallenstein pour les effectifs qu'il offre et sur le moment où ils seront prêts.

Tout cela doit être mis par écrit, de façon à ce qu'on puisse prendre les mesures

requises en matière d'argent. Le régent doit fournir à ce sujet les indications

nécessaires. 20

Dans le cas où Ferdinand II et Wallenstein consentent à garantir que les

armées de Gronsfeld, de Merode,Benicaus (1)et Aldringen, viendront aux Pays-

Bas, chaque fois qu'on les y appellera, qu'elles y serviront à la seule condition

de recevoir le pain de munition et que Philippe IV sera compris dans la paix
à conclure éventuellement en Allemagne, on pourra donner à Ferdinand II et 23

à Wallenstein les 50,000 florins de subvention ordinaire et en plus 200,000

écus sous déduction de ce qui a déjà été payé.
Si on ne peut obtenir un engagement en règle, Vilani ne peut toucher au

crédit en question. Celui-ci devra être affecté alors à l'armée d'Alsace et à

d'autres nécessités qui apparaîtront au cours de la campagne du printemps 30

prochain.

(1)Cenomparaitêtreunealtérationde " Bellinckhausen".
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Dans le cas contraire, la subvention de 50,000 florins sera continuée pendant

un certain temps et puis on donnera encore pendant six mois 25,000 florins.

Il faut obtenir encore de Ferdinand II et de Wallenstein l'engagement de

rompre avec les Hollandais, si ceux-ci ne voulaient pas accéder à la paix éven-

5 tuellement conclue en Allemagneet avec Louis XIII chaque fois que celui-ci

déclarerait la guerre à l'Espagne. Si ou ne peut arriver à ce résultai, il y a lieu

en tout cas de s'efforcer d'obtenir le plus possible. Le Roi reconnaît la difficulté

de ces négociations, et autorise Vilani à accorder, en cas de nécessité, outre le

pain de munition aux troupes qui viendront aux Pays-Bas, une paie égale à

10celle de l'armée espagnole (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 206,fol.233.

2057. Madrid, 21 mai 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante le texte de la lettre qu'il adresse ce jour aux

États de Luxembourg. Il déclare que cette province est l'une de celles qui

15 méritent le plus d'estime, à cause de son loyalisme. Il charge Isabelle de veiller

avec soin à tout ce qui peut la favoriser. Il veut que, si la chose est possible, on

la soulage d'une partie de ses contributions, de façon à éviter qu'elle ne se

dépeuple. Il faut lui épargner aussi les logements et passagesde militaires et à

tout le moins assurer la discipline des troupes qui doivent s'y trouver et sévir

20 contre les excès de la soldatesque (2).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206,fol.207.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol. 7 v°.

2058. Bruxelles, 24 mai 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Le 20 avril, Isabelle a fait remettre au secrétaire Andrès de Rocas, un rapport

25sur les dispositions prises en vue de la campagne de celte année. Elle a déclaré

(1)Cettelettreest communiquéelemêmejourà Isabelleàquiil estprescritdepayerlepainde

munition,à chargedesprovisionsdéposéesà Cologne.(Ibid.,fol.231; Manuscritsdivers,reg.219,
fol.6.)

(2)LalettreadresséeauxEtatssetrouveenannexe(fol.201).Ellecontientdesparolesdeconso-

30 lationet faitpartdesordresdonnésà l'Infantedansla lettreanalyséeci-dessus.Ellese trouveaussi

Estado,2240etManuscritsdivers,reg.219,fol.10.Cederniermanuscritcontientaufolio8, lacopie
dela lettredesÉtatsdeLuxembourg.
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alors qu'Aytona s'était posté à Lierre pour observer l'ennemi. On a appris, le

13 de ce mois, que le prince d'Orange avait attaqué Rheinberg, qu'une autre

troupe ennemie s'était montrée à Boutbergh et que le gouverneur de Wesel

avait reçu ordre d'investir le fort situé au-delà du Rhin. Aylona s'est alors

décidé à passer la Meuse, pour secourir Rheinberg et Geldern. 5

La défense du pays de Waes est confiée à Coloma avec 3,500 fantassins; on

lui enverra du renfort. Cordoba et le comte de Feria sont partis pour Hulst;

on a reçu avis que le comte Guillaume est venu de ce côté.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.237.

Manuscritsdivers, reg. 219, fol. 60v°. 10

2059. Bruxelles, 24 mai 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle rappelle qu'elle a déjà insisté auprès du Roi, pour que celui-ci fasse

envoyer au plus vite les ordres requis pour obtenir le paiement de certains

effets protestés. Sans cela il n'y a pas moyen de payer la troupe. L'armée du

Roi est déjà tellement inférieure à celle de l'ennemi, la campagne a commencé 15

si tôt et les secours espérés d'Allemagne et d'Italie ne sont pas arrivés. Si à cela

s'ajoute encore le mécontentement d'une soldatesque mal payée, cela ira sans

doute très mal. Le Roi devrait envoyer en outre une bonne somme en espèces

et des effets à échéance plus rapprochée.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 206, fol. 239. 20

2060. Bruxelles, 25 mai 1633. —
Scaglia à Olivarès.

Le gouvernement français a tenté de détacher le duc d'Orléans du parti

espagnol et d'opérer sa réconciliation avec Louis XIII. Ces efforts jusqu'ici
n'ont pas réussi. Les délégués des États-Généraux belges sont arrivés à La

Haye. Ils ont été bien reçus. Ils ont développé leurs propositions et on leur a 25

promis réponse dans deux semaines. Une armée espagnole, composée de

17,000 fantassins et de 5,000 cavaliers, se trouve dans le pays de Venlo et de

Ruremonde. L'autre armée, commandée par Coloma, demeure en Flandre pour
assurer la défense du pays.

Estado,2151. 30
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2061. Madrid, 27 mai 1633. —
Philippe IV à Isabelle (1).

Sur deux propositions de Michel-Florent van Langren. La première consiste

à prendre, sans recourir à la force des armes, les navires ennemis mouillés

devant les ports belges, la seconde à couler ces mêmes bateaux. Le Roi autorise

5 sa tante à donner à van Langren, comme prix de la première invention, une

partie des navires qu'il aura pris à l'ennemi et le cinquième de la valeur des

autres et comme prix de la deuxième, 1,000 ducats pour chaque quantité de

cent last de marchandises coulées.

Estado,2085(copie).

10 2062 ,29 mai 1633. — Consulte du Conseil d'Etat espagnol.

Sur la trêve à conclure avec les Provinces-Unies.

Estado,2047.

2063 , 29 mai 1633.

Acte par lequel Philippe IV retire à l'Infante Isabelle les pouvoirs qu'il lui

15avait donnés pour traiter de la paix ou d'une trêve avec les Provinces-Unies.

Estado,2240.

2064. Madrid, 2 juin 1633. —
Scaglia à Olivarès.

L'armée espagnole a passé la Meuse malgré l'opposition de l'ennemi. On a

tout espoir d'arriver à un bon succès. L'ennemi se fortifie près de Rheinberg.

20 Le marquis d'Aytona aura sans doute donné à Olivarès des précisions sur les

opérations. Le duc d'Orléans s'est rendu à l'armée malgré la répugnance de

l'Infante et de la reine Marie de Médicis. Le duc d'Arschot est revenu passer

quelques jours aux Pays-Bas, en attendant la réponse des Hollandais, il a moins

de confiance que précédemment dans l'issue des négociations entreprises avec

25 (1)Lemêmejour,PhilippeIVrépondità vanLangren,parl'intermédiairedesatante,ausujetde

ladécouvertedesconstellationsqui permettaientde simplifierlecalculdeslongitudesetquel'astro-

nomebelgevoulaitbaptiserdunomdeluminariaaustriacaphilippicaendonnantàchacunedesétoiles

lenomd'unepersonnequalifiée.LalettreduRoi,enfrançais,a étépubliéeparGACHARD,Bulletinde

l'Académieroyalede Bruxelles,1resérie,t. XII,1repartie,p. 265 [1815].L'originalse trouveà

30 Simancas,Secretariasprovinciales,reg.2626,fol.7.
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les Hollandais. Les préparatifs militaires de l'Espagne vont sans doute modifier

la situation dans un sens favorable.

Estado,2151,

2065. Madrid, 2 juin 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Tous les documents relatifs à la conclusion de la trêve avec les Hollandais 5

ont fait l'objet d'une nouvelle délibération. Les différents conseillers émettent

successivement leurs avis, qui se bornent à constater la nécessité qu'il y a pour

le Gouvernement espagnol à laisser continuer les négociations en cours.

L'Inquisiteur-Général déclare qu'en ce moment il faut se résigner à l'inévitable;

si les affaires d'Allemagne finissaient par s'arranger, le Roi pourrait sans peine 10

reprendre ce qu'il abandonne maintenant (1).
Estado,2047.

2066. Bruxelles, 2 juin 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante envoie à Madrid un rapport sur l'heureuse issue des opérations

exécutées par Aytona. Elle renouvelle ses demandes d'argent expliquées dans 15

sa lettre du 24 mai. Insistance habituelle sur le danger résultant du paiement

irrégulier de la troupe (2).
Secrétaireried'Etat elde Guerre,reg. 206,fol.241.

2067. Madrid, 6 juin 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Recommandation pour la comtesse de Waquen (3). 20

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg. 206,fol.246.

2068. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

Le président Roose a envoyé le 16 mai un rapport au Roi, proposant de

révoquer le pouvoir accordé à l'Infante de conclure la paix avec les Provinces-

(1)Restaurarloperdido. 25

(2)Lerapportmanque.

(3)Le29juin,Isabellerecommande,àsontour,auRoi,ErarddeBrion,sujetliégeois,quidemande

larestitutiondebienssaisisà lasuited'unduel.(Ibid.,fol.282.)
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Unies et suggérant le texte d'une dépêche à écrire à cet effetà l'Infante. Le Roi

se rallie à l'avis de Roose et lui envoie deux actes de révocation de dates

différentes. Il ajoute qu'il n'écrit rien à ce sujet à l'Infante et que Roosepourra

ainsi faire de ces actes l'usage qui paraîtra convenable (1).

5 Manuscritsdivers,reg.456,fol.72.

2069. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le facteur général Barthélémy Spinola s'est chargé d'envoyer en Flandre

120,000 ducats en douze mensualités payables cette année de janvier à

décembre. Ces mensualités sont comprises dans les provisions envoyées

10récemment. D'autre part, Philippe annonce l'envoi d'effets à concurrence de

60,000 ducats, acceptés par le banquier génois Emmanuel de Paz et venant

à échéance de juillet à décembre, il informe l'Infante que ces derniers

60,000 ducats devront être payés en moins par Spinola.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206,fol.248.

15 2070. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

Accusé de réception d'un rapport et de dépêches du chef président au sujet

de la trêve, envoyés le 17 mai. Roose prendra connaissance de la réponse que

le Roi a envoyée à cet effet à l'Infante. Les conditions proposées pour la

conclusion de la trêve sont indignes. Il n'y a qu'à chercher à améliorer la situa-

20tion militaire.
Manuscritsdivers,reg. 456,fol.79.

Publiépar GACHARD,op.cit., t. II, p. 675.

2071. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Don Fernand s'est rendu à Milan. Sa présence et l'arrivée des troupes qu'il

25a amenées d'Espagne faciliteront la mobilisation de l'armée d'Alsace.

(1)Ontrouveenannexe: 1°unactederévocationdatédu 12mars;2°unecopiedetroislettres
adresséesà l'InfanteparleRoietdatéesdu12juin.LapremièreprescritàIsabelledenerienconclure
ausujetdela trêvesansavoir,aupréalable,consultéle Roi,ladeuxièmeordonnantd'entendretous
lesÉtatset Conseilsdupaysà cesujet;latroisièmerecommandantRoose.(Ibid.,fol.7476.)
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Le duc de Feria a reçu ordre de faire venir du Milanais 3 à 4,000 vétérans.

Le Roi fait remarquer à l'Infante que depuis deux ans on a envoyé aux

Pays-Bas près de 14,000 Espagnols et Italiens, outre les 6,000 qui s'y trou-

vaient. Or, à l'heure actuelle, il paraît qu'il n'y en a plus que 8,000 en tout.

Les uns meurent de maladies provoquées par le dénuement, d'autres s'enfuient. 5

Il faut remédier à cela, payer les hommes avec ponctualité et leur faire un

sort tel qu'ils n'aient pas de raison de s'enfuir.

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.206,fol.252.

2072. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Envoi de lettres de provisions de 250,000 ducats à payer à Cologne au 10

pagador de l'armée allemande pour la période d'août à novembre prochain. Ces

lettres doivent remplacer d'autres lettres d'un import à peu près égal, qui sont

annulées parce qu'on a pu conclure le contrat (1) requis avec le banquier qui

les avait acceptées.
Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg. 206,fol.254. 15

2073. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi explique les mesures qu'il a prises pour assister Gaston d'Orléans.

Dès que Don Ferdinand ou le duc de Feria auront reçu avis que Monsieur

entre en campagne, on mettra à son service 6,000 Allemands ou bien

40,000 écus par mois ou les deux à la fois suivant que le service du Roi et 20

les intérêts de fMonsieurl'exigeront.

Philippe a prescrit, en outre, de payer à Monsieur 60,000 écus pour faire des

levées en France et une pension de 60,000 écus pour les mois de juillet à

décembre.

Il annonce aussi l'envoi de 4,000 Napolitains venant de Lombardie. 25

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.206,fol.258.

2074. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

L'affaire de la trêve est de la plus haute importance, non seulement pour les

(1)Asstento.
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Pays-Bas, mais pour toute la monarchie. On ne pourra signer aucun traité

avant d'avoir fait rapport au Roi (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.206,fol.262.

Publiépar GACHARD,op.cit., t. II, p. 672.

5 2075. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Boose a fait un rapport au Roi au sujet de la trêve. On a reçu aussi les avis

d'Aytona et de Cordoba, envoyés par l'Infante le 10 mai dernier. D'une façon

générale la situation parait inextricable. Il n'y a qu'à s'en remettre à Dieu et

combattre avec courage.

10 Le Roi examine en détail les avis qui lui ont été proposés. Il insiste sur la

nécessité de mettre en défense les places fortes de la côte flamande, en vue de

l'éventualité d'une conspiration générale. Il s'insurge contre les conditions qu'on

veut lui imposer en faveur d'Henri de Berghes et du comte de Warfusée. Il

assure l'envoi régulier des provisions, permet à l'Infante de se procurer des

15ressources par tous les moyens possibles Il prescrit de ne pas employer de

troupes belges contre l'ennemi. Il a pressé Don Ferdinand cl Feria d'achever

au plus vite la mobilisation de l'armée d'Alsace. Il a fait de nouvelles instances

auprès de Ferdinand II et de Wallenstein.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.206,fol.266.

20 PubliéparGACHARD,op.cit., t. Il, p. 665.

2076. Madrid, 12 juin 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le président Roose s'est signalé d'une façon toute particulière à l'occasion

de l'affaire de la trêve. Isabelle doit lui témoigner la plus grande estime et le

défendre contre ses ennemis.
25 Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.272.

2077 , 25 juin 1633. —
Rapport d'Olivarès sur les lettres de

Pierre Roose et le vote des États généraux des provinces obéissantes, des

24 et 30 mai et du 2 juin.

Le Roi doit notifier au Conseil du Portugal la rupture des négociations avec

30 (1)Dansunesecondelettredumêmejour,leRoiinsistesurlanécessitéd'entendretouslesConseils
et touslesEtatsdu pays,avantde prendreunedécisionquelconqueà cesujet.(Ibid..fol.264.
GACHARD,op.cit.,t. II,p.673.)
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les Hollandais parce que ceux-ci refusent de rendre Pernambouc alors qu'on

leur offrait en échange Bréda et 500,000 ducats comptant. Il faut envoyer un

corps d'armée à Pernambouc. On ne peut être en guerre d'un côté et en paix

de l'autre, ni conclure non plus une trêve aussi désavantageuse que celle signée

sous le règne précédent. 5

Estado,2151.

2078. Bruxelles, 29 juin 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante recommande le marquis de Zelada, pour le poste de général de

cavalerie de l'armée d'Alsace.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.276. 10

2079. Bruxelles, 29 juin 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Le régent Vilani a fait savoir à Aytona qu'il y a peu d'apparence que les

troupes impériales cantonnées en Westphalie, puissent venir aux Pays-Bas,

occupées qu'elles sont au siège de Hameln. Des mesures prescrites par le Roi,

le 21 mai, pour la conservation de Geldern et Rheinberg, une seule est exécu- 15

table, l'envoi de troupes et de munitions à Geldern. Le duc de Lerme s'en est

chargé et les places de Geldern et de Juliers sont maintenant en sécurité.

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.206,fol.278.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.20v°.

2080. Bruxelles, 29 juin 1633. — Isabelle à Philippe IV. 20

Le marquis d'Aytona a fait savoir à l'Infante qu'il est opportun de s'entendre

avec le comte de Peer, qui est lieutenant de la garde des archers du Roi, pour

lui acheter sa ville de Peer, qui se trouve en pays liégeois, quitte à lui donner

une compensation. La présence d'une garnison dans cette localité, qui se trouve

à mi-chemin entre Diest et Stevensweert et qui pourrait assurer une commu- 25

nication certaine, à l'abri de l'ennemi, avec l'île de Stevensweert serait de la

plus grande utilité (1).
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.206,fol.280.

Manuscritsdivers,reg.219,fol.20.

(1)Le31juillet,Philippedéclareavoirremislachoseà l'examenduConseildeFlandreet laisseà 30
Isabellelesoindeprendreladécisionlaplusfavorable(fol.371).
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2081. Bruxelles, 29 juin 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Neubourg est venu recommencer à Bruxelles ses instances pour obtenir

l'évacuation de Juliers par les troupes royales et leur remplacement par ses

propres soldats. Les occupations de tout genre ont empêché l'envoi des avis

5 demandés par le Roi à ce sujet à tous les officiers supérieurs. Il faut tenir

compte de ce fait, que si Juliers doit tomber aux mains de l'ennemi, ce qui est

bien probable depuis la perte des places de la Meuse,ce sera un grand mal pour

Neubourg. Eu égard à l'espoir qu'on a de reconquérir Maestricht lorsque Don

Ferdinand et le duc de Feria arriveront, l'Infante n'a pas voulu communiquer
10au duc le texte des derniers ordres du Roi (1),mais a préféré l'entretenir avec

de belles paroles et a promis d'écrire à nouveau à ce sujet à Madrid. Aytona a

renforcé la garnison de Juliers, de façon à la mettre en état de soutenir

un siège.

Le duc s'efforce de conclure une sorte d'alliance avec les princes du cercle

15de Westphalie, de façon à assurer en commun la défense de leurs États situés

dans ce cercle et dans la région comprise entre le Wesel, la Meuseet la Moselle.

Cette ligue a d'ailleurs peu de chances de se conclure, puisque l'Empereur s'y

oppose. En tout cas elle serait funeste aux intérêts du Roi; aussi convient-il

de la faire échouer, si on peut.
20 Le duc de Neubourg est dans une grande misère, il faudrait lui donner une

bonne somme.

Dans une seconde lettre, l'Infante annonce que Neubourg s'est rendu au

camp d'Aytona. Elle a dû le contenter en lui remettant une lettre pour le Roi.

Elle craint que le désespoir ne le pousse dans les bras des Hollandais. Que le

23 Roi se décide (2) !

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.274et 286(3).

(1)Contenusdansunelettredu21maiquimanque.

(2)Le4octobre,Philipperépondqu'ila décidédedonnerunesubventionàNeubourgetqu'Isabelle
doitfaireconnaîtresonopinionsurlemontantdecettesubvention.Elledoitdonnerdesindications

50aussisur l'emploidel'argentenvoyépourlesaffairesde Bavière,de Lorraineet desprincipautés
ecclésiastiquesallemandes(reg.207,fol.231).Lacopied'unelettredu Roià Neubourgsetrouveen
annexe(fol.252).

(3)La premièrelettreest reproduiteaussidansManuscritsdivers,reg.219,fol.21, la seconde

Ibid.,fol.20.



— 696 —

2082. Bruxelles, 29 juin 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'infanterie ennemie s'est embarquée dans la nuit du 24 et a passé le

Rhin avec le prince d'Orange. La cavalerie se trouve toujours à Schravelen

et Deuden. Henri de Berghes avec son armée s'y trouve également. Le 25, une

troupe de fantassins s'est avancée jusque Sonsbeek, pour suivre la cavalerie qui 5

n'avait pas encore quitté ses quartiers. Aytona en a conclu que l'ennemi médi-

tait quelque chose contre la Flandre ou le Brabant. Tous les avis venus de

Hollande confirment ce bruit. Il semble que c'est Bréda qu'il vise. On a donc

envoyé 7,000 fantassins vers Hérenthals avec la cavalerie.

Le duc de Lerme est resté à Stevensweert avec 7,000 fantassins et quelques 10

cavaliers.

On a pris les dispositions requises pour secourir Bréda, dans le cas où

l'ennemi l'assiégerait.

L'occupation de Stevensweert cause le plus grand souci à l'ennemi. Il est

forcé ainsi de laisser des garnisons considérables à Ruremonde, Venlo et 15

Maestricht.

Dans le cas où le Roi enverrait cette année l'argent nécessaire pour

renforcer l'armée des Pays-Bas et où le payement régulier des provisions

pourrait se faire, il y aurait moyen d'assiéger Maestricht.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 206,fol.284. 20

2083. Bruxelles, 29 juin 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a pris connaissance de la décision royale de fournir le pain aux

troupes allemandes qui viendront aux Pays-Bas et d'affecter les dépenses à

faire à ce propos sur les provisions déposées à Cologne. Le marquis de Casta-

neda a fait part à l'infante des difficultés qu'il y a d'aider Wallenstein au moyen 25

de l'argent destiné à cet effet par le Roi. Il a demandé en même temps des

renseignements sur la situation des provisions de Cologne. Depuis, une bonne

partie des effets de ces provisions a été protestée. Isabelle a donc recommandé

à Castaneda de ne pas prendre d'engagementsqu'il ne saurait tenir. Elle espère

que rapport aura été fait au Roi de la situation des provisions en question et 30

que celui-ci prendra les mesures opportunes.

Secrétaireried'Etatet de Guerre,reg. 206,fol.288.
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2084. Bruxelles, 29 juin 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Revenant sur les considérations développées dans sa lettre du 2 juin précé-

dent, sur les inconvénients du payement irrégulier des provisions, Isabelle

notifie au Roi qu'un banquier d'Anvers, Paul Dorqui, a laissé protester des

5 effets pour plus de 200,000 écus, à payer à Bruxelles et à Cologne. C'est

toujours le manque d'ordres venant d'Espagne, qui est cause de ces difficultés.

Doléancescoutumières. Tant que le service de l'armée des Pays-Bas n'est pas

assuré, tout ce qu'on dépense ailleurs est en pure perte. On s'efforced'obtenir

des provinces les aides extraordinaires les plus considérables. Il n'y a d'ailleurs

10pas beaucoup à attendre. Toutes les provinces allèguent leur pauvreté; elles en

font remonter la cause aux excès de la soldatesque. La Flandre seule a accordé

90,000 florins d'aide ordinaire et 100,000 d'aide extraordinaire. On s'efforce

d'obtenir d'autres aides extraordinaires. La réponse est unanime. Tant que le

règlement que les États ont demandé pour prévenir les désordres militaires ne

15sera pas fait, on ne donnera rien. Que le Roi donne des ordres au sujet de ce

règlement.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.206,fol.292.

2085 ,10 juillet 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Au sujet de la trêve (1).
10 Estado,2047.

2086. Madrid, avant le 13 juillet 1633. —Philippe IV au comte de

Feira.

D'après un rapport de ce comte, il vaudrait mieux placer à Anvers qu'à
Malines le dépôt des munitions de guerre. Il s'est offert aussi à fournir un local

23— une brasserie appelée la Cervoise — et des approvisionnements pour

(1)Nousn'indiquonsiciquelesprincipalesconsultesrelativesà latrêveaveclesProvinces-Unies

quelesEtatsgénérauxréunisà Bruxellesavaientproposéeà Isabelle,maisquinefutpasconclue

parcequela CourdeMadridmitenavantdesprétentionsquelaHollanderejeta.Pourlesdétails,
voirlesdocumentsréunisparGACHARD,ActesdesEtatsgénérauxde1632;HENRARD,MariedeMédicis

30danslesPays-Bas;M.G.DEBOER,DieFriedensunterhandlungenzwischenSpanienunddenNieder-
landenindenJahren1632und1633,Groningue,1898.
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4,000 hommes pendant six mois. Remerciements. Le Roi fera examiner la

chose par Isabelle (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 206, fol. 306.

2087. Madrid, 13 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Envoi d'une patente en blanc de capitaine général de l'armée d'Alsace pour 5

le cas éventuel du décès du duc de Feria avant son arrivée aux Pays-Bas (2).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 206,fol.294.

2088. Madrid, 13 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Les galions et la flotte des Indes ne sont pas encore arrivés. Il en résulte une

disette d'argent pour les banquiers. Philippe a fait venir 300,000 écus de 10

Gênes et ainsi les banquiers ont consenti à donner les ordres requis pour faire

face aux échéances de fin juillet et du 1er août, tant pour les provisions des

Pays-Bas, que de celles de Cologne et de Vienne. Isabelle doit donner ordre

aux fonctionnaires compétents de ne pas réclamer le payement des effets, avant

que les ordres requis ne soient arrivés. 15

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 206, fol. 298.

2089. Madrid, 13 juillet 1633 —
Philippe IV à Isabelle.

Désignation des chefs destinés à l'armée d'Alsace : Aldringen sera maître de

camp général; le prince de San Sibier commandera la cavalerie qu'il a amenée

de Naples, sous les ordres du général de cavalerie de celte armée (d'Alsace), le 20

général de la cavalerie sera Gambacuna ou le duc de Nochera; le comte Jean

Cerbellon commandera l'artillerie.

Feria a reçu ordre de presser autant qu'il peut la mobilisation de cette

armée. Il doit se joindre avec l'armée d'Aldringen et gagner au plus vite le pays

(1)Le13juillet,Philippecommuniquecettelettreà l'Infanteet luiprescritdeveillerà laconser-25

vationd'Anvers(fol.304).

(2)Lapatentesetrouveenannexe(fol.296).Le20 août,Isabelleaccuseréceptiondecettelettre

(reg.207,fol.16).
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du Rhin et de la Meuse. Si Isabelle le juge bon, elle peut lui prescrire de se

rendre aux Pays-Bas avec Aldringen. Dans ce cas il amènera son armée toute

entière, ou au moins la partie qui est prête.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.206,fol.500.

5 2090. Madrid, 13 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordre de faire examiner par Cordoba, le comte de Feira et Aytona, certains

mémoires présentés par le père Ange de Jésus (4).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.206,fol.502.

2091. Madrid, 13 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Affairesde Marie de Médicis et du duc d'Orléans. Le Roi remet à l'Infante

le texte d'un mémoirequi lui a été transmis au nom de la Reine mère et qui se

rapporte aux relations qu'elle a gardées en France. Il lui fait connaître les

mesures à prendre dans le cas où ces allégations seraient fondées (2).

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg. 206,fol.508.

15 2092. Madrid, 14 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Cordoba et Roose doivent être chargés immédiatement de consigner par écrit

les conditions auxquelles on pourrait négocier en Allemagne une trêve avec

les Hollandais. Ils auront soin de faire parvenir cet écrit aux ministres du Roi

qui résident en Allemagne (3), avec ordre de modifier la teneur au fur et à

20mesure que la situation militaire changera.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.206,fol.344.

(1)Le20août,Isabelledéclareseconformerà cetordre(reg.207,fol.11).
(2)Nousn'avonsde cettelettreque le textechiffré.Enannexessetrouventdesréponsesfaitesà

Madridauxémissairesduduc,lesseigneursdeLingendre,età l'envoyédelaReine,lecomtedeMaure

25(fol.312etsuiv.).Lemêmejour,unedeuxièmelettreestenvoyéepourremettrelemémoiredonnépar
lesLingendreetla réponsequileura étéfaiteaunomduRoi.(Ibid.,fol.323.)Cettelettrecomprend
enannexelemémoireenquestion(fol.331).

(3)Le20août,Isabelleprometdeseconformerà cetordre(reg.307,fol.19).
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2093. Madrid, . . juillet 1633. —
Philippe IV à Scaglia.

Nouvelles protestations de bienveillance à l'égard de Marie de Médiciset de

Gaston et du caractère désintéressé de l'assistance qui leur est donnée. Le Roi

fait grand étal de l'attention que le duc a eue de combattre récemment au milieu

de l'armée espagnole (1). Philippe pourtant ne veut pas se mêler de leurs 5

affaires personnelles, ni mettre aucun obstacle à la réconciliation de Monsieur

avec son frère (2).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.206,fol.320.

2094. Madrid, 19 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi communique à l'Infante (3) une lettre qu'il a écrite à Christoval de 10

Benavente, au sujet de l'éventualité de la mort de Louis XIII, dont l'état de

santé ne permet pas d'espérer une longue vie. Isabelle doit s'informer aussi

si réellement le duc d'Orléans a épousé la soeur du duc de Lorraine.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.347.

2095. Madrid, 19 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle. 15

On a appris que diverses familles hollandaises vont émigrer dans les États

du Pape. Ce dernier a affirmé que ce sont des catholiques et qu'ils ont des

passeports de l'Infante. Il semble qu'il doit donc y avoir parmi ces émigrants

certains sujets des provinces obéissantes, sans cela il n'aurait pas été question

de passeports demandés à Isabelle. Celle-ci doit donner à ce sujet tous les 20

renseignements qu'elle possède. Philippe veut connaître leur religion, leur

profession, leur origine, la forme des passeports, etc. (4).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 206,fol.349.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.22 v°.

(1)Queriendohallarseencampanaenmiexercito. 25

(2)Le13juillet,cettelettreestcommuniquéeà Isabelleet àAytona.(Ibid.,fol.318.)

(3)Ellemanquedansnosregistres.

(4)Le22aoûtet le20septembre,Philipperenouvellelesmêmesquestions(reg.207,fol.153et183;
Manuscritsdivers,reg.219,fol.67et 100).Le12novembre,Isabellerépond.LePapedésireuxde

faireéleverà CivitaVecchiadesdiguessemblablesà cellesdesPays-Bas,a demandéà cet effetdu 30

personneltechnique.UncertaincapitaineGuiss'estchargédecetteentrepriseetestalléà Romeavec

l'autorisationdel'Infante.Aureste,onobserveralesordresduRoiet celui-cipeutfairedemanderpar
sesministresà Rome,quela chosenesoitpaspousséeplusloin.(Ibid.,fol.371; Manuscritsdivers,

reg.219,fol.127.)
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2096. Madrid, 19 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Accusé de réception du rapport de Roose relatif à la trêve. Le Roi est tout

désireux de s'accommoder avec les Hollandais. Toutefois les conditions exigées

par ceux-ci concernant le droit de faire le commerce aux Indes et le refus de

5 rendre Pernambouc sont inadmissibles. Néanmoins le Roi s'est décidé à sou-

mettre la question à l'examen des Conseils d'Espagne et de Portugal, pour

tenter ainsi d'arriver à un accommodement acceptable pour les deux parties.
Isabelle doit mettre les États généraux réunis à Bruxelles au courant de la

situation et leur montrer combien le Roi s'efforcede sauvegarder leurs intérêts.

10 Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.206,fol.357.

Publiépar GACHARD,op.cit.,t. II, p.677.

2097. Madrid, 19 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Décision royale au sujet de la trêve. Le Roi se déclare absolument décidé à

refuser de la conclure, aux conditions exigées par les Hollandais, conservation

15de Pernambouc et autorisation de faire le commerce aux Indes. Il prescrit à

Isabelle de ne confier cette décision qu'à Roose. L'ordre donné aux Conseilsde

Portugal et des Indes d'examiner la question est de pure forme. Il s'agit de ne

pas brusquer les États généraux réunis à Bruxelles. Au reste, il faudra, à la

toute première occasion, dissoudre ceux-ci.

20 Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 206,fol.355.

Publiépar GACHARD,op.cit., t. II, p. 688.

2098. Madrid, 19 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Arrivée à Cadix de la flotte et des galions, au nombre de cinquante-deux

unités. Le voyage n'a duré que trente-six jours depuis La Havane. Il y a

25 2,597,245 pesosen métal. Le Roi s'en réjouit et déclare que depuis bon nombre

d'années la majeure partie des trésors d'Amérique est dépensée pour la défense

des Pays-Bas (1).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.206,fol.349.

(1)L'arrivéede la flottefut aussinotifiéepar leRoile mêmejourà Roose.(Manuscritsdivers,

30reg.456,fol.82.)
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2099. Madrid, 19 juillet 1653. —
Philippe IV aux États généraux.

Accusé de réception d'une lettre des États du 30 mai exposant la marche des

négociations relatives à la trêve. Compliments d'usage. Le moment de négocier

avec l'ennemi est mal choisi. Les dernières conditions exigées par les Hollandais

sont bien plus dures que celles de 1609. Le Roi veut bien admettre leur parti- 5

cipation au commerce espagnol et portugais, mais non à celui des Indes. Il met

les États en garde contre les tentatives qu'on a faites de les persuader que leurs

intérêts sont différents de ceux de la monarchie espagnole.Il rappelle les sacri-

fices faits pour leur défense et déclare que les Hollandais ne visent qu'à les

soumettre à leur joug. 10

Secrétaireried'Etat eldeGuerre,reg. 206,fol.361.

2100. Madrid, 19 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi annonce l'envoi de lettres de provisions de 300,000 écus payables

en tranches de 50,000. Cet argent doit servir aux opérations du duc d'Orléans

et au payement des pensions octroyées au même prince et à ceux de sa 15

maison (1).
Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.206,fol.364.

2101. Madrid, 31 juillet 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

Le Roi fait savoir au président qu'il a ordonné le retour en Espagne de

Philippe de Silva. Il prescrit à Roose de faire en secret une enquête sur la 20

conduite et particulièrement le désintéressement de celui-ci (2).

Manuscritsdivers,reg.456,fol.84 (3).

2102. Madrid, 31 juillet 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Depuis l'arrivée de la flotte et des galions, le Roi a pris les mesures requises

(1)Le20août,Isabelleaccuseréceptiondecettelettre.(Secrétaireried'ÉtatetdeGuerre,reg.207,23

fol.1.)

(2)Enmateriadelimpiezademanos.

(3)IlestquestiondecemêmeSilva,dansunelettredel'Infantedu23août.Celle-ciannonceau
Roila prompteexécutiondesordresqu'ila donnésà cesujet.(Secrétaireried'EtatetdeGuerre,

reg.207,fol.25.) 30
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pour que l'Infante puisse obtenir le payement immédiat de 200,000 des

300,000 écus dont il est question dans la lettre du 13 juillet et il espère que

pour les 100,000 écus restants, les formalités pourront également être accomplies

sans retard.
5 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.206,fol.574.

2103. Bruxelles, 2 août 1633. —
Scaglia à Olivarès.

Voilà quelques mois que Gerbier, qui réside à Bruxelles pour le compte du

roi d'Angleterre, a déclaré qu'il était en état de rendre un service signalé au

Roi, en faisant d'importantes révélations. Depuis son retour d'Angleterre, il

10 s'est avancé plus loin. Il a déclaré que, si on voulait lui assurer une récompense

suffisante, il dirait beaucoup de choses et travaillerait à l'arrangement des

affaires hollandaises, en particulier de la trêve. Il paraît, déclare Scaglia, que

Gerbier est mécontent de l'accueil que le grand trésorier lui a réservé et désire

faire fortune de n'importe quelle façon. Enfin, il demande à Scaglia d'obtenir

15d'Olivarès l'envoi à Bruxelles d'une personne de confiance, à qui il pourrait

s'ouvrir librement et qui retournerait par après en Espagne. Scaglia a donné

communication de tout cela à Isabelle et, d'accord avec lui, a fait dépêcher un

courrier en Espagne.

Le confident que Scaglia propose est Charles Baudequin, qui connaît le

20 français, la seule langue que parle Gerbier. Ce dernier compte sur une récom-

pense d'au moins 20,000 ducats (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol. 188v°.

2104. Bruxelles, 13 août 1633. — Attestation donnée par l'audiencier

Verreycken d'une convention passée à Madrid entre Philippe IV el Albert

25 de Gavre, comte de Peer, et concernant l'échange de Peer contre Frameries.

En vertu de cette convention, rédigée en français et dont le texte est en

grande partie reproduit, Albert de Gavre, comte de Peer, lieutenant des

archers du Roi, avait hérité de Peer. Pour réunir en un tout les domaines

(1)Acettelettreestjointun mémoireenseptarticles,indiquantlesconditionsdel'accordconclu

30 entreGerbieretScaglia.
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qu'il possédait en Hainaut il échangea Peer contre Frameries. L'acte fut

passé devant Legano de los Rios Arguelo. secrétaire du Roi et écrivain de

chambre en son Conseil suprême en même temps que son écrivain et notaire

public, comme l'attestent Medelde Douria, MiguelMoreno et Benito Papia par

acte du 30 juillet 1633. 5

L'attestation elle-même est légalisée par la souscription de l'audiencier

Verreycken.
Secretariasprovinciales,liasse2605.

2105. Madrid, 20 août 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi recommande le payement régulier des gagesdes membres du Conseil 10

suprême de Flandre (1), sinon ceux-ci paraîtraient avoir subi une déchéance.

Secretariasprovinciales,reg.2626.

2106. Bruxelles, 20 août 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante annonce le départ pour l'Espagne du duc d'Aerschot et de l'évêque

d'Ypres, membres des États-Généraux. Il faut leur réserver un bon accueil. 13

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.3.

Manuscritsdivers,reg.219,fol.60.

PubliéparGACHARD,op.cit., t. II, p. 683.

2107. Bruxelles, 20 août 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Le mauvais caractère, dont le contador Antoine Wedel fait preuve dans ses 20

relations avec les banquiers d'Anvers, est une source de difficultés. Philippe
devrait presser l'arrivée du pagador qu'il a nommé ou permettre à l'Infante de

remplacer Wedel par un autre intérimaire.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.207,fol.5.

(1)L'originaldecettelettresetrouveauxArchivesduRoyaume,Audience,registre642,demême25

quelaconsulteduConseildesFinancesdesPays-Basdu14octobreet la lettred'IsabelleauRoidu
23 novembrerelativesà lamêmequestion.Unecopiedesdeuxlettresexisteaussidanslesarchives
duConseild'État,n°283.
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2108. Bruxelles, 20 août 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des intentions de la reine de France Anne d'Autriche, dans l'éven-

tualité de la mort de Louis XIII, son mari, et du mariage du duc d'Orléans.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol.7.

5 2109. Bruxelles, 20 août 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a envoyé le marquis de Zelada au devant de Don Ferdinand et du

duc de Féria. En passant, il assurera le duc de Lorraine des bonnes intentions

du Roi à son égard et tâchera de s'informer de l'importance des troupes dont ce

prince dispose. La présentation de condoléancesau duc de Lorraine, à l'occasion

10 de la mort de son père, servira de prétexte à cette démarche.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 207,fol.12.

2110. Bruxelles, 20 août 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Le landgrave de Hesse et le duc de Lunebourg ont assiégé Hameln. Les

Électeurs de Cologne et de Mayence et l'évêque de Bitbourg ont décidé

15d'envoyer une armée au secours de cette place. Celte tentative a complètement

échoué. Des régiments hollandais servaient dans l'armée du Landgrave. Cette

défaite provoque ici de grandes inquiétudes. L'armée du Landgrave pourrait se

joindre à celle des Hollandais. Doléances coutumières sur le mauvais état de

l'armée espagnole et le manque d'argent.

20 Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg.207,fol.14.

2111. Bruxelles, 20 août 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle fait part de la défaite subie par les armées impériales en Westphalie

au moment où elles se rendaient au secours de Hameln. Elle ajoute que les

autorités de la ville de Cologne se sont décidées à demander secours au roi

25d'Espagne. Elle appuie leur requête, déclarant que la perte de Cologne entraî-

nerait celle des Pays-Bas. En attendant les ordres de Madrid, l'Infante a pris

l'initiative de donner à la ville un premier secours d'argent, dont elle a confié

le maniement au marquis d'Aytona.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.207,fol.17.

TOMEII. 89
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2112. Bruxelles, 20 août 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des affaires de Marie de Médicis et du duc d'Orléans. Sans une

assistance sérieuse du Roi, le duc ne peut arriver à aucun résultat et le parti

de Marie de Médicis ne saurait subsister sans celui du duc. D'autre part, la

situation présente empêche de donner à Gaston le secours dont il aurait besoin, 5

Dans ces conditions tout ce qu'on dépensera de ce côté sera perdu. Le duc

aurait voulu avoir auprès de lui un ministre du Roi et avait désigné, entre

autres, Cordoba. Ce dernier a refusé ce poste, pour motifs de santé.

Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.207,fol.21.

Manuscritsdivers,reg 219,fol.58v°. 10

2113. Bruxelles, 20 août 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception de la lettre royale du 19 juillet, notifiant la décision

ultime prise au sujet de la trêve. Isabelle ajoute qu'elle n'a pas à discuter les

ordres du Roi et qu'elle obéira avec la ponctualité requise. Elle observe

pourtant que le début de l'hiver lui parait être le moment le plus propice pour 15

rompre les négociations et dissoudre les États. La fin de la campagne ou

l'arrivée de Feria, qui provoqueront la présence de troupes étrangères plus

nombreuses, assureront mieux l'exécution des ordres royaux. Si pourtant une

occasion plus rapprochée se présentait, l'infante promet d'en profiler.

Secrétaireried'Etatet deGuerre,reg. 207,fol.23. 20

2114. Madrid, 20 août 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

Le Conseil suprême de Flandre n'est plus payé depuis quatre ans et ses

membres ont dû emprunter sur gage. Il faut leur permettre de se libérer.

Secretariasprovinciales,reg. 2626.

2115 , 20 août 1633. —
Philippe IV au chef du Conseil des 25

Finances de Belgique.

Même recommandation qu'au n° 2114.
Secretariasprovinciales,reg.2626.



— 707 —

2116. Madrid, 21 août 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Jacques Bruneau a fait savoir au Roi qu'on a désigné son successeur comme

président de la Chambre des Comptes de Lille. Philippe fait l'élogede Bruneau

et charge Isabelle d'examiner une requête présentée par lui, tendant notamment

5 à obtenir pour son fils une place de maître ordinaire de la Chambre de Lille (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 207,fol.29.

2117. Madrid, 21 août 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a appris que les vaisseaux hollandais, qui viennent en Espagne porter

du blé et chercher du sel, sont pourvus d'un armement considérable. En partant,
10ils pourraient causer des dommages sérieux. Il recommande à l'Infante de

veiller à la stricte exécution des ordres donnés à ce sujet (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207, fol.31.

2118. Madrid, 21 août 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des deux compagnies de lanciers que le Roi veut mettre à la dispo-

15sition de Marie de Médicis et de la question de savoir si elles doivent être de

nationalité espagnole ou autre.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 207,fol.35.

2119. Madrid, 21 août 1633. —
Philippe IV à Isabelle

Le Roi transmet à l'Infante un mémoire qui lui a été remis le 25 juillet au

20 nom du duc d'Orléans par les de Lingendres accusant l'abbé Scagliade trahison,

et la réponse que lui-même a fait donner à Gaston. Il charge Isabelle d'examiner

la chose en secret avec Aytona (3).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207,fol.58.

Manuscritsdivers,reg. 219 fol.104v°.

25 (1)Le12novembre,Isabelledéclareque,le 29 octobre,ellea faitremettreun rapportjustifiant
lesmesuresprisesà Lille.(Cerapportmanque).Elleajoutequesatisfactioncomplèteauraétédonnée
à Bruneau,quecelui-cidoitrejoindresonposte,lorsquesa missionàVienneseraterminéeetquele
RoipeutdonnerunesolutionfavorableàlaquestiondeBruneaufils.(Ibid.,fol.347.)

(2)Le12novembre,Isabelleassurequ'elleseconformeraàcesinstructions(fol.327).
30 (3)Lemémoirese trouveen annexe(fol.39 et suiv.; Manuscritsdivers,reg.219,fol.105);la

réponse,endatedu11août,se trouvefol.49et suiv.;Manuscritsdivers,reg.219,fol.109.
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2120. Madrid, 21 août 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Scaglia a fait part au Roi des nouvelles tentatives d'accommodement de

Louis XIII avec sa mère et son frère et d'un essai de médiation de

Charles Ier. Philippe a remercié l'abbé de ses informations et l'a chargé de se

mettre en rapport sur cette question avec Isabelle. Le Roi s'étend ensuite 5

longuement sur l'attitude de ceux qui forment l'entourage de la Reine mère et

sur leur hostilité contre Scaglia. Il veut une réponse immédiate d'Isabelle au

sujet de ce dernier. Il indique comment on pourrait admettre l'intervention de

Charles 1eret termine en faisant savoir qu'il a prescrit à Necolalde de se mettre

au courant de ce qui se trame en Angleterre et d'en aviser Isabelle (1). 10

Secrétaireried'État etde Guerre,reg. 207,fol.79.

Manuscritsdivers,reg. 319,fol. 77.

2121. Madrid, 21 août 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de la réponse à faire à Marie de Médicis,dans le cas où les dernières

déclarations faites à Madrid à son envoyé, le comte de Maure, n'auraient pas 15

donné satisfaction à la Reine (2).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207,fol. 145.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol. 100v°.

2122. Madrid, 24 août 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Maure a remis au Roi un nouveau mémoire. Il s'étonne de ce 20

qu'aucun ministre espagnol ne lui ait fait rapport sur une affaire de cette

importance. Ce mémoire concerne la conduite de Monsieur et de son entourage.

(1)A cettelettreest jointeune séried'annexés: 1° une lettrede Scagliaa PhilippeIV du

12juin1633;2°uneautredumêmeàOlivarès,du2 juillet;5eunedeuxièmeadresséeparSeaglia
à PhilippeIVle28juin; 4°unetroisièmeàOlivarèsdu24juin;5°unequatrièmeà PhilippeIVde 25

lamêmedate; 6°unelettreécritedeBruxellesàOlivarèsle24juinparM.deClosel; 7°unmémoire

du comtedeMauredu 18juillet;8°laréponsefaiteà ce mémoireau nomde PhilippeIV;9eun

autremémoiredu comtede Hauredu23juillet.(Ibid.,fol.68et suiv.;Manuscritsdivers,reg.219,

fol.83v°et suiv.)

(2)Laréponsedonnéeà Madridà de Maurese trouveen annexe(fol.180;Manuscritsdivers,30

reg.219,fol.101v°).
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Le Roi déclare que si les allégations y contenues sont exactes, il y a lieu de

faire des remontrances au duc et de le détromper (1).

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207,fol.155.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol. 112.

5 2123. Madrid, 30 août 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

La jointe du sel a fait au Roi un rapport élogieux sur la diligence dont le

chef président fait preuve en celte matière. Remerciements. Le Roi a décidé

de réduire les droits extraordinaires levés sur le sel. Ceux-ci s'élevaient jusqu'ici

à 18 réaux par muid pour les neutres et alliés et à 24 réaux pour les rebelles

10et ennemis. Ils seront à l'avenir respectivement de 12 à 16 réaux, payables

comme précédemment en argent.

Manuscritsdivers,reg. 456, fol.85.

2124. Bruxelles, 2 septembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante remet au Roi divers documents relatifs à la mission du marquis de

15Zelada auprès du duc de Lorraine. Le Roi sera ainsi au courant des négocia-

tions qui ont eu lieu et principalement des instances faites auprès du duc pour

qu'il reçoive à Nancy une garnison aux ordres du roi d'Espagne, instances qui

pourraient bien aboutir.

L'Infante insiste encore pour que le Roi fasse à cette occasion un effort

20 financier considérable. Elle ajoute qu'elle dispose à nouveau de ressources

tout à fait insuffisantes pour le service de l'armée. Les envois arrivent trop

tard, une grande partie des mensualités de l'hiver est destinée aux expé-
ditions en France, en Lorraine et dans le pays de Trèves. Il ne faudrait

pas pourtant laisser l'armée des Pays-Bas dans le besoin au cours de

23l'hiver prochain, car elle se débanderait. Il en résulterait les pires incon-

vénients.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol. 166.

Manuscritsdivers,reg.219,fol.40.

(1)Lemémoiresetrouveenannexe.(Ibid.,fol.157;Manuscritsdivers,reg.219,fol.113v°.)
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2125. Madrid, 6 septembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Don Ferdinand est parti pour les Pays-Bas. Cordoba ou Coloma doit venir

à sa rencontre jusqu'à Milan. Isabelle est chargée de l'exécution de cet ordre (1).

Secrétaireried'Etal et deGuerre,reg. 207,fol.170.

Manuscritsdivers,reg.219, fol.36. 5

2126. Madrid, 9 septembre 1633. — Consulte du Conseil suprême de

Flandre.

Michel-Florent van Langren a fait des instances pour obtenir le payement

de 300 ducats qui lui restent dus sur les 500 ducats de gratification que le

Roi lui a accordés. Le Conseil propose de faire droit à cette requête.
10

Secretariasprovinciales,reg. 2436.

2127 , 10 septembre 1633. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Sur le titre cl l'autorité à donner au Cardinal-Infant aux Pays-Bas et sur une

lettre de l'infante Isabelle relative à cette question. 15

Estado,2047,2151.

2128. Madrid, 14 septembre 1633. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Le Conseil a pris connaissance de la proposition faite à Scaglia par le peintre

Gerbier de lui faire une révélation importante par rapport à des questions 20

relatives au service du Roi. Il y a lieu de prescrire à Scaglia d'arranger la chose

avec Isabelle. Il convient de garder scrupuleusement le secret de cette affaire

et de recommander à cet effet au secrétaire Galaretta de déchiffrer lui-même la

lettre à écrire à l'Infante et de la remettre directement à la princesse.

Estado,2151. 25

(1)Lacopiedeslettresdu Roià Gonzalèsde Cordobaet à CarlosColomaestjointeà laprésente.
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2129. Madrid, 20 septembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Isabelle, dans sa lettre du 14 février, pressait l'arrivée du Cardinal-Infant. Le

Roi donne donc à son frère le litre de généralissime des armées de terre et de

mer des Pays-Bas et le droit de disposer de tous les emplois militaires, sauf

5 ceux dont il s'est réservé la collation. Quant au gouvernement civil, il restera

tout entier à l'Infante, ainsi que la gestion des fonds provenant des aides des

provinces. Isabelle sera pour l'Infant comme une mère et lui fera part de tout

ce qui arrivera dans son département. L'Infant, de son côté, la tiendra au cou-

rant de tout ce qui a trait à l'armée.

10 Secrétaireried'EtatetdeGuerre,reg.207,fol.173.—Estado,2240.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.74.

2130. Madrid, 20 septembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Don Ferdinand a reçu ordre de passer aux Pays-Bas le plus vite possible. Il

doit secourir chemin faisant Brisach. L'infante veillera à l'avertir du chemin

15qu'il doit suivre, de l'endroit où il doit cantonner son armée. Elle enverra aussi

au prince l'escorte dont il a besoin pour se rendre lui-même à Bruxelles, après

qu'il aura disposé son armée dans les cantonnements.

Secrétaircried'Etat etdeGuerre,reg.207,fol.170.

Manuscritsdivers,reg.219,fol.68.

20 2131. Bruxelles, 20 septembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Le Roi communique à l'Infante le texte de la lettre de Scaglia à Olivarès (1),
ainsi que celui de la réponse qu'il a donnée. Isabelle devra entendre Scaglia,
et puis désigner le confident demandé puisque Baudequin ne peut faire le

voyage aux Pays-Bas. C'est à elle aussi qu'il appartient de déterminer le

25 montant de la récompense, qui doit être la moins élevée possible. Il résulte de

la lettre de Scaglia, que ce dernier voudrait être chargé des négociations éven-

tuelles avec les Hollandais. Il faut répondre sur ce point par des généralités,

(1)Le textede cettelettre,datéedu 2 août1653,est reproduitedanslesManuscritsdivers,

reg.219,fol 31.
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qui n'impliquent aucun engagement. Tant que l'affaire des révélations de

Gerbier n'est pas tirée au clair, Gaston d'Orléans ne doit pas quitter les

Pays-Bas (4).
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol. 188.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.29 v°. 5

2132. Bruxelles, 20 septembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante expose les raisons pour lesquelles elle a décidé de surseoir à l'envoi

de Coloma ou de Cordoba à la rencontre de Don Ferdinand. Elle déclare que

leur présence en ce moment est indispensable aux Pays-Bas.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 207,fol. 192. 10

Manuscritsdivers,reg. 219, fol.36V.

2133. Bruxelles, 20 septembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle fait à Philippe le récit de l'évasion, de Nancy, de la duchesse

Marguerite d'Orléans et annonce l'arrivée de celle-ci à Bruxelles.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol. 197. 15

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.37v°.

2134. Sans date (vers le 23 septembre 1633).
— Mémoires du commis-

saire Jean van de Wouwere.

Ces mémoires sont au nombre de deux, l'un traduit du latin compte douze

pages, le second traduit du français en compte quatre. Ils traitent tous les deux 20

des avantages qui résulteraient d'une trêve avec la Hollande (2).

Secretariasprovinciales,liasse2605.

(1)La réponseà Scsgliase trouveenannexe.Ellen'apprendriende plusquecequiestécrit

ci-dessusà l'Infante(fol.190v°;Manuscritsdivers,reg.219,fol.34).

(2)Unenoteécriteàla find'undecesmémoires(discursos)nousapprendquevandeWouwereles25

envoyaaumarquisd'Aytonaavecsa lettre—nonretrouvéeparnous—du23septembre.
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2135 , 26 septembre 1633. — Consulte du Conseil d'État

espagnol.

Sur des lettres du président Roose pour le secrétaire Antonio de Carnero et

un rapport au sujet de la députation que les États Généraux des Pays-Bas
5 avaient envoyée à Madrid. Il résultait de ces lettres (1) que le duc d'Aerschot

avait parlé très librement aux États, en disant que les ministres espagnols

empêchaient la conclusion d'une trêve avec les Hollandais.

Estado,2047.

2136. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

10 Le Roi recommande à l'Infante l'application des instructions données à Don

Ferdinand et en particulier l'interdiction de traiter aucune affaire de vive voix

et l'obligation d'exiger pour chaque question une consulte écrite.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.201.

2137. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

15 Accusé de réception de diverses lettres du chef président relatives aux États

Généraux. Approbation de l'activité témoignée par Roose en l'occurrence.

Manuscritsdivers,reg.456,fol.90.

PubliéparGACHARD,ActesdesÉtats générauxde 1632, t. II, p. 686.

2138. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Pierre Roose.

20 Accusé de réception d'une série de rapports du chef président. Le Roi

approuve l'ordre envoyé aux commissaires, qui se trouvent en Hollande, de ne

pas faire connaître à la population ennemie le désir de la Cour de Madrid

d'arriver à la conclusion d'une trêve. Quant aux autres affaires traitées par

Roose et relatives au duc de Neubourg et au comte d'Egmont, le Roi en a

25 remis la décision à l'infante, qui d'ailleurs entendra Roose à ce sujet.

Manuscritsdivers,reg. 456,fol.87.

(4)Nousn'avonspasretrouvéceslettres.

TOMEII. 90
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2139. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi porte à la connaissance de l'Infante une lettre qu'il a écrite à Diego de

Saavedra Faxardo, pour annoncer sa décision d'accorder à l'Électeur de Bavière

une subvention de 100,000 écus. Isabelle fera connaître au même Saavedra

tout ce qu'elle jugera nécessaire pour mieux assurer le service du Roi (1). 5

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol.203.

2140. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi prescrit à l'Infante de payer sans délai les arriérés de la pension

promise au duc d'Orléans.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207,fol.208. 10

2141. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Les ministres espagnols en service à Bruxelles ont l'habitude de se débar-

rasser des solliciteurs en les renvoyant à Madrid. Le Roi prescrit à l'Infante de

faire cesser cet abus.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.211. 15

2142. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de Castaneda a fait savoir que les Hollandais ont l'intention

d'attaquer Luxembourg pour opérer ainsi leur jonction avec la France. Ils sont

arrêtés dans ce projet par la place de Juliers. Le Roi porte cette nouvelle à la

connaissance de l'Infante, en lui recommandant de prendre les mesures requises. 20

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207,fol.214.

2143. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Sur l'ordre de l'Infante, Roose a écrit au Roi pour intercéder en faveur du

comte d'Egmont. Faire grâce à celui-ci, répond Philippe, pourrait être un

mauvais exemple. Pourtant Isabelle décidera comme elle le juge bon, après 25

avoir entendu à ce sujet Aytona, Cordoba et Roose.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.207, fol.222.

(1)LalettreadresséeàSaavedrasetrouveenannexe.(Ibid.,fol.205.)
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2144. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet des relations avec les Liégeois. Le Roi a reçu un rapport du

président Roose concernant des tractations qui ont eu lieu entre lui et le rési-

dent de l'Électeur de Cologneet aussi la copie d'une lettre écrite par Isabelle à

5 Castaneda. De fait, il semble au Roi que le rapport et la lettre sont en contra-

diction. L'affirmation que les Liégeois seraient complètement dégoûtés des

Hollandais ne parait pas convaincante. Philippe ajoute que les Liégeois n'accep-

teront pas Don Ferdinand comme évêque aussi longtemps que l'on n'aura pas

repris Maestricht, ce qui doit donc rester à l'avant-plan des préoccupations. En

10tout cas, Isabelle doit continuer les négociations secrètes avec l'agent de Cologne

et ce d'accord avec Aytona, Cordoba et Roose.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.228.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.76v°.

2145. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le duc de Neubourg a demandé qu'on publiât la sentence rendue par le

Conseil privé dans le procès qu'il soutenait contre le duc de Saxe au sujet de

la seigneurie de Wynendacl. C'est Philippe lui-même qui a prescrit antérieu-

rement de ne pas publier celle sentence, mais les circonstances ont changé

depuis. Le duc de Saxe n'était pas en ce moment ennemi déclaré de l'Empereur

20et c'est pour ce motif qu'on a agi de la sorte. On peut donc maintenant,

semble-t-il, publier la sentence. En tout cas, Isabelle entendra Roose et Aytona

et agira ensuite comme elle le juge bon.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.207, fol.234.

2146. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

25 L'Infante, dans une lettre du 20 août, avait fait part au Roi du danger que

courait la ville de Cologne, depuis la défaite des armées de de Merode et de

Gronsfeld. Elle avait proposé d'envoyer pour quelque temps une subvention

mensuelle de 20,000 écus à cette ville et avait donné ordre au pagador Escorza,

y résidant, d'assister la ville avec une partie des provisions commises à sa

30 charge. Le Roi reconnaît la nécessité de secourir Cologne et il se rallie à la

proposition de sa tante. Isabelle devra pourtant prendre les mesures nécessaires
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pour établir avec cette ville une alliance ou une correspondance dont on puisse
tirer quelque profit (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol. 237.

2147. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Au sujet de la ligue à conclure entre l'Empereur, Philippe IV, Marie de 5

Médicis, Gaston d'Orléans, le duc de Lorraine, les princes Électeurs et autres

princes catholiques allemands (2).
Le Roi communique à l'Infante les conditions de la ligue et la charge d'en

avertir la Reine mère, son fils et le duc de Lorraine. On a fait écrire à Vienne

pour que de là on envoie des plénipotentiaires à Bruxelles, mais il faut aussi 10

que Marie, Gaston et le duc de Lorraine envoyent des plénipotentiaires à

Vienne. Il s'agit avant tout d'agir promptement.
L'attitude de Louis XIII, ses desseins d'empêcher l'assistance réciproque de

l'Espagne et de l'Allemagne, justifient amplement la décision prise. Le danger
existe de voir l'hérésie envahir toute l'Europe. Il ne faut pas se laisser arrêter 15

par le scrupule de ce qu'on pourrait favoriser le développement du protestan-
tisme en France.

Le Roi s'explique sur les opérations à tenter dans le Midi de la France avec

le concours du duc de Guise.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 207,fol. 245. 20
Manuscritsdivers,reg. 219,fol.72v°.

2148. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a décidé de faire un effort suprême pour protéger l'Allemagne contre

les intentions hostiles de Louis XIII. Il veut expérimenter si la conclusion de

la ligue projetée ne pourrait amener une réconciliation de Marie de Médicis et 25

de Gaston d'Orléans avec Louis XIII, assurer la défense de Cologne et du

pays du Rhin et soulager la Lorraine. Pourtant, eu égard au caractère aléa-

toire de cette ligue et à la nécessité d'assurer les communications des Pays-
Bas avec l'Allemagne et l'Italie, il a pris d'autres dispositions encore. Isabelle

(1)EnannexesetrouveunelettreduRoiauxautoritésdeCologne.(Ibid.,fol.240.) 30
(2)Letextedecesconditionssetrouveenannexe(fol.260;Manuscritsdivers,reg.219,fol.69).
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en prendra connaissance en lisant la lettre que le Roi écrit à Castaneda (1).
L'essentiel est la question d'argent. Les nouvelles reçues à ce sujet des Pays-

Bas sont tout à fait insuffisantes. On a envoyé à Feria 700,000 ducats. Il a

toujours été entendu que son armée devrait être entretenue au moyen de

» l'argent déposé précédemment à Cologne. On ne sait quelle somme a été

nécessaire pour entretenir cette armée de Feria. Le Roi a décidé de tenir sur

le Rhin et la Moselle une armée de 40,000 hommes, soit à ses frais, soit avec

le concours de ses alliés. Pour celle-ci aussi, il faudra employer une bonne

partie de l'argent de Cologne, certainement plus de 900,000 écus. Il faudra

10donc veiller à la plus stricte économie. On suppose à Madrid que les secours

donnés aux électeurs de Cologne et de Mayence ainsi qu'à la ville de Cologne
et d'autres nécessités auront absorbé une somme en tout cas inférieure à

300,000 écus. Il ne faut pas toucher aux provisions de Cologne, sans ordre

formel venu d'Espagne. On ne peut rien prendre non plus sur les 300,000 écus

15envoyés de Naples pour Monsieur. Tout cela doit être affecté à l'armée du

Rhin et de la Moselle,dont il est question ci-dessus. La sauvegarde du duc de

Lorraine et le maintien des communications entre les Pays-Bas, l'Allemagne
et l'Italie sont deux choses que le Roi veut assurer à tout prix. Grâce à l'argent

envoyé déjà et à celui qui suivra, le Roi pourra réunir à Cologne et à Vienne

20deux millions d'écus, qui suffiront pour l'entretien de l'armée pendant toute

l'année qui vient. Il faut espérer qu'ainsi la Reine et Monsieur pourront entrer

en France et s'y maintenir.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.260.

2149. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

25 Le Roi a envoyé Antonio de Crecente Sarmiento auprès du duc de Lorraine

pour lui proposer d'entrer dans la ligue, dont il est question dans la lettre

précédente. Il doit aussi faire les mêmes instances auprès des princes électeurs

catholiques. L'Infante doit, préparer le terrain de façon à ce que Sarmiento

puisse aboutir d'autant plus rapidement au résultat désiré.

30 Isabelle avertira aussi Sarmiento s'il y a lieu de faire une démarche à cet

effet auprès de la duchesse de Lorraine.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol.242.
Manuscritsdivers,reg. 219,fol.75.

(1)Cetteannexemanque.
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2150. Madrid, 4 obtobre 1632. —
Philippe IV à Isabelle.

Le marquis de Castaneda a fait les instances requises auprès du prince

d'Eggemberg, pour éviter la neutralisation de Juliers, désirée par le duc de

Neubourg. Eggemberga répondu que l'Empereur ne considère pas leduc comme

le souverain de cet État et estime que livrer la place à Neubourg équivaut à la 5

perdre. Castaneda a reçu ordre d'entretenir celle opinion à la Cour de Vienne,

puisqu'elle est partagée par l'Infante et la Cour de Bruxelles.

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol.237.

2151. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le président Roose a fait part à Madrid du refus opposé par l'Infante à une 10

délégation des États généraux de venir en Espagne. Le Roi approuve cette

décision et condamne encore une fois la réunion des États.

Nouvelle recommandation en faveur de Roose.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 207, fol.265.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.23. 15

PubliéparGACHARD,op.cit., t. Il, p 681

2152. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Affaires militaires. Le Roi remercie Isabelle des renseignements fournis par
sa lettre du 29 juin.

Il regrette la perte de Rheinberg, recommande la conservation de Stevens- 20

weert et exige le châtiement de ceux qui sont responsables de la perte de

Rheinberg. Il promet de faire les efforts voulus pour assurer l'argent nécessaire

à la campagne de cette année.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.207,fol.268.

Manuscritsdivers,reg. 219, fol.59 v°. 25

2153. Madrid, 4 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Il faut s'efforcer d'obtenir de Marie de Médicis et de Gaston d'Orléans un

engagement réciproque de ne pas s'accommoder séparément avec Louis XIII.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207, fol.271.

Manuscritsdivers,reg.319,fol.66. 30
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2154. Saint-Laurent, 6 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le duc de Lerme désire revenir en Espagne après la fin de la campagne.
C'est à Isabelle et à Don Ferdinand de décider.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 207,fol.274.

5 2155. Saint-Laurent, 14 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Maure est venu faire de nouvelles représentations à Madrid au

nom de Marie de Médicis Le Roi en communique la teneur à Isabelle et lui

fait part aussi de la réponse qui y a été donnée. Il désire connaître l'avis de

l'Infante sur les moyens à employer pour empêcher le mariage du duc d'Orléans

10avec une parente de Richelieu (1).

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.276.
Manuscritsdivers,reg.219,fol.65V.

2156. Bruxelles, 24 octobre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante fait part au Roi de la réconciliation du duc de Lorraine avec

15Louis XIII et de l'entrée de ce dernier à Nancy. Le voisinage de celte ville

avec Luxembourg et le fait que les relations entre les Pays-Bas, la Franche-

Comté et l'Italie sont ainsi à la merci des Français causent ici les plus grands
soucis. A cela s'ajoute le bruit que l'électeur de Cologne aurait accepté la

protection de la France.

20 L'Infante conclut à la nécessité d'envoyer des provisions bien assurées et

des renforts par voie de mer. Sans cela, il est à craindre que les provinces

prennent parti (2).
Secrétaireried'Etatet de Guerre,reg.207,fol. 293.

2157. Madrid, 28 octobre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

25 C'est Philippe Walter Zapata que le Roi a désigné pour négocier avec Marie

(1)Cettelettrecomprenden annexeslescopiesd'uneréponsedonnéeau comtedeMaure(Ibid.,
fol.279)et d'uneautredonnéepar leRoiégalementauxLingendres(Ibid.,fol.287;Manuscrits

divers,reg.219,fol.61et suiv.)
(2)Tomenpartido.
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de Médicis et Gaston d'Orléans leur entrée dans la ligue. Il sera aux ordres de

l'Infante. Il faudrait que la Reine et Monsieur se mettent immédiatement à

l'oeuvre.

Dans une seconde lettre du même jour, Philippe explique, qu'il a décidé

d'augmenter dans une certaine mesure les subventions accordées chaque mois »

au duc. Le 31 octobre, il écrit à ce sujet encore une lettre identique en

substance à la première.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol. 295-299.

2158. Sans date [octobre 1633].
- Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet au Roi une lettre du marquis de Castaneda exposant les 10

soupçons que l'on nourrit à la Cour impériale sur l'attitude de Wallenstein.

L'Empereur veut pouvoir disposer de l'armée de Feria, comme d'une ultime

réserve pour les éventualités qui pourraient résulter de la conduite de

Wallenstein. L'Infante estime qu'il faut faire droit à cette demande. La sécu-

rité de l'Empereur doit être considérée comme plus importante que toute autre 15

chose. D'ailleurs, d'ici peu de temps on saura ce qu'il en est réellement de la

conduite de Wallenstein.

D'après les avis de Hollande, Louis XIII a promis d'empêcher le passage du

duc de Feria aux Pays-Bas. Le monarque français se trouve à la tête de son

armée en Lorraine. Feria devrait prendre les devants, en installant une garnison 20

espagnole à Nancy. Pareille mesure mettrait les Français dans un grand

embarras. Nouvelles demandes d'argent, il y a lieu de craindre que si le duc

de Lorraine remet Nancy au roi de France, celui-ci s'attaquera à Thionville,

la seule place appartenant au roi d'Espagne et située sur la Moselle,qui n'est

pas encore aux mains des Français. 25
Manuscritsdivers,reg. 219,fol.38v°.

2159. Madrid, 7 novembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Don Ferdinand a proposé le comte de la Molterie comme maître de camp

général de l'armée d'Alsace. Isabelle doit envoyer le comte à la rencontre de

Feria ou, si elle ne le peut, un autre officierqu'elle désignera.
30

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207,fol.302.
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2160. Madrid, 7 novembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le comte de Feira a proposé de déposer les munitions de l'armée à Anvers.

Ce serait, d'après lui, à la fois une plus grande facilité et une garantie,

puisque l'ennemi ne songerait pas à attaquer une place aussi bien pourvue

5 de munitions.

On estime en Espagne qu'il est indispensable de munir le château d'Anvers

de tout ce qui est nécessaire à sa défense. Il faut dès lors accorder au

châtelain tout ce dont il a besoin. Au reste, il parait plus sûr de garder le

dépôt de munitions à Malines, mais eu égard aux dangers résultant de l'état

10 des esprits en Belgique, à la facilité avec laquelle certaines places se rendent,

à l'absence de garnison espagnole à Malines, le Roi prie Isabelle d'examiner à

nouveau la question.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg.207, fol. 304.

2161. Madrid, 7 novembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

15 Le secrétaire Juan de Necolalde a fait savoir qu'il est en excellents rapports

avec le secrétaire d'État anglais Winnibac. Ce dernier voudrait recevoir une

tapisserie. Le Roi prescrit à Isabelle de faire droit à ce désir et d'envoyer une

autre tapisserie au grand trésorier.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207, fol.307.

20 2162. Bruxelles, 8 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet des propositions faites par Gerbier à Scaglia. Il n'y a pas eu moyen

de réduire les prétentions du peintre. Celui ci ne veut faire aucune révélation,

tant qu'il n'a des garanties de recevoir les 20,000 ducats demandés. Il a laissé

entendre que ses révélations porteraient sur treize points relatifs à une conju-

25 ration qui se trame aux Pays-Bas.

Il s'agit de certaines tractations qui ont eu lieu en secret avec Richelieu,

Charles Ier et le prince d'Orange.

L'Infante s'est décidée à passer par les conditions de Gerbier.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207,fol. 317.

30 Manuscritsdivers,reg. 219,fol. 35.
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2163. Bruxelles, 12 novembre 1635. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante annonce l'envoi, en Espagne, du duc d'Aerschot. Les États généraux

sont ainsi privés d'un de leurs chefs principaux. Il faut ménager le duc.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207,fol. 321.

Publiépar GACHARD,op cit., t. II, p. 688. 5

2164. Bruxelles, 12 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Accusé de réception des lettres du 4 octobre relatives aux mesures de précau-

tion décidées contre Louis XIII. La question de la ligue à conclure sera traitée

par le marquis de Castaneda et les autres ministres compétents. L'Infante n'a

à s'occuper que de l'armée que le Roi a décidé de mobiliser sur le Rhin et la 10

Moselle. Cette armée doit comprendre les formations qui se trouvent sous les

ordres du duc de Feria et d'autres formations provenant de nouvelles levées.

Ces dernières ne pourront que difficilement être faites en quantité suffisante,

d'autant plus qu'il faut en faire aussi pour compléter l'armée des Pays-Bas.

Des provisions de Cologne on a dépensé une somme de 400,000 ducats à peu

près équivalente à celle indiquée par le Roi. On enverra en tout cas à ce sujet

un rapport détaillé. Le Roi suppose que le montant total des provisions de

Cologne est de 900,000 ducats; de fait, on ne sait rien aux Pays Bas de l'arrivée

des 500,000 ducats, qui dans ce cas devraient encore être disponibles. Il

semble que les effets en question ont dû se perdre avec tous les autres docu- 20

ments apportés par le courrier qui a été dévalisé en France. Il faudra donc

envoyer de nouvelles lettres. Au jugement de l'Infante, il faudrait en employer

une partie à assister les Électeurs de Mayence et de Cologne, l'évéque d Herbi-

polis et le duc de Neubourg. La ruine de ceux-ci entraînerait celle des

Pays-Bas. Les Suédois se joindraient aux Hollandais. Tout cela cause à l'Infante 25

les plus grands soucis.

Dans une deuxième lettre du même jour, l'Infante s'explique sur les

difficultés qu'il y a à faire connaître au duc de Lorraine, à Marie de

Médicis et à Gaston le projet d'une ligue générale. Tous ces gens et leurs

ministres sont tellement divisés, qu'il est du plus grand danger de leur confier 50

un secret.
Secrétaireried'Etui et de Guerre,reg. 207,fol. 323et 325.

Manuscritsdivers,reg. 219, fol 123v°.
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2165. Bruxelles, 12 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Isabelle a pris connaissance de la lettre royale du 4 octobre prescrivant
— d'ailleurs sur la proposition de l'Infante elle-même — d'accorder une

subvention mensuelle à la ville de Cologne. De fait, avant l'arrivée de cette

5 dépêche, l'Infante s'était mise d'accord avec les représentants de la ville, pour

leur payer la moitié des frais nécessaires à l'entretien de leur armée, ce qui

monte à 7,000 écus. Gabriel de Roye, qui est chargé de l'arrangement de

cette affaire, a reçu ordre de ne faire connaître en aucun cas le chiffre de

20,000 écus déterminé par le Roi, mais de faire savoir aux intéressés qu'on

10augmentera ce crédit au fur et à mesure que leur armée deviendra plus

considérable.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207, fol.328.

2166. Bruxelles, 12 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Au sujet de la décision, communiquée par la lettre royale du 4 octobre, de

15 députer un agent auprès du duc de Lorraine. La situation a tellement changé

depuis, le duc de Lorraine est tout à fait à la merci des Français. Philippe

doit donc examiner à nouveau l'opportunité de cette mission.

SecrétaireriedEtat et de Guerre,reg. 207,fol. 333-551.

2167. Bruxelles, 12 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

20 Au sujet de la ligue générale décidée par le Roi et de la constitution d'une

armée nouvelle. Les desseins hostiles de la France sont absolument avérés et

en partie même réalisés depuis la prise de Nancy. Dans ces circonstances,

Cordoba propose de placer la nouvelle armée sur les confins de la Franche-

Comté et de la Lorraine et de donner à Don Ferdinand et au duc de Feria les

25 ordres requis à ce sujet. Il faudra à cet effet pouvoir disposer d'argent liquide.

Aytona, lui, insiste sur la nécessité de loger l'armée de Feria de telle façon que

les communications avec l'Allemagne et l'Italie restent assurées et voudrait

pour cela la placer dans le Palatinat ou dans les régions voisines. Au sujet de

la paix en Allemagne, il n'y a pas moyen de se faire une opinion véritable;

30 il arrive sans cesse des nouvelles différentes. On fera savoir à l'Empereur,

qu'en cas de besoin, il pourrait disposer de l'armée de Feria. La tournure que
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prendront les événements de l'Empire influera aussi sur la décision à prendre

par rapport à l'armée de Feria Que Philippe tienne compte de toutes ces

circonstances et décide !
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.330.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.127v°. 3

2168. Bruxelles, 42 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante transmet à Madrid un papier qui lui a été remis par les ministres de

Gaston d'Orléans. Il en résulte que ceux-ci veulent se réconcilier avec Louis XIII,

en prenant comme prétexte l'insuffisance des secours qu'on leur accorde. Il n'y a

rien à faire qu'à se montrer prévenant pour Monsieur lui-même, de façon à le 10

garder à la dévotion du Roi.
Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg.207,fol.335.

Manuscritsdivers,reg.919,fol.122v°.

2169. Bruxelles, 12 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Pedro d'Avila est venu à Bruxelles, envoyé par Don Ferdinand, annoncer 15

que celui-ci arrivera aux Pays-Bas dès qu'il le pourra. Isabelle communique

au Roi les avis que lui ont donnés Cordoba et Aytona au sujet de l'arrivée du

Cardinal. L'Infante a décidé d'ajourner le départ de Cordoba pour l'Italie,

jusqu'à ce que les événements d'Allemagne aient pris une tournure décisive (1).

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207,fol.337. 20

Manuscritsdivers,reg.219,fol. 125.

2170. Bruxelles, 12 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

L'Infante a décidé de tenir en suspens la permission accordée au duc de

Lerme de se rendre en Espagne. Éloge de cet officier. Elle propose de lui

donner le titre de maître de camp général, de façon à ce qu'à côté du généra- 25

lissime il y eût un officier supérieur à qui on pût confier le commandement

des groupements d'armée, destinés à agir séparément.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207,fol.349.

(1)Lesdeuxavisse trouventen annexe(fol.339et 341).Cordobaproposeque Ferdinand

attendea Milanjusqu'àcequelesévénementsd'Allemagneaientprisunetournuredécisive,Aytona30

veutaucontrairequeFerdinandcontinuesonvoyageet queCordobaailleà sarencontre.
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2171. Bruxelles, 13 novembre 1633. — Isabelle à Philippe IV.

Dans une longue lettre Isabelle entretient son neveu des affaires de Marie de

Médiciset de Gaston d'Orléans, de leurs dissensions, de celles de leur entourage,

de la réconciliation possible de Monsieur avec Richelieu, de son mariage avec

5 la princesse lorraine, de l'attitude du Cardinal vis-à-vis du duc de Lorraine, de

l'impossibilité pour Gaston d'effectuer quelque chose de sérieux en France,

sans recevoir d'Espagne les secours requis. Philippe doit tenir compte de tout

cela et prendre alors les dispositions opportunes.

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 207,fol.355.

10 Manuscritsdivers,reg. 219,fol. 117.

2172. Madrid, 19 novembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

L'entrée des Français à Nancy, la réconciliation de Louis XIII avec le duc

de Lorraine, la situation de l'Allemagne, l'attitude douteuse des Pays-Bas, tout

cela cause les plus grands soucis! Toutes les décisions antérieures doivent

15être rapportées pour s'en tenir seulement à la constitution d'une armée de

40,000 hommes et la résolution de faire face à Louis XIII. Le Roi a décidé

de faire de nouvelles instances auprès de Ferdinand II et de Wallenstein pour

qu'Aldringen et son armée restent à son service. De la sorte, la mobilisation

de cette armée de 40,000 hommes pourra se faire sans effectuer de nouvelles

20levées. On leur demandera aussi d'envoyer contre Louis XIII toutes les troupes

disponibles, considérant que c'est de lui que vient tout le mal. Isabelle doit y

joindre ses instances personnelles et employer à cet effet l'influence dont elle

jouit de tous côtés. Philippe expliquera à Vienne que le danger d'être privé de

ses communications avec les Pays-Bas par l'Allemagne et l'Italie est pour lui

25de la plus haute gravité.
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207,fol.361.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.41.

2178. Madrid, 19 novembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Ordre de dissoudre les États généraux.

50 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207, fol.366,

Publiépar GACHARD,op. cit., t. II, p. 689.
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2174. Madrid, 22 novembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

On désirerait connaître la destination d'une flotte de quarante navires qui

vient de partir de Hollande. Isabelle doit s'en informer et presser le départ de

Philippe de Silva.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.368. 5

2175. Madrid, 5 décembre 1633. — Ordre du Roi à Pedro de Lancina

et à Juan de Arbelaez.

Les personnages susdits doivent tâcher de savoir quand le duc d'Aerschot

arrivera à Madrid; alors, mais alors seulement, ils ouvriront la dépêche qui leur

est remise, exécuteront les ordres qu'elle contient et procéderont avec l'adresse 10

et la discrétion requises.
Estado,2240.

2176. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Roose.

Les provisions envoyées celle année ont été très considérables. Celles

de 1634 le seront aussi. Le Roi envoie à Roose la liste des effetsqui ont été 15

affectés à ces nouvelles provisions. Ce dernier pourra veiller ainsi à l'exécution

intégrale des ordres du Roi en la matière, sans avoir pourtant à intervenir en

rien dans la distribution des provisions (1).

Manuscritsdivers,reg. 456,fol.94.

2177. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle. 20

Le baron de Boimer, commissaire de l'Empereur à la Cour de Madrid, a

remis à Olivarès la copie d'une lettre qui lui a été envoyée de la part de

l'Électeur de Cologne. Philippe déclare n'avoir rien à répondre à cette lettre

sinon de bonnes paroles. Olivarès a reçu ordre de faire savoir à l'intéressé

(1)Le comptedesprovisionsse trouveen annexe(fol.96).LeRoiannoncel'envoid'effets,à 25

concurencede 3,194,952écus,fait mentiond'autreseffetsà expédierultérieurement,quiferont

monterl'ensembledesprovisionsà 4,104,952écus,etexpliquela répartitiondecescréditsentreles

différentsmoisetpourlesdiversesnécessités.
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que le Roi ne peut admettre que le prince en question se place sous la protec-

tion du roi de France et conserve en même temps l'amitié des Habsbourgs.

Pour lui, il fera toujours son possible pour aider ses alliés. Quant à l'Électeur,

il doit, lui aussi, faire son devoir (1).

5 Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207,fol. 375.

Manuscritsdivers,reg.219,fol.28.

2178. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

L'Infante doit s'efforcer de suborner un des minisires de Gaston d'Orléans

de façon à connaître quelles sont au juste les intentions du prince (2).

10 Secrétaireried'Etat et deGuerre, reg. 207, fol. 579.

2179. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Aytona a fait rapport au sujet du comte Jean de Nassau. Il paraît qu'il

dirige bien la cavalerie, mais sa conduite est bizarre. Le priver de sa charge

serait chose dangereuse, ne pas le faire présente également de grands inconvé-

15nients. Philippe a fait répondre à Aytona qu'il doit faire connaître les motifs

de la défiance qu'il a contre Nassau et éviter que celui-ci ne soupçonne la

chose (3).
Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 207,fol. 384.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol.24.

20 2180. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi recommande l'exécution des ordres qu'il a donnés par rapport à

l'armée de Feria. Il condamne le projet de Marie de Médicis de faire une

diversion en Normandie.
Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207, fol. 589.

25 (1)Lalettreadresséeparl'ÉlecteurauCommissaireimpérialsetrouveenannexe(fol.377).

(2)Noustrouvonsiciun deuxièmeexemplede la particularitésignaléeci-dessus,n°2058.Deux

exemplaireschiffréset de formedifférenteavecunseultextedéchiffré.Onentrouveuntroisième

etunquatrièmeexemplesci-dessous,n°s2182et 2184.

(3)Lemêmejour,leRoientretientRooseau sujetdeJeandeNassauet luiprescritdefairesavoirà

30 Madrid,ensecret,cequ'ilsaitausujetde l'incriminé.(Manuscritsdivers,reg.456,fol.08.)
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2181. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le Roi a pris connaissance des dernières propositions de Monsieur tendant

à entreprendre d'accord avec lui une expédition militaire contre la France. Il

s'étonne de ce que Monsieur soit maintenant d'un avis diamétralement opposé

à ses déclarations antérieures. Jadis, en effet, il n'avait pas dissimulé qu'en cas 5

d'une rupture entre la France et l'Espagne, il se verrait forcé de prendre le

parti de sa patrie. Le Roi voudrait avoir de Monsieur et d'Isabelle elle-même

des indications détaillées sur ce changement d'attitude.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg. 207, fol. 392.

Manuscritsdivers,reg. 219, fol. 29. 10

2182. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

Le maintien de l'armée des Pays-Bas pendant cet hiver et son renforcement

destiné à la mettre en état de reprendre la campagne au printemps prochain

sont deux choses de suprême importance. Il faut pour cela conserver le peu

d'Espagnols et d'Italiens qui restent encore. Au cours de ces dernières années ta

26,000 hommes de ces deux nations sont passés aux Pays-Bas. Ce sont les

mauvais traitements qui doivent avoir causé un déchet aussi considérable.

Espagnols et Italiens forment l'élément principal de l'armée. Il n'est d'aucune

utilité d'en envoyer de nouveaux, si on ne peut les y conserver. Le soin

d'assurer un bon logement à ces troupes et de fournir tout ce qui leur est 20

nécessaire doit être pour la Gouvernante un objet d'attention toute particu-
lière. Outre cela, il faudra faire passer quand même aux Pays-Bas des renforts

des deux nations en question. Aytona devra veiller, à cet effet, que les neuf

vaisseaux qui portent en ce moment de l'argent aux Pays-Bas en reviennent

le plus vite possible. 25

La réforme de l'armée est indispensable; si on ne réduit pas celle-ci, aucune

provision ne suffira à l'entretenir. Le Roi espère qu'Aytona prendra les mesures

requises. Il faut avant tout dissoudre les États généraux. La chose devrait être

faite avant le printemps. En même temps on fera connaître publiquement le

désir formel du Roi de conclure une nouvelle trêve (1). 30

Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207, fol. 397.

Manuscritsdivers,reg. 219,fol. 26 v°.

(1)Cettelettrese trouveaussiendeuxexemplaireschiffrés.(Cf.n°s2038et2178.)
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2183. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Isabelle.

L'abbé Scaglia a transmis à la Cour d'Espagne un rapport dont l'Infante

aura sans doute déjà pris connaissance. Philippe communique à Isabelle la

réponse qui a été donnée à l'abbé (1). L'Infante doit tâcher d'obtenir de Scaglia

5 des renseignements plus détaillés sur la conjuration, sur les circonstances qui

l'ont accompagnée et les personnes qui y ont été mêlées.

Philippe Walter Zapata a reçu ordre d'aller féliciter Wallenstein à propos de

ses derniers succès; il saluera l'Empereur en passant. On tâchera d'obtenir de

ces derniers que les troupes d'Aldringen demeurent dans l'armée de Feria. On

10s'efforcera aussi de donner satisfaction au duc de Bavière. Isabelle veillera à ce

que Zapata parte pour l'Allemagne, aussitôt après avoir félicité le duc d'Orléans

à l'occasion de son mariage. Elle le dédommagera de son voyage.

Le Roi regrette que ni l'Infante, ni le marquis d'Aytona ne lui donnent

aucun avis sur les négociations en cours avec les Électeurs de Mayence et de

15Cologne, avec l'évêque d'Herbipolis et le duc de Neubourg. Isabelle devra

donner à ce sujet les indications requises pour que, si la chose est indispensable,

on puisse lui envoyer l'argent nécessaire pour conserver les bonnes dispositions

de tous ces princes.

Nouvel éloge de Roose. L'Infante doit le favoriser ostensiblement.

20 Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg. 207,fol.408.

Manuscritsdivers,reg. 189,fol.84 v°.

2184. Madrid, 12 décembre 1633. —
Philippe IV à Scaglia.

Accusé de réception de divers avis de l'abbé, envoyés depuis le 27 octobre

jusqu'au 14 novembre. Le Roi le remercie de son zèle et promet de s'en

25souvenir. Il le charge de remercier aussi en son nom l'ami qui lui a fait les

révélations, que Scaglia lui-même a transmises à la Cour. La conjuration a été

dévoilée de divers côtés. Le Roi a reçu des avertissements de sources diffé-

rentes. Le roi d'Angleterre avait depuis bien longtemps fait connaître la chose

au résident espagnol Juan de Necolalde. L'ami de Scaglia devrait encore

30 ajouter des indications précises sur la personnalité des auteurs et des complices.

Philippe a fait envoyer à l'intention de cet ami un acte de garantie destiné à

(1)C'estledocumentanalyséci-après.
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lui donner confiance, par rapport aux récompenses qu'il doit recevoir. Il y a

lieu de lui déclarer aussi que le Roi accepte volontiers la proposition que ce

même ami a faite de négocier avec le prince d'Orange une trêve entre les Pro-

vinces-Unies et l'Espagne.
Secrétaireried'Etat etde Guerre,reg.207,fol.410(1). 5

Manuscritsdivers,reg.219,fol.25 v°.

2185. Madrid, 12 [décembre] 1633 (2).
—

Philippe IV à Isabelle.

Envoi de 100,000 écus de subside extraordinaire, devant servir au service

de Monsieur et à d'autres nécessités.

Secrétaireried'Etat et deGuerre,reg.207,fol.402. 10

2186 ,13 décembre 1633. — Consulte du Conseil d'État espagnol.

Sur des lettres du marquis d'Aytona et du président Roose avisant le Roi

de la maladie de l'Infante.

Estado,2047.

2187. Madrid, 18 décembre 1633. —
Philippe IV à Roose. 15

Inquiétudes royales au sujet de la santé d'Isabelle. Le Roi a décidé, sur la

proposition de Roose, de désigner le marquis d'Aytona pour exercer seul le

gouvernement général ad intérim et d'envoyer à celui-ci les lettres requises à

cet effet. Don Ferdinand a reçu ordre de passer aux Pays-Bas au plus vite.

Manuscritsdivers,reg. 456,fol.99. 20

(1)Letextechiffrésetrouveendeuxexemplaires(fol.410et412),letextedéchiffréa étéreliépar
erreurà la suitede la lettreà l'Infante(fol.409).Lalettreà Scagliaestaccompagnéed'unesériede
documentsrelatifsà la mêmeaffaireet destinésaussià être communiquésà l'Infante.Toussont

chiffrés,et— chosepresqueuniquedanslacorrespondancede l'InfanteavecleRoi—nesontpas
accompagnéesdudéchiffrement.C'estlanaturesecrètedelaquestiony traitéequiest probablement25
lacausede cetteanomalie.Eneffet,en têtedu dossiersetrouve(fol.414)un billetdu secrétaire
d'EtatàMadrid,AndrèsdeRocas,àsoncollèguedeBruxellesFranciscode Galaretta,ordonnantde
déchiffrerdemainpropreles lettrescomposantle présentcourrieret dele remettredirectementà
l'Infante.Il n'estpasimpossiblequecelle-ciaitgardépardeverselleletextedéchiffré.

(2)Lapièceestdatéecommesuit: A 12de1633;ilestassezvraisemblablequ'ilfautl'interpréter30
commele 12décembre,dateoùfurentexpédiéestouteunesériede lettresduRoià l'Infanteetqui
sont,ellesaussi,partiesde Madrid.C'estcettecirconstancequinousla faitpréférerà ladatedu
12janvier,quis'expliquerait,diplomatiquementparlant.



ANNEXES

738bis. Bruxelles, 2 octobre 1625. — Isabelle à Philippe IV.

MadameT'Serclaes est revenue à Bruxelles. Elle a déclaré oralement que les

Hollandais se décideraient à conclure une trêve impliquant l'ouverture de

5 l'Escaut. La situation serait rétablie, à ce sujet, telle qu'elle était avant la

révolution des provinces septentrionales sous la réserve que les bateaux de

guerre ne pourraient passer le fleuve et qu'on rétablirait en Zélande l'étape
du sel et de la laine. Si les Hollandais faisaient réellement cette concession,
tout le trafic se rétablirait à Anvers au détriment d'Amsterdam. Pour ce qui

10est des Indes, les Hollandais ont promis qu'ils observeraient les stipulations de

la trêve de 1609, prises à la lettre. Isabelle attend des instructions du Roi afin

de pouvoir répondre à la dame (1).

Secrétaireried'Etat etdeGuerre,reg. 211,fol. 1.

1761bis ,29 juillet 1631. — Isabelle à Philippe IV.

15 L'Infante accuse réception de deux lettres du Roi datées des 19 et 29 juin

précédents. Elles traitaient de la mission confiée à Henri Taylor. Celui-ci avait

été chargé par Isabelle de proposer au roi d'Angleterre la conclusion d'une

ligue entre tous les gendres de Marie de Médicis pour obtenir la mise en liberté

de celle-ci. Isabelle prétend qu'aux Pays-Bas on est d'avis qu'il faut favoriser

20 (1)Cettelettre,de mêmequela suivante,a été reliéepar erreurdans la correspondancedu
Cardinal-Infant.
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la cause de Marie de Médicis et du duc d'Orléans et tâcher de former un parti

dans lequel on fera entrer le plus de princes qu'on pourra. C'est ce qui a poussé

l'Infante à charger Taylor de faire les premières démarches à Londres pour

sonder les dispositions du Gouvernement anglais. Au reste, puisque depuis lors

le Roi a envoyé Necolalde en Angleterre, Isabelle se tiendra en rapport avec 5

celui-ci. Marie de Médicis est arrivée à Mons. L'Infante désire que le Roi fasse

connaître ses intentions d'une façon précise. Les Hollandais sont dans le voi-

sinage de Bois-le-Duc avec des forces considérables.

Secrétaireried'Etat et de Guerre,reg. 213,fol.57.
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281,20;314,5; 316,10;362,15;367,10;

371,25;585,15;453,1; 466,18;483,28;
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ARCHIDUCS(Les),passim.
93
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AROSTEGUI(Antoniod'), secrétaired'État à

Madrid,72,25.

ARRAS(Lavilled'),en Artois,575,18.— Le

gouverneur.Voir comted'Hoogstraeten.
ARREZOLA(Martind'),familierdePhilippeIV,

200,18.
ARTEAGA(Franciscode),attachéà la Secré-

taireried'Étatet de Guerre,70,20.

ARTOIS(Lecomtéd'), aujourd'huienFrance,

68,10; 123,28; 220,20;647,18;679,28.
—LeConseild'Artois,64,20;75,18;107,20.
— Legouverneurd'Artois.Voirle prince
LamoraldeLigneet le comtede Maries.

ASTON(Gauthier).VoirHaston.

AUCHY(Le baron d'), Charlesde Bonnières,

envoyédiplomatiquede l'infanteIsabelle

enAllemagneet enPologne,11,25;68,20;

118,20;119,5; 121,1,5;162,18;213,8;

249, 28,30;295,1,28; 328,15; 330,10;

345,25;393,1,25;411,30;414,1;423,20;

431,10;535,30;549,20;616,25;617,1;

636,25; 678,10;682,25.

AUGSROURG(Lavilled'),enAllemagne,164,1;

176,15; 184,25; 289,1; 622,5.

AUTRICHE(L'), 267, 10; 281, 25; 282, 25;

289, 1; 629,1. — LaMaisond'Autriche.

Voirles Habsbourg,Charlesd'Autricheet

Juan d'Autriche.

AVEIRO(Leportd'),en Portugal,580,15.
AVILA(d'). VoirDavila.

AVALA(Lecommissaireespagnol),en service

auxPays-Bas,239,1.

AVTONA(Lemarquisd'), Franciscode Mon-

cada,comted'Ossona,envoyéextraordi-

naire de PhilippeIVà l'infanteIsabelle,

membredu Conseild'État espagnol,am-

bassadeurd'Espagneà Vienne, puis à

Bruxelles,majordomedel'Infante,du Roi

et du Cardinal-Infant,gouverneurgénéral
intérimairedesPays-Bas,54,15;55,15,25;

84,5;95,1;96,18;159,8;180,20;194,18;

205,8; 208,8,18,20;209,10,18;211,18,

25;218, 20;219,1;222,1,2025;229,15;

246,25; 250,1; 253,10; 259,1,25;266,10;

267, 10; 268, 20; 271, 15; 279, 20, 30;

281,10;284,1B;289,1;291,10;292,10;

302, 30; 303, 15; 323, 5; 348, 15,26;

354,5; 568,1,5,25,30;369,1,20;370,5;

372,1, 5,80; 382,15; 383,10; 384,15,28;

388, 25; 389, 5; 390, 5, 28; 398, 28;

404, 10; 419, 18; 422, 20,30; 423, 20:

429,1, 8; 445, 20; 446, 28; 453, 18,90;

465,20; 467,15,25;470,25; 472,15,28;

475, 80; 481, 8, 10; 485, 10; 489, 90;

490, 1, 28; 492,1; 495,1; 497,8,10,18;

498,1; 499, 80;503,10;504,1; 505,28;

506, 8; 509, 85; 510, 10; 511, 1, 5;

512, 10,15,20,25; 514, 15; 515, 1, 90;

517,10,20; 518,25; 519, 80; 520,8,10;

522,8; 523,10,28;524,18;525,1,16;20;

529,1; 533,5;534,5;535,10;538,15,20;
559,1; 545,6; 544, 5; 552, 18; 553, 5;

565,20,23;573,1, 5; 579,28; 580,1,8;

585,10,18,30;587,5;594,1,10;597,18;

601,10; 602,28;603,30;606,5; 612,10;
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613, 5; 614, 20,25; 615, 15; 617, 25;

618,5,20; 623,10;624,1; 627,5;628,5;

629,1,15;638,1; 642,25;647,30;649,1;

650,1; 652,1, 5,10; 654, 1, 30; 655,5;

656,25; 660, 15; 661, 15,25; 662, 15;

664,1, 20,25; 665,20; 666,25; 668,15;

669,20;673,25;676,15;677,5;679,20,25;

680,10;681,20;683,15;684,10;685,20;
688,1; 089,20;690,15; 693,5;694,10,20;
095,10,20;696,5; 699,5; 700,25; 705,25;
707, 25; 712, 25; 714, 25; 715, 10,15;
725,25;724,15,30;727,10,18;728,20,25;
729,10;730,10,18.

B

BACEER(Gérardde), commerçantflamand

trafiquanten Espagne,564,28.

BADE(Guillaume,marquisde),270,28.
BAES(Pierre),ingénieurflamandattachéau

servicedePhilippeIVenEspagne,144,20;
242,10;268,1.

BAGNO(Giovanni-Francesco-Guididel),nonce
àBruxelles,29,18.

BAHIA(La villede),dans la provincedece

nomauBrésil,176,10,20;178,15;191,30;
222,15;239,5.—Legouverneur,285,15.

BAILLENCOURT(Le baron de), noble belge,
68,10.

BALANÇON(Lebaronde).VoirClaudede Rye.
BALBASES(Le marquis de). VoirAmbroise

Spinola.
BALLON(N.),maîtredecampdel'arméeespa-

gnoleen serviceaux Pays-Bas,280, 10;
454,15;456,1; 515,1; 539,1.

BALTIQUE(La mer), les pays avoisinants,
265,15;269,1; 271,10;275,10;276,20;
279,15;286,1; 292,15; 303,15; 507,28;

327,1; 328,15; 354,10;346,1; 548,20;
554, 5; 356, 18;365,15; 369,10,15,20;
370,1; 371,15; 389,5,15; 393,5; 598,10;
426,10.

BANAS(Isaac),commerçanthollandais,124,5.
BARBANÇON(Le prince de). Voir Albertde

Ligne.
BARBARESQUES(Lescorsaires),229,5.
BARBASTRO(La ville de), dans l'Espagne

septentrionale,250,15;251,1;252,10,15;
253,1,15,20;257,10.

BARBERINI(Maffeo).VoirUrbainVIII.
BARCELONE(La villede), 263, 1; 267, 15;

622,10;623,5, 20.

BAROZZI(Pierre-Laurent),secrétaired'Étatdu
ducde Savoie,427,10.

BARUCH(N),101,25.

BASTON(Nicolas),secrétairedu Conseilsu-

prêmede Flandre,570,10;631,25.
BATTICE(Lebande),dansl'ancienduchéde

Limbourg,aujourd'huiprovincedeLiége,
141,5.

BAUDEQUIN(Charles), gentilhommede la
chambredePhilippeIV, introducteurdes

ambassadeurs,envoyéauprès du duc de

Bouillon,465,10,28; 490,5,10;532,18;
570,18;683,1, 28;703,15; 711,20.

BAUT(David),négociantbelge,341,15.
BAUX(Lebaronde),officieranglaisauservice

de l'Espagne,117,10,95.

BAVAROIS(Les princes), 531, 20. — Les

soldats,243,25

BAVIÈRE(La),50,25;591,10;634,15;695,30.
— Lamaisonde Bavière,33,25; 443,35.
— Lessoldats,243,25.

BAVIÈRE(Ferdinandde), prince-électeurde

Cologne,prince-évêquede Liége,63,10;
104,25;121,10;135,15;164,1;169,25;
176,15; 184,26; 247,25;255,25; 284,1;
286,8; 301,10;370,30; 586,1; 390,28;
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471,10; 472, 20,25; 473,1; 474, 1,30;

479, 20, 30; 480, 16; 502, 5; 516, 20;

523,10; 531,90; 549,16; 551,20; 554,

18,20; 558,10; 598,18;605,1; 611,20;

615, 18; 616, 30; 653, 10; 663, 6, 18;

664, 10; 695, 80; 705, 18; 717, 10;

719, 15; 722, 20; 726, 90; 727, 1, 25;

729, 6,10.
BAVIÈRE(Maximilien,ducde),chefdeprinces

de la Liguecatholiqueallemande,électeur

impérial,23, 20; 24, 1; 26, 10; 30,15;

33,95; 37,28; 50, 5; 53,10,18; 63,10;

87,10;92,20; 102,20; 104,8; 121,5,15;

122,10; 151,1, 25;153,5,18,20; 154,5;

162,1; 169,10; 173,5; 186,10;194,18;

208, 10, 20; 211, 20; 218, 20; 245, 10;

250,8;253,8,10;262,5; 265,8;266,8,18;

267,8; 268,20; 269,1,28; 271,10,18,28;

273, 18; 279,18,20; 280,28; 281,1, 5;

285,8; 286, 5; 289, 8; 292,10; 293,28;

347,20; 348,18; 354,10;361,25;366,8;

368, 80; 369, 10; 570, 5, 30; 585, 20;

390, 18,28; 598, 8 ; 404, 6; 407, 20;

445,30; 445,20; 453,18;458,18; 459,20;

467, 18, 26; 480, 20; 485,10; 501, 5;

504,10;510,30;513,10;518,25;521,15;

527,1; 531, 8,10,18; 533, 18; 554, 18;

559,25;560,15; 563,1;567,20;568,1,20;

586, 20; 591, 8, 10; 604, 8; 615, 15;

634, 15,20; 644, 15,20,25,80; 683, 25;

714,1; 729,10.
BAYARDI(Jean-Georges),officierde l'armée

espagnole,530,95.

BAVONNE(Lavillede),en France,sur l'Atlan-

tique,229,1,18; 456,10.

BEAUFORT(Annede), femmede Philippede

Croy,150,20.

BEAUTORT(Antoinede),lieutenantdesarchers

du Roi,61, 95.

BEDMAR(Le marquisde).VoirAlonsode la

Cueva.

BEHAGEL(Antoine), commerçantanversois

trafiquanten Espagne,364,25.

BELGIOJOSO(Le comte Jacquesde), officier

italien en serviceauxPays-Bas,322,25.

BELLINCKHACSEN,officiersupérieurallemand,

686,20,30.
BELVEDER(Le marquis de). Voir Louisde

Velasco.

BENAVENTEY BENAVIDÊS(Christoval),veedor

généralde l'armée espagnoleen service

aux Pays-Bas,membre du Conseilde

guerre de l'Infante, puis ambassadeur

d'Espagneà Paris, 27, 10,15; 55, 10;

38, 5; 55, 1; 62, 15; 68, 20; 103, 1;

110, 15; 658, B; 671, 1, 8; 675, 20;

676,8,25;700,10.
BENAVIDES.VoirBenaventey Benavidès.

BENAVIDESY DELACERVA(Juan), officier

espagnol,administrateurde l'hôpitalmili-

tairede Malines,297,10;313,18,80;322,1;

446, 1,18,80; 451, 1; 454, 10;625,25.

BENAVIDES(Louisde), maîtredecamp,gou-
verneur de Dunkerque,515, 1; 533, 8;

538,20;565,20;573,10.
BÉNÉDICTINES(Les), établies à Bruxelles,

527,20;528,28.
BENICAUS.VoirBellinckhausen.

BENTHEIM(Le comtéde), dans le Hanovre,

132,28.
BENTLEY(Frédéric),capitaineanglaisau ser-

vicede l'Espagne,125,20.

BERG(Lavilleet le duchéde),enAllemagne,

73,18;118,8;172,1;296,1;400,25;545,8.

BERGEN-OP-ZOOM(La villede), en Hollande,

49,28; 91,20; 93,5; 96,1; 99,1; 101,10;

102,15;104,1,15;105,1;107,25;129,20;

282,18; 559,1.

BERGHES(Godefroidde),seigneurdeStabroek,

11,20; 132,18.
BERGHES(Henride),lieutenantgénéraldecava-

lerie, gouverneuret capitainegénéralde
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Gueldre,commandanten chefde l'armée

espagnoleopérantcontre les Hollandais,

34,1,25; 37,1; 38,15; 40,5; 46,10,15;

57, 10;61,20;73,10,25;76, 1, 5; 96,1;

99,10;101,10;105,1,5;152,15;140,20;

141,20;148,10;151,15;152,5; 160,10;

169,15;171,1; 173,20;178,20;179,20;

190,1; 205,20;254,1; 265,20;279,25;

280,10; 287,10; 292,20; 299,1,5,25;

340,1; 341,1,20; 342,10,20; 350, 15;

551,1; 588,20; 594,10,18; 396,1,18;

399, 5; 423, 5; 439, 5, 25; 440, 5, 10;

442, 25; 445,18; 446, 20; 451,10; 453,

10,18;454,18,20;455,25;461,15;462,1;

466,25;468,15;471,15;472,18; 475,8;

477, 28, 30; 478, 15; 479, 5; 481, 20;
482, 1; 483, 20; 485, 25; 486, 15, 20;
487, 1, 8, 20; 4S8, 15; 489, 20; 491,5;

492,16;493,25;494,5,20,30;495,10,18,

20;497,15,28;498,20;499,15; 504,20,

25,30;505,25;510,1,10;511,20;513,15;

515,5; 516,5, 517,1,5, 15; 518,20,25;

519,5,10,20,26,30; 520, 1, 20; 524,10;

525,20;529,15; 531,25;546,10,15,20;

547,5;548,20; 556,5; 561,20; 571,20;

603,5; 609,s; 619,20;620,1; 630.20;

632, 28; 633, 5, 10,20; 640, 8; 641,1;

643,18;645,10;647,15;656,25;676,5;

693,10;696,1.
BERGHES(Herman-Frédéric),fils naturel du

précédent,73,10.
BERGHES(N.,marquisede),79,20.

BERGHES(N. et N. de), soeursde Henride

Berghesprécité,510,1; 519,5.

BERGHES(N. de), fille du même Henri de

Berghes,519,5.

BERGUES-SAINT-WINOC(Lavillede),enFrance,
et l'amirautédecetteville,164,10;289,15.

BERREL(Gérardvan),bourgmestredeRotter-

dam,déléguédesÉtatsgénéraux,285,15;

464,30.

BBRLAYHONT(Lacomtessede),487,5.

BERLAYMONT(Florent,comtede),gouverneur
du Namurois,de l'Artois,puisdu Luxem-

bourg,121,25.
BERTZ(N,),secrétairedu Conseilsuprêmede

Flandre,678,10.

BESANÇON(La ville de), en Bourgogne,la

garnisonespagnolede celteville,206,10;

485,1; 521,20; 522,1. — L'archevêque,

680, 5. — Le parlementde Besançon,

322,10.
BESTE(Jacquesde), ingénieuret géomètre

au servicede PhilippeIV en Espagne,

144,20; 242,10;208,1; 319,10;399,15.
BÉTHUNE(Legouverneurde).VoirPhilippe

de Robles.

BEVERRN(Le villagede),en Flandre,29,10.
BIANCO(Thomas),capitainede cavalerieau

servicedePhilippeIV,548,20.

BIE(Guillaumede),greffierdu Conseildes

finances,chargéde missiondiplomatique
en Hollande,2,1; 9,10; 13,25; 205,25.

BISCAYE(La côte et les ports de la), dans

l'Espagneseptentrionale,273,10;304,18;

515,10; 520,20;526,1.
BITBURG(L'évêquede), en Prusserhénane,

705,10.
BLANCHE(Lamer),dans l'Europeseptentrio-

nale,249,25.

BLANKENBERGHE,port de la côte flamande,

129,15,20.

BLONDEL(Louisde),seigneurdeVerguigneul,
121,25.

BOCARRO(Diego),commerçantétablien Por-

tugal,387,15.
BOCHOLT(N),maïeurde Liége,135,15.
BOCHOLT(Lavillede),en Westphalie,132,20;

337,10.

BOECKHOLT.VoirBocholt.

BOER.VoirBuer.

BOER(G.de),697,25.
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BOHÈME(Leroyaumede),dansl'Europecen-

trale, 30, 15; 37, 20; 78, 10; 126, 10;

559,25. — Leroi de Bohème.VoirFer-

dinandIII d'Autriche.

BOIMER(Le baronde),commissaireimpérial
à la Courde Madrid,726,20;727,25.

BOIS-LE-DUC(Lavilleet lamairiede),dansle

Brabantseptentrional,218, 8; 431, 20;

442,10; 444,18;445,18;446,18;448,1;

450,5; 451,10,20;455,6,16; 454,20,25;

455, 1, 5, 25; 457, 10; 460,1; 461,10;

462,10,26;465,15;406,1,10;468,20,25;

469, 8, 10; 472,10; 475, 8, 25; 478,5;

481,20;482,5; 483,15; 486,15;487,20;

488,10; 495,lo; 499,10; 502,20; 506,

10,16; 507,25; 510,6; 529, 80; 542,15;

545,20; 551,28; 588,1; 642,30; 657,10;

732,5. — L'évéquedeBois-le-DucVoir

MichelOphoven.—Legouverneur.Voir

le barondeGrobbendonck.

BOISSCHOT(Ferdinandde),baron de Saven-

them, conseillerd'État, chancelier de

Brabant,8, 1; 14, l; 16, 10; 78, 1, 20;

87,5; 125,20; 198,1; 230,15; 249,35;

322,25; 359,18; 362, 8; 363,1 ; 400,20;

405,18;429,10;433,10; 477,15;500,10;

515,15; 522,20; 658,20;661,25.
BOLAGRO(Balthasar),commerçantdes Pays-

Basfaisantdutraficavecl'Espagne,364,25.
BOLART(Gilles),commerçantdes Pays-Bas

faisantdu traficavec l'Espagne,364,25.

BOHAL(Le seigneurde). Voir Françoisde

Saint-Victor.

BONNE-ESPÉRANCE(L'abbayede), près de

Mariemont,dansle Hainaut,109,20.

BONNE-ESPÉRANCE(Le cap de), en Afrique,

155,95.

BONNIÈRES(Charlesde). Voird'Auchy.
BOONEN(Jacques),archevêquede Malines,

membredu Conseild'État des Pays-Bas,

327,10; 507,16; 524,28;525,16;528,28.

BORCHLOO.VoirBorkeloo.

BORDEAUX(Lavillede),en France,367,1.

BORJA(Le cardinalde), agent de la Cour

d'Espagneauprèsdu Saint-Siège,409,28;

410,20;425,25; 453,8.

BORJA(Inigode),châtelaind'Anvers,membre

du Conseildeguerrede l'infanteIsabelle,

capitainegénéral de l'artillerie,3, 10;

25,10; 29,10; 37, 1; 40, 5; 47,20,25;

48, 20,25; 50, 1; 53, 1; 60, 1; 84,10;

95, 10; 96, 20; 98, 1; 105,s; 107,15;

110,20;203,20;352,20;353,1; 358,25.

BORKELOO(Laplacede),en Gueldre,152,20.
BOSMANS(LePèreH.),449,16; 585,25.
Bossu(Lecomtede),maîtredecampd'infan-

terie walloneau servicede PhilippeIV,

117,20; 249,35; 322,25.
Bossu(Hélène), veuve d'Inigo de Borja,

107,15;263,20.

BOUCHAIN,en France, dans le département
du Nord,647,10, 679,20,26.—Lesgou-
verneursdeBouchain.VoirN.Carondelet

et le vicomted'Alpe.
BOUCQCECIUS.VoirBovequecius.
BOUILLON(Leducde), 39,8; 91,10; 92,6;

465, 10,25; 490, 5; 565, 20; 590, 28;

595,1; 599, 1.

BOULLAY(Lecomtede). Voir le princede

Falsebourg
BOURBOURG(Laterre de), en France,dans le

départementdu Nord, 65, 10; 70, 18;

84,15; 105,20.

BOURGOGNE(Lecercle,le comtéde), 11,25;

35, 5; 72, 20; 83, 10; 91, 10; 102,5;

108,20; 114,5; 131,25; 162,5; 167,16;

180,1,25;185,25;186,5; 189,5; 194,15;

207,10;211,25;212,10;265,10;285,8;

364,10;370,20;383,1,28; 398,8;400,1;

404, 20; 408, 10; 417, 10, 18; 419, 28;

421, 8,10; 427, 15; 437,1,20; 552,15;

562,10;606,10;642,10;643,18; 649,20;
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670,10; 675,18; 680,5; 681,20;682,5.
— LecollègeroyaldeBourgogneà Paris,

199, 18,25,30. Voir le Conseilsuprême
de Flandreet de Bourgogne.—Le gou-
vernementde la Bourgogne,673,1. —

Les gouverneursde Bourgogne.Voirle

comtedeChamplitteet le barondeBalan-

çon.— LamaisondesducsdeBourgogne,

48, 5; 430, 30; 443, 30; 457,1. — Le

Parlementdu comtéde Bourgogne,5, 20.

BOURGOGNE(Charlesde), descendantde Phi-

lippele Bon,322,20.

BOURGOGNE(Jeannede), femmede Philippe
le Long,roi de France,199,15.

BOURGUIGNONS(Les),en général,les soldats

bourguignons,62, 10; 115, B; 121, 25;

133,28;248,20; 383,28; 398,20;392,5;

606,10; 616,25.
BOURNONVILLE(Leducde), comtede Henin,

membredu Conseild'État,95,20;141,15;

142,20;132,28;532,5; 551,1.
Boussu(Lecomtede).VoirlecomtedeBossu.

BOUTBERGH,Bitburg(?),688,1.

BOVEQUECIUS(Jean), religieux,candidatà

l'évêchédeBruges,488,10,25; 522,5.

BRABANT(Le),dansles Pays-Bascatholiques,
lesvillesduBrabant,76,6; 82,15;108,1;

142,1; 171,1; 219,25;220,20;230,20;

280,5; 337,25; 351,5; 361,10; 562,5;

575,20;400,20;400,10;440,5; 502,10;

513,20;540,1; 503,15;582,8; 590,18;

611,18;640,28; 096,8.— Lechancelier

deBrabant.VoirFerdinandde Boisschot

et Pierre Pecquius.— Le Conseilde

Brabant,11,28; 29, 20; 78, 20; 318,5;

405,15;410,25;464,1,15,20,25;471,10;

502,6; 504,25; 523,10,25; 584,10.—

— LesÉtatsde Brabant,295,20;318,5;

355,15;359,25;505,1; 431,25;450,30;

464,20; 486, 10; 562, 20,25; 563, 10;

575,20; 582,1. — Le grand fauconnier

deBrabant.Voirle comtedeVertaing.—

Legrandgruyerde Brabant,322,20.

BRABODELAGUNA(Juan),officiersupérieur

espagnolen serviceaux Pays-Bas,châte-

lain d'Anvers,133,8; 440, 8; 454, 18;

492,10;493,8; 508,25;539,1; 565,20;

574, 30;584,15;597,28.
BRANCACIO(Lelio),officierde l'armée espa-

gnoledesPays-Bas,594,1; 673,1.
BRANDEBOURG(Le marquisde), prince-élec-

teur du Saint-Empire,30, 20; 126, 20;
171, 15; 211, 25; 296, 1, 5; 297, 1;
370,30;443,15,25,30.

BRANDEBOURGEOIS(Les),400,25.
BRANDT(Jean),dit le Catholique,beau-frère

de Rubens,132,1; 138,10; 181,25.

BRECHT,localitéde la provinced'Anvers,
107,25.

BRÉDA,villeduBrabantseptentrional,49,25;
175,20; 178, 20; 179, 16,20; 180,5;

182,95; 183,5,10,25; 185,15,25; 186,20;
187, 5, 15; 188,1; 190, 25; 191, 1, 5;

192,10,18; 193,20; 196,5,10; 197,25;
199,10,25;201,20,25;202,1,25;204,15;

205, 1, 20; 206,20; 207,20; 208,8,15;
211, 1; 212, 15,20; 213, 20; 214, 18;
215, 1; 218, 15; 219, 26, 30; 221, 25;

222, 5, 20; 223, 25; 224, 1; 234, 1;

249,10; 257,5; 264,20; 277,20;319,15;

400,23;425,10;426,15;431,20;431,10;

454,20; 455,1; 457,10; 462, 1;475,1;

558, 10; 587, 25; 603, 20; 625, 1, 58;

694,1 ; 696,5,10.
BREDINUS(Pierre), recteur de la ville de

Trèvesen Allemagne,189,10,25; 220,
10,30.

BREEDENE,villagedela Flandre,77,25.

BREME(La villede), en Allemagne,247,10.
BRÉSIL(Le),dansl'AmériqueduSud,155,25;

176,20;177,1,8,25; 180,15;182,16,20;

194,10;200,20;207,18; 209,1; 222,80;
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223,28;225,10; 226,8; 228,28;234,1;

243,20; 252,18; 261,8; 267,28; 268,15;

269,8; 271,8; 278,18; 285,20; 287,20;

388,10;470,10; 596,5. — L'évéquedu

BrésilVoirN.Texeira.—Legouverneur
du Brésil.VoirDiegode Mendoza.

BRESSE(La),régiondela France,189,5.

BRETAGNE(La),provincefrançaise,343,1.
BRION(Erardde),sujet liégeois,690,25.

BRISACH(Lavillede),en Alsace,717,10.

BRISQUIETA(Jeande),espagnolenserviceaux

Pays-Bas,323,10.
BRISTOL(Lecomtede),ambassadeurd'Angle-

terreà Madrid,117,20.

BRITO(Jean-Oswald),secrétairedu Conseil

suprêmede Flandreet de Bourgogneà

Madrid,48,5,10; 75,20; 97,25; 127,1;
360,1; 387,20; 417,5; 449,25,30;564,10;

570,15;631,25; 682,25.

BRITO(J.-A.),parentdu précédent,étudiant

à Louvain,461,1.
BRIZUELA(Inigode), dominicain,confesseur

de l'archiducAlbert,présidentduConseil

suprême de Flandre et de Bourgogne
établià Madrid,évéquede Ségovic,7,25;

9, 1; 28, 1; 50, 25; 61, 1, 20; 72, 20;

75,20; 78,20; 97,25; 106,10,18;130,

20,25;134,1; 136,25; 141,15; 144,25;
165,15; 189, 18; 193, 1; 199, 15,20;

212,20; 270,1; 282,30; 311, 20; 314,

18,20;322,10;342,1; 343,5; 344,15,30;
352,18;354,15,20; 560,1; 365,8; 573,

8,18,28;380,10,80;387,15,28;401,5,20;

413,5; 419,25;449,28,30.

BRONCKHORST,en Allemagnedansla province
du Rhin,132,20.

BROWN(Anne),filledusuivant,204,28.

BROWN(Charles),gentilhommeanglais,49,8;

58,10; 204,28.

BRUGES(Lavillede),enFlandre,37,5;130,10;

145,20; 242,25; 338,20; 580,25.— Le

bourgmestrede la ville. Voir Jacques
Pardo. — L'évêchéde Bruges,488, 10.
Voir Jean Bovequccius.— L'évéquede

Bruges,522,5. —Legouverneur.Voirle

comtede Middelbourg— Le magistrat,

577,20.— Lanationespagnoleétablieen
cetteville,577,25.

BRUNEAU(Jacques),présidentde la Chambre
desComptesdeLille,secrétairedeFlandre
à Madrid,chargéde missionsdiploma-
tiquesen Allemagneet en Angleterrepar

PhilippeIV,51,1; 54, 8; 01, 1; 95, 20;

126, 10,28; 127, 20; 192,10; 193,18;

202,1; 207,8; 210,20; 212,18; 236,10;
246,1; 260,1; 262,10; 292,1; 354,18;
368,30; 369,1, 5,20,28; 370,1; 385,20;
387,20; 389,18,20,28;390,5,10,28,30;

404,10; 08,18; 419,1; 439,1; 445,20;

449, 20; 510, 10, 18, 28,80; 511, 15;

518, 10; 522, 18; 523, 5, 20; 530, 1;

531,10;544,1; 561,28; 616,25; 623,28;

629, 28,80;644,25;707,1, 98.

BRUNEAU(N.),filsdu précédent,707,5, 25.

BRUNSWICK(Christian,duc de).VoirAlber-

stadt.

BRUNSWICK(Lavillede),en Allemagne,243,
80.

BRUXELLES(La villede), dans les Pays-Bas

catholiques.—Commelieude départdes

lettres de l'infante Isabelle ou de ses

ministres,passim.— En plus: 9, 1, 10;

10, 5; 12,20; 13,1; 16,20,28; 23,20;

27, 20; 34, 18; 55, 25; 63, 10; 76, 5;

78, 1; 80, 20; 96, 15; 98, 15; 106, 5;

107,1; 115,20;121, 5; 127,5; 129,15;

130,1, 20; 132,15; 155,15,28; 143,28;

148,20;151,28;159,20;171,15;176,1;

184,5; 197,18;202,10;206,10;219,80;

220,28; 230,1; 235,10; 256,18; 248,10;

258,5; 261,15; 265,5; 267, 8; 268,20;

271,20; 284,20; 295,28; 297,20; 299,1;
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306,10;313,5; 330,26;355,20;359,20;

361,18;362,25;367,25; 392,28;394,1;

396,10; 399,25; 401,80; 402,10; 403,30;
404,10;409,5; 411,1,25,80;417,20;418,

8,10;419,18;421,25;427,10,20;428,30;

435,15;437,18;438,18; 439,18;443,18;

447, 18; 453, 20; 460, 10,20; 465, 10;

472, 15; 474, 20; 476, 25; 477, 1, 20;

478,8; 481,5,10; 484,8; 485,10;487,5;

490, 28; 491, 18; 492, 5; 495, 15, 20;

497, 10; 498, 5; 499, 25; 500, s, 15;

502,20; 504,25; 507,25;509,10; 512,26;

513, 1; 517, 18; 521, 15; 528, 18;544,

20,28;546,ls; 552,20;559,15; 569,25;

571,18;585,18;587,1;589,20,25;590,28;

596,18;598,8;007,18;610,25;612,1,20;

615, 8, 10; 626, 8, 28; 628,28; 630,15;

635,20;638,25;644,5; 649,25;659,10;

67b,5;676,10;695,1; 697,1,25;701,18;

705, 5, 18; 711, 15; 712, 10; 714, 10;

716,5;718,5;724,15;730,20;731,1.—

L'ambassadeurd'Allemagne,78, 1. Voir

le comtede Schwartzenbourg.— L'am-

bassadeurd'Angleterre,29, 18; 33, 20;

78,1; 82,5; 87,5; 91,15. Voirle baron

Digbyet RicardWeston.— L'ambassa-

deur d'Espagne,34, 5, 10, 20; 353, 5;

511,1, 5; 512, 10, 20. Voir Aytona,La

Cuevaet Mirabel.— L'ambassadeurde

France, 7, 20; 25, 1; 29, 15; 129, 1;

147,25;609,1. — LecouventdesBéné-

dictines,527, 20; 528, 25.— Lecouvent
desCarmélites,195,1. — La Couret le

palais de Bruxelles,passim. — L'église
Sainte-Gudule,584,20;664,15.—L'église
Notre-Damede la Chapelle,300, 25.—

Leséglisesparoissiales,300,25,80.— Le

nonce.VoirFabiodeLagonissa.
BRUXELLES(LePère Philippede), capucin,

agentde l'infanteIsabelleauprèsde Tilly,
521,18;531, 8;534,15; 576,18.

BUCKINGHAM(GeorgesVilliers,duc de), mi-

nistre et favori des rois JacquesIer et

CharlesIerd'Angleterre,165,10;178,20;

184,1; 229, 1,18,20; 242, 20; 302,85;
308,20; 315,10,254;324, 20;410,8,30;

413,10,15;416,10.

BUCQUOY(Lecomtede).VoirCharlesBona-

venturede Longueval.
BUER(La placede), en Allemagne,dans la

Westphalie,132,20.
BURG(La placede), en Allemagne,dans la

provincedu Rhin,132,20.

BURGH(Adrienvan der), négociantbelge,
frèredu suivant,341,10.

BURGH(Nicolasvan der), négociantbelge,
résidantà Calais,341,10,15.

BUSCANTO(Paul)et frères,banquiersitaliens

établisà Anvers,120,20,25,30.

C

CADAREITA(Le marquisde),diplomateespa-

gnol,623,20.

CADIX(La baie,la ville et le port de), en

Espagne,49,15;151,5,10;236,1; 258,15;

241,15;251, 10;294,25;441,1; 701,20.

CDZAND(Levillagede), en Zélande,37,5;

43,10;48, 20;55, 20;242,20.

CALAIS(La villeet le port de), en France,

TOMEII.

136,15; 192,5; 204,15; 268,10; 275,5;

285,20; 329,25; 541,10; 448,20;535,20.

CALDERON(Rodrigo), comte de la Oliva,
hommed'Étatespagnol,ministrede Phi-

lippeIII, 79,10,15.

CAMBRAI,jadisplacefortedesPays-Basespa-

gnols,aujourd'huien France,4,5; 14,15;

40,15; 48, 15; 165,15; 187, 10;197,15;

94
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473,20;476,10;478,20;479,10;521,20;

575, 15;641, 1,20,25.— L'archevêque,

l'égliseet le chapitre, 14, 10; 42, 25;

47, 8,25;134,1; 136,25;352,25;509,1;

525, 1, 15. — Le doyen. Voir François
Carondelet.— Legouvernementde Cam-

brai, 89,28; 128,15; 527,3; 546,20.—

Lesgouverneurs.Voir CarlosColoma,le

marquisde Fuentèset Jean de Guzman.

CAMBRÉSIS(Le), aujourd'hui en France,

679, 28.— Le gouvernement.Voir le

marquisde Fuentès.

CAMBRE(L'abbayede la),prèsde Bruxelles,

649,20.

CAMERA-PRIOLA,la commanderiede l'Ordre

deSaintJean,230,10.

CAMFIER.VoirVere.

CAMPOLATARO(Le marquisde),officierespa-

gnol en serviceaux Pays-Bas,350, 20;

362,20,25

CANARIES(Lesîles),en Espagne,121,10.

CANIS(Juste), commerçantflamand trafi-

quanten Espagne,364,25.

CANTECROY(Le comte de). Voir Thomas-

Françoisd'Oiselet.

CAPUCINS(Les),151,20;378,15;380,15;531,5.

CARACCIOLO(Thomas),maîtredecampgénéral
en serviceauxPays-Bas,78,10.

CARECANA(Lecomtede),fonctionnaireespa-

gnolen serviceenGalice,218,1.

CARILLO(Hernando),surintendantde la jus-

tice militaire en service aux Pays-Bas,

18,20;44,5.
CARITUS(N.),évéquede Durazzo,enAlbanie,

80, 15.

CARIUS(Adrien),licenciéen droit, assesseur

de l'amirautéde Dunkerque,289,10.

CARLOS(L'infant), frère de Philippe IV,

11,I5; 23,1 ; 509,5; 513,5; 576,5.

CARLTON(N.), secrétaire de Charles Ier

d'Angleterre,460,15.

CARLYLE(Le comtede), diplomateanglais,

366,15; 592,20;427,20

CARMÉLITES(Le couventdes), à Bruxelles,

195,1.—CeluideMadrid,27, 1,6.

CARMES(Les),27,10;35,20;125,5; 531,25.
CARNERO(Antonio),secrétaired'État,conta-

dor et veedorde l'artilleriedansl'armée

espagnoledes Pays-Bas, 30, 5; 55, 5;

259,10;658,25;684,20;713,1.

CAROLINE,archiduchessed'Autriche,fillede

l'empereurRodolphe,épousedu marquis

Cantecroy,7, 10.

CARONDELET(François),doyen de Cambrai,

476, 10;590,1; 641,5; 679,25.

CARONDELET(Georges),gouverneurde Bou-

chain,679,1,28.

CARONDELET(Paul),conseillerau Conseilde

Hainaut,270,30.

CARPENTIN(Guillaume),capitaine écossais,

87,20.

CARTI(Denis),Irlandais,270, 25; 322,20.

CARTI(Hélène),filledu précédent,270,25;

322,20.

CASALE(Lavillede),en Italie,383,1.

CASTAN,199,25.

CASTANEDA(Le marquisde), DonSanchode

Zunigay Monroy,ambassadeurd'Espagne

auprèsde FerdinandII, 566,20;604,10;

617, 10;648,5; 670,1,20,30;671,1,10;

699, 20,25; 714, 15; 715, 5; 717, 1;

718,1,5; 720,10;722,5.

CASTILLE(La),dans la PéninsuleIbérique,

53,20; 222,5; 224,1; 275,20.— Voir

le ConseilroyaldeCastille.

CASTILLO(Pedrode), auteur d'un projetde

reconstructiondu port de Gravelines,

252,20.

CASTRILLO(Lecomtede),membreduConseil

d'ÉtatespagnolàMadrid,543,20;547,25;

555,15;567,10;571,25;600,15;619,5;

638, 15; 668,10.
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CASTRO(Lecomtede),ambassadeurd'Espagne
en Allemagne,419,1; 458,15;459,1.

CASUSO-MAEDA(Louis),contadorde l'armée

espagnoledu Palatinat,335,20.

CATALOGNE(La),régiondel'Espagne,620,10;

651,20;654,5; 682, 5.

CAYRO(Lucas),officierespagnolen service

auxPays-Bas,151,20.

CENTURIONS(Le banquier italien),établi à

Anvers,172,20

CERBELLON(LecomteJean),officiersupérieur
de l'arméeespagnoled'Alsace,698,20.

CERVA.VoirBenavidèsy dela Cerva.

CERVOISE(La),brasserieàAnvers,697,20.

CHAINEUX(Le ban de), dans le duchéde

Limbourg,141,5.

CHALON(M.de), maîtrede campauservice

de l'Espagne,37, 20

CHALON(Margueritede), veuve du colonel

Philippede Robles,86,25;177,15.

CHAMBERLAIN(Georges), évoque d'Ypres,
membredesÉtatsgénéraux,704,15.

CHAMBREDESCOMPTES(La),à Bruxelles,83,1;

91, 1; 131,20; 278,15;555,30;556, 15;
571,1; 649,20.

CHAMPLITTE(Lecomtede),gouverneurde la

Bourgogneetde laFranche-Comté,56,15;

59, 25; 61,15; 62, 1; 86, 15; 123,1;

146,10;163,15;189,15;399,25;421,5;
434,20;521,20;536,5; 562,10.

CHAMPNEY(Antoine),docteuren Sorbonne,
confesseurd'un couventde Bénédictines

à Bruxelles,527,25;528,1.

CHAMP-SUR-MEUSE(Laseigneuriede),244,20,25.
CHANTERAISB(Leseigneurde). Voir Gabriel

de Roye.
CHARLESD'AUTRICHE,fils légitimé de Ro-

dolpheII, 109,15;114,15;193,1.

CHARLES-QUINT,empereurd'Allemagne,sou-

verain des Pays-Bas,35, 10; 300, 25;

370,25;428,20;540,15;581,10.

CHARLESVI,empereurd'Allemagne,126,50.
CHARLESIer STUART,roi d'Angleterreet

d'Ecosse,214, 5; 228, 1; 229, 1, 15,25;
232, 10; 235, 10,20; 240, 15; 246, 25,
255, 13; 513, 10; 324, 20,25; 325, 10;

332, 25; 353, 1; 366, 20; 411, 10;413,

10,20; 415,5; 416.15; 453, 25; 454,5;
458, 1; 459, 10,15,20; 467, 15;471,1;
476,5; 501,25;534,20;542,15;560,15;
564,1; 567,20;576,15,25; 577,5; 579,10;

582, 15,25; 584, 10; 588, 10; 589, 30;
604,5,15; 606,20;654,25;655,10;705,8;
708,1,5; 721,25:729,25;731,15.

CHARLES,prince de Pologne,fils du roi

SigismoudIII,13,1.
CHAULX(Le baron de la), gendredu chef-

président du Conseilprivé Richardot,
133,25.

CHIMAY(Leprincede). VoirAlbertdeLigne.
CHINCHON(Lecomtede),membredu Conseil

d'Étatespagnol,352,10.
CHINOIS(Les),401,20.

CHRIST(L'Ordredu),338,10.

CHRISTIANIV,roideDanemark,82,10;126,5;
167, s, 25; 185, 10; 214, 15; 232, 20;

241, 10;242,20; 243,25;247,10,15,25;
265,15,20; 261,20; 262, 25; 264,10,20;
266, 15,25; 267, 1, 5; 269,20; 271,15;

275, 20; 279,15; 284, 15,20; 286,1,25;

289,5; 293,25; 307,10; 509,5; 313,10;

403,25;411,10;419,15;422,5; 433,30;
449,15;639,15,20.25;668,1.

CIRIZA(Juande),secrétaired'Étatau service

dePhilippeIII,puisde PhilippeIV,3,10;

5, 5,25;6, 5; 9, 20; 28,20;39,25;51,1;
72, 10; 88,5; 102,30; 106, 10; 117,15;
144,6.

CIVITA-VECCHIA(Leportde),danslesÉtatsdu

Pape,700,28.

CLAMORIS(Lebaronde),ecclésiastiqueirlan-

dais,94,23.
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CLAROSDEGUZMAN.VoirGuzman.

CLERCK(Alexandrede), commerçantanver-

soisfaisantdu traficen Espagne,364,25.

CLERCK(Henride), collèguedu précédent,

364,25.

CLERMONT(Le ban de), dans le duché de

Limbourg,141,5.

CLÈVES(Lavilleet le duchéde),aujourd'hui
en Allemagne,171,15;172,1;205,15,20;

220,25;297,1; 514,1; 357,20; 415,20;

443,15,30; 525,20;545,5.

CLOSEL(M.de),agentfrançais,708,25.

COEBERGER(Wenceslas), surintendantdes

monts-de-piétéétablisen Belgiqueparles

Archiducs,222,10;244, 15;305,1,25.

COLALTO(Lecomtede),diplomateespagnol,

527, 10.

COLAZO(Antoine), procureur général des

JésuitesétablisauPortugal,191,25;259,5.

COLOGNE(Lavilleet lepaysde),enAllemagne,

10, 20; 32,15; 88, 5; 102,20; 132,25;

135,5; 216,25; 245,20:504,5; 528,25;

598,20; 605,5; 610,5; 611,20;664,5;

687, 25; 692, 10; 696, 10,25; 697, 1;

698,10;705,20,25;715,25,30;716,25,30;

717, 5, 10,15; 722, 15; 723, 1,5.— Le

couventdes Carmesdéchaussés,123, 5.

— Le grand doyen. Voir Françoisde

Lorraine.— L'Électeurde Cologne.Voir

Ferdinandde Bavière,prince-évêquede

Liège.— Le résident de l'Électeurde

Cologneà Bruxelles,715,1,10.

COLOMA(Carlos),gouverneurde Cambrai,

ambassadeurintérimaire d'Espagne à

Londres,membredu Conseildeguerrede

l'infante Isabelle, capitainegénéral de

l'artilleriede l'arméedesPays-Bas,51,20;

47,25; 66,1, 25; 86, 10; 89,25;104,10;

111.10;112, 15,125,20;128,10;147,25;

155,5; 166,5,15;167,20; 168,1;178,1,

20;181, 1;184,1;185,1; 186,30; 187,10;

197,15s,25;202,25; 205,1; 206,1; 207,20;

222, 5, 30; 254, 1; 552, 15,20; 358,5;

363,1; 366,15; 394, 10,15; 396, 1, 15;

399,5; 403,30; 411,5; 413, 10;414,20;

415,54; 416,15,25; 420,5,20,30; 422,8;

427, 1, 15,25;429, 20; 439, 5; 440, 1;

442, 25; 445, 15,25; 446, 20; 448, 15;

450, 15,20; 451, 1; 454, 15; 455, 25;

461, 15;462, 25; 407, 15;470,20;471,

5, 20,25; 472, 1; 473, 5, 20; 476, 1, 5;
478, 5, 15; 479, 1,5; 481,5; 485,5,10;

487,10; 491,25; 492,1,25; 496, 15,20;

497,25; 500,15: 501,1,5, 20,25; 505,5,10;
506,1,20; 508,1,5,25; 520,1; 521,15;

527,58; 550,1; 532,20; 542,10; 546,10,20;

548,20;552,25;556,10;557,1; 561,15;

564,1; 566,1; 571,15; 573,1; 594,1;

641, 1, 25; 672, 25; 673, 20; 677, 20;

683, 10; 688,5,25; 710,1, 25; 712,5.

COLOMA(N.),marquisd'Espinar,filsdu pré-

cédent,479,10.
COLVIL(Jacques),capitaineau servicede

PhilippeIV,293,1.
COMPOSTELLE.Voir Saint-Jacquesde Com-

postelle.
CONDÉ(Henri de),moinedominicain,proto-

notaireapostolique,chargédenégociations
en Hollande,administrateurdes fonda-

tions pieuses des nations flamandeet

allemandeà Séville,2, 5,as; 9,10;65,20;

106,10;136,15;149,5.

CONNINCK(Hansde), commerçantanversois

trafiquanten Espagne,364,25.

CONNINCK(Hermande), prêtre,chapelainet

confesseurde lagarde allemandede Phi-

lippeIV,75,5.

CONNINCK(Walterde), prêtre,frèredu pré-

cédent,remplissantles mêmesfonctions,

75,8.
CONRRYS(Florent),archevêquede Tuam en

Irlande,295,15.
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CONSA(L'évéquede). Voir Fabiode Lago-
nissa.

CONSEILDECOMMERCE(Le),à établir à Bru-

xelles,527, 5, 10; 363,5,10,25 — Voir

JointedeCommerce.

CONSEILD'ÉTATBELGE(Le),siégeantà Bru-

xelles,le titre deconseillerd'État,19,25;
29, 20; 40, 20; 50, 25; 04, 15, 67, 1;

78,10;198,1;505,25;449,5; 477,10,20;
484, 15; 491, 15; 495, 25,20; 500, 10;

503, 20,254;504, 1; 507, 15; 519,5,25;
524,28; 525,1,15; 528,20; 550,5; 540,5;
541,10; 513,5; 564,10; 569,25; 584,15;
589,1; 594,20; 597,25; 659,10; 651,25;
680,20;704, 28.

CONSEILD'ÉTATESPAGNOL(Le), siégeantà

Bruxelles.VoirJointed'État,

CONSEILD'ÉTATESPAGNOL(Le), siégeant à

Madrid,3, 23; 6, 20; 15, 10; 18, 10,20;

25,10;29,1; 34,5; 38, 1; 50,20;88,25;
100, 1, 5; 104, 20; 114, 1, 10; 115, 1;

118,5; 126,5; 127,20;135,10;137,5,25;

144, 28; 151, 15,20; 158, 10; 159, 5;
166,25;180,5; 188,25; 189,25;202, 5
213,10; 216, 5; 222,5; 228, 10; 229,1;

240, 15; 272, 20; 302, 1, 10; 307, 25;

510,25; 513,30; 318, 20; 541, 20; 542,

1, 15; 543, 20; 345, 15; 347, 5; 350,10;

352,5,20;364,30;305,1; 373,5; 375,15;

380,5; 391,15;392,10; 596,20; 401,5;

421,15;427,5; 433,20; 436,5,30;451,

5,25; 457,5,10; 464,25;465,5; 469,15;
479,15;480,1; 486,5; 489,15;494,23;

496,10;515,15;517,20,25;518,15,20,25;

520,20; 524,10; 529, 20; 533, 30; 534,

5, 10; 538, 5; 541, 10,15,25; 543,5,15;

547, 20; 548, 10; 553, 1, 15; 565, 1;

570, 25; 578, 15; 579,5; 584, 20; 592,

15,20;594,1; 600,25;626,15; 627,15,20;

630,20;638,10; 640,1; 667,20;668,10;

669, 10; 674, 1, 5, 15; 678, 5; 682, 15;

689,10;690,1; 697,15;704,25;710,10,
18; 713, 1; 730,10.— VoirJointed'État.

CONSEILDESFINANCES(Le),siégeantà Bru-

xelles,1, 10;2, 1; 57,15; 65,15;67,1,5;

79, 15; 93, 20; 99, 25; 105, 25; 133, 1;

141,10; 143,5; 144,15;145,5; 205,25;
216,25; 217,10; 224, 10;238,20;248,5;

285, 10; 300, 20; 322, 25; 338, 15,25;
373, 1, 30; 374, 25; 419,30; 436,10,15;

495,20;507,10; 659, 5; 704,25;706,25.

CONSEILDESFINANCES(Le),siégeantenEspagne,
653,1,

CONSEILDEGUERRE(Le)siégeantenEspagne,

22,10; 124,1; 156,10;550,10; 567,1.

CONSEILPRIVÉ(Le), siégeantà Bruxelles,

1,10; 19, 15;29,20;65,15; 67, 1; 78,15;

105,25;322,15;343,10;358,25;360,1;

405,20;428,30;441,5; 477,10;495,25;

500, 15; 520, 15; 528, 5, 10; 539, 15;

564,10; 588,20;617,15;638,30;658,20;
715, 15.

CONSEILROYALDECASTILLE(Le),575,10,as;
704,1.

CONSEILSCOLLATÉRAUX(Les), établisà Bru-

xellespourlegouvernementdesPays-Bas,
574,5; 593,5; 594,10,15,30;649,20.

CONSEILSUPRÊME(Le)de Flandreet de Bour-

gogne siégeantà Madrid,1, 10; 18, 20;

54, 1; 75, 25; 127, 1, 20; 130, 20,25;
150, 25;311, 25; 514, 20; 522,10;343,
10,25; 344,20,30; 545,1; 351,5; 352,15;

360,1;413,5,25;417,5; 419,25;420,10;
428, 5, 10,15; 429, 5, 20; 430, 5, 10,25;
436,15; 437,5,15; 447,1; 448,25;449,
5,10; 486,15;494,15;500,5; 501,10,10;
507, 10;512,1; 541,15;564,10;570,10;
579, 20,25; 581, 5, 10; 585, 1; 588,20;
599,5,10,15;624,12;625,10;626.20,25;
631,5, 10; 633,30; 650,5; 655,25;659,
5,20;678,10; 681,1,5; 694, 30;704,10;

706,20;710,8.
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CONSTANTINOPLE(La ville de), en Turquie,

479, 1.

CONTI(Torquato),généralde cavaleriesous

lesordresdeWallenstein,468,1.

COPENHAGUE(La villeet les marchandsde),
au Danemark,92, 10; 275,20

COPPIN(Lecomtede),conseillerd'Étatbelge,

477,20.

CORDOBA(Gonzalo-Fernandèsde), chef de

l'armée espagnoledu Palatinat,puis de

celledes Pays-Baset enfin ambassadeur

d'Espagneà Paris, 6, 25; 8, 20; 24, 5;

37,15,25; 59,1; 45,25; 45,1; 47,15; 50,5;

53, 10,15; 73, 20; 76, 20; 81, 1; 85,1;

91,10;92,20;95,15;96,5;98,20;99,1,10;

100,5; 103,28; 108,8; 120,10; 132,20;

135, 13; 169, 15; 170, 20; 174,20; 199,

10,25;368, 1, 25; 583, 1,8,33; 595, 25;

398, 20; 404, 15; 408, 10,25; 412, 20;

417,1,25;459,30;513,20;564,20;582,10;

602, 1, 20,25;603, 15;605, 10; 606, 1;

609,15;610,25;611,23;612,5,15;613,5;

614,10; 615, 1, 5, 10,25; 616,1,10,25;

617,10,15;618,5,25;620,15,20;621,1,10;

622,5,28; 623,10; 627,5; 628,1; 629,1;

632,15;635,5; 640,25;641,25;642,15;

646, 1, 8, 20; 654, 1; 656, 20; 662, 20;

666,5; 672, 15; 678,1; 683, 15;685, 1;

688,5;693,5;699,5,15;706,5;710,1,25;

712, 5; 714, 25; 715, 10; 723, 20; 724,

15,25,30.

COREMANS(LeDr),22,25.

COROGNE(La),port de l'Espagneseptentrio-

nale,345,1; 566,15.

COROMANDEL(Lacôtede),auxIndesorientales,

263,25.

CORONADO.VoirAguilarCoronado.

CORSE(L'Ilede),aujourd'huienFrance,253,15
CORSELIUS(Gérard),conseillerprivé, prévôt

de la collégialed'Harlebeke,545,10;428,

15,20,30,

COTINTON(François),diplomateanglais,en-

voyéde CharlesIerà la Courde Madrid,

415,10;414,20;415,5;416,10,15,20,25;

420,5, 20;422,5; 427,1, 15,20;445,25;

450,15;451,1; 454,1: 458,15;459,5,20;

460, 15; 407, 15; 471, 1; 473, 20,35;

476,5.;501,1,5;505,8; 506,1,25;564,5.
COULEZ(Zègre), présidentdu Conseilde

Namur,64,20.

COUPIGNY(Lecomtede),présidentduConseil

des financesdes Pays-Bas,membrede la

Jointed'État, 327, 10;338, 25; 411, 5;

500,15; 661,30.

COUQUE(Jean), technicienen matière de

travauxpublics,300,20:501,5,10,20.

COURTEVILLE(Charlesde),gentilhommebelge,

59,28

COURTRAI(La villede),en Flandre,145,20.
— Legrand-bailli.VoirJusteDamant.—

Lemagistrat,577,25.
CRECENTESARMIENTO(Antonio),envoyéde

PhilippeIV auprès du duc de Lorraine,

717,25,30.

CROATES(Les militaires), en servicedans

l'arméedesPays-Bas,393,20.

CROIX(Allarddela), seigneurde Wismeset

Hamescamp,123,25.

CRONENBERG(Le baron de), neveu du duc

MaximiliendeBavière,173,10;186,15.

CROY(Lacomtessedouairièrede),131,25.

CROY(Annede),duchessedouairièred'Aer-

schot,comtessed'Aremberg,11,10,20.

CROY(Dorothéede),veuveduducd'Aerschot,

457,15.
CROY(Charles-Alexandre),marquisdeHavre,

premierchefdesfinances,19,10;21, 10;

50,25;130,5; 143,5; 503,5.

CROY(Jeande), comte de Solre, baron de

Molembais,marquisde Renty, capitaine
de la garderoyaledes archersdeMadrid,

membredu Conseilsuprêmede Flandre
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et de Bourgogne,agent diplomatiquede

l'Espagneen Pologne,128, 10; 131, 25;

150, 10,20,25; 223, 25; 247, 5, 10,25;

248, 5, 10; 249, 30; 235, 10; 259, 20;

261,15; 263,10.;302,1; 322, 15;554,20;

420, 10; 447, 1, 5; 462, 20; 477, 25;

483,15,20;484,5,10,15;501,13;502,15,

20,25,30; 503, 1; 507, 10,15; 514, 5;

517, 5; 518, 20;524,15; 535, B,10,30;
543,10;552,25;555,1; 555,5,25;564,20;

569, 5, 25; 570, 10; 576, 20; 631, 20;
678,10; 682, 25.

CROY(Laurentde), docteur en médecine,

295,20.

CROY(Philippede),comtede Solre,père de

Jeanprécité,131,25;150,20.

CROYSILLE(Lambertde), gouverneurde la

Gueldre,263,25.

CRUYCKENROURG(Le seigneurde). VoirPhi-

lippe-Françoisbaronde Fourneau.

CRUZADAVlLLAAMIL,465,18.

CUEVA(Alonsode la), cardinal,marquisde

Bedmar,ambassadeurdu roi d'Espagne,
successivementà Venise,à Bruxelleset à

Rome,20, 1,15,20,25;21, 1,25; 22, 10;

23, 5; 25, 10,15; 27, 10;29, 15;31, 1;

33, 10;34, 10,20; 56, 10;39, 10,15,25;

45, 10;46, 5; 47, 5, 25; 54, 10; 55,10;

57, 15; 67, 20;73, 25;81, 15,20;89,5;
92, 5; 93, 10,15,20; 99, 20,23; 101, 1;
105, 5; 116, 30;118, 15,25; 119, 15,20;
122,15; 127,5; 130,10; 151,20;134,5;
135,25;145,1; 147,5,10;150,10;159,5;
160,1; 166,25; 170,20; 177,1; 194, 10;
204, 5; 221, 15;238,1; 301,20; 312,1;
327,10;328, 5; 335,20; 543,5; 347,1;
351,15,20;352,20;553, 5,25;358,15,25;
562,5; 363,1; 388,5; 405, 25;414,10;
415, 10; 454, 15; 461,5, 15; 468, 15;
472, 20; 473, 15; 474, 1, 15; 476, 25;
477, 1, 5, 20,28; 478, 1, 8, 30;481,10;
482, 10;484, 1, 10;485, 5, 15;486, 15;
487, 1, 5, 20,25; 488, 15; 489, 20,25;
492,5,25,30;493,20;494,5,20; 497,5;
503, 10; 506, 10; 507, 15,20; 508, 25;
509, 25;511, 1; 512, 20; 513, 10;517,
20,23; 518, 25; 519, 30; 522, 8, 20,25;
526,20;533, 10;621,15;629,5; 632,5.

CURIÈRES(M.de), gouverneurde Philippe-
ville,64,10.

CURTIUS(Henri),neveudu suivant,68,5.
CURTIUS(Jean),bourgeoisde Liège,68, 5.
CUSTINE(Louisde la),nobleluxembourgeois,

gouverneurdeVianden,chargédemissions

diplomatiques,531,10,15;550,1; 555,15.
CUVELIER(J.),27, 28.

D

DAMANT(Juste), grand bailli de Courtrai,

83,25;263,20.

DAMANT(Nicolas),présidentet chancelierdu

Conseil suprême de Flandre établi à

Madrid,249,30;428, 15.

DAMME(Lavillede),en Flandre,12,18.
DAMVILLERS(Lavillede),enLorraine,240,5;

242, 20;243, 5,10.— Legouverneurde

Damvillers.VoirGodefroidd'Este.

DANEMARK(Le),la questiondanoise,49,10;

185, 28;202, 10,20;203, 10;250, 5, 10;
259,1; 295,25;302,25; 304,25;324,25;
346, 20;357, 15,30;361, 25;469,25.—

L'agent diplomatiquedanois à Venise,
323,1.—LesambassadeursdeDanemark
à Bruxelleset à Madrid.VoirGuillaume
Esmitet Charles-Thomasde Tormerupe,

DANOIS(Les),engénéral,lesarméesdanoises,

82, 15;181,10;189,10;202,15;203,15;

256,50;266,1; 280, 15;282,5; 307,28;
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520,15;332,10;427,10;440,30;454,1.
— Lescatholiquesdanois, 167,5; 185,

10,25; 203, 10.— Les navires danois,

156,25;639,25.

DARMSTADT(La villede), dans le duché de

Hessc,84,30

DARMSTADT(Leprincede),84, 20.

DAVILA.VoirFloresDavila.

DAVILA(Pedro),Espagnolen service aux

Pays-Bas,631,1; 724,15.

DEMER(Le), rivière du Brabant,266, 30;

300,20,28;301,5,10.

DENIS(N), conseiller,puis présidentdu

Conseild'Artois,107,20.

DESMAREZ(G.),449,20.

DEUDBN(?),696,1.

DEUVERDER(Balthasarde), commerçantan-

versoistrafiquanten Espagne,364,25.

DEVENTER(L'évêchéde), dans l'Overyssel,

509, 30.

Dus (Diego-Fernandès),commerçantportu-

gaisétablià Hambourg,113,30.

Dus. VoirPato.

DIEGOT(Guibert),commerçantanversoistra-

fiquanten Espagne,364,30.

DIEST(La villede), en Brabant,102, 20;

336,1,5; 664,5;694,28.

DIGBY(Lebaronde),hommed'État anglais,
ambassadeuraccréditéà la CourdeBru-

xelles,10, 8; 37, 20,25; 47,15; 66, 1;

112,10.

DISDORFF(Lecolonel),auservicedel'Espagne,

285,20.

DIVELT(Gabrielvan),commerçantanversois

trafiquanten Espagne,364,25.

DOETINCHEM(Lavillede),enGueldre,132,20.
DOLE(Lavillede), en France,le parlement

établien cette villeet le présidentdece

parlement,5, 30; 24,20; 32, 1; 189, 5;

206,10,15;399,25.

DOMINICAINS(Les),2, 25;106,10;361,20.

DOMINIQUE(LePère),Carme,agentde l'In-

fante,27, 10;531,28.

DOMPRÉ(Leseigneurde), gouverneurde la

forteressedeJoulxenBourgogne,131,28.
DORDRECHT(La villede),en Hollandeméri-

dionale,108,1;280,10; 300,28.

DORQUI(Paul), banquier italien établi à

Anvers,697,1.

DORSETSHIRE(Lecomtéde),au sud-ouestde

l'Angleterre,366,20.
DORTA(Gabriel),émissaireespagnol,538,1.
DORTE.VoirDordrecht.

DORVILLE(Louisde), grand-gruyerdu Bra-

bant,61, 28;322,20

DOTECUM.VoirDoetinchem.

DOUAI(LesÉtatsde),en France,367,13.—

Lesgouverneursde Douai.Voirle comte

d'Isenghienet JeandeRobes.—Lessémi-
nairesanglaiset irlandaisétabiisen cette

ville,51, 10,15;67, 5; 175, 1; 388,15;
527,20.

DOUES(Ledépartementdu),en France,199,
28,80.

DOURIA(Medelde), témoinespagnol,704,1.
DOUVRES(Leportde),en Angleterre,201,20.
DOWNS.VoirDunes.

DUISBOURG(Lavillede),aujourd'huienPrusse

rhénane,487,28;495,10.

DUMONT(Lepubliciste),447,25.

DUNES,DOWNS(Laradede), en Angleterre,
en face de Dealet Ramsgate,163, 1;

166,10;173,18; 176,5; 181,1; 183,15.

DUNKERQUE(Leportde), en France,dans le

départementduNord,60,5;65,10;70,15;

84,15;94,5;105,20;112,5;168,1; 205,1;

217,10;226,10; 227,8; 228,1; 229,25;

232,5;233,1,20;234,1,8,15,20;235,8,

10,15,23;259,15;245,15;257,25;262,25;

263, 15, 268, 5; 273, 8; 289, 20,30;

293, 10; 294, 10,20; 300,1; 309, 20;

310,1;319,20;324,10;326,5,25;368,10;
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416, 1; 438,20;448,20; 451,1 ;454, 5;

456; 1, 10; 501, 20; 505, 10; 575, 10;

577, 25;578, 8, 15; 585, 10,20,50.—

L'amirautéétablie en cette ville, 289;

10,25.— La flotte militaireespagnole,

258,5; 388.15;389,5; 423,23;426,10,

429,25.; 556, 15; 568, 20; 659, 15,25;

649, 1; 669, 1. — Le gouvernement,

649,25.—LegouverneurLouisde Bena-

vidès.— Lamunicipalité,387,5. — Les

négociantset pêcheurs,235, 1; 387, 5;
575, 10;578,10.— Lesprisons,289,20.
— Le veedordu commerceHurtunode

Urizar.

DURAZZO(Lavillede),en Albanie,80,15.

DURLACH(Le marquis de), allié du comte

Palatin,76,15.

DUSSEN(Adrienvander),fugitifhollandais,

154,20;155,1.

E

ECHABARRIA(Pedrode),majordomede l'hôpi-
tal de l'arméeespagnoledes Pays-Bas,

70,20; 206,20.
ÉCLUSE(Le port de l'), en Hollande,37, 5;

43, 10;50,1 ; 53,1; 242,20;294,20.

ÉCOSSAIS(Les),165, 1, 10; 227,25; 260,5;

544,10.— Lesnaviresécossais,156,25;

273,5; 299,18;326,10.—Lesséminaires

écossais,35, 20; 51, 15. — Les soldats

écossaisau servicede l'Espagne,7, 5;

87,20;115,1; 179,15.

ECOSSE(Leroyaumed'), 113,30;165,5,10;

293,1; 503,5; 330,1; 499,1.

EDOUARDFARNÉSE,duc de Parme, 652, 5;

654,5.

EELEN(Bonaventurevan), négociantanver-

sois,97, 15.

EGGEMBERG(Jean-Ulrichd'),ministrede l'em-

pereur FerdinandII, 531, 10; 552, 80;

554,28;647,20;671,10;718,1.

EGMONT(LecomteLouisd'),princedeGavre,
membredu Conseild'État,17,20;21,10;

107,5; 119,15; 142,20;477,5; 493,10;

641,1; 651,5; 652,18; 655,20;059,20;

662,8; 676,8; 713,20;714,20.

EIRERGEN(Laplacede), en Westphalie,132,
20.

ELBE(Le fleuvel'), en Allemagne,271,10;

TOMEII.

275,10;279,18; 281,1; 286,1; 292,10;

314,10;357,18.
ELISABETHDEFRANCE,reine d'Espagne,fille

d'HenriIV,femmede PhilippeIV, 93,1,
25; 96,25; 635,1.

EMDEN(Lecomted'),princeallemand,com-

mandantd'armée, 582, 18,20; 612, 15;

632,15.
EMDEN(Lavilleet le comtéd'),en Hanovre,

152,10;153,5; 166,20;381,20;582,20,

28,30; 653,5.

EMMERICH(Lavilled'), en Prusse rhénane,

49,20; 161,10; 171,18; 275,1; 284,1;

291,15;460,1; 558,20.

ENSCHEDE,villede l'Overyssel,132,20.

ENTRE-SAMBRE-ET-MEUSE(Larégiond'), aux

Pays-Bas,255,25.

EPERNON(Leducd'), Jean-Louisde Nogaret,

seigneurfrançais,414,18.

EPINOY(Le princed'). VoirGuillaumede

Melun.

EQUEN(Jean van), commerçantanversois

trafiquanten Espagne,364,25.

ERPS(Levillageet la seigneuried'), en Bra-

bant,230,20;429,10.

ESCAUT(L'), la questionde l'ouverturede

l'Escautpar les Hollandais,2,10; 36,5;

41, 5; 144, 1; 157, 20; 172, 5; 231, 1;

95
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325, 5; 331, 8; 372, 10,28; 376, 25;

378,30,579,25;582,10;384,1; 391,10;

401,15;402,25;403,15;407,5; 451,18;

452,30,88;454,20;470,10;731,8.

ESCORZA(N), pagadorde l'arméeespagnole.

715,28.
ESCOVAR.VoirMunozd'Escovar.

ESDAN.VoirSedan.

ESMIT(Guillaumevan),envoyédiplomatique
du roi Christian IV de Danemarken

Espagne,82,10.

ESPAGNE,passim.
ESPAGNOLS,passim.
ESPALLART(Guillaumed'),scribeà la surinten-

dancede lajusticemilitairedesPays-Bas,

133,25.

ESPINAR(Lemarquisde).VoirN.Coloma.

ESPINOSSA(Melchiorde),veedorgénéralinté-

rimairede l'arméeespagnoledesPays-Bas,

puisdépositairegénéralde laflotte,27,15;

79,10,18;215,20.

ESQUENBERG.VoirEggenberg.
ESQUENQUE(Lefort d'),aujourd'huiSchenk,

dansl'îlede Betuwe,274,20;545, 10.

ESTAIRES(Lecomte).VoirJeandeMontmo-

rency.

ESTANLEY(Lecolonel),officierauservicede

PhilippeIV,260,8.

ESTE(Godefroidd'), gouverneurde Damp-

villers,125,20.

ESTOURVILLE(Pierred'), gentilhommefran-

çais,176,1.
ESTRÉES(François-Annibalducd'), maréchal

au servicede LouisXIII,418,10.
ÉTATSGÉNÉRAUX(Les),desPays-Basréunisà

Bruxellesen 1632, 638, 15,28; 639, 5;

640,15;645,16;651,10;655,16;657,10;

659,25;665,10;674,1,10,20;677,1,10,15;

681,10;688,20;693,25;697,25;701,5,
15;702,1,5; 704,15;706,15;713,1,5,15;

718,10;722,1; 725,25; 728, 26.

ÉTATSGÉNÉRAUX(Les)des Provinces-Unies.

VoirProvinces-Unies.

ETTEN(Jacquesvan), proveedordes vivres

l'arméeespagnoledes Pays-Bas,316,10.
ETTER(Jacquesvan),commerçantanversois

trafiquanten Espagne,364,25.

EUROPE(L'),432,15;716,15.
EYBURGH.VoirEibergen.
EYNENBERG(Lebarond'),hommed'Étatalle-

mand,120,20.

F

FAILLE(Jeande la),Jésuite,599,5.

FAILLE(Charlesde la),secrétairedu Conseil

d'Étatà Bruxelles,659,10.

FAING(Gillesdu),barondeJamoigne,106,20.

FALSEBOURG(Leprincede),comtedeBoullay,
commissairedu ducde Lorraine,550,10.

FARNÈSE.VoirAlexandreFarnèseet Edouard

Farnèse.

FATIO(Morel),100,26.

FAXARDO.VoirSaavedraFaxardo.

FEIRA(Lecomtede).VoirEmmanuelPimen-

tel.

FÉLIBIEN,199,28.

FELIPEZDEGUZMAN.Voirlemarquisde Léga-
nès.

FELLER(Henri),secrétairedu comtedeGon-

domar,ambassadeurd'EspagneàLondres,
229,18.

FERDINANDIIDEHABSBOURG,empereurd'Alle-

magne,21,16; 25,20; 24,1; 30, 20,28;

53, 1; 34, 1; 36, 25; 57, 20,80; 45, 5;

53, 15;50,8,28;63,5, 10;78,10; 87,10;

101,10;102,1; 104,8; 108,20;111,10;

112,10,28; 118, l; 121, 8; 122, 8,10;
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125, 26; 126,10,20,25,30; 135,1, 20;
140,25;151,1;155,5,10;154,5;166,20;

173, 1; 174, 20, 25; 184, 18; 186, 1;
191, 5, 20; 192,15; 197,8,15; 204, 20;
205,5; 206,10; 208,10,18,20;209,10;

211,18,20,25; 218,20; 219,1; 222, 25;

236, 8; 240, 1; 243, 25; 250, 1, 5, 10;
253,10;256,20;257,20;201,20;262,5;

265,5,10;266,8,15; 268,20;209,1,15,20;

271,10,25;273,15,25;276,28;279,15,20;
289,25; 281,15,28; 282,1,25; 283, 10;
284, 20,25; 285, 1,5; 286,1, 5; 289, 5;

291, 20; 293, 10; 295, 10; 296, 15,28;

297,1;302,25;303,18;314,15;525,5,25;
327,1;352,10;540,1,15;347,20;348,15;
354, 5; 356, 20; 357, 20, 25; 366, 30;

368,1, 8,20,25; 569,5,20; 570,1; 571,
6,20;372,5,10; 575,5; 383,10;388,1 ;
389,1, 20;590,5,10,20;591,20;595,15;

598,1; 401,20;404,1; 408,20;409,20;
411,20; 414,5; 415,15; 418,5; 419,5;
422,25;425,15;453,15;437,30;443,30;
445, 20; 446, 25; 449, 15; 453, 10,18;
455, 5; 458,18;459,20;461,10;462,10;
465,20;467,15,25; 468,20; 469,20,25;

470,1, 25; 471, 28; 472,18,20,25; 473,
10,15;475,25,30;480,20;482,15;484,5;

485,1; 486, 5; 490,15;492,10;494,15;

501,8;504,18;506,28;507,1;510,8,10,

25,30;511,10;513,10;515,20;518,10,25;
522, 1; 527, 10; 550, 10; 531, 5,10,15;
533, 1; 538, 10; 550, 10, 20; 552, 10;
554, 5, 10, 25; 559, 10,20,25; 560, 5;

561,1,10,25;568, 6, 25;569,25;584,25;

586,1; 588, 10,15; 589, 10,25; 591, 5,
10,20; 596,25; 604,1; 611,25;614,15;
615,15;616,18;620,10;622,25;623,20;
629, 20, 28; 635, 15, 20,25; 656, 20;
644,5,25;645,5,25;647,20;648,1,5,10;
654,30;656,10; 668,1, 25; 669,8;670,
8, 10, 18, 28, 80; 671, 1, 8, 20, 25,80;

672,10; 680,25;681,28; 682, 1; 683,25;
686, 20,25; 687, 1; 693, 15; 695, 18;
715,15;716,5; 718,1; 720,10;723,30;

725,15; 729,5.

FERDINANDIII DE HABSBOURG,empereur

d'Allemagne,précédemmentroi de Hon-

grie et de Bohême,248, 1; 249, 5, 25;
270,15;588,1; 404,1; 409,18;415,15;
447,5,20;462, 20;027,20.

FERDINAND(L'infant),cardinal,frère du roi

PhilippeIV,gouverneurgénéraldesPays-
Bas, 11, 15; 23, 1; 195, 10; 543, 25;
409,20; 479,15; 480, 10,20,25; 504,5;

508,15; 515,s; 520,15; 541,5; 576,5;
619, 5; 024,5; 632,10;042,5; 646,15;

648, 25; 649, 10, 18, 20; 650, 10, 18;
651,1,10; 652,1; 053,20; 054,20,30;
659, 15; 660, 28; 666, 18; 667, 1, 5;
668,10,18,20; 669,10; 670,1; 671,1 ;
672,8;680,15; 681,20;691,20;692,15;
093, 15; 095, 5; 705, 8; 710, 1, 10;
711, 1, 5, 10; 712, 5; 713, 10; 715,8;
719,1; 720,28; 723,30; 724,18,28,30;
730,15;731,20.

FERIA(Leducde),GomezSuarezdeFigueroa,
officiersupérieur de l'armée espagnole,
gouverneurgénéraldu Milanais,membre
duConseild'Étatespagnol,5, 30; 180,25;
186,1; 189,5; 206,10;253,10;541,28;

580,10;401,20;513,20; 581,1,8; 585,
20, 30; 589, 8; 628, 1, 28; 654, 1, 30;
672, 15,28; 673, 28; 678, 1; 680, 10;

681, 20; 682, 5, 10; 683, 5; 685, 1;
692, 1, 15; 693, 18;695, 8; 698, 5, 20;
705, 5; 706,15; 717, 1,6; 720, 10,18,
20,80; 722, 10; 725, 20,28,30; 724,1;
727,20; 729,8.

FERNANDESDIAZ(Diego),homme d'affaires

portugaisétablià Hambourg,113,30.
FÊTE-DIEU(La),430,10.

FICQUART(L'avocat),432,28.
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FIGUEROA(GomezSuarezde).Voirle ducde

Feria.

FINALE,localitéitalienne,126,10.
FISCHER(Pedro),conseillerde l'infanteIsa-

belle,envoyéen missiondiplomatiqueen

Allemagne,153,5.

FLAMANDS(Les),en géneral,81, 15.— Les

ingénieurs,242,10.— Les laboureurs,

215, 1. — Les pilotes,189, 1. — Les

tapissiers,225,1.

FLANDRE(La), dans le sens de Pays-Bas

catholiques,passim. — La provincede

Flandre,40, 5; 61, 25; 65, 5; 81, 20;

118, 10; 159, 15,25; 160, 20; 168, 1;

219, 25; 220, 20; 279, 5; 280,5; 298,

10,15; 302, 20; 305, 1, 25; 337, 25;

351,1; 361,5; 409,5; 440,8; 446,20;

540, 1; 580, 28, 30; 582, 5; 590, 15;

601,25;622,80;649,20; 696,5; 697,10.
— LeConseildeFlandre,249,30;633,80.
—LesÉtats,355,15;582,1.—Lesmoeres,

360,15.— Lesportsde lacôteflamande,

228,20; 230,1; 233,8; 286,25; 288,1;

304,15;695,10.

FLERON(La seigneuriede), dans la princi-

pauté de Liége, 471, 10; 502, 5, 10;

525,10.

FLECRUS(La ville de), en Hainaut,98,20;

100,25;118,10.

FLINES(L'abbayede), en France,dans le

départementdu Nord,649,26.

FLORANGE(la seigneuriede),175,10.
FLORENCE(Leducde),589,30;634,10.

FLORÈSD'AVILA(Le marquisde), conseiller

d'Étatespagnol,402,1; 543,20;555,16.
FONSECA.VoirZunigay Fonseca.

FONTAINE(Le comtede), officieren service

auxPays-Bas,551,1.

FORNARI(Pierre),beau-filsde Balthasarvan

Vlicrdcn,bourgmestred'Anvers,80, 25.

FORTUNE(La),navirehollandais,526,25.

Fos(Henride),nobleluxembourgeois,archer

du roi PhilippeIV,94,25.

FOURNEAU(Philippe-Françoisde),seigneurde

Cruyckenbourg,gentilhommeau service

de l'Infante,106,20;125,20.

FRAMERIES(Le villagede), dans le Hainaut,

705,28; 704,1.

FRANÇAIS(Les),50,10;81,10;92,5; 159,18;

176,1; 178,10;206,25;212,10;217,20;
246.1,15; 254,15;302,25;344,1; 346,5;

347,15,25;401,1; 408,6; 414,15;416,20;

417, 18,23; 428, 1; 447, 10; 452, 20;

459,18;473,1; 491,10; 572,28;588,1;

589,20;601,18;002,10;604,20;608,28;

609,1; 615,1; 617,30;618,1; 620,18;
627.10; 041,20; 645,15; 647,5; 648,10;
670, 5, 10, 30; 676, 10, 25; 678, 28;

683, 28; 719, 15; 720, 20,25; 725,15;

725,10. — LesFranciscains,318,1. —

Les flottes,140,1; 339,10; 542,25.—

Lesmarchandises,156,1; 553,20.— Les

troupes,192,5; 207,20; 266,15; 440,15;

591,10;598,5; 645,10; 647,10;676,1.
FRANCE(La),legouvernementfrançais,5,18;

13,18;14,1; 16,10;71,5; 95,28;99,10;

100,18; 103,28;112,1; 113,30; 129,1;

136,10; 155,10; 161,20;180,5; 192,8;

193,15;197,20;201,25;202,18;204,18;

207,1; 208,18; 209,90;211,1; 212,18;

217,30;220,20;221,20;246,28;252,28;

256,1; 258,5; 265,8,10;260,25;208,10;

295, 25; 302, 35; 304, 28; 321, 20, 28;

325,10; 331, 10; 339, 1, 20; 343, 1;

344, 25; 346, 20; 356, 20; 557, 30;

360,10,20; 370, 10; 576, 15; 400, 20;

402,5; 403,50; 414,15; 415,1; 422,10;

457,1, 25; 439,5,15; 440,1; 442,25,30;

445,15;452,5; 453.80;457,25;4b8,10;

459,1, 8,10,18; 474,10; 482,20; 485,20;

490,10;492,8; 493,15; 495,18;499,30;

504,10;527,28;552,10;543.28;545,20;
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549,1; 551,18; 554,1; 558,80; 561,10;

569, 20; 572, 28; 575, 18; 579,10,18;

583, 10; 584, 25; 586, 20; 589, 20,25;

590, 1, 20; 591, 8; 595, 5; 596, 28;

597, 10; 602, 5, 30; 603, 1; 605, 10;

606,18;608,18;610,5,15,20; 617,5,10;

623,8,10; 627,1; 629,10,20; 654,15;

641,1; 645, 25; 651,20; 662,18; 670,

10,20;671,25;675,15,20;670,5; 678,25;

683,20;686,8; 688,20;692,20; 099,10;

709,20;714,15;710,16;717,20:719,18;

722, 90; 723, 90; 725, 8; 728,1, 5. —

L'ambassadeurde France à Bruxelles,

7, 20; 25, 1; 29,18; 129,1; 609, 1. —

L'ambassadeurà La Haye,264,10.Voir

le marquisde Hauterive.— L'ambassa-

deur à Londres,459,1.— L'ambassadeur

à Madrid,603, 10;610,20;638,8. Voir

le comtedeRochefort.— L'ambassadeur

d'Espagne à Paris. Voir Benaventeet

Mirabel.— Le résidentde l'infanteIsa-

belle. VoirHenri de Vicq.— Le nonce,

610,8,28; 671,8. — L'agentdu duc de

Lorraine,404, 1. — L'ambassadeurdu

ducde Savoie,253,18,20;261,1; 684,1.
Voir l'abbéScaglia— LaCour,140,5;

671,1.— Lafrontièrefrançaise,225,10;

404, 5; 463, 1. — Le pavillonfrançais,

387,5; 416,5.
FRANCE(Renonde), président du Conseil

d'Artois,04,20;75,18.
FRANCFORT(La ville de), en Allemagne,

105,18;611,1; 622,5.
FRANCHE-COMTÉ(La),719,15;723,20.— Le

gouverneur. Voir le comte de Cham-

plitte.
FRANCISCAINS(Les),38,10;59,5; 159,8,10,18;

150,5; 195,10;318,1, 8.

FRANCO(Emmanuel),officierespagnolen

serviceauxPays-Bas,88,10; 206,28.

FRANKENTHAL(Lavillede),dansle Palatinat,

37, 15; 45, 1; 47, 18; 104, 10; 106, 1;

111,10;117,20;125,18;184,15;207,8;

654,28.

FRÉDÉRICV,électeurpalatin,roi de Bohême,

10,10;50,20;35,20;59,5;53,10;73,20;

76, 18; 87, 10; 91, 10; 92, 15; 112,15;

125, 15; 135, 1, 5; 160,8, 30; 163, 1;

192,8; 203, 1; 281,30; 302,30;366,8;

422,10; 443,20; 501,5; 579,20;604,1.
FREDERICX(Jean-Baptiste),commerçantan-

versoistrafiquanten Espagne,364,25.

FRÉSIN(Le seigneurde). VoirFrançoisde

Thieuloye.
FRÉSINCOURT(Leseigneurde). Voir Jacques

Pardo.

FRIEDRICHSTADT,dans le duché de Holstein,

205,25;277,10,20,25;404,10,15.

FRIQUET(N.),399,25.

FRISE(La),unedesProvinces-Unies,148,15;

151, 20; 169, 5, 25; 264, 5; 346, 18:

348, 10, 20; 352, 1; 354, 16; 557, 20:

565,10;569,10;385,90;390,20;391,90;

392,8; 393,20;398,5; 468,1,20; 469,20;

470, 1; 472, 15,25; 475, 25; 482, 18;

510,30;52.5,10;508,10; 635,25;645,1;

648,25; 649,5; 653,8.

FUCCAR.VoirFugger.
FUENTÈS(Le comtede), Don Pedro Hen-

riquez de Azevedo,gouverneurintéri-

mairedesPaysBas,aunomdePhilippeII,

47, 10;560,10.

FUENTÈS(Le marquisde), Jean Clarosde

Guzman,gouverneurde Cambraiet du

Cambrésis,527,5; 546,8, 10,20;561,18;

574,28.

FUGGER(Henri), comte de Kirchberg,

274, 1.

FUGGER(Jean-Ernest),envoyépar PhilippeIV

en Allemagne,259,25.

FUGGER(Othon-Henri),coloneld'infanterie

allemandeauservicedel'Espagne,125,20.
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GACHARD(L.),passim.
GALARETTA(Franciscode), secrétaired'État

et de Guerre, en service à Bruxelles,

710,20;750,20.

GALICE(La),régiond'Espagne,113,10,20;

119,28;169,1; 218,1; 326,1; 329,28;

338,20;595,10.

GALLO(Louis),baronde Male,121,20.

GALLODESALAMANCA(Antonio),consulde la

nationespagnoleà Bruges,577,28.

GAMBACUNA(N.),officierde l'arméeespagnole

d'Alsace,698,20.

GAND(La villeet le châteaude), dans les

Pays-Bascatholiques,4, 5; 12, 15;37, 6;

48, 15; 89, 15; 90, 16,25; 134, 10, 15;

145,20;178,1; 184,5; 186, 80;197,15;

224,1; 241,1, 10,15; 473,20; 478, 20;

544, 20.— Le châtelainde Gand.Voir

Jean d'Arandaet Gasparde Valdês.—

L'évéquede Gand,240,1;252,5;262,10;

291,25;524,26;525,15.—Lemagistrat,

577, 28.

GAND(Gislebertde), gouverneurde Renty,

83, 28.

GASTOND'ORLÉANS(Monsieur), frère de

LouisXIII,roide France,286,10;292,8;

367, 1; 463, 20; 467, 5; 474, 5, 10;

479, 28; 488, 20; 489, 1, 8; 584, 5, 10;

586, 28; 589, 18,28; 590, 1; 591, 28;

596,25;597,10;602,30;606,15;608,15;

610, 15,26; 612, 1; 613, 1; 617, 5, 10;

618,1, 8; 620,8; 623,18;627,8;629,20;

630, 18; 635, 1, 18; 636. 20; 658, 1, 8;

641,20;643,18.28;047,1,8; 649,10,15;

651,20;057,1,25;662,20;669,5;682,1;

685, 5, 10,15,25; 686, 1, 10; 688, 20;

689,20; 692,16,20; 699,10,20; 700,1,

5, 10;702,10; 705,1; 706,1, 5; 707,20;

708, 1, 10, 20; 709, 1; 712, 1; 714, 5;

716,8,10,28;717,15,20;718,28;719,5;

720, 1; 722, 25; 724, 8, 10; 725, 1, 8;

727,5; 728,1, 5; 729,10;730,8; 732,1.

GAUNA(Jean de), veedor espagnol du

commercedesPays-Bas,456,10.

GAVARELLB(N.), secrétairedu Conseilsu-

prême de Flandre à Madrid,678, 10;

682,28.

GAVRE(Albertde), comtede Peer, 694,20;

703, 28.

GAYANGOS(Pascalde),144,30.

GEER(Le),rivièredu Limbourg,affluentde

la Meuse,301,8.

GBERTRUIDENBERG(La villede),dans le Bra-

bant septentrional, 204, 18; 206, 18;

212,15.

GEILENKIRCHEN,dans la Prusse rhénane,

29,10.

GELDERN,dans la Prusse rhénane, 356, 1;

646, 30; 657, 15, 20; 664, 1; 679, 20;

685,20; 688,8; 694,18.

GELVES(Lemarquisde),membredu Conseil

d'État espagnol,401, 25; 410, 15, 20;

524,25;545,20;626,15;630,25;638,15.
GEMERHEYM(La placede),dansle Palatinat,

230,10; 241, 1.

GÊNES(La ville et le port de), en Italie,

270, 15; 503, 25; 526, 6; 698, 10. —

L'escadreespagnole,524,5.— L'ambassa-

deurespagnol,084,18.

GENÈVE(Lavillede),en Suisse,162,8.

GENNEP(Lechâteaude), dans le Palatinat,

108,8; 171,20.

GÉNOIS(Les),lesmarchandset lesbanquiers

génois,214,20; 221,1; 324,18; 442, 30;

691, 10. VoirAnversois— Lesmarins

génois,324,15.
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GENTILES(Jean-Étienne),banquierd'Anvers,

314,5.

GENTILES(Marc-Antoine),banquierd'Anvers,

514,8.

GERALDINO(Maurice),gentilhommeirlandais,

617,26.
GERALDINO(Patrice),gentilhommeirlandais,

617,20.

GEBBIER(Balthasar),peintre,agentdiploma-

tique,313,10;320, 10;324,20;334,18;

383, 18,20; 409, 10; 410, 5; 418, 10;
703,5,10,20,30; 710, 20; 712,1; 721;

20,28;729,28.

GERMESENS(La place de), au Palatinat,

85,1.
GILKENS(Godefroid),chancelierde Gueldre,

87, 8

GlNDELY(A.),126,30.

GINDERDEUREN(Martin van), commerçant
anversoistrafiquanten Espagne,364,26.

GINOTE(Jacques),commerçantanversoistra-

fiquanten Espagne,564,28.

GIRON(Ferdinand),officierespagnolen ser-

viceaux Pays-Bas,puis conseillerd'État

à Madrid,13,10;341,28;389,26;594,18;

596,1;402,8;410,16;421,15.
GLEANOMALLUH(Le baron de), Irlandais,

123,20;270,28.

GOCH(La place de), en Prusse rhénane,

115,18;118,10;172,1.

GOINS(Pierre),ingénieurflamandauservice

de PhilippeIV, 242,10; 268,1; 519,10;
399,15.

GOLDES(LeP. Richard),Irlandais,551,5.

GOMARISTES(Les),parti politiquehollandais,

331,5; 576,80;438,15.
GONDOMAR(Le comte de), ambassadeurde

PhilippeIV à laCourde Londres,mem-

bre du Conseild'État à Madrid,30, 10;

45,10; 47,25; 49,15,25; 53,25;54,15;

61, 10; 66, 1; 94, 15; 131, 5; 143, 25;

156,20;159,8;229,6,10; 238,1; 246,5;

254,8; 260,1; 270, 80;567,10.
GONSE(Philippinede),veuvedeMaximilien

de Husin,59,28.

GONZAGUE(Margueritede), duchesse de

Lorraine,252,1,

GÖTTINGEN(Lavillede),en Hanovre,280,16.
GRANVELLE(Lecardinalde),NicolasPerrenot,

archevêquede Malines,ministrede Phi-

lippeII,151,30;522,28.

GRANVELLE(Jean-Philibertde),filsnatureldu

précédent,131,28;322,28.

GRASSI(Jean-Baptiste),commerçantanversois

trafiquanten Espagne,364,28.

GRAVE(Albertde),baronde Ugier,131,28.
GRAVE(Lavillede),dansle Brabantsepten-

trional,108,8;460,1.
GRAVELINES(Lavilleet leportde),enFrance,

65,10; 70,18; 105,20; 240,20;252,20,
256, 1; 275, 5; 654, 8. —Le gouverne-

ment,649,28.

GREENWICH,villed'Angleterre,458,1.
GRÉGOIREXV,pape,33,25.

GRENADE(Lavillede), en Espagne,152, 1;
631,5. — L'archevêque,631,8.

GRIMBERCHE(Lecomtede), Jeande Berghes,
agent diplomatiquede l'infante Isabelle
à Paris,292, 5; 341, 20; 342, 1; 373,
5,10,15.

GRISONS(Les),un des Étatsde la Confédé-
rationsuisse,99,1; 418,15.

GROBBENDONCK(Lebaronde),AntoineSchets,

gouverneurde Bois-le-Duc, 106, 28;
148,18;204,1;338,28;453,18;495,10;
551,1,28.

GROENLAND(La pêche dans les mers du),
319,25.

GROENLO,jadisGrolle,enGueldre,villeforte,
132, 20; 161, 10; 280, 10; 338, 1, 5;
340, 1; 341, 1, 5, 20; 542, 18; 344, 1;

347,10; 349,5; 350,10;351,1; 362,25.
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GRONINGEN(Lavillede),dans les Provinces-

Unies,75,5; 133,20;389,25;697,30.

GROENFELD,officiersupérieur de l'armée

allemande,686,20; 715,25.

GRUSEN(M. de), gouverneurde Hesdin,

94,20;110,1.

GRYSPERRE(N.de),membredu Conseild'État

et duConseilprivé,78,15.
GUADALESTE(Lemarquisde), PhilippeCar-

dona, ambassadeurdu roi d'Espagneà

Bruxelles,106,25.

GUADALESTE(La marquisede), femmedu

précédent,néeAnnede Ligne,107,1,

GUADALQUIVIR(Le),fleuvede la Péninsule

Ibérique,399,15,25.

GUASTALLA(Leduc de),diplomateespagnol,
604,25.

GUAY(Le baron de), diplomatefrançais,

684,20.

GUELDRELa),une des provincesdes Pays-
Bas, 73, 10; 141, 20; 425, 5; 494, 8;

504, 25; 511,25; 513, 15; 519,5, 10;

525,20;644,5;054,20.— Le chancelier

de Gueldre.VoirGodefroidGilkens.—

LeConseilde la province,051,25.—Les

gouverneurs.Voir Henri de Bergheset

Lambertde Croysille.
GUELDROIS(Les),301,1.

GUEVARA(Louis-Philippede),veedorgénéral
de l'arméeespagnoledesPays-Bas,508,25;

512,6; 581,25;601,10;607,15;008,10;
626,1; 630,5; 631,1; 636,10; 639,1;
606,10;673,5; 674,28; 675,5.

GUEVARAYTASSIS.Voirlecomted'Onale.

GUILLAUME(Lecomte),688,5.

GUIOT(Daniel),commerçantanversoistrafi-

quanten Espagne,364,30.

GUIPUZCOA(La côte et la provincede), en

Espagne,169,1; 583,1.

Guis(N.),capitaine,ingénieurbelge,700,30.

GUISANDO(Lavillede),en Espagne,416,10.

GUISE(Leducde),HenrideLorraine,716,15.

GUSTAVE-ADOLPHE,roi de Suède, 214, 15;

295, 10,25; 297, 20;298, 25; 302, 80;

318,26;327,25;391,10 ; 598,20;606,10;
610,1,5; 616,15,20; 620,15;622,s,18;
623, 1; 664, 18; 667,18, 28; 668, 1;

684,10.
GUZMAN.Voir Diego-MexiaFelipezde Guz

man.

GUZMAN(Fernandde), maîtredecampespa-

gnol,221,28
GUZMAN(Jean-Clarosde), gouverneurde

Cambrai.Voirlemarquisde Fuentès.

GUZMANYTOLEDO(Francisco),officierespa-

gnol.542,8.

H

HAARLEM(L'évêchéde), dans la Hollande

septentrionale,509,30.

HABSBOURG(Lesprincesde la maisonde),
12,25; 33,28; 52,15; 554,20; 601,20;

615, 80; 625, 10; 042, 5; 648, 10;

727,1.
HAELEN(Lavillede),dansleBrabant,611,15.
HAGUENAU(Lavillede),en Alsace,58,10.
HAINAUT(Le),provincedes Pays-Bascatho-

liques,98,15,20;99,10;128,10;220,20;

647,15; 679,25; 701, 1. — LeConseil

deHainaut,270,30.— Lesgouverneurs.
Voir le princedeLigneet Guillaumede

Melun.

HAISKEN(Conrard),écoutêtede Worst en

Veluwe,265,25.

HAISKEN(Henri),fils du précédent,263,25.

HAL(Lavillede),en Brabant,476,25.

HAMBOURG(Lavilled'),enAllemagne,115,30;

119,25;217,10,18;240,10;314,10.
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HAMELN(Laville de),en Hanovre,694,10;

705,18,20.

HAHESCAMP(Leseigneurde). VoirAllardde

la Croix.

HAMM(Lavillede),situéeau delàdu Rhinen

Westphalie,533,18,30.

HANSÉATES(Les),56,20.— Lesnavireshan-

séates,257,28.

HANSÉATIQUES(Lesvilles),52,15; 247,5,25;

250, 10; 256, 25; 257,20; 281, 15,20;

302, 25; 503, 1, 25; 308, 15; 330, 10;

303,5; 365,15; 593,1; 535,5.

HARLEBEKE(L'églisecollégialede),enFlandre,

428, 30.

HASTON(Gauthier), ambassadeurdu roi

d'Angleterreauprèsde laCourdeMadrid,

164,98; 165,20;177,20;178,25;184,1;

186,30;470, 20.

HAUGOUBART(N.et C), gentilhommesbelges,

130,80.
HAUTERIVE(M.de),agentdiplomatiquefran-

çaisen Hollande,569,90

HAVESKERCKE(Maurice de), capitaine de

cavalerieau servicedu roi d'Espagne,

123,15.
HAVRE(Lemarquisde). VoirCharles-Alexan-

dre de Croy.
HAVRE(La marquisede). Voir Geneviève

d'Ursé

HAZE(Guillaumede), commerçantanversois

trafiquanten Espagne,364,95.

HEIDELBERG(Lavilled'),en Allemagne,50,5;

103,16;104,5; 109,8; 153,20; 180,20;

186,8; 361,95.

HELMAN(François),sujet belgecréé cheva-

lier parPhilippeIV,532,95.

HENIN(Lecomtede). Voir le ducde Bour-

nenville.

HENRARD,697,25.

HENRIIVDEBOURBON,roi deFrance,65,10;

403,8; 414,15; 493,18.

TOMEII.

HENRIQUEZ(Fadrique),Espagnolen service

auxPays-Bas,628,1.

HERBIPOLIS(L'évéqued'),722,20;729,16.
HERENTHALS(Lavillede),en Brabant,644,8;

696,8.

HERNANI(Diego),contadorde la flotteespa-

gnoledesPays-Bas,545,23;663,1; 665,5.

HERVART(Jean), premier roi d'armes de

l'Ordrede la Toisond'Or, secrétairedu

Conseilsuprêmede Flandreet de Bour-

gogne,80,5; 360,1, 5; 449,28.

HERVE(Le ban de), dans le duchéde Lim-

bourg,141,8.

HESDIN(Lavillede),aujourd'huien France,
dans le Pas-de-Calais,116,1; 235,5,10.
—Legouverneurde Hesdin.VoirM.de

Grusen.

HESSE(LelandgraveGeorgesde),288, 20;
292,5; 705,10,15.

HESSE(Le landgraveMauricede), 246, 25;
282,1.

HEYDEN(Jeanvander),professeur,à l'époque
de l'Infante,96,20.

HEYEN(Corneillevander),sujetbelge,49,1;
58,8.

HEYN(Pieter),amiralhollandais,429,25.

HINIJOSA(Lemarquisde la), Juan de Men-

doza,conseillerd'Étatespagnol,ambassa-

deur en Angleterre,152, 10,20; 166,8;

168, 1, 15; 174, 1; 178, 1, 25; 184, 1;

187,10; 271,1; 341,25.

HOLLANDAIS(Les),citoyens,ministresetdiplo-

mates,les affaireshollandaises,2, 5, 15;

4, 1; 8, 1, 15,25; 9, 15; 12, 10; 14, 20;

15,10; 16,20,25; 21,25; 25,10; 29,10;

30,10;31, 15;35,1,5; 36,10,20;40,20;

41, 1,5,15,20,30; 45,10; 47, 20; 51,20;

52, 1, 15; 55, 10; 70, 1; 76, 5; 79, 20;

80,10;82, 15;86,5; 90, 15;94,1;97,15;

98, s, 50.28;99,1; 101,1; 102,25;105,1;

112,1; 115,1,10,20,25;115,10,15;117,1;

96
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123, 10; 124, 5,15; 125, 1; 128, 10,25;
129, 30; 132, 1, 5, 10,25; 135, 10,25;

136,15;137,1; 138,10;139,20;142,15;

145,10,30; 146,20; 149,20; 153,1,10;

155,5,15,25;156,20,30;157,15; 160,15;

105, 5; 168,5, 20; 169, 10,25; 170, 5;

171, 15;172, 10; 175, 15; 176, 1, 5,20;

177, 1, 20,28; 180, 15; 181,10,25; 182,

15,20; 187,1,20; 189,10,10;190,15,20;

191, 5, 30;192, 1; 194, 10,25; 202,20;
203, 15; 204,154;207, 15,20;211,5,10;

212,25;213,10;214,15;216,20;217,1,20;

220,10; 221,5, 15;222,15;223, 1, 5, 10,

15,20;225, 15;226,25;229,5; 231, 25;

252, 15,20; 254, 1, 15,28; 255, 1, 20;

256, 15,25;237, 1, 5, 10,25;239, 5, 15;
240,20;241,20,25; 242, 20,25;246,15;
249, 15;250, 5,10,30; 251, 15; 252,15;

256,6, 30;257,10,25;258,5; 260,30,23;

201,5; 202,1,30; 263,5, 15; 265,10,15;

266,1: 267,25;268,15;269,1,10,15,30;

271, 10; 272, 1; 273, 25; 275, 10,15;

276,15,20;277,25;278,15;279,10,15,25;
281,5; 283,5; 285,5; 291, 15; 294,53;

296,25;302,20;309, 5; 312,1; 314,15;

515, 30; 317, 10,15; 519, 25; 324, 1;

325,1,5,10;328,5; 331,5,10,15;339,20;

544,1,25;345,25; 346,5, 15,20;347,25;

348, 1, 15; 350, 10; 354, 15; 557, 25;

558, 20; 568, 15; 569, 5; 370, 20,;30

371, 25; 372, 5, 15,28; 374, 1, 15,25;

375,5.15;379,1, 10,15;380,1,25; 381,5,

10,20,28; 582,10; 583,10,20,25; 384,10;

385, 5, 20,28; 388, 5, 20; 389, 20,25;

590, 1, 20,25; 591, 5; 593, 5; 397, 20;

398,1; 399,6;400,25;401,5,20;402,1,

8,15,25;403,15;406,5,25;407,1,5,23;

410,15; 411,5; 415, 15; 419, 5, 10,20;

421,1; 423,15; 427,30; 428,25;430,1;

431,15;432,1,10;453,20;454,1,5,10,25;

435,20; 437, 25; 439,10,15,20; 440,5;

442,5,10,20;443,15,20,50;444,5;445,18;
446, 5, ;20 447, 15; 448, 1, 5; 450,1;
451, 5,20;452, 1,53,20;454,1, 10,20,30;

456, 10, 20; 457, 20; 461, 15, 30, 25
464,5,10,15,30; 465,1; 466,1,5; 467,1;
469,1,20,25;470,10;472, 10,15;473,1;
475, 1, 10; 477, 5; 478, 20; 483, 1, 10;
484,10,25,30; 485,10,22; 487,10; 488,
1,10; 491,5; 492, 10; 493, 25; 495,20;

497, 5, 20; 498, 15; 499, 20; 502, 20;

505, 20; 506, 10,25; 507, 1, 5; 509,30;

510,5, 15,30;511,15,30;513,10;514,20;
516,20; 518,10,25; 521,5,25; 522,15;
523, 3; 524, 3; 527, 15; 529, 10,25,50;

550,15,28;533,25; 535,15,30,25; 530,30;
542,15; 544,1; 545,1,20;546,1;549,20;

550,15,25;551,15,20;556,1, 25;557,5;

558, 20; 560, 15,20; 561, 5; 566, 15;

567, 20,25; 568,20; 569, 20; 570,1,5;

572, 5,25; 575, 15;576, 10,20,25;579,
15,20; 580, 10; 582,20,28,20; 587,20;

588,1, 10;590,5,20,30;591,1; 593,25;

595,1; 603,20;604,5,20;605,5;611,10;
622,25;625,1, 5; 627,10,15;628,15,20;

629,10;635,10;641,10;642,1;645,10,13;

646, 10;647, 1; 648, 5, 20,30; 653, 20;

655,10;657,10;663,10;664,15;667.15,20;

670, 1, 20;674,1,15;676,5,20; 682,1;

684,1; 687,1; 689,20;690, 1,5; 694,1;

695, 30; 699, 13; 700, 15; 701, 1, 10;

702,1,5; 703,10;705,15;711,25;713,5;

714,15;715,8; 722,25;731,8,10;732,5.
— Les catholiqueset le clergé, 41, 5;

133, 20; 204, 5; 378, 10,30;580, 30,25;

581,1,10;384,1; 401,10; 402,25;403,

1,5,10;407,5; 508,10; 509,5,10,20,30;

700, 15. — Les marins et pécheurs,
248,25;264,1; 269,5; 287,20;343,15;
351,15; 385,10;526,5.—L'armée,57,1;

59, 1; 76,1; 175,25; 212, 20;287, 15;

290,15; 404,5;559,1; 580,35,30;705,15.
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HOLLANDE(La),souventdansle sensgénéral
deProvinces-Unies,lesaffairesdeHollande,
la puissancehollandaise,2,25;4, 10; 8,5;

9, 1,10; 20,15,20;28,5; 36,20;43,10,15;

46, 5; 52, 15;95, 15; 111,20; 119, 20;

129,25; 154,15; 136,5; 138,1; 146,5;
148,10; 150, 1,15; 151,15; 152, 15;

153,10; 154,20,25; 168,1; 172,5; 178,5;

181,25;190,30; 191,25; 195,15; 194,10;

201,20; 207,1; 217,20; 219,10; 223,5;

224,20; 230,28; 233,10; 240,28; 249,20;

250,28,30; 251, 1, 25; 254,23; 262,20;
263,25; 264,8,10; 272,5; 277,25; 278,5;

283,5; 286,20; 287,20; 290,1 ; 295,28;

298,10; 501,15,30; 302,8,25; 320,10;

324,15; 325,5, 15; 352,25; 533,1,10,15;

334,1; 349,15; 354,10; 565,25; 571,5;

372,15; 374,1,5 ; 376,15,20; 377,15,20;

380,28; 591,5,10; 392,20; 401,10,15,30;

402,1, 8; 404,28; 422,25; 439,5; 448,1;

450,1; 456,5; 465,10,20;469,15; 478,20;

482,20; 488,15; 490,5; 493,30; 506,15;
508, 1, 10; 509, 15; 510, 25; 532, 15;

534,20;538,1; 542,15; 550,20;553,20;
570,20;574,1; 580,5; 587,10; 588,1;
593,20; 597,10; 618,10,18,25; 642,15,20;

645, 18,25; 654,25; 659,30; 681, 5;

689,10,15; 690,20; 696,5; 697, 25,30;

712,20; 713,20; 720,15; 726,1; 730,1.
— L'ambassadede France,264,10.Voir

M. de Hauterive.— Le commerce,les

compagniescommerciales,en particnlier
celles des Indes, 20, 1; 57, 20; 89,5 ;

136,5 ; 147,5 ; 155,25; 156, 10,as, 30;

157,1; 158,10; 161,5; 164,15; 184,10;

224, 15,25; 227,15; 230, 1,25; 243,15;

249,15; 251,5; 257,25; 265,15; 281,1;

283, 10; 367, 20,25; 429,25; 431,15;
452, 20; 491,5 ; 603, 25.— Le Conseil

d'État 42, 10,20; 51, 20; 60,20.— Les

évêchés,156,15; 509,20,30,35.— Les

flottescommercialeset militairesdesPro-

vinces-Unies,12,15; 57,20; 86,5; 100,10;

115,5; 125,5; 159,20; 148,20; 160,15;

177,1; 183,20;188,20; 221,10; 224,25;

226,1; 228,20; 235,10; 235,20; 239,15;

240,5 ; 249, 20,25; 262, 25; 269,30;
272,5, 10; 286,20; 288, 1, 5; 299,15;
321,1; 320,10; 347,1; 565,20,30; 406,1;

458,5; 526,10; 593,20; 665,20; 707,5.
— Lespossessionsaux Indes,155,1.—
Lesrivières,251,30. —Letitredecomte,

466,10.

HOLLANDE(Le comte de), homme d'État

anglais,459,10.
HOLSTEIN(Leduchéde),dansl'Europesepten-

trionale,404,15; 422,1.
HOLSTEIN(Frédéric,ducde),102,20; 203,25;

277, 10,20; 404, 15; 414,5 ; 429,1 ;

535,25.

HONGRIE(La),30,15; 37,20; 63,1; 126,10;

289,8.— Leroi de Hongrie VoirFerdi-

nand III. — La reine de Hongrie.Voir

Marie,infanted'Espagne.
HONT(Lemarquisde),gentilhommeécossais,

499,1.
HOOGSTRAETEN(Lecomtede).VoirCharlesde

Lalaing.
HOOGSTRAETEN(Lacommuned'),dansla pro-

vinced'Anvers,101,5; 102,18; 105,10;

107,28.

HOPPERUS(Joachim), conseillerau Grand

Conseilde Malineset au Conseilprivé,

puis présidentdu ConseildesPays-Basà

Madrid,1,10.
HOPPERUS(Tita-Jeanne),fille du précédent,

1, 8,10.
HORNES(Lecomtede),officierdel'arméedes

Pays-Bas,294,20.

HUDDELSTON(Robert),capitaineanglais,123,
20.

HUGUENOTSFRANÇAIS(Les),452,10.
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HULST(La ville de), en Zélande,118,5 ;

280,10; 282,18; 286,8; 308,5; 404,28;

405.30; 458,20; 440,20; 688,8.

HURTADO.VoirMendozaHurtado.

HURTADO(Joseph), capiiaine portugais,

366,20.

HUSIN(Maximiliende), gentilhommebelge,
59,28

HYACINTHE(LePère),capucin,agentdu duc

de Bavièreà Bruxelles,141, 1; 151,28;

153,15.

I

IBARRA(Diegode),membreduConseild'État

espagnol,159,5 ; 211,5; 213,10.

IBARRA(Franciscode),officierespagnol,4, 15;

18,10; 100,25.

IDIAQUÉS(Martin),officierespagnolen ser-

vicedansl'arméedes Pays-Bas,264,25;

273,10; 280,20; 505, 1.

IEDEGHEM(Charlesd'), seigneurde Wieze,

grand-baillid'Ypres,270,30; 322,30.

IMBREA(Lelio),banquier italien établi à

Anvers,120,20,30.

IMBREA(Nino-Maria),collèguedu précédent,

120,20,30.

INDES(Les),orientalesetoccidentales,posses-

sions espagnoles,2, 10; 9, 15; 36, 10;

41,5,10,15,25,30;52,1,25; 116,5; 125,10;

138, 10; 146, 15,20; 147,1 ; 150, 20;

155, 1,25; 182,5 ; 217, 25; 226, 25,30;

231,10;232,1; 258,10;262,20,25;292,20;

325,5; 351,5; 333,10; 372,25; 376,25;

378,50; 382, 1 ; 402, 1 ; 421,1; 452,10;

454, 10; 455, 30; 452, 20; 454, 25,30;

461, 20, 25; 466,5 ; 472,5 ; 542,15;

545, 20; 557, 5; 628,20, 25; 701, 1,15;

702,5;731,10.— Le ConseildesIndes,

216, 25; 701, 15. — Les compagnies
commercialeset lesflottes,20,1; 135,10;

136,5; 147,5; 155,25; 161,5; 184,10;

243,15;429,25; 481,15; 491,5 ; 603,25.
— La flotte,182, 10; 239, 10; 290, 20;

294,25;295,5; 296,20; 302,1; 585,15;

698,5; 701,20; 702,20.—LaMaisondes

Indes,147,1. — Lespossessionshollan-

daises,155,1. VoirAmérique.
INDEVELDE(Micaultd'), châtelainde Lingen,

355, 25.

INFANTADO(Le duc de l'), conseillerd'État

espagnol,34, 10.

IRLANDAIS(Les)en général, y comprisles

militairesirlandaisauservicede l'Espagne,

12, 1; 18,25; 94, 25; 123,20; 135,30;

160,10; 179,15; 225,5; 227,20; 270,25;

507, 5; 322, 20, 28; 564, 15; 592,5 ;

613,28; 617,25; 646,25.— Les collèges,
couventset séminairesirlandais établis

dans les Pays-Bas,35,30;38,10; 51,15;

59,5; 84,1; 361,20; 388,10.
IRLANDE(L'),en général,lesopérationsmili-

tairesprojetéesen Irlande,38,15; 185,1;

227,20,25; 232, 8, 10; 250,20; 256,20;

270, 28;293,1; 295,20; 303,5; 307,5;

310,25; 315,20,25; 319,20; 522,5; 530,1;

333,20;335,1; 359,15; 547,15; 551,5.

IRLÊS(André).VoirYrlès.

ISABELLE,infanted'Espagne,princessesouve-

raine,puisgouvernantegénéraledesPays-

Bas,passim.
ISENBOURG(Leducd'),officierdel'arméedes

Pays-Bas,286,5.

ISENDYCK.VoirYsendyck.
ISENGHIEN(Lecomted'), PhilippeLamoralde

Gandet de Vilain,gouverneurde Lille,
Douaiet Orchies,143,5.

ISIDORE(Lafêtedesaint),430, 10,20.
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ISSELBURCH(Lavilled'), en Allemagne,dans

la provinceduRhin,132,20.

ITALIE(L'),lesaffairesd'Italie,17,10;43,25;
62,10; 63,1; 72,15; 74,1; 79,1; 81,5;
92, 1,5;102,20; 104,15; 126,10; 210,1;

212,10; 214,1; 226,35; 255,15; 270,15;

273, 1; 275,15; 281,25;284,10; 336,15;

368, 28; 383, 1; 400, 20; 408,5, 10,25;

411, 25; 412, 20,25; 413, 1; 417, 5.15;

418,15; 422,15; 430,20;454,25; 456,5 ;

437,25; 459,15; 440, 1, 15;442, 5,25;

446,25;451,15; 452,1; 455,25; 459,10,50;

465,10; 469,15; 470,1; 472,10; 481,5 ;

491, 1, 28; 495, 15; 496, 20; 497, 1;

498, 15; 499, 10,20; 500, 20; 502,1 ;

510, 30; 511, 10,15; 512,20; 513, 10;

516,15; 521,1,5; 524,10; 527,5; 530,15;

545,20; 552, 15; 558,25; 501, 1,10,25;

568,5; 569,10,20; 572, 10,25; 579,10;

581,1; 585,20; 589,1,5; 627,25; 643,15;

667,5; 670,10; 673,1; 676,5; 680,15;

684,25; 088,15; 716,25; 717,15; 719,15;

723,28; 724,15; 725, 20.— Le Conseil

suprême,648,20.—Lespossessionsespa-

gnoles,116, 5; 188,20; 357,10. — Les

princes,667,5.

ITALIENS(Les), militaires au service de

l'EspagnedanslesPays-Bas,30,25; 60,20;
62,25; 65,1,5 ; 108,5; 115,8,10; 128,1;
155,10; 201,1 ; 266,15; 272,15; 276,10;

278,25; 284,10; 521,10; 351,20;480,5;

481, 5, 20; 491, 25; 497, 20; 500, 20;

505,25;552,1 ; 542,1; 555,20;562,15;
563, 10; 569,10; 572,10, 25; 581,5 ;
592,5 ; 594, 5; 605, 20,25;614, 5, 30;
646, 25; 654, 1,5, 10; 681, 20; 683,10;

092,1; 728,15.— Lesbanquiersitaliens

établis à Anvers. Voir Anvers.— Les

prêtres italiens,17, 15.— Lesprinces,
667,5,

J

JACOB(1)(Michel),capitaineen servicedans

la flottedesPays-Bas,319,25; 351,10.

JACQUESIer STUART,roi d'Angleterre et

d'Ecosse,10,5,10; 30,25; 33, 1,20;59,5;

55,25; 66, 1; 98,15; 104,5,10;105,25;

106,1;109,10; 112,15,25; 117,20; 118,1;

125, 20,25; 135, 5; 140, 25; 148, 1;

152,10; 160,5; 162,1; 165,1,10; 168,15;

176, 10; 178, 1,25; 181,1; 184,15,20;

191,1; 192,5; 193,15; 202,1 ; 207,5;

214,5; 240,15; 253,15.

JAMOIGNE(Lebaronde). VoirGilledu Faing.
JANSSEN(Jacob),ingénieur belge, 300,30;

501,1, 10,20.

JANSSEN(Quirin),résidentdel'Infanteauprès
duducde Holstein,404, 15.

JANSSEN-LISBON(Corneille),commerçantan-

versois,111,25.

JANSSENS(Jean),armateurhollandais,526,28.
JAPONAIS(Les),401, 20.

JAUREGUI(Antoniode), veedorgénéraldu

commerceen Flandre, 86, 10; 93, 20;
217,28; 456,20.

JEAN(Lafêtede la saint),430,16.

JEAN-CHARLES(Le prince), de la maisonde

de Savoie(?),654,10.

JEANNEDEBOURGOGNE,reinedeFrance,femme

de Philippele Long,199,15.

JÉSUITES(Les),27,5; 129,10; 180,15; 189,15;

190,30; 191,25,20; 193,1;239,5;252,15;

261,5; 270,1; 282,20; 285,15,20;505,1;

339, 15; 365, 1, 5, 20; 405,1 ; 527,20;

(1)AussiappeléJacobsen.
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528, 20;545,1; 599,5. — Lecollègede

Madrid,19,1; 339,15.

JÉSUS(Le Père Angede), agent de Phi-

lippeIV, 699,5.

JODOIGNE( Lavillede),dansleBrabant,640,25.
JOINTEDECOMMERCE(La),siégeantà Bruxelles,

123,10,35; 155,10; 143,20; 144,28,30;

145,1,10; 146,10,20; 155,15; 156,10,15,20;

216,15,20; 327,5; 543,1.

JOINTEDECOMMERCE(La),siégeantà Madrid,

123,10,25; 327,5,10; 543,1; 652,20.

JOINTED'ÉTAT(La),siégeantà Bruxelles,pré-
tenduement dénomméeConseild'État,

500,5 ; 30, 1,5,25,30; 632,5; 656, 10;

642,20.

JOINTED'ÉTAT(La),siégeantà Madrid,47,25;

282,20; 314,20; 346, 10; 353,1; 358,25;
370,10; 394, 1,5 ; 595,10, 20; 410,15;
456,1; 474, 5; 508,15; 571,5; 582,5.10;

593,10; 600, 1,15; 619,5.

JOINTEDESFINANCES(La),à Bruxelles,Junta

deHazienda,381,20; 607,15.
JOINTEDEGUERRE(La),siégeantà Bruxelles,

122, 1; 128,15; 140,15 ; 157,10;164,5 ;

197, 15;220,1; 258,1; 322,1.

JOULX(La forteressede), en Bourgogne,
131,25.

JUAND'AUTRICHE,filsde Charles-Quint,gou-
verneurgénéraldesPays-Bas,350,1.

JUIFS(Les),277,25.

JULIERS(Lavilleet leduchéde),23,25; 29,10;
37,1; 58,20; 39, 1; 40,5 ; 46,15; 47,20;

50, 1; 52, 20; 56, 10;61, 10,25; 62,20;

65,15; 65, 1; 75, 15; 96,1 ; 118,10;

126, 15; 171,15; 172,1 ; 205, 15,20;
220.25; 283,5,10; 291,10;297,1; 314,1;

357,20; 415, 20;443, 15,30; 490, 1,20;

518,10;525,20;545, 5,644,10; 646,10,25;

054, 20; 657, 15, 20; 664, 1; 679,10;

694,15; 695,1,5, 10; 714,15;718,1.—

Le gouverneurespagnolde Juliers.Voir

DiegodeSalcedo.

JUNTADE HAZIENDA.Voir la Jointe des

Finances.

JUSTE-LIPSE,humanistebelge,historiographe
dePhilippeIII, 44, 10.

JUSTINIANO(Augustin),banquieritalienétabli

à Anvers,120,20.

JUSTINIANO(Paul), collèguedu précédent,

120,20.

K

KERPEN(Laseigneuriede), dans la princi-

pautéde Cologne,653,10; 603,15.

KESSELEER(Jean),seigneurde la Marquette,
conseillerdu Conseildesfinancesde Bru-

xelles,chargéde missionsdiplomatiques

par l'infante Isabelle, 93,10; 285,10;

317, 10; 374, 1, 15,20,25; 379, 5, 10;

384, 10;591, 10; 397,13; 402,13; 403,15;

407, 1;411,5; 430,1; 434,1,25; 435,20;

439, 10; 442, 20,30; 446,5 ; 447,15;

450,5; 451,20; 454,10; 461,15; 462,5 ;

464,5; 465,25; 467,1; 469,1,25; 475,10;

483, 1; 484, 28,30 485, 28; 487,10;

491,5 ; 494, 1; 529,10,15,25,50;545,20;

546, 1.

KINESMAN(Duarte), gentilhommeanglais,

18,25.

KINSCHOT(Théodorede),trésoriergénéraldes

finances,322,30.

KIRCHBERGVoirFuggerdeKirchberg.
KREMSMUNSTER(L'abbéde),ministrede Fer-

dinandII, 554,38.
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L

LABASSÉE(Lecuréde),en France,476,20.
LACOROGNE(Le port de), dans l'Espagne

septentrionale,140,5 ; 148, 28; 154,18;

161,18; 166,18.

LADRON(Alonsode),maîtredecampespagnol
en serviceauxPays-Bas,485,20;573,10.

LAGONISSA(Fabio de), ou della Lionessa,
nonceapostoliqueà la Courde l'infante

Isabelle,29,18; 318,8; 405,5,30; 409,28;

410, 25; 425, 25; 433, 5, 10; 434, 28;

443,1; 584,20; 656,1.
LAGUNA.VoirBravode Laguna.
LAHAVANE(Leport de),capitalede l'îlede

Cuba,406,1; 701,20.
LAHAYE,villehollandaise,2, 1,5 ; 36,1 ;

157, 1 ; 150, 1; 251, 28; 262, 20, 30;

381,25; 402,25; 407,1; 429,25; 491,10;
549,25;550,15; 688,25.

LALAING(Albertde),filsde Charles,qui suit,
51,5.

LALAING(Charlesde),comted'Hoogstraeten,
conseillerd'État,gouverneurdu Tournai-

sis,puisdel'Artois,4, 20,25; 12,1; 19,5;
47, 25; 51, 5; 67, 10; 86,1 ; 121, 20;

140,15;143,8; 146,28;157,8; 552,28;

558,25;495,10.
LAMOTTE,près de Lille, aujourd'huien

France,105,15.
LAMOTTERIE(Lecomtede). VoirClaudede

Lannoy.
LANCINA(Pedrode),officierespagnolen ser-

viceauxPays-Bas,726,8.

LANGESTRAET(La),près de Geertruidenberg,
dansle Brabantseptentrional,212,15.

LANGREN(Arnould-Florentvan),cosmographe

royal,448,25.

LANGREN(Michel-Florentvan), filsdu précé-

dent,aussicosmographeroyal,300,28,30;

301, 10; 448, 95; 449, 15, 20; 567,1 ;
585,1,28; 599,5,10; 625,15; 681,1,5;

689,1, 5, 25; 720,25
LANGUEDOC(Le), provincedu Midi de la

France,629,18; 636,25.
LANNOY(Claudede), comtede la Motterie,

gouverneurdeMaestricht,maîtrede camp
de l'arméeespagnole,membredu Conseil
deguerre,453,1; 449,10; 454,15; 456,1;

515,1; 525,1,15; 530,5 ; 537,5; 539,1 ;

565,20;673,1,8,20; 720,28.

LAPESQUERA,en Espagne,résidencedu roi

PhilippeIV,617,20; 618,1,10,20.

LAREA(Juan de), pagadorgénéral intéri-
mairede l'arméeespagnoledesPays-Bas,
233,20; 245,20; 255,28; 259,18.

LAREDO(Leportde),enEspagne,387,5;416,1.
LAROCHELLE(Leportde),en France,57,20;

139, 20; 140,1 ; 148, 20,26; 262, 98;

567,1; 408,1; 417,10;418,10.
LARSON(Erico),agent diplomatiquedu roi

Gustave-Adolpheen missionauprès de

PhilippeIV,295,10;298,28,80.
LAZANA(Jean-Baptiste),provecdordesvivres

de l'arméeespagnoledesPays-Bas,68,15;
69,1.

LAZANA(Vincent),frèreduprécédent,68,20;
674,25.

LAZANA(Les), banquiersitaliensétablis a

Anvers,120,80.

LECOMTE(Jean),secrétairedu Conseilprivé,
560,1.

LEDE(Le baron de), officiersupérieur de

l'arméeespagnoledesPays-Bas,675,1.
LEEUWARDEN(L'évêchéde), en Hollande,

509,80.

LEEVES(Thomas),chevalieranglais,123,15.
LEFÈVRE(J.),367,25.
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LEGANÈS(Lemarquisde),DiegoMexiaFelipes
de Guzman,conseillerd'État espagnol,

général d'artillerie, envoyé spécial de

PhilippeIVauprèsde l'infanteIsabelleet

des Étatsprovinciauxdes Pays-Bas,pré-
sidentdu Conseilsuprêmede Flandreet

deBourgogne,545,5, 20,25; 344,10,28;

346,10,25;347,8,10; 349,8,15; 355,5,

10,15;356,10,28;358,5; 359,5;361,5,15;

362,10,20,25;567,1; 373,10;380,15;

389,25;396,25; 399,5; 402,1; 407,10;

410, 15; 415, 8, 25; 419, 25; 420, 18;
424, 25; 429,15 ; 430, 28; 436, 28;

446,30;449,25;499,18; 508,20;512,1;

517,18; 533,10; 535,16; 538,20;539,1;

546,20; 547,1,5;549,5; 552,15;553,5;

556, 6; 565, 20, 25; 573, 1; 606, 80;

020, 16; 630, 20; 631, 5, 20; 658, 15;

668,10; 678,10;682,20.
LEMBEKE(Le baron de). Voir Guillaume

Richardot.

LEMOS(Le comte de), membredu Conseil

d'État espagnol,341, 25; 380, 10, 30;

394,20; 396,6; 402,6.

LÉON(Legrand commandeurde). VoirBal-

thasarde Zuniga.
LÉOPOLDD'AUTRICHE,archiduc,frèrede Fer-

dinandII, évêquede Passauet de Stras-

bourg,56,10,25; 58, 20; 02,1; 69,15;

85,1; 92,15; 99,1; 103,15; 259,25.

LERME(Le duc de), officiersupérieurde

l'arméeespagnoleenserviceauxPays-Bas,

640, 25; 641, 25; 672, 28; 673, 1, 28;

696,10;719,1; 724,20.
LETONA(Juan-Diazde),auditeurde la chan-

celleriedeValladolid,surintendantde la

justicemilitairede l'arméeespagnoleaux

Pays-Bas,99,18; 122,1; 270,28;305,1;

483,18;480,28;492,20;494,30.
LETTER(Thomasvan),commerçantanversois

trafiquantenEspagne,364,30.

LEYDE(L'Universitéde),enHollande,585,28.
LHERMITE(Diego),armateurbelge,puisrece-

veur du Conseilsuprêmede Flandre,à

Madrid,100, 20; 111, 8, 28; 570, 15;
631,28.

LHERMITE(Jacques),officierdemarinehollan-

dais,125,18

LICHTENVOORDE(La place de), en Gueldre,

133,20.

LIEBAERT(Jacques), président du Grand

Conseilde Malincs,64, 20.

LIÈGE,la principautéecclésiastiqueet la ville

du même nom, centre de cette princi-

pauté,16,25;42,25;52,5;08,6; 139,15;

408,15; 472, 20; 474,1; 480, 30; 482,

20,25; 504, 5, 10,15; 611, 18; 644, 1;

645, 15; 694, 20. — L'archidiacrede la

principauté.VoirGaspardde Robles.—

Le chapitre de la cathédrale,479, 15;

480, 15. — La prévôté,479, 18.— Le

prince-évêque.VoirFerdinanddeBavière.
— LesiègedeSaint-Lambert,504,8.

LIÉGEOIS(Les),engénéral,343,10; 502,10;

554,15; 597,10; 690, 25; 715,1,5. —

Lesmineursliégeois,596,5.

LIERRE(La ville de), en Brabant, 108,1 ;

188,1; 688,1.

LIGNE(LaMaisonde),249,30; 322, 80.

LIGNE(Albertde),princedeBarbançon,offi-

cier supérieurau servicede PhilippeIV,
le régimentportant son nom,404, 20;

408,25;412,20;417,1; 418,15;421,10;

426,1 ; 457,1; 440,10; 493,10.

LIGNE(Albert-Henri), fils de Florent de

Ligne,marquisde Roubaix,petit-filset

héritier du prince Lamoralde Ligne,

143, 16,25; 352, 25; 553, 1; 358,25;

493, 1, 10.

LIGNE(Alexandrede),princede Chimay,fils

Charles, comte d'Aremberg,70, 1, 20;

142,20; 387,28.
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LIGNE(Annede).Voirla marquisedeGuada-

leste.

LIGNE(Claude-Lamoralde),filsdeFlorentde

Ligne,marquisdeRoubaixet petit-filsdu

princeLamoral,143,20,28.

LIGNE(Florentde), marquisde Roubaix,fils

du princeLamoral,143,18,26.

LIGNE(Lamoral,prince de) et du Saint-

Empire,gouverneurde l'Artois,puis du

Hainaut,2,15, 20; 3, 28;21,10; 47,8,28;

88,1 ; 100,1 ; 142,20; 143, 1, 18,25;

151,10; 159,25; 508,20.
LIGNE(Le prince de), recommandépar

l'infanteIsabelle,133,90.

LILLE(Lavillede),en France,dansle Nord,

65,10; 70,15; 84, 16; 105,15; 127,5 ;

135,28; 220,28; 239,5, 20; 240, 1. —

LaChambredesComptes,449,10; 649,20;

707,1, 5,25.—LesÉtatsdeLille,567,18.
— Legouverneurde la ville.VoirJean

de Robeset le comted'Isenghien.— Le

magistrat,577, 10. — Les marchands,

367,5; 575,28.

LIMBOURG(Le duchéde),dans les Pays-Bas

catholiques,141,5; 159,15; 301,20,28;
640,20.—LesÉtatsdu Limbourg,651,28.

LIMBOURG(La villede), dans le duchéde ce

nom, 640,20; 643,18; 644,8; 647,10;
657,20.—L'églisecollégialedecetteville,
203,20.

LINGEN(La place de), dans le Hanovre,
132, 20; 181, 15; 279,20; 544,8; 511,

18,28; 522,18; 525,10,28; 533, 28,80;

537,18; 550,28; 557,28; 588,1 ; 592,1;
641,10.— Lechâtelainde Lingen.Voir
Micaultd'Indevelde.

LINGENDRE(Les),émissairesdu duc Gaston

d'Orléans,685, 5; 699, 20,25; 707,20;
719,25.

LIONESSA(della),VoirLagonissa.
LIPPE(La),rivièrede Westphalie,400,10.

TOME11.

LIPSTAT(Lavillede),en Allemagne,au delà
du Rhin,76,5; 132,10; 533,18,30.

LISBON(Corneille-Janssen),armateurétablià

Anvers,111,28.

LISBONNE(Lavillede), capitaledu Portugal,
49,15; 113, 25; 124,1 , 5; 147, 1,5 ;

155, 18,28; 231, 10; 430,1 ; 454, 28;
471,5 ; 526, 10; 535, 1; 580, 18.— Le

gouverneur,526,10.
LIVONIE(La), dans l'Europeseptentrionale,

295,28.

LIZARACU(Cypriende), créé chevalierpar
PhilippeIV,532,28

LOCHEM(Lavillede),en Gueldre,132,20.

LOCHTENVOORDE.VoirLichtenvoorde.
LODOSSAY ANDUEZA(Firmin),amiral de la

flotteespagnoleen serviceaux Pays-Bas,

puischargéd'unemissiondiplomatiqueen

Allemagne,348,20; 357,18; 361,1;371,10.
LOMBARDIE(La),régiondel'Italieseptentrio-

nale,552,15;565,25;692,96.
LOMMERSON(Laseigneuriede),dansl'électorat

deCologne,653,10; 663,15.
LONCHAY(H.),123,25; 496,25.

LONDRES(Lavillede),capitaledel'Angleterre,
61,5; 131,10; 147,5; 176,10; 283,20;
547,20;413,10;414,20;415,1; 422,10;
448, 15,20; 450, 10; 458,1, 20; 459,1,
10,20; 460,5,10;467,15;470,20;471,5;

473, 8,20; 476,1; 506,18; 590, 20,28;

732, 1. — LaCourde Londres,192,10;
427,25; 465,5; 505,10; 506, 18.— La

tour de Londres,83,28.— Le traité de

Londres,27,25.

LONGUEVAL(Charles-Bonaventurede), comte

de Bucquoy, gouverneur du Hainaut,
membrede lajointedeguerreàBruxelles,

25,1 ; 25, 5,25; 34,1; 46,10; 140,15;
142, 25; 143,1; 157,10; 411,5. — La

comtessede Bucquoy,femmedu précé-

dent, 25, 5;45,20.

97
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Loo(Alonsode la),secrétaired'Étatpour les

affaire!desPays-Bas,86,90.

LOPEZ(Sueyro-Diego),Portugais établi à

Anvers,5,10; 20, 15; 198,10.

LOPEZDEULLOA(Thomas),pagadorgénéralde

l'arméeespagnoledesPays-Bas,245, 25;

255, 28; 259, 18,28; 306, 10; 313, 1;

531, 1; 572, 90; 606, 98, 80; 639, 8;

653,1 ; 682,18.

LOPEZDEVILLANOVA(Ferdinand),gouverneur

espagnolenserviceenAllemagne,217,16.
LORCHER(Pierre),gentilhommebelgede l'en-

touragedel'Infante,244,28.

LOBBAINE(La),39,8; 91,10; 95,15;218,20;

252,1; 254, 18,28; 392, 20; 403, 30;

406, 5; 431, 1; 437, 20, 28; 474, 10;

479,80;504,10;608,18; 676,8; 695,80;
709, 20; 716, 98; 720, 18; 723, 20. —

Undiplomatelorrain,391,1. — L'agent
deLorraineà Paris,404, 1.

LORRAINE(Charlesde),ducd'Aumale,59,10;

69, 28.

LORRAINE(Charles,duc de), 212, 8, 10;

238, 90; 251, 90; 254, 18, 25; 431,5 ;

457,98;442,5; 447,10; 450,25;455.28;

489, 1; 530, 10; 538, 10,25; 558, 28;

561,10;584,5, 10; 589,25;591,15,28;

606,20;607,5; 621,10; 627,5; 629,90;

634,15; 635, 10; 656, 20,25; 642, 10;

658, 15; 649, 8; 671, 18, 30; 678, 5;

682,1; 686,5 ; 700, 10; 705, 8; 709,15;

716, 5, 10; 717, 15, 28, 30; 719, 10;

720,20; 722,28; 723,18; 725,5,10.
LORRAINE(Françoisde), grand-doyende

Cologne,chanoinedu chapitre de Liége,

42, 25.

LORRAINE(Henri, duc de), frère et prédé-
cesseur du duc Charles cité ci-dessus,

18,10; 39, 5; 56, 16; 02, 1.

LORRAINE(Margueritede), soeur du duc

Charleset femmede Gastond'Orléans,

584,10; 590,1; 625,18;700,10;712,10;
725,5.

LORRAINE(Nicolede), fille du duc Henri,

18,10,30.
LORRAINE(La duehessede). VoirMarguerite

deGonzague.
LORRAINS(Lessoldats),au servicede l'Es-

pagne,62,10; 398,20.

LOSANO(Le capitaine),officierespagnolen

serviceauxPays-Bas,132,15.
LosPASSAGES,port espagnolsituésurl'Océan

Atlantique,300, 5; 310, 10; 319, 25;

325,20; 350,8.

LosRIOSARGUELO(Leganode),secrétairede

PhilippeIV,écrivainduConseildeCastille,

704,1.
LOSSEDA(Alvaro),envoyépar Isabelleà la

Courde Madrid.112,18,28.

LOUISXIII, roi de France, 7, 28; 8, 1, 5 ;

65,10; 70,18; 72,1; 75,1; 84,18;92,1;

105,90; 128,28;129,1; 135,28;140,1;

148, 20; 150,15 ; 162,5 ; 169, 20,26;

172,10; 173,5; 192,10;208,20;218,20;

235,8; 262, 95; 266,30;267,1; 270,18;

273,l; 286,10; 292,5 ; 318,1; 325,10;

332,28;339,1; 357,28;558,10;567,1 ;

568, 25; 408, 1, 10; 411, 10; 417, 10;

427,25;451,6; 437,25; 440,1; 442,5;

445,1; 452,10; 459,30;463,20;465,10;

488,20; 489,1; 505,20; 584,28; 586,10;

587, 8; 589, 20, 28; 590, 8; 591, 10;

595, 1, 28, 599, 1; 602, 80; 003, 10;

606, 10; 607, 10; 609, 1; 610, 20,28;

611, 8, 20,28; 612,1; 613,1 ; 615, 20;

616,8,15;618,20;619,1;620,5; 621,10;

623, 18; 635, 20; 641, 1; 647, 1, 8,10;

648,20;649,10;651,20;653,20;657,1,28;

658,10;668,5; 670,1,5, 10,18;671,5,18;

675,20,25;676,1,20,25; 684.1; 686,10;

687,5; 688,20; 700,8,10; 705,1; 708,1;

716, 10, 20, 28; 718, 25; 719, 15; 720
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18,20; 722,5 ; 724, 8; 725, 10,18,90;
727, 1.

LOUVAIN(Lavilleet le magistratde),dans le

Brabant,270,1; 461,1.—Lescollègeset

séminairesanglais,écossaiset irlandais,

35, 20; 38,10; 59, 8; 84, 1; 361, 20;

365,1. —
L'Université,270,1; 282,20;

361,90;362,1; 599.15.

LOZANO(Francisco), officierespagnolde

l'arméedesPays-Bas,466,15.

LUCERNE(Lavillede),enSuisse,5,15;24,20.

LUCIFER,500,20.

LUNEBOURG(Leducde), princeallemanddu

partiprotestant,705,10; 719,18.
LUNEN(Lavillede), en Westphalie,76,1 ;

400,10;404,1; 406,18.

LUTHÉRIENS(Les),230,10; 241,1.
LUTZEN(Lavillede),en Saxe,664,10.
LUXEMBOURC(Leduchéde), faisantpartiedes

Pays-Bascatholiques,91, 10; 95, 16;
219, 10; 220, 10, 20; 507, 6; 602, 10;
609,1;613,28;640,20;641,1; 643,10,20.
— Le Conseil,471, 10, — Les États,
643, 8; 682, 20; 687, 10,28,30. — Le

gouverneur.VoirlecomtedeBerlaymont.
LUXEMBOURG(Lavillede),dans le duchéde

cenom,608,25;643,8; 647,10;714,15;
719,15.

LUXEMBOURGEOIS(Les),94,28;531,10;550,1;

561,25; 597,10; 643,15.
LUXEU(Le prélat de l'abbayede),au comte

deBourgogne,11,28.

M

MACDONAL(Gelasio),Irlandaisau servicede

PhilippeIV,83,25.

MADRID(Lavillede),capitalede la monarchie

espagnole;comme lieu de départ des

lettresdu Roiet de sesministres,passim;
enplus,5, 25;10,10; 19,25; 27, 8; 52,5;

47,28; 61,1; 66,1; 77,10;79,15;80,20;

103,10;108,18;113,28;115,20;124,1;

126,18;127, 8,131,20; 145,5; 146,10;

150,25; 159,18;160,1; 181,10;184,10;

205,18;206,10;207,10;210,1; 217,18;

221,18;226,1; 230,5; 240,15; 267,5;

271,10;285,5 ; 287,10; 293,1; 294,8;

296,1; 303, 8, 18,20; 304, 1; 343, 25;

346,10;549,5;553,5;355,20;358,10,30;

359,20; 360,20;364,5; 566,25; 367,20;

376, 15,591,20; 594,18,90,25; 596,18;

399,1 ; 400,10;407,18;409,20;410,25;

412, 20; 415, 5, 20; 416,1, 20; 419,20;

422, 20; 427, 10,20; 430, 20; 443, 25;
447,25; 449,25; 451,5; 456,80; 462,28;
467,15; 470,20;471,1; 472,10;480,10;

501,1; 504,20; 506,10; 508,30;517,8;
519,20;520,20;522,20;541,18;542,8;
543, 10,15; 545, 1; 550, 20; 562, 90;
567, 8; 574, 1; 582, 18; 585, 1, 10;

594,10; 599, 1; 609, 15; 610, 1, 90;

612,10; 613,20; 617,18; 619,15; 625,20;
624,1 ; 628, 5. 18; 629, 28; 650,1,10;

631,1; 635,28; 655,1; 658,1; 659,1;
674,6; 685,18; 690,18; 695,10; 699,20;

705, 25; 708, 18,30; 715, 8; 714,10;

717,10; 718,10; 719,5 ; 724,8; 726,5;

727, 80; 730,20, 28.— L'ambassadeur

allemand,395,18; 471, 28;485,1 Voir

le baron de Boimer.— L'ambassadeur

anglais,148,1; 350,18; 582,18. Voirle

comtede Bristolet GauthierHaston.—

L'ambassadefrançaise,603, 10; 610,20;

638,5. Voir le comtede Rochaport.—

L'ambassadeurde Savoie, 411, 90. —

L'amirauté,456, 8. — Les Carmélites,

27,1. — La Cour,passim.
— La Cour

desComptes,99,90.
—LesJésuites,19,1;
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339, 15.— Le nonce,167, 5; 610, 26;

656,1 ; 664,10.
MADRILEJOS(La ville de), en Espagne,152,

5, 10.

MAEDA,VoirCasusoMaeda.

MAES(Englebert),conseillerd'État, chef-

présidentdu Conseilprivé desPays-Bas,

19,18; 358,28; 363,1 ; 493,1; 500,10;

508,20; 617,18.

MAES(Jacques),greffierdesÉtatsdeBrabant,

295,20.

MAESEYCK(La villede), dans le Limbourg,

644,5.

MAESTRE.VoirPuebladelMaestre.

MAESTRICHT(Lavillede),aujourd'huidansle

Limbourghollandais,108, 5; 191, 20;

197,25;300,20,28;501,8,20; 536,1,8;

411, 18; 611, 15,25; 612, 15; 620,15;

622, 15; 627, 26; 632, 10,15; 656, 20;

657, 10; 640, 1, 20; 642, 15; 643, 16;

644, 1, 10; 645, 10,15, 20; 646, 10,15;

647, 10; 648, 20; 653, 15; 656, 15;

657,10,20; 662, 10; 675, 1; 695, 5;

696,15; 715,5. — Legouverneur.Voir

lecomtedeLannoy.—LesJésuites,129,10.

MALAGA(La villede), en Espagne,131,20;

412,6.

MALCOTE(Maximilicn),conseillerde Brabant,

11,28.
MALDONADO(Diego),secrétaired'État de la

MaisondeBourgogne,48, 8.

MÂLE(Lebaronde).VoirLouisGallo.

MÂLE(Jean-Baptistevan),agentdiplomatique
accréditéauprèsde la Courde Londres

parl'infanteIsabelle,46,5; 48,1; 50,15;

57, 10; 64, 1, 20; 69, 10, 28; 77, 15;

91,5,80;131,10;167,20;192,10;202,1;

207,5; 212,15; 235,15;567,15.

MALINES(La ville de), dans les Pays-Bas

espagnols,127, 8; 135, 25; 411, 15;

495, 20; 586, 8; 697, 25; 721,8,10.—

L'archevêquede Malines.Voir Jacques
Boonen.— LeGrandConseildeMalines,

1,10; 64, 20; 75,10; 322,10; 501,10 —

L'hôpitalmilitaire70, 20; 411,15; 625,

20,25. — Le majordomede cet hôpital,
Voir Pedro de Echabarria.— L'officier

administrateurgénéral. Voir Juan de

Benavidesy de la Cerva.

MANCHE(Lamer),dansl'Europeoccidentale,
557,10.

MANCICIDOR(Juan de), secrétaired'État et

de Guerrede l'archiducAlbert,11,25;

110,15;121,1 ; 133,25.
MANCICIDOR(Annede), fille du précédent,

133,25.

MANCICIDOR(Jeanne de), fille du même,

133,25.

MANNHEIM(Lavillede),dans le grand-duehé
de Bade,104,10; 106,1; 109,8; 111,10;

112,10; 153,20; 180,20; 186,5.

MANSFELD(LecomteErnest de), comman-

dant de l'arméeespagnoledesPays-Bas,
à l'époquede PhilippeII, 516,15.

MANSFELD(Ernestde), commandanten chef

d'une arméeopérantcontrel'Emperenret

le roi d'Espagne,24,1, 5 ; 57,20,28,30;

59,5; 43, 95; 47,15; 50,5,10; 53,10;

56,10;58,20;62,1; 69,90; 71,10;72,5;

76,10; 78,5; 91,10; 92,18; 95,16,90;

97, 10; 98, 15,90,25; 99, 10; 100, 5;

101, 1, 25; 102, 25; 103,25; 108,5 ;

109,20;125,28;128,28;132,10;135,18;

136,1,18;162,1; 191,1; 192,8; 196, 8;

197, 18,20 28; 201,20;202,28;204,15;

206,18; 207,20; 208,18; 211,20; 212,

15,20;219,8; 244,1; 246,1,28;255,10;

254,10; 280,18; 282,28; 285,28.

MANSFELD(LecomteN.de),officiersupérieur
au servicede PhilippeIV,313,1.

MANTOUE(Le ducVincentde Gonzaguede),

368,1.
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MANTOUE(Lavillede),en Italie,445,1.
MARCHANT(François),avocatfiscalduConseil

desFinances,1,10.
MARCK(Le comté de la), dans la Prusse

rhénane,73,15; 88,8; 118,10; 172,1;
296,1; 357,20; 400,30; 490,1,20;545,8.

MARDYCK(Le port de), aux Pays-Bas,près

d'Ostende; le canaldeMardyck,133,1;

153,1 ; 160, 15; 163, 1,5 ; 166, 18;
168,10;181,5; 183,20;205,1; 217,10;

224, 20, 80; 225,5 ; 226,15; 227, 10;

229,80; 231,15; 234,10; 258,20;262,10;

263, 15,20; 273, 5; 294, 20; 296, 15;
310,1; 356,20; 368,10; 438,20.— Le

gouverneur.Voir Jean de Montero.—

Legouvernement,649,26.
MARIED'AUTRICHE,veuvede MaximilienII,

empereurd'Allemagne,19,1,20; 27,1 ;
55,5.

MARIEDEMÉDICIS,femmede HenriIV et

mère de LouisXIII, reine de France,

367, 1; 414, 25; 463, 20; 579,10; 583,

18,20;584,28; 586,5,10, 25;587,5,10;
588,1,5; 589,15,25,30;590,1, 5;591,1;

596,25;602,5, 30;605,10,18;606,18,20;

610, 20,26; 615, 18; 620, 1, 28; 623,

5,10; 651,18; 638,8; 643, 28; 645,28;

648,5 ; 649,18; 657,1; 658,1,5,10,25;

669,5; 685,5,10,18.25; 689,20;697,28;

699, 10, 28; 700,1, 706, 1 ; 707, 18;

708, 1, 10,18; 716, 8, 10,25; 717, 20;

718,28; 719, 8; 720,1; 722,25; 725,1;

727,20; 731,15; 732,1, 5.

MARIE,infante d'Espagne,soeur de Phi-

lippe IV, femmede Ferdinand,roi de

Hongrie,270,18; 409,18; 411,28; 415,18;

447, 8, 20; 462, 20; 514, 10; 554,20;

558,10; 655,10.
MARIESTUART,reined'Ecosse,544; 10.

MARIEMONT(Lavillede),en Hainaut,68,28;

109,20.

MARKHAM(Griffin),colonelanglais,conspi-

rateur, 27,15, 25; 80,20.

MARLES(Lecomtede),FlorentdeNoyelles,

gouverneurd'Artoiset de Hainaut,143,1.
MARNAY(Le marquisde), gentilhommede

l'entouragedel'Infante,83,18.
MARNE(Le marquisde), gentilhommede

l'entouragedel'Infante,et sonfils,93,10;

130,5.

MARNIX(Jeande), baronde Pottes,338,30.
MAROC(Le),dans l'Afriqueseptentrionale,

479, l.

MARQUETTE(Le seigneur de). Voir Jean

Kesselecr.

MARTEAU(Jean), gentilhommeluxembour-

geois,49,5; 204,28
MARTIGNY(Philippe de), gentilhommede

l'entouragede l'Infante,295,20.

MASCONSCHY(Stanislas),secrétairedu roi de

Pologne,301,28.

MATANZAS(Le port de), situé dans l'île de

Cuba,438, 8.

MAURE(Le comte de), agent de Mariede

Médicis,085,8; 699,20; 708,15,20,26,80;
719,5, 28.

MAURICE(Lefortappelé),dansl'îledeTermus,
sausdouteMauritsfort,enZélande,111,18.

MAURRICIO(Gérard),noble irlandaisrecom-
mandépar l'Infante,133,20.

MAXIMILIENII,empereurd'Allemagne,19,20.
MAYENCE(Leprince-évêquede),électeurdu

Saint-Empire,30, 20; 63,10 ; 102,5 ;
122,10;154,5; 175,5 ; 184,28;186,16;
199,28;201,18; 211,98; 291,20; 309,10;
370,30; 559,30; 562,1; 605,8; 611,20;
613, 10, 80; 615, 18; 616, 30; 705, 10;

717,10; 722,20; 729,10.
MAYENCE(Lavillede)et la principautéecclé-

siastiqueen Allemagneoccidentale,597,
30;605,5; 611,8,20.

MAYNEN.VoirMannheim.
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MAYOLI(Laurent),banquieritalien établi à

à Anvers,120,20.

MAYOLI(Les),banquiers italiens établis à

Anvers,120,28.80.

MAYS(N.de), ecclésiastiqueirlandais,baron

de Clamoris,94,28.

MECKLEMBOURG(Le duc de). Voir Wallen-

stein.

MÉDICIS(Juan de), marquisde San Angelo,

entrepreneurde travauxpublics,279,10;

300,20; 301,1, 8,10,20; 356,1.
MÉDICIS.VoirMariede Médicis.

MÉDINA(Franciscode),maîtredecampespa-

gnolen serviceaux Pays-Bas,gouverneur

d'Ostende,surintendant de la flotte de

guerre, 88, 10; 99, 18; 109, 1; 171,1 ;

206,1; 433,1; 440,5.

MÉDINASIDONIA(Leducde),[diplomateespa-

gnol,218,1.
MELDEMAN(Charlesde), gentilhommebelge,

322,20.
MELGAR(Pedrode),consulde la nationespa-

gnoleà Bruges,577,20.

MELIN(Abraham),ingénieurbelge,envoyéen

Espagnepar l'infanteIsabelle,144,8,10,

18; 242,10; 268,1; 460,8,
MELUN(Guillaumede),princed'Epinoy,gou-

verneurdu Hainaut,membredu Conseil

d'ÉtatàBruxelles,17,5,20; 32,16; 404,1;

477,20;493,10;524,1.
MENDEZDEVASCONCELLOS(Juan),portugais

prisonnieren Hollande,272,8.
MENDIETA(Thomasde), pagadorgénéralde

l'arméeespagnoleaux Pays-Bas,70,25;
88,15; 235,20; 246,20.

MENDOZA(Hurtadode),gouverneurduBrésil,

252,25;261,5.

MENDOZA(Juan de). Voir le marquisde la

Hinijosa.
MENDOZA(N de),filsdu précédent,252,25;

261,5.

MERCAO(Francisco),agentespagnolauprèsde

l'électeurde Cologne,121,10;169,25.
MERCY(Leseigneurde). VoirAdrienTho-

massin.

MERODE(Jeande),officiersupérieurde l'armée

allemandeau service de FerdinandII,

286,20; 715,25.

MERODE(Philippede). Voir le comte de

Middelbourg.
MERSTRAETEN(Nicolasvan), bourgeoisde

Saint-Omer,111,25.
MESSIA(Augustinde), officiersupérieuren

serviceaux Pays-Bas,puis membre du

Conseild'État espagnol,22, 10; 229,18;

345,20; 380,10,20; 381,5,20; 389,95;

391,20;394,8; 595,1,28;396,1; 402,18;

410,16.
MESSIA(Diegode),châtelaind'Anvers,com-

mandantgénéralde la cavalerielégère,

33, 10; 84,10; 87,18; 95,10; 110,28;

111,1; 113,20; 254,1; 265,20;308,20;

341,28.

MESSIA(DiegoFelipesde Guzman).Voirle

marquisdeLeganès.
METZ(Laville de), en Lorraine,212, 10;

218,20; 610,8.
MEULENAERE(Alexandrede) et frères,com-

merçantsflamandsétablisà Bruges,338,
20.

MEURS(Jeanvan),commerçantflamandtrafi-

quanten Espagne,364,30.

MEUSE(La),le fleuve,lecanalde la Meuseau

Rhin, 144,1; 179, 20; 231,1; 255,28;

272,8 ; 282,1; 284,1, 8; 291,1; 300,20;

501, 1, 8, 18; 512, 1; 335, 28; 495, 90;

525,20; 562,80;593,90;619,18;627,18;

640,20;644,10;645,10; 660,28;688,5;

689, 18; 695, 6, 18; 699, 1. — L'armée

espagnole,396,1; 435,1.
MEYNAERTS(Pierre),prisonnierhollandais,

556,28.
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MIDDELBOURG(Le comte de), Philippede

Merode,gouverneurde Brugespuis de

Tournai,143,6.

MIDDELBOURG(La ville de), en Zélande,
285,18,20;379,8. — L'évêché,509,30.
— Lacompagniedrapièreanglaiseétablie

àMiddelbourg,143,28; 144,1,28.
MILAN(Lavilleet l'Étatde),possessionespa-

gnoleen Italie, 97, 1; 158, 18; 159, 1;

199,10; 463,15;489,18;499,18;515,8;

561,10; 627,10 667,5; 662,5; 691, 20;
692,1; 710,1; 724,28.—Legouverneur
du Milanais,5, 30; 62,5. Voirle duc de

Feria.— Levice-roi,21,25.

MINDEN(Lavillede), en Westphalie,244,1.
MION(Le sieur de), agent diplomatique

français,189,5, 20.
MIRABEL(Lemarquisde),ambassadeurordi-

nairedePhilippeIVà Paris,ambassadeur

extraordinaireà Bruxelles,puis membre
du Conseild'État à Madrid,65,8, 15,25;

70,15; 72, 1; 81,10,28; 92,1; 105,18;

128,28;136,18;192,10; 228,1;231,10,18;
346,5; 403,30;447,10,28; 463,20,28,80;
467, 20; 479, 28,30; 481,5 ; 485,10;
488,20; 492,1 ; 497,18; 498,8, 10,18;
501,15; 504,1 ; 505,28;506,8; 509,38;
510,10; 517,10; 518,28;519,80;520,10;
528,10; 529,20; 532,10; 533,10; 534,8;
538, 28; 612, 1, 5; 623, 16; 658,5 ;
668,10.

MODÊNE(Leducde),Françoisd'Esté,654,10.
MOERBEKE(Lecomtede). VoirJeandeMont-

morency.
MOL(Mariede),veuvede Jean de Mancici-

dor, 133,25.

MOLEMBAIS(Lebaronde). VoirJeandeCroy.
MOLINA(Melchiorde),membred'une Jointe

d'Etatà Madrid,282,30.

MONCADA(Lemarquisde). VoirAytona.
MONROY.VoirZunigay Monroy.

MONS(Lavillede), aux Pays-Bas,361,18;
586,5; 732,6.— Le chapitrede Sainte-

Waudru,80,1.
MONTAGU(Lecomtede),anglaisau servicede

l'Espagne,49,5.

MONTAIGU(Levillagede),dansle Brabant,et

l'églisede Notre-Dame,335,25; 573,10.
MONTELE(Lebaronde),officiersupérieurau

servicede PhilippeIV, 418,18; 421,10;
440,18.

MONTÉNÉGRO(Lemarquisde), officiersupé-
rieur espagnol,114, 10; 485, 25; 507,
90,95.

MONTEREY(Le comte de), ambassadeurde

PhilippeIV auprèsdu Saint-Siège,mem-
bre du Conseild'État à Madrid,341,28;

373,10;394,28;405,28;409,28;410,26;
433, 18, 28; 434, 25; 443,1 ; 489, 18;

499,15.
MONTERO(Jeande),gouverneurd'Ostendeet

de Mardyck,234,10

MONTESCLAROS(Lemarquisde),membredela

Jointede Commerceet conseillerd'Étatà

Madrid,34,10;146,10;341,28;380,10,20;
381,20;396,1; 402,10;410,18,20.

MONTFERRAT(Le),régiondu Piémont,368,
1, 28;417,18; 445,1; 485,10.

MONTFORT(Le château de), en Gueldre,
73, 10.

MONTMORENCY(LaMaisonde),159,20;541,10.
MONTMORENCY(Jeande),comted'Estaireset de

Moerbeke,chef du Conseildes Finances,

134,10; 140,28; 146,28;159,20;164,8;
170,10;188,15; 238,20;539,5; 540,18;
541, 1, 8, 10,20; 543,8, 10,18; 518,8;
555,10.

MONTMORENCY(N.),provincialdesJésuitesaux

Pays-Bas,285,20.

MONZON(La villede), dans l'Aragon,258,
10,18;259,1, 5,10,20;260,8.

MORENO(Miguel),témoinespagnol,704,1.



776

MORLI(Le Père Thomas),chapelaindans

l'arméedesPays-Bas,124,28;137,15.

MORRADOS(Balthasarde), officiersupérieur

espagnol,lieutenantgénéralde cavalerie,

485,25;574,28.

MOSELLE(La),affluentdu Rhin; le paysde la

Moselle,612,10; 014,25; 019, 15; 717,

5, 15;720,20; 722,10.
MOTA(Inigodela),recommandéparl'Infante,

61,25,

MOTTA(Mendode), fonctionnaireespagnol,

155,15.
MOTTERIE(Lecomtede la). Voirde Lannoy.
MULART(Jean),lieutenantdesarchersde la

gardedel'infanteIsabelle,42,25; 70,20;

233, 80;270,80.

MULEY-CIDAM,Algérien,80,10.

MULHOUSE(Lavillede),en Alsace,570,20.

MUNICH(Lavillede), capitalede la Bavière,

585,20;390,20.

MUNOZDEESCOBAR(Juan),contadordelaCour

des Comptesà Madrid,chargépar Phi-

lippe IV d'une missionde surveillance

aux Pays-Bas,306, 1; 349, 20; 557,5 ;

410,10; 411,10;425,20;534,1; 564,20;

565,1, 8; 568, 20.

MUNSTER(La ville de), en Westphalie,

132,28;244,1; 369,28.

N

NAMUR(La ville de), dans les Pays-Bas,

220,28;640,28.— LeConseildeNamur,

64,20.— Le gouverneur.VoirPhilippe

d'Aremberget MarnixdeSainte-Aldegonde.
NAMUROIS(Le),provincedesPays-Bas,99,10;

640,25.

NANCY(La villede),en Lorraine,709, 15;

712,10;719,15;720,20;723,20;725,10.
NAPLES(Lavilleet le royaumede),en Italie,

57,10; 120, 30;158,15; 159,1; 301,25;

302,30; 682,8; 698,20; 717,18. — Le

viceroideNaples,21,28;301,28;682,10.
— Lestapisseriesde Naples,217,30.

NAPOLITAINS(Les soldats) au service de

l'Espagne,252,10;303,28;692, 28.

NASSAU(Ernestcomtede),officiersupérieurde

l'arméehollandaise,214,10;279,1;280,10.

NASSAU(Henride),princed'Orange,généra-
lissimede l'armée hollandaise,125, 18;

173,20;221,15;234,15;236,15;237,15;

244,8; 260,15,20; 266,30; 269, 5, 30;

275, 5; 278, 15; 280, 10; 287, 10, 20;

290,15;302,80;508,5; 331,10; 340,20;

374,10;397,25; 402,25;403,6; 407,1;

444,5; 446,15; 451,10; 461,20;462,1;
478, 20; 486, 20; 487, 10; 491, 5, 10;

495,28,494,l ; 510,1; 516,5; 529,10,28;

546,1 ; 549,28;587,10;645,10;645,10;

647,10; 656,25; 664, 1; 688,1; 696,1;

721,20;750,1.

NASSAU(Jean comtede), officiersupérieur
au servicede l'Espagnedansl'arméedes

Pays-Bas,83,15; 120,1; 153,25; 422,15;

475,8;482.1;490,1;497,18;518,18,80;

519,25;520,1; 533,1; 537,1,26;547,1;
549,5,20,25;550,5,10; 552,10; 558,5 ;

559,15;560,5; 500,8; 568,28; 569,18;

727,10,18,28.

NASSAU(Mauricede),princed'Orange,géné-
ralissimede l'arméehollandaise,2,15,28;

9, 8; 13, 15; 16, 20, 28; 27, 20; 28, 8;

31,10; 36,1; 37, 1; 40, 20; 41,10,28;

42,20;49,20; 52, 5, 20; 79,20; 101,8;

118,20;125,18;132,1; 138,10;150,20;

154,28;173,28;178,20;179,20;185,18;

188,1 ; 207,1 , 10; 212, 20; 214, 10;

218,18;221,18;225,18;226,28,331,10;

550,20.
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NAVARRE(La),régionde l'Espagne,650,28.
— Levice-roi,650,20.

NAVAZ(Antoinede),secrétaired'État espa-

gnol,544,10,98
NECKAR(Le), affluentdu Rhin, 39, 5 ;

50,5.

NECOLALDE(Juan de), secrétairede Phi-

lippeIV en serviceà Bruxelles,veedor

généralad interimde l'arméeespagnole
des Pays-Bas,puis ministre-résidentà la

CourdeLondres,427,18; 480,20; 485,18;

496,1 ; 553,5 ; 566, 8, 20; 571, 18;
576. 30; 578,1, 28; 579,18; 654,28,30;
708,5; 721,15;729,25;732,5.

NEGRO.VoirNetinde Negro.
NETINDENEGRO(Jean),banquieritalienétabli

à Anvers,314,8.

NEUBOURG(Leducde), Wolfgang-Guillaume,

prétendantau Palatinat,23, 20; 73, 15;

126,20; 167,15; 171, 15; 172,1; 205,
15, 20; 223, 15; 233, 15, 80; 234, 18;
236. 18; 256,5 ; 257,10,28,30; 262,1;

266,18;283,8,10;291,10;293,18,2028;

294, 1, 8; 296,1; 400, 10,28; 404,1 ;
415,20; 443,15,20,96;484,28;533,15;

544,20; 545,1, 5; 550,15,20,30;557,20;
646.5; 679,10,20; 680,1, 20;695,1, 8,
10,20,25,80; 713, 20; 715, 15; 718,1;

722,20;729,15.

NEUSS(Lavillede),dansla Prusserhénane,
301,15

NEUSTADT(Laville de), dansla Prusserhé-

nane,241,5.

NEUVILLE(Laseigneuriede), danslesPays-
Bascatholiques,244,25

NEVERS(Leduc de). Charlesde Gonzague,
allié de LouisXIII, 368,1, 25; 398.20;
408.5, 10; 417,10.

NIEULANT(Andréde), capitainede l'armée

desPays-Bas,206,20.

NIEUPORT(Lavillede),en Flandre,226,15;

235,1; 273,1.
NIMÊGUE(La villede), en Gueldre,108,10.

— Legouverneur,115,18.
Nis(Gabrielde),nobleanglais,recommandé

per l'Infante,121,18.
NIVELLES(La ville de), en Brabant,463,

98.

NOCHERA(Le duc de la), officier supé-
rieur de l'arméeespagnoled'Alsace,698,
20.

NORD(Lamerdu),94,5; 100,10; 310,10.—

Lespaysdu Nord,249,18.— L'escadre

espagnoledu Nord,669,1.

NORMAN(Nicolas),FrançaisauservicedePhi-

lippeIV,206,20.

NORMANDIE(Le duché de), en France,727,
20.

NORTON(Le PèreJean), procureurgénéral
desJésuites,527,20.

NOTRE-DAMEDELACHAPELLE(L'églisede),à

Bruxelles,300,28,
NOYELLES(Le comteJacquesde),conseiller

du Conseilsuprême de Flandre et de

Bourgogne,428,10; 449,10; 484,5.

NOYELLESFlorentde). Voir le comte de

Marie.

NUNEZ(Antoine),marchandportugais,119,
28.

NUNEZ(Christoval),marchand portugais,
216,18.

NUNEZ(Sébastien),marchandportugaisétabli

à Hambourg,119,28.

NUREMBERG(La Diètede), dans la Bavière,

252,5; 258,20.

TOMEII. 98
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OBERALZER(Hans),Allemandau servicede

PhilippeIV,30,28.

OBERMONT(N. d'), officieren serviceaux

Pays-Bas,551,28.
OBREMAN(Thadée).Irlandais,12,6.

OCASTRO(Lecomtede) Voirde Castro.

OCÉANPACIFIQUE(L'),188,28.

OCÉANE(Lamer),326,18.

O'DONNEL(Marguerite),veuvedu comteTyr-

connel,sans doute mère du suivant,85,

20,30.

O'DONNEL(Rory),comtedeTyrconnel,officier

irlandaisau servicede PhilippeIV dans

les Pays-Bas,18,25;83,20,25,30;114,1;

315,25; 516,1; 553,20;559,20;608,1.

O'DRISCOL(Corneille),abbéirlandais,18,25.

O'DRISCOL(Daniel), frère du précédent,

18,25.

O'GALACHUIR(Terentius),gentilhommeirlan-

dais,18,25.

OGNIES(Jean,comted'),présidentdu Conseil

desfinancesdesPays-Bas,conseillerd'État,

67,25;68,10.

OISELET(Thomas-Françoisd'),comtede Can-

tecroy,4, 20,25; 7, 10;12,1 19,5.

OLDENBARNEVELT(Jean d'), hommed'État

hollandais,331,10.
OLDENBARNEVELT(Guillaume).Hollandaisrési-

dant auxPays-Bas,450,1.

OLDENZEEL,dans la provinced'Overyssel,

132,20; 275,5 ; 279,1; 280, 1; 284.8;

291,1; 296,8.

OLIVVARES(Lecomteduc),GaspardeGuzman,
comted'Olivarès,ducdeSanLucarBarra-

meda,premierministrede PhilippeIV,
membredu Conseild'État,23,5; 209,18;

222,25; 247,6; 230,20; 251,10;257,15;

266,20; 267,20; 288,15,95; 293,10,18;

299,18; 302,10; 303.1; 307,90;311,28;
313, 30; 314. 28; 317, 8, 20; 321, 18;

343,20;351,5; 353,8; 370,10; 571,20;

375, 1; 376, 80; 577, 1, 5, 10,20,98;
380,10,20;381,10,25;382,1,5; 384,15;

386, 5, 30; 389, 18; 395, 10; 594,5 ;

395,10; 396,8; 400,15; 408,1. 409,1;

410,15 ; 416, 10; 424, 5, 10. 16, 20;

425, 1, 10; 427, 8; 435, 18; 458,1 ;

459, 1, 20; 460,5 ; 469, 18; 470, 18;

474, 80; 476, 10; 480, 1, 10; 483, 20;

489,20;490,28;496,18:498,10;500,18;

506, 18; 516, 8, 10; 539, 8; 540, 10;

541, 1,10; 543,18,20; 544,10,28; 553,

1,5,18; 564.20; 570,20; 572,10; 583,10;

587, 10; 590, 20, 28; 594, 1; 635, 1;

638,16; 645,10,25; 668,10,15;669,15;

678, 5; 686, 10; 688, 20; 689, 15, 20;

693,20; 703,5,18; 708,20,28; 711,20;

726,20.

OLIVEYRA(Louisde),amiralde la flotteespa-

gnoleen serviceauxPays-Bas,puisgou-
verneur du Brésil,161, 18; 163, 1,5 ;

209,1.

OLSACIA.VoirHolstein.

OLTMARSUM.VoirOotmarsum.

OMER(Nicaise),marchandde Dunkerque,

387,8; 410,1.
ONATE(Lecomted'), InigoVelezde Guevara

yTassis,ambassadeurdePhilippeIII, puis
de Philippe IV à Vienne, membredu

Conseild'Étatespagnol,6,18; 7,1; 10,90;

11, 1; 16, 18; 18,1; 19,5 ; 30, 1,15;

33,1, 5, 28,80; 37,28; 53, 20,28;63,8;

66, 28;69,15,20; 75,18; 78,10; 102,1,
5, 10; 105, 25; 108, 15,25,80; 111,10;

121,6,10;122,6;126,20;147,25; 151,1;

154,10; 166,20; 169,20;173,1; 199,1;
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210, 98; 270,5 ; 364, 90; 474,80; 524,

10,20;543,20; 547,28; 553,18;567,8;

571,25; 582,10; 593,10; 600,18; 619,8;

624,8; 668,20; 671,20.

O'NEILL(Cormacius),gentilhommeirlandais,

83,25.

O'NEILL(Eugène),Irlandais,maîtredecamp
del'arméeespagnoledesPays-Bas,comte

deTyrone,83,28; 114,1; 121,25; 295.20;

307,8, 15,28; 315,28;553,20; 359,20;

547, 16,90; 564, 18; 608,1 ; 613,20;

621,1.
O'NEILL(Félix),Irlandais,sergent-majorde

l'arméeespagnoledesPays-Bas,270,28.
OOTMARSUM(Laplacede), dans l'Overyssel,

132,20.

OPHOVEN(Michel),évêquede Bois-le-Duc,

488,10.

OPPENHEIM,dans le grand-duchéde Hesse,

85,1.
ORANGE(LaMaisond'). VoirdeNassau.

ORCHIES(LesÉtatsd'),dansla Flandrefran-

çaise,367,18.— Lesgouverneurs.Voir

le comted'Isenghienet JeandeRobes.

ORDRETEUTONIQUE(L'),456, 30; 464,1, 98.

ORLÉANS(Leducd'). Voir Gastond'Orléans.

ORSOY,dans la Prusse rhénane, 172, 1;

654,90;657,18;663,25.

OSNABRUCK(Lavilled'),enWestphalie,244,1.
— L'évéqued'Osnabruck,déléguédes

princes-électeursallemands auprès de

l'infanteIsabelle,515,20;610,1; 611,20;
641.10.

OSSONA(Lecomted'). VoirAytona.
OSTENDE(Leportd'),en Flandre,60,10,18,

30;65,8; 66,18;77,95;80,15; 82,8,90;

93,5 ; 94,5 ; 133,1 ; 251, 20; 264,1 ;
275, 5; 294,20; 324,10, 326,8. —La
flottemilitaireespagnole,86,5 ; 88,20;
93, 8; 94,10; 100, 18; 109,1; 112,8;
139,20; 140,5; 148, 25; 154,15;161,15;

163, 1; 169, 1; 22S, 15 20; 256, 26;

388,15; 423,25; 426,10.— Legouver-
nementd'Ostende,7, 16; 88,10; 206,8;
649,25.— Lesgouverneurs.VoirLuisde

AguilarCoronado,Franciscode Médina,
Jean Monteroet BalthasardeSantander.

OTTEN(Edouard),gentilhommeanglaisde la

maisond'Isabelle,70,20.

OTTIGNIES(Le baron d'). Voir Guillaume

Richardot.

O'SULLIVAN(Hélène),fille du suivant,322,
26.

O'SULLIVAN(Philippe),nobleirlandais,322,
28.

OTHÉE(Laseigneuried'), au paysde Liége,

471,10; 502,8,10; 523,10.
OUTRE-MEUSE(Lepaysd'), 301,20; 433,5;

671,5, 15,30;085,20.

OXIRONDO(Andréde), attachéà laSecrétai-

rerie d'État et de Guerre, à Bruxelles,
70,20.

P

PACIFIQUE(L'Océan),188,95.
PADERBORN(La ville de), en Westphalie,

132,28.
PAEZ(Adrien),citoyenflamanddomiciliéà

Malaga,412,5.

PALATIN(Le comte) Voir FrédéricV et

Guillaume-Wolfgang,ducdeNeubourg.

PALATINAT(Le),le Haut-Palatinat,le Bas-

Palatinat,l'arméeespagnoleopérantdans
la région,4,18; 6. 5,98; 8,10, 90; 9, 98;

13, 8.10; 15,10; 17,15; 24.5; 26,10;

30,1,15; 33,95; 37,1090,28,80; 39,1,5;

45,1,5 ; 47,18; 50,1, 8; 53.28;56,18;

57,1,10; 58, 18;61,8; 62,10; 63,8,18;
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69, 20; 71, 18, 28; 73, 20; 74, 1, 10;

76, 1, 10; 77, 8; 78, 1, 8. 10; 82,5 ;

84, 8, 20; 85, 20; 87, 10; 88,5 ; 89 1;

91.18,28;92,20; 96,8; 100,28;102.10;

103,1,28; 104,10;106,1; 1088; 109.8;

110, 15; 112, 20,28; 110, 20; 118,5 ;

119,8; 120,5 ; 140,28; 151,1; 152,18;

153,8.15,20; 155,5; 160,10; 162,35;

165,25;169,16;171,30;173,1; 178,25;

184.18;191,20;197,5;149,25;203.5.20;

209, 18; 211, 1; 219, 5; 222, 1, 20,28;

230,10; 241,1; 244,1; 246,20;254,18;

256, 8, 10; 265, 10; 276, 18; 281, 28;

282,1; 285,8; 286,5; 302.20; 324,25;

352,20;555,20;360,s; 375,5; 582,25;

383, 5, 25; 386, 20; 404, 90; 408, 25;

443, 30; 444, 20; 454, 1; 455, 20,25;

458,1, 8; 459,5; 463,10;467,18;501,8;

510, 18,26-,514,18;515,28; 518,10,28;

537,30; 549,25;554,5; 559,10,20,25,80;

560, 1, 10; 579, 20; 589, 10; 590, 20;

591,18;596,18,25;597,10,20;598,5,10;

604, B, 10; 609,10 ; 611,5 ; 614, 18;

615, 8,19,26; 616, 1; 618, 28; 620, 18,

20,28; 622,20; 623,1; 632,18;643, 20;

723,28.— Ladignitéélectoralepalatine,

50,18; 66,8; 87,10.— Lesprincespro-

testants,14,20,— Lesgouverneursespa-

gnols.VoirPhilippedeSilvaet Guillaume

Verdugo.
PALATINS(Lescomtes),85,1.

PAPENHEIH(Godefroid-Henri),général alle-

mandau servicede l'Empereur,209,18;

544,1,20,28;568,10;618,98;627,8,28;

655,28,30;644,8,28; 646,1, 8; 648,28;

656, 10,20;664,18.

PAPENMUTZ(Le fort de), 118, 10; 516, 20;

535,15,30.

PAPIA(Benito),témoinespagnol,704,1.

PARDO(Le), en Espagne, 156, 18, 20;

157, 10, 20; 138, 1, 8, 20; 139, 1, 8;

199,10; 200, 1, 8, 10; 202, 1; 305,10,

20; 316,1. 80; 309. 28; 310, 1, 18, 90;

361, 10, 20; 365,15; 366,1; 368,1,18;

669,5

PARDO(Jacques),seigneurde Frésincourt,

bourgmestredeBruges,130,30.

PARIS,capitalede la France,8,1 ; 16,10;
105.18; 124,90; 199.25; 260,10; 356,95;

301, 90; 367,1 ; 452, 10; 528. 10,18;

529,20; 544,28; 603,15; 611,20,30.—

Lesbanquiers,253,15.—Lecollègeroyal
deBourgogne,199.15,25,30.

PARME(Leducde). VoirAlexandreFarnèse.

PARME(Leduc de) VoirEdouardFarnèse.

PAS-DE-CALAIS(Le),dansl'Europeoccidentale,

258,5.

PASSAU(L'évéquede). Voir Léopoldd'Au-

triche.

PASSINI(François),agentdiplomatiquevéni-

tien aux Pays-Bas, 242, 18; 254, 25;

259,20; 261,25.
PASTRANA(Lavillede), en Espagne,225,5.

PASTRANA(Leducde),ambassadeurespagnol
à Rome,139,10; 150,10.

PATO(Antonio-Diaz),hommed'affairespor-

tugais, parent du suivant établien Es-

pagne,113,25;119,98.
PATO(Gonzalès-Diaz),hommed'affairespor-

tugaisétabliaussiEspagne,113, 10,28;

119,18,28.

PAYS-BAS(Les),passim.
PAZ(Emmanuelde),banquiergénoisétabli

à Anvers,691,10.
PAZ(Julian),127,20.

PECQUIUS(Pierre), chancelierde Brabant,
ministre de l'archiducAlbert à Paris,
conseillerd'État, 2, 1, 28; 4, 1; 8, 1;

9,1,10; 10,15; 46,1; 50,20,28; 51,20;

54,1 ; 61, 1, 8; 78, 1; 87, 8; 102, 1;

108, 18, 30; 132, 1; 150, 1; 194, 28;

198,1; 574,15.
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PEDROSO(Juan de),membredela Jointede

commerceespagnole,216,25.
PEER(Lecomtede). VoirAlbertde Gavre.

PEER(la seigneuriede),dansla provincede

Limbourg,694,20,25;705,25;704,1.

PEREDA.VoirRuizdePereda.

PEREIRA(Lopez),Portugais(?),133,15.
PEREZ(Géronimo),consulde Portugal à

Anvers,198,15.

PERNAMBOUC,villedu Brésil,possessionespa-

gnole,406,1; 529,30;545,15;576,15,30;

577,1; 579,15;587,25;590,10; 592,1 ;
603, 20; 625,1 ; 628, 15,20; 694,1 ;

701,8,10,18.
PÉROU(Levice-roidu),Diego-Fernandezde

Cordoba,188,20.

PERSE(Leroi de), 262,30.
PHILIPPE(LePère),capucin,agentde l'infante

Isabelleauprès deTilly,521,15;551,5 ;
534,15;576,18.

PHILIPPEII, roi d'Espagne,21,15; 23,10;
28,18; 175,1; 224,10; 402,5; 516,10;

548,10; 643,10.
PHILIPPEIII, roi d'Espagne,1, 5; 2, 20;3, 5;

5,1 ; 6,1,10,18; 10,1; 14,10; 17,1, 10;
18, 18; 19, 20; 20. 15; 23,10; 46, 20;

48, 5, 15; 51,10; 83,5; 97,1 ; 109,20;
151,8; 190,1; 193,8; 196,18;236,25;
240, 18; 308, 10; 332, 18; 537,1 ;
386,28.

PHILIPPEIV,roi d'Espagne,passim.
PHILIPPELEBON,souveraindes Pays-Bas,

322,20.

PHILIPPELELONG,roi de France,199,15.
PHILIPPEVILLE(Legouverneurde). VoirN.de

Currièreset M.deThèbes.

PHILIPPINE(Le fort de la), en Flandre,près

d'Ysendyck,580, 28.

PICANOTI(Les),banquiersitaliensétablis à

Anvers,120,98,30.

PIEV(Lepape),MichèleGhislieri,565,28.

PIÉMONT(Le), dans l'Italie septentrionale,
418,18; 572,25.

PIÉMONT(Leprincede),459,10.
PIMENTEL(Emmanuel), comte de Feira,

commandantd'un tercio en serviceaux

Pays-Bas,châtelaind'Anvers,110, 28;

113,20; 120,5 ; 128,18;574,30; 641, 8;

675,10; 678,18; 084,25; 688,5; 097,20;

699,5; 721,1, 5.

PIMENTEL(Garcia),officierespagnolen ser-
viceauxPays-Bas,62, 20; 63,1.

PIMENTEL(Vincent),lieutenantgénéralde la

cavalerie,533,5.

PINSSEN(Marguerite),veuve du secrétaire

d'ÉtatdeLaloo,86,20.

PIOMBINO,localitéitalienne,danslaToscane,
126,10.

PLANTIN(Lamaisond'imprimerie),àAnvers,
145,28.

PLYMOUTH(Leportde),en Angleterre,228,1;
229,25.

POITIERS(Annede),femmedu comteJacques
de Belgiojoso,322,25.

POLOGNE(La),dansl'Europeorientale,247,5;
248, 5, 10; 249, 80; 255, 10; 259, 20;
261, 15; 265, 18; 302, 1, 80; 319, 1;

330, 10; 346,1 ; 535, B; 617, 1. — Le

maréchalde Pologne,250,5; 259,1. —

Le prince de Pologne,411, 20, 28,30;
423, 20. — Les rois de Pologne.Voir

Sigismondet Wladislas.

POMÉRANIE(La),provincede la Prusseorien-

tale, 302,30; 570,1.
POMÉRANIE(Leducde),303,18.
PONTDESALUT(L'abbayede), revendiquée

par le prince-électeurde Tr7ves,203,20.
POPERNOL(Leseigneurde).VoirGabrielde

Royc.
PORRES(Philippede),contadorde laCourdes

ComptesàMadrid,chargéparPhilippeIV
d'une missionde surveillanceaux Pays-
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Bas, 306,1 ; 349, 20; 357, 5; 410, 10;

411,10; 425,90; 534,1; 564,20;568,80.

PORT-DE-SAINTE-MARIE(Le), à Lisbonne,

434,25.

PORTER(Antonio),homme d'État anglais,

366,15; 414,25;427,20.

PORTER(Endymion),hommed'État anglais,

416,10.

PORTUGAIS(Les), en général; les commer-

çants, fonctionnaires,marins et soldats

portugais,113,10,28; 129, 10; 156,10;

198,10,18; 261,28;267,20; 366,20.—

Lesjuifs portugaisétablis en Hollande,

277,28.

PORTUGAL(Le), 123, 10; 124, 1; 145, 30;

182,8; 190,80, 191,28;198.18;218,1;

229,8; 258,10;261,28; 329,28;387,18;

454, 80; 456,10; 526, 10; 538, 1, 20;

580,10;702,8.—LeConseilde Portugal,

124,10; 145,20; 156,10; 693,28; 701,

6,18.— LeconsulétabliàAnvers,198,20.
— Lacouronne,5,18.—Laflotte,303,28.
— Les ports, 341, 10. — Le vice-roi,

151,8.

PORTUGAL(Christophede),princede la mai-

sond'Avis,458,95.

PORTUGAL(Emmanuelde), prince de la

maisond'Avis,4, 18; 13, 10; 125, 15;

150,1; 190,20,30; 223,18; 267,10,18:

272,20;458.20.28;547,10.

POTTES(Lebaronde). VoirJeandeMarnix.

PRADA(Andrèsde),secrétaired'Étatde Phi-

lippeIV,213,1; 216,18.

PRAGUE(Lavillede), en Bohême,126, 25;

150,28;357,18;368,80;390,1,18.

PRESTON(Thomas),capitaine irlandais de

l'arméedesPays-Bas,133,20.

PROVINCES-UNIES(Les). Voir Hollande.—

LesÉtatsgénérauxdes Provinces-Unies,

10,20,28;42,10; 51, 20;52,25;214,10;

250,20;231,1; 243,18; 258,1; 260,20;

262,20; 263,8; 264,10,15; 266,25,30;

285,18; 313,10; 374,10;378, 5,18,20;

579,5;402,20,28;405,5;407,1;451,15;

438,15; 439,18;443,28;461,20;462,8;

529, 15; 587, 15; 618, 10; 657, 6;

677,1.
PRUSSE(La),295, 26.

PUEBLADELMAESTRE(Lecomtede),membre

duConseild'Étatespagnol,525,1;543,20;

553,15;567,10; 571,28;593,10
PUTEANUS(Erycius), humaniste, historio-

graphede PhilippeIV,44,10,28; 59,1;

585,1.

PUTTE(La communede), près d'Anvers,

105,1.
PUTTE(Gillesvan de), marchandflamand

établià SaintSébastien,97,18.

PUTZ(Le docteur Bernard),conseillerde

l'archiducAlbertpour les affairesd'Alle-

magne,vice-chancelier,agentdiplomatique
de l'infanteIsabelle,10,20; 11,1; 16,18;

26, 98; 32, 18; 36, 90; 52, 18; 103,20;

139,1,98.211,30;240.1; 243.20;252,8;

262,10; 291,26

Q

QUAREBBE.VoirQuerbs.

QUERBS,enclavede la seigneuried'Erps,
situéeen Brabant,429,10.

QUIROGA(Diegode), confesseurde la reine

Mariede Hongrie,635, 10, 15,98,30;

644,18,98, 645, 8,95; 647,90; 648,1,

10,18; 670,20.
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R

RAAMSDONCK,localitédu Brabantseptentrio-

nal,206,20.

RASPARU(Thomasdela),généralespagnolen

serviceen Amérique,566,10.
RATISBONNE(La Dièteimpérialede),50,90;

33, 30; 108,15; 122.5 ; 56, 98; 579,10.
— LetraitédeRatisbonne,579,10

RAVENSBERG(Lavillede),dansle Palatinat,

172,1
RAVENSBURG(Le comté de), en Allemagne,

400,80,545,8.
RAVENSTEIN(Lavillede),auPalatinat,171,20.
RÉ(L'îlede), sur la côte française,539,1;

356,20; 358,10.

REBELLO(Duarte),auditeurde la flotteespa-

gnole,assesseurde l'amirautéde Dun-

kerque,289,10.

RECK(Lebaron de), agent de l'empereur
FerdinandII, 243,30.

REES(Lavillede),en Prusserhénane,37,1;

49,90;161,10;171,90;275,1; 291,18;

460,1; 558,20.
REITER(Jean),commerçantallemandétabli

à Lisbonne,124,5.

RENESSE(Renéde). Voirle comtede War-

fusé.

RENTY(Legouverneurde la villede).Voir

Gislebertde Gand.

RENTY(Lemarquisde).VoirJeande Croy.
REQUESENS(D.Luis),gouverneurgénéraldes

PaysBas,à l'époquedePhilippeII,484,20.
RÉTAMA(François), bourgeoisde Xérès,

133,10,25;145,10,25; 146,15.

REYNALDOS(Balthasarde), bombardierau

servicede l'Espagne,250,25.

RHEINBERG(Lavillede),dansla Prusserhé-

nane,301,1 ; 336,1; 350, 20; 388, 20;

426,15; 442,5; 475,5; 481,16; 485,20;

500,28; 547,1; 640,30; 654,20; 657,15;
663.5; 680,1, 685,20;688,1,6.689,15;
694.18; 718,20.

RHIN(Le),le fleuve,le canalde la Meuseau

Rhin, la régiondu Rhin,47,16; 73,20;
74,1,10; 85,1; 96, 1; 132, 10; 142,8;
144,1; 173,20; 251,1; 274,8; 279,8;
280,8,10;282,1,8,18; 284,1.5; 287,10;
290,18;2911; 300,20;301,1,18;304,8;

312,1; 335,28; 537,25;341,1; 406,10;
440,5 ; 475,15;475,20;477,30;490,18;
505,18;515,20;524,28;525,20;533,1,18;
550,10; 556.5; 562,30; 570,20;580,20;

593, 20; 597, 20; 611, 1; 614, 15,20;
615,25;619,16;022,15;627,15;044,10;

645,1; 664,1,8; 685,20;688,1; 696,1 ;
699,1 ; 716,95;717,5, 18;722,8.—Les

villesriverainesdu fleuve,95,5.

RIBAS(Diegode),officiaide la Secrétairerie
d'Étatet deGuerreauxPays-Bas,247,20;

255,20; 320,5; 460,20.
RIBERA5Franciscode), amiral de la flotte

espagnoleenserviceauxPays-Bas,337,15;
353,28;556,20;559,1;568,10;429,30;
455,28;585,18;626,10;628,8; 650,18;
652,16;630,10.

RICARDO(Jean-Baptiste),fils du suivant,
270,30.

RICARDO(Pierre),médecinbelge,270,30.
RICHARDOT(Claude),jésuite,599,5.

RICHABDOT(Guillaume),barondeLembekeet

d'Ottignies,filsdu suivant,3, 5, 96.

RICHARDOT(Jean),chef-présidentdu Conseil

privé,3, 8,25; 33,25.

RICHAUT(Pierre),banquieranversoisde rési-

denceà Londres,151,10.
RICHELIEU(Armanddu Plessis,cardinalde),

premierministrede LouisXIII, 459, 5;
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463,20;589,20;610,8;676,1; 683,20,25;

719,10;721,25;725,1,6.

RICHIER(Jean-Lambert),bombardierau ser-

vicede l'Espagne,258,25.

RIVERA.VoirRibera.

ROBES(Jeande), comted'AnnapEs,gouver-
neurdeLille,DouaietOrchies,137,20,25;

145,5 ; 158,1.
ROBILLART(Médard),conseillerà la Chambre

desComptesdesPays-Bas,353,30.

ROBLES(Gaspard— ouGaston— de),archi-

diacre de Liége,479, 18; 480, 10, 18;

504,5,10,15.
ROBLES(Philippede), coloneld'infanterie

wallone,gouverneurde Béthune,86,26;

177,15.
ROCAS(de).VoirRozas.

ROCHAPORT(Le comtede), ambassadeurde

Franceà Madrid,267,20.

RODOLPHEII, empereurd'Allemagne,7,10;

109,15;114,15.
RODRIGUÈS(Benoît),hommed'affairesportu-

gaisétablià Anvers,115,28.

ROMAINS,les fantassinsau servicede l'Es-

pagne,119, 10. — Le titre de roi des

Romains,668,5; 083,28.

ROME(Lavillede),capitalede l'Italie,21,26;

35, 25;39,20; 134,6;139,6,10;147,10;

150,10; 195, 10,15; 355, 25; 358, 15;

485, 15; 492, 5, 80; 508, 25; 512, 20;

517, 25; 621, 15; 629, 5; 700, 30.—

L'ambassadeurd'Espagneà Rome,195,15.

VoirleducdePastrana,le comted'Onale

et lecardinalde LaCueva.—LaCourde

Rome,564,20.

ROOMEY(Louisde), commerçantanversois

trafiquanten Espagne,504,30

ROOSE(Pierre),avocatfiscalau Conseilde

Brabant,puisconseillerau Conseilprivé,
membredu Conseilsuprêmede Flandre

à Madrid,enfinchef-présidentdu Conseil

privéà Bruxelles,78,20; 327,10; 468,10;
500, 15; 552, 20; 558, 8; 564, 10,20;

567, 5; 570, 10,90, 28; 571, 1, 10,25;
576, 20; 578, 18, 20; 579, 8; 582, 10;

593,18; 594,28; 600,8,18; 617,18,28;
619, 8, 10; 031, 28; 658, 18, 20, 28;
639, 10; 650, 1, 5, 10,15,25; 651, 5;

658,20; 659,10;660,20; 661,18.20,28;
662, 10; 673, 10, 15; 674, 1, 20, 28;

677,8,20;678,8,10; 679,10;680,18,20;
681,10,18;682,28;690,20; 691,1,18,28;
693, 5, 20,28; 699, 18; 701, 1, 18,28;
702,18,20; 706,20; 709,5; 715,1,18,
20,25; 714, 20,28; 715, 1, 10; 718, 8;

726,10,18;727,25; 729,15; 730,10,15.
ROOSENDAEL(La ville de), dans le Brabant

septentrional,104, 20; 105,1; 107,25;

108, 1; 185,20; 374,15; 379, 10; 397,
20,25;402,15;403,15;407,1 ; 434,26;

447,15; 450,5; 451,20;461,15; 469,1;
485,1 ; 484,25,30; 529,0; 56, 5.
Le drossard de Roosendael, 34,5 ;
38,5.

ROSANO(L'évêquede),suffragantde Tolède,

195,10.

ROSMER(Théodore),Jésuite,agentdu ducde

Neubourg,545,1, 20.

ROTTERDAM(Lavillede),en Hollande,124,1;
397,20; 464,30

ROUBAIX(Lemarquisde) VoirAlbert-Henri

de LigneetFlorentde Ligne.
ROUEN(Lavillede),en France,575,15.
ROUTART(Michel),officiaide la Secrétairerie

d'Étatet deGuerreà Bruxelles,131,1,20;

587,20.

ROVELAXA(Antoine),trésorieret maîtrede la

chambrede l'infanteIsabelle,74,30.

ROY(Charlesle),conseillerde la Chambre

desComptesdes Pays-Bas,131,20.

ROY(Laurentle),Belgeétablià Malaga,frère

du précédent,151,20.
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ROYE(Gabrielde), chevalier,seigneur de

Popernolet de Chantraine,membredu

Conseildesfinances,agentde PhilippeIV

à Cologne,chef d'une flotte espagnole
opérant dans la Baltique,secrétairedu

Conseilsuprêmede Flandreet de Bour-

gogne, 195, 5, 25; 216, 25; 260, 10;
287, 10; 503, 1; 527, 15; 528, 15, 25;

329,5; 350,10; 545,25; 354,10; 356,20;
360,5; 563,5; 369,15,90;370,5;387,20;
393, 1, 28; 414, 1; 422,1 ; 449, 90;
555,80;575,1; 631,28;078,10;682,28;
723,8.

ROYSSELON(Le baron de), officierfrançais,

81, 10.

ROZAS(Andréde),secrétaired'Étatde Phi-

lippe IV, 543, 15; 548, 25; 555, 25;

567,10; 575,20; 576,6; 595,5; 682,20;

687,20; 730,25.

RUBEMPRÉ(Antoinede),gentilhommebelge,

617,20.

RUBENS(Pierre-Paul),peintre, agent diplo-

matiquedu roi d'Espagneet de l'infante

Isabelle, en France et en Angleterre,
secrétairedu Conseilprivé, 152, 1, 15;

250,25,80; 268,15,25; 271,5,25; 508,

90,28; 315,10,25,30; 320, 90; 324,20;

351,1; 334,18; 356,20; 557,1; 500,20;

385,15;390,15;391,1;592,20;598,15,30;

401,25; 409,10; 413,30;441, 5, 10,80;

445, 10; 446, 5, 10; 448, 20; 450, 10;

451, 1, 10; 454, 1, 20; 458,1, 8,10,18;
459, 1, 8, 10,20; 460,5,10,15; 462, 1;
463,5; 466,25;467,10,20,25;470,15,20;
471,1 ; 473, 20,26; 476,1 ; 501,1, 90;

505, 8,10; 506,18,90;555,1; 578,1,28;
581, 8; 583, 10; 587,5,10; 588,10,20;

591,28;595,8; 645,20.
RUDOLF(Jean), de Groningen, catholique

hollandais,133,20.

RUHRORT,ville de la Prusse rhénane,556,
20.

RuisDEPERADA(Gaspar),veedorgénéralde
l'arméeespagnoledes Pays-Bas,105,1 ;

122,1 ; 136, 10; 190, 10.28; 193, 10;
196,1; 200,1; 209,8; 210,8,10;215,1;
225,20;227,18;233,18;327,10;358,28;

411, 5; 454, 18; 481, 10; 485, 15,80;
493,5; 495,5; 508,28.

RUREMONDE(Lavillede), dans le Limbourg
hollandais,336,1;642,18;644,8;657,20;

688, 28;096,16.
RUSSIE(La),249,15.
RYE(Claudede),baronde Balançon,officier

supérieuren serviceaux Pays-Bas,puis

gouverneurdelaBourgogne,83,25;98,1;

454,15;525,1,18;530,5; 041,1; 673,1;

675,15,25.

S

SAAVEDRA-FAXARDO(Diegode),ministrerési-

dentà laCourde Bavière,714,1, 25.

SAINT-ALPHONSE(Le),navirede laflotteespa-

gnoledesPays-Bas,56, 1.

SAINT-AMOUR(Le comtede), beau-frèredu

prélatdeLuxeu,11,25.

SAINTE-ALDEGONDE(Marnixcomte de), gou-
verneurde Namur, 15,5, 15,20; 68,1;

146,25.

SAINTE-GUDULE(L'église),à Bruxelles,584,20;

664,18.
SAINTE-ISABELLE(La),navirede la flotteespa-

gnoledesPays-Bas,56, 1.

SAINTE-WAUDRU(Lechapitrede). VoirMons.
SAINT-GOAR(La placede),sur le Rhin, près

du Palatinat,282,1.

SAINT-JACQUESDECOMPOSTELLE,en Galice,

113,10,28.
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SAINT-JACQUES(L'Ordremilitairede),283,18;

581,10.
SAINT-JEAN(L'Ordremilitairede), 230, 10;

241,1,5 ; 246,20;256,1. — La fête de

saintJean, 662,15

SAINT-LAMBERT(L'abbayede), revendiquée

par l'ÉlecteurdeTrèves,203,20.

SAINT-LAURENTOUSANLORENZO,villed'Es-

pagne,40,10,18; 103,10; 187,8,10, 18;

231, 5, 10, 18, 20; 288, 18; 413, 18;

414,10; 415, 18,20; 591,20; 592,1,10;

652,20;719,1, 8.

SAINT-LOUIS(Le),navirede laflotteespagnole
auxPays-Bas,56, 1; 57,20;66,15.

SAINT-MAXIMIN.VoirTrèves,abbayedeSaint-

Maximin.

SAINT-MICHEL,500,90.

SAINT-OMER(Lavilleet leportde),enFrance,

65,90;111,95;238,1,5; 287,1.

SAINT-POL(Le comtéde),en France,38,1;

53,5 ; 65, 18; 70, 18; 71, 1; 74, 20;

105,20;161,20.

SAINT-SEBASTIEN(Lavilleet le port de),en

Espagne,97,18; 268, 8;310, 30;315,10.

SAINT-SIÈGE(Le),364,10

SAINT-VAAST(L'abbéde),PhilippedeCaverel,

47,28;352,28;509,1.

SAINT-VINCENT(Lecap),danslePortugal,94,8.

SAINT-VICTOR(Françoisde), seigneur de

Bornai,130,18.

SALAMANCA.VoirGallodeSalamanca.

SALAZAR(Lecomtede).VoirLouisdeVelaxo.

SALCEDO(Diegode),gouverneurespagnolde

Juliers,67,20; 77,28.

SALLUSTE,historienromain,114,25.

SALZBOURG(L'archevêquede),enAllemagne,
ParisvonLodron,102,5

SAMBRE(La),affluentde la Meuse,255,25.

SAMRE(Jean-Henride),agentde l'empereur
FerdinandII auprès du duc de Bavière,

531,15.

SANANGELO(Lemarquisde), VoirJuan de

Médicis.

SANJOAN(Pedrode),membredu Conseilde

guerre,secrétaired'État et de guerrede

l'infanteIsabelle,36, 20; 52,10; 72,10;

102,80; 103,10;131,15;136,5; 141,10;

144,5; 190,15, 212,1; 277,1; 283,15;
363,1; 382,25; 587,10;414,1; 421,30;
425,25;466,15;476,1; 478, 30;480,20;

486, 20; 503, 10; 553, 30; 575, 20;
595,5.

SANLORENZO.VoirSaint-Laurent.

SANLUCAR(Lavillede),en Espagne,218,1;
341,10;580,15.

SANSIBIER(Leprincede),officiersupérieur
de l'arméeespagnoled'Alsace,098,15.

SANTACRUZ(Lemarquisde),conseillerd'État

espagnol,majordomede l'infant Ferdi-

nand, amiral, généralissimede l'armée

des Pays-Bas,401,28; 561,28; 569,10;
572,10; 576,8; 580,98,80; 581,18,90;

592,25; 594,1,10; 611,18,28; 612, 18;
614, 1, 90; 615, 5; 616, 1 ; 620, 18;

622, 18; 623, 10; 624, 1, 20; 627,5 ;

629, 15; 630, 1, 26; 635, 5; 641, 20;

646,1; 668,10.
SANTAMARIA(Le port de), au Portugal,

580,15.

SANTANDER(Balthasarde),officierespagnolen

servicedans l'armée des Pays-Bas,puis

gouverneurmilitairedelaplaced'Ostende,

88,10; 206,25; 320,15.
SANTVLIET.VoirZantvliet.

SARAGOSSE(Lavillede),en Espagne,249,5;

509,10;510,1, 10;511,1, 5,20.

SARIGO-RIBERA(Pedrode),secrétairede l'am-

bassadeespagnoleà Bruxelles,106,25.

SARMIENTODESOTOMAYOR(Francisco),officier

espagnolen serviceauBrésil,sa femmeet

sonfils,207,15.

SARMIENTO.VoirCrecenteSarmiento.
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SAVENTHEM(Lebaron de). Voir Ferdinand

Boisschot.

SAVERNE(Lavillede),en Alsace,58,20.

SAVOIE(La), 583, 25; 598, 20; 408, 10;

409,10;418,10; 427, 80;428,1; 457,1 ;

442,20;590,25; 642, 10.— Lesambas-

sadeursdeSavoie,253,15;261,1;411,20;

684,1.Voirl'abbéScaglia,ambassadeurà

Londreset à Paris.

SAVOIE(Leducde),Charles-Emmanuel,383,1;

408,10;411,20;417,18;4-23,20;426,1;

427,10,30;434,20; 437,1, 20; 445,1 ;

460,15; 579, 10; 584, 5, 10; 589, 26;

684,1.
SAVOIE(Lecardinal,filsdu ducde),411,20.

SAVOIE(Marie,fille du duc de), 411, 20;

423,20.

SAVOIE(Lesprincessesde),411,25.

SAXE(Leducde), électeurdu Saint-Empire,

30,20; 33,80;102,20; 126,20; 169,10;

173,5;211,25;241,10;243,25;247,25;

288,20;297,1; 300,10;544,90;715,15.
SAXE(Unducde). VoirAlberstat.

SAXE(Lecerclede),faisantpartiedel'empire

d'Allemagne,126,1; 243, 25; 284, 15;

302,25.

SCAGLIA(L'abbéAlexandre-César),ambassa-

deur du duc de Savoieà Londreset à

Paris,330, 95; 331,1, 25; 409, 10,25;

410,5;414,10;415,10; 416,15;427,20;

576, 80; 579, 5; 584, 5; 590, 20,25;

631,10,15,25;638,1;645,10,25;688,20;

689,15; 700,1; 703,6,10,15,80;707,20;

708,1,6,20,710,15,711,20,25;712,20;

721,20;729,1, 20,25;730,20.

SCHETZ(Antoine).Voirle barondeGrobben-

donck.

SCHILDE(Robertde), chanoinedu chapitre
de lacathédralede Cambrai,42,25.

SCHOMBURG(Jeande),agentdiplomatiquede

l'infanteIsabelleenmissionenAllemagne,

201,15; 269,18,20,28; 285,1; 509,18;
366,8,28; 511,10.

SCHOTTE(Théodorede), créé chevalierpar
PhilippeIV, 130,30.

SCHRAVELEN(?),096,1.

SCHWARTZENBURG(Lecomtede),ambassadeur

d'Allemagneà Bruxelles,253,10;271,18;
285,28;296,28;314,1.

SCRIBANI(LePèreJésuiteCharles),405,1.
SCROTERRIUS(Le cosmographeSébastien),

301,10.
SECRÉTAIRERIED'ÉTATDEFLANDRE(La) à

Madrid,571,1.
SECRÉTAIRERIED'ÉTATETDEGUERRE(La),à

Bruxelles,70,20;197,20;231,8;247,20;
255,28;320,5; 387,20;460,25;491,15;
496,5; 503,10.

SECRÉTAIRERIED'ÉTAT(La),à Madrid,666,15;
067,8.

SEDAN(Lavillede),danslesArdennesfran-

çaises,91,10; 95,15; 590,25; 595,1,5;
599,1 ; 602,5 15,80;613,8.

SÊGOVIE(L'évêchéde),en Espagne,61,1. —

L'évéquedeSégovie.VoirInigodeBrizuela.
SENNEGHEM(Le comte de). Voir Eugène

d'Aremberg.
SERRA(Octave),banquiernapolitain,120,30.
SETUBAL(Lavillede),en Portugal,124,10;

558,1,20;556.1; 580,18.

SÉVILLE(Lavillede),en Espagne,144,28;
146,10; 260, 10; 329,5. — L'amirauté
établieen cette ville, 329, 8; 331, 28;
575,10.— Lesnationsflamandeet alle-
mandedeSéville,106,15.

SPORZA(LecomteOctaviode),agentdiplo-

matiquedePhilippeIVetd'Isabelleauprès
de Wallenstein,348,10;357,10; 361,1;

569, 15,28; 370, 5; 404, 10; 407, 20;
418,5; 419,15;468,1;475,25.

SICILE(Le royaumede), possessionde la

monarchieespagnole,97, 1; 158, 18;
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159,1; 682,10.— Les tapisseriesde la

Sicile,217.30.

SIGISMONDIIIWASA,roidePologne,12,20,25;

13,1; 19,5; 236,5; 247,28; 248,8,10;

249, 80, 250, 10; 255, 10; 295, 10,28;

297,20;301,28;302.30;303,18;326,28;

527,1; 328,18;346,20;393, 1.

SILÉSIE(La),dansl'Europeorientale,280,18;

285,28.

SILT(L'îlede),dansla merBaltique,414,1;

422,1; 426,8,10; 429,1; 440, 20,30.

SILVA(Philippede), pagadorde la flotte

espagnoledesPays-Bas,gouverneurmili-

tairedu Palatinat,6, 1; 533,5; 574,28;

583,8;608,10; 702, 20,28;726,1.

SIMANCAS(LesArchivesde),passim.
SIMONS(Renier),prisonnierhollandais,556,

25.

SIRUELA(Lecomtede),attachédiplomatique

espagnolauprèsduroideHongrie,627,20.

SLACHMULDER(Daniel), délégué des États

générauxdesProvinces-Unies,285,18.

SLACUMUYLDER(Le conseillerfiscal),374,30.

SOEST(Lavillede),en Westphalie,70, 8;

400,10;404,1 ; 406,18.
SOLRE(Le comtede). VoirJeande Croyet

Philippede Croy,comtesde Solre.

SONSDECK(Laplacede),dans la Prusserhé-

nane,696, 8.

SORLINGUES(L'archipeldes),dansl'Atlantique,

100,10;111,20;113,1; 233,1.
SOTO(LePère Andréde),confesseurd'Isa-

belle, commissairede l'Ordredes Fran-

ciscains,150,5.

SOTOMAYOR.VoirSarmientode Sotomayor.
SOUST.VoirSoest.

SPA(Lavillede),dansla provincede Liége,

421,20.

SPINOLA(Ambroise),marquisde losBalbases,

grand majordomede l'infante Isabelle,
membredu Conseild'Étatespagnol,capi-
taine généralde l'arméeet de la flotte

espagnolesaux Pays-Bas, gouverneur

généraldu Milanais(1), 3, 20; 4, 1, 18;

5, 1,8,10; 6, 8,20,28; 8, 18,20; 9, 28;

10,1, 8; 12,10; 13,5; 14,18,26; 21, 28;

24, 1; 25, 18; 28, 20;29,1,10; 36, 10;

37,1; 40, 1; 47,1,5, 18,28; 50,1; 52,20;

55,10;56,20;60,10,18,80;61,28;65,1;

66,18,20; 69,8; 77,10; 81, 28; 84,20;

85,20; 88,5,20; 92,8; 96, 5, 10;99,1;

103, 1,5 ; 104, 1; 105, 1; 110, 10, 18;
115,1,10,15; 116,30; 117,15; 118,8, 10,

121, 15; 128, 20; 129, 1,5 ; 130, 10;

132,18;135,20; 150,28;160,6;169,18;

170,20;173.20;192,80;196,15; 204,5,20;

213,20;222,8;223,20;224,1,18,20,80;

227, 8; 228, 10,25; 249, 15; 253, 28;

257,1 ; 260, 20; 202, 15; 266, 1, 20;

268,20; 273,1; 274,20;275,8; 279,5;

280, 1, 8; 286, 15; 288, 5; 292, 28;

293,10,15; 294,10, 90; 297,5; 299,5,

18,20,28;501,1,20; 304,18;509,15,20;

310, 20; 315, 5, 10, 18, 25; 316, 20;

318, 15, 20; 320, 1, 20; 325, 20, 28;

326,1, 10,20; 328, 90; 350,10; 352,5;

533,20:337,18,20;338,1; 340,10,18,20;

341,1 ; 342, 15; 345,10; 346, 10, 18;

347,10; 548,20;549,8; 350,10,18,20,25;

351,1,20;352,5,10.15,20;353,1,8,10,25;

357, 1, 25; 558,5,25; 360,20; 361,15;

362,25;363,28,367,1; 370, 10;371, 5,

18,20;573,10; 374,1,18;375,1,5,10,18;

376,30;377,1, 8,10,20; 379,8; 380,10,

18,30; 381, 5, 15,20; 382, 1, 15 28;

383, 18, 20, 28; 384, 5, 20; 385, 96;

(1)Le nomdeSpinolafigurantdansletitrede l'ouvragesi souventcitédeRodriguezVillan'a

pasétéreprisà latable.
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386,5, 10,16,30; 387,20;591,15,20,26;

592,1,8,10; 393,10,18,20,25;394,1,8,

10,18,20,28; 395,1, 8,10,25; 396,1,8,

10,18;399,1,8; 404,8; 406,10;409,1;

410,16,20;411,1; 414,10;421,18,20,25;

424, 8,10,20; 425,5 ; 429,18; 432,10;

435, 1,10,18,20; 456,1, 5; 439, 5, 10;

440,1 ; 444,5; 446,30; 453,10;455,25;

457,5 ; 459, 10,28;405, 15; 405,5,30;

469, 18,20; 477, 1, 20; 479,5; 480,5 ;

481,5 ; 485,5 ; 489,18; 491,20;495,1 ;

496,20;497,1,25; 498,20;499,5,10,20,
25, 80; 500, 98; 505, 28,30; 507, 28;

508, 5, 20; 512,5 ; 513, 20; 514, 18;

515,8; 516,5,10,18;518,5; 521,1,18;

524,10; 526,1 ; 532,1 ; 536,28;538,20;

539, 80; 548,1 ; 560, 1; 565, 18,28;

573,8,10.
SPINOLA(Barthélemy),banquier espagnol,

facteurde PhilippeIV,691,5, 10.

SPINOLA(Le marquisCharles),officierde

l'arméeespagnoleaux Pays-Bas,197,26.
SPINOLA(Etienne),banquieritalienétablià

Anvers,120,96.

SPINOLA(Jean-Augustin),cousind'Ambroise,

61,95.

SPINOLA(Vincent),banquieritalienétablià

à Anvers,120,95.

SPIRE(La villede), en Allemagne,91,15;

511, 10. — L'église,203,1; 211, 1. —

L'évéché,50,5. — L'évéque,37,18.

SQUARAOFIGO(Vincent),banquiernapolitain,

120,25.

SQUAREMBERG(Lechâteaude),enAllemagne,

533,15,30.

STABROECK(Leseigneurde). VoirGuillaume

de Berghes.
STADEN(Lavillede),dansleHanovre,392,5.

STEBNHUYS(Guillaume),membredesConseils

d'Étatet privé,78,20;103,18,20;198,1;

363,1;500,10.

STERQUEMBERG(Lechâteaude),au Palatinat,

85, 1.

STEVENSWEERT(Laplacede),dansleLimbourg
hollandais,694,26;696,10;718,20.

STRASBOURG(L'évéquede). Voir Léopold,
archiducd'Autriche.

STRASBOURG(Jeande),arehitecteau service

de l'infanteIsabelle,300,20; 501,5.

STRATA(André),banquier italien établi à

Anvers,120,18.
STRATA(Jean-François),collèguedu précé-

dent, 120,18,90.
STROPERIO(Juste),huissier du Conseilsu-

prêmede Flandre,631,25.

STROZZI(Albert),gentilhommede lamaison

d'Isabelle, 158, 10, 20; 159, 1; 188,
10,25.

SUAREZARGUELLO(Antonio),secrétaired'État

pour les affairesd'Allemagne,18, 5,20;
243,20.

SUD(Lamerdu) VoirOcéanPacifique.
SUDERMAN(Leducde).VoirAdolphe,roi de

Suède.

SUÈDE(Leroyaumede), 250,10; 295, 25;

297, 20; 298, 1, 30; 302, 30; 319, 1;

346,20;570,1.

SUÉDOIS(Les)en général,les arméessué-

doises,297,20;591,10,20;597,5;598,10;

601, 1,5,15; 604, 20; 605, 5; 609, 10;

611, 1,25; 615,10,98; 616, 1; 627, 10;

656,10; 664,1,18;681,30;722,98.

SUEYRO(Emmanuel),hommede lettres,chef

d'un serviced'espionnageétablià Anvers

pour le comptedu roi d'Espagne,5,10;

11,98; 20, 15,20,25; 39, 26; 85, 5, 10;

101,1; 103,6,10; 107,10; 114, 20,28;

122,20;124,20;137,1,20;149,1;151,8;

159,18,28; 167,20;170,1; 175,5;177,1;

179,18; 182,18,20;183,8,10; 191,10;

194,6, 10; 198,5,20,25; 200,5, 15,25;

226, 1, 8; 231, 25; 234, 1, 5; 238, 90;
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240,5,10, 25; 242, 20,28; 243, 1,8,10;

244, 8; 251, 10.28; 257, 15,25;258,1;

260,15; 262,20,25; 263, 5; 204, 8,10;

266,20; 290,1;538,5;404,25;405,1,30.

SUEYRO(Lopez),parentduprécédent,11,25.

SUEYRO(Siméon),grand-pèred'Emmanuel,

198,10.
SUEYRO(Les),20,25.

SUISSE(La),189,5.

SUISSES(Les),490,1, 20.

SULLY(Le duc de), ministre d'Henri IV,

199,30.

SUND(Lepassagedu),dansla merdu Nord,

357,20;589,10.

SURATE(La côtede), aux Indes orientales,

258,25.

SWIETEN(Bertholdevan),veuvede Florent

T'Serclaes,diteMadameT'Serclaes,envoyée

par le princed'Orangeà laCourde Bru-

xelles,9,1, 95; 15,15,28; 16,20;27,20;

28,8,25; 31,10; 36,1,5; 40,20; 41,1 ;

44, 15; 52, 1, 25; 149, 28; 150, 1, 20;

157, 15; 172, 10; 223, 8, 18; 236, 18;

731,1.

T

TACITE,historienromain,114,25.

TAMISON(Albert),sujetbelge,355,25.

TAMISON(Nicolas),filsdu précédent,355,25.

TASSIS.Voirle comted'Onate.

TATERBELLE(Guillaumevan), commerçant
flamandtrafiquanten Espagne,364,30.

TAXIS(Lebaronde),comtedeVillaMediana,
maîtredespostesauxPays-Bas,83,1,20;

91, s, 25.—Sonfils,101,15.

TAXIS(Pompéede), parent du précédent,

101, 25.

TAYLOR(Henri),agent diplomatiqued'Isa-

belle en Angleterre,571,15; 731,15;

732,1.

TÈBES(M.de), gouverneurde la placede

Philippeville,64,10; 67,15; 295,20.

TEMBLEQUE,localitéespagnoledans la Nou-

velle-Castille,140,s.

TERMONDE(Lavillede),en Flandre,463,25.

TERMUS(L'îlede),avecle fort de Mauritsfort

en Zélande,118,15.

TEUTONIQUE(L'Ordre).VoirOrdre.

TEXEIRA(N.),évêquedu Brésil,190,15.

TEXEIRE(Simon),chanoine,frère du précé-

dent,190,15,25.

THIEULOYE(Françoisde),seigneurde Frezin,

pagede l'archiducAlbert,55,5; 123,25;

131,25; 679,25.

THIMISTER(Le ban de), dans l'ancienduché

de Limbourg,141,5.

THIONVILLE(Lavillede),en Lorraine,95,15;

720,20.

THOMASSIN(Henri),seigneurde Mercy,prési-
dentdu parlementdeDôle,5, 30.

TIBERGHIEN,449,20.

TIRLEHONT(Lavillede),en Brabant,50,1;

644,5.

TITIEN(Le),peintreespagnol,581,10.

TOLÈDE(Lavillede),en Espagne,195,10.

TOLEDO.VoirGuzmany Toledo.

TOLEDO(Fadriquede),capitainegénérald'une

flotteespagnoleen serviceaux Pays-Bas,

94,1,8,1 ; 98,5; 100,10;111, 20;137,5;

228,25; 269,5,30; 542,5.

TOLEDO(Pedro de), conseillerdu Conseil

d'Étatespagnol,213,10,15.

TOLINECQ(François),commerçantflamand

trafiquanten Espagne,364,30.

TONGRES(Lavillede),dans la provincede

Limbourg,301,5.
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TONS(François),maître tapissierflamand,

225,1,5.

TORMERUPE(Christian-Thomasde),ambassa-

deurdanoisà laCourdeMadrid,181,5,25;

185,40;198,1; 202,10.

TORNON(Barbe),veuvede LambertdeCroy-

sille,gouverneurdeGueldre,263,25.

TORRES(Lemarquisde),majordomede Phi-

lippeIV,surintendantduCardinal-Infant,

667,1,5.

TOUR(Jean-Jacquesde la), noble bourgui-

guon,121,25; 153,20.

TOURNAI(La ville et le magistratde), aux

Pays-Bas,127,5; 135,25; 220,25;577,30.
— Les gouverneurs. Voir Charlesde

Lalainget lecomtedeMiddelbourg.
TOURNAISIENS(Les),86,1.

TRÊVES(L'évéquede), prince-électeurdu

Saint-Empire, 56, 5; 63, 10; 139, 1;

140, 10, 201,15; 203, 1, 20; 210,25;

211,20; 222,20; 259,20,25,30; 242,1,5;

244,1 ; 261,25; 370,30;528,10; 561,25;

562,5;603,10;615,15,20.

TRÊVES(La villeet le paysde),en Prusse,

140,25; 219,10; 220,10; 259,25; 502,1 ;

615,1; 616,10;620,15; 643,15; 647,5;

709,20.— L'abbayedeSaint-Maximinlez-

Trèves, 56,5; 239,20; 242,1 ; 244,1 ;

261, 30. — L'église,211, 1, 20.— Le

magistratdeTrêves,528,10.

TRIEST(Charles),conseillerdu Conseilde

Flandres,61, 25.

TRIMUCIELI(Guillaume),présidentdelaCham-

bredesComptesde Brabant,571,1.

TRUMBULL(N.),agentanglaisaccréditéauprès
de la Courde Bruxelles,214,10; 235,10.

T'SERCLAES(La dame). VoirBertholdevan

Swieten.

T'SERCLAES(Antoine),gentilhommedel'entou-

ragedel'Infante,338,25.

T'SERCLAES(Florent),époux de Bertholde

vanSwieten,9, 25

T'SERCLAES(Jean),comtede Tilly, officier

supérieurau servicede l'Empereuret du

roid'Espagne,chefdesarméesde laLigue

catholiqueallemande,50, 1, 5; 73,25;
76,20; 85, 1; 92, 20; 103, 15; 104,10;

105,25; 109, 5; 111, 10; 112, 10,20;

132,5,10,15,20,25,30; 135,15; 153,10,20;

166,20;169,25;171,30; 240,10; 245,25;

250,10; 202,30; 206,20; 269, 25,30;
280, 15,50; 282,5,10,25; 285,25; 286,

1,30;289,5; 293,5,25; 296, 15;323,25;

332,20; 548,20; 554,10,15; 357,20;

571,1; 575,1; 582,20; 585,20; 586,1;

390,20,25; 592,5; 395,25;394,5,10,15,30;
598,5;400,15; 404,5; 406,15; 453,30;
490,1; 499,15; 513,20;515,20;516,10,15;
521, 15; 525, 15; 526,1 ; 527, 1,25;
531,5,10,15,20; 532,10; 533,15; 534,15;
537, 30; 538, 5, 20; 559, 30 548,15;
549,15; 505,15;591,10,20; 620,25; 623,1.

TUAM(L'archevêquede),en Irlande,295,20.
TURBA(Gustave),126,30

TURCS(Les),12,20; 19,10; 30,25; 80,20;
289,5; 293,10.

TURIN(la villede), en Italie,459,10;460,
15,20.

TURQUIE(La),295,20.

TURSI(Le duc de), capitainegénéral de

l'escadreespagnoledeGênes,ambassadeur

extraordinaireenAllemagne,511,15; 524,5;
532,20; 548,15;550,10;554,5; 555,20;
558,15; 560,25;563,1; 567,20; 572,5.

TYRCONNEL(Lecomtede). VoirO'Driscol.

TYRONE(Lecomtede). VoirO'Neill.
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U

UGARTE(Hurtunode),pagadorgénéral,puis
veedorgénéralde l'arméeespagnoledes

Pays-Bas,3,15; 106,25; 247,1; 315,1.

UGIER(Lebaron de).VoirAlbertde Grave.

ULLOA.VoirLopezde Ulloa.

ULM(La ville de), dans le Wurtemberg,

211,15; 240,1.
UNNA(Laplacede),en Allemagne,audelàdu

Rhin,533,15,30.

URBAINVIII(MaffeoBarberini),pape,139,10;

239, 20; 364,10; 405, 20,25; 409,25;

417, 15; 433, 5, 10; 434,25 ; 509, 3 ;

551,5;559,25; 584,20;668,5;700,15,25.

URIZAR(Hurtunode), proveedorgénéraldu

commerceetdela flotteespagnole,établià

Dunkerque,216,25;504,20;555,10,15,20;

456, 1, 15,20; 404, 10; 575, 10,15,25;

577,10,15; 578,15.

URQUINA(Matheode),secrétaired'Étatespa-

gnolà Bruxelles,88,15.

URSÉ(Genevièved'),marquisedonairièrede

Havre,263,1.

UTENHOVB(Mariede),veuvedeJeand'Aranda,
châtelainde Gand,68,20.

UTRECHT(Lavilled'),dansla provincedece

nomfaisantpartie des Provinces-Unies,

148,10; 151, 15; 495, 10.— L'évêché,

509,30.

V

VALDÊS(Gasparde), officiersupérieurde

l'arméeespagnoledes Pays-Bas,châtelain

deGand,40,1020; 48,15;89,15;128,20;

133,25;164,5; 456,1.

VALENCIENNES,les marchands367,s. — Le

magistrat,577,25.

VALENZET(Le commandeurde), agent de

Mariede Médicis,623,5.

VALETTE(Lemarquisdela),officiersupérieur

français,598,5.

VALLADOLID(Lachancelleriede),en Espagne,
99,15.

VALSAIN(La villede),en Espagne,42,1,5;

45,25.

VALTELINE(La),dans l'Italieseptentrionale;
la questionde la Valteline,4, 5; 5,15;

7, 25; 14,1 ; 25, 1; 32, 1; 92,1; 95,25;

126,15;199,5; 254,15;267,20;270,15;

273,1.

VARAMBON(Le marquisde),gentilhommede

l'entouragede l'Infante,117,25;164,5.

VARSOVIE(Lavillede),en Pologne,328, 15.

VASCONCELLOS.VoirMendezde Vasconcellos.
VAUDEMONT(Lecomtede),parentdu ducde

Lorraine,18,10;251,20.

VEKEN(Annevan der), veuve de Charles

Triest,conseillerdu Conseilde Flandre,

61,25.

VELASCO(Luis de), marquisde Belveder,
comtede Salazar,capitainegénéralde la

cavalerieespagnoleen serviceaux Pays-

Bas,9, 20;15, 15,20;25,10;27,10;32,10;

38,5,20;47,5,25;62,15; 136,1; 160,5;

170, 20; 175, 10,25; 201, 10; 222, 5;

228, 10; 352, 20;553,15;533, 5. — La

veuveet les enfantsde LuisdeVelasco,

223,30.

VELEZDEGUEVARAYTASSIS.Voir le comte

d'Onate.

VELUWE(La),régiondelaGueldre,132,30;

148,10,15;151,15;152,5; 161,10;171,1;

263,25; 389,25; 395,20; 394,30; 462,10;
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466, 15,25; 468, 20; 470, 10; 472,5 ;
475,1,20;482,1;484,25;493,25;494,30;

495,15;545,20.

VENISE(La ville de), en Italie, 131, 15;

323,1; 618, 10,15.— Lesagentsdiplo-

matiquesaccréditésà Venise, 242, 15;
444,10.

VÉNITIENS(Les),92, 5; 242,15; 254,20,25;

259,20;261,25;416,30

VENLOO(La ville de), dans le Limbourg

hollandais,501, 15,20; 530, 1; 042, 15;

644,5; 657,20; 688,25;696,15.

VERCEM(Alexandre),fils d'un capitainede

vaisseau,123,15.

VERDUGO(Guillaume),officiersupérieurde

l'arméeespagnole,gouverneurmilitairedu

Palatinat,125,20;241,1; 250,1; 292,5;

357,20.

VERDUN(Lavillede),en Lorraine,212,10;

403,30,
VERE(Le colonel anglais), commandant

d'arméedans le Palatinat,37,15;47,15;

50,5.
VERE(La placede) [Kamfer],en Zélande,

129, 20.

VERGUIGNEUL(Leseigneurde).VoirLouisde

Blonde).

VERNEUIL(N.de),damefrançaise,414,15.

VERREYCKEN(Louis),lieutenantgénéralde

l'artillerie,295,20;355,25; 593,10.

VERREYCREN(Louis-François),audiencier,
secrétaired'État,19,15,20;28,1;559,15;

407,10;428,20;705,20; 704,5.

VERTAING(Le comtede), grandfauconnier

de Brabant, chambellande l'archiduc

Albert,28,10; 110,1 ; 142,20;146,30;

152,1.
VERVINS(Lavillede),en France,652,15.—

Lapaixconclueen cetteville,654,10.

VÉTÉRAVIE(La),régionsituéeprès du Bas-

Palatinat.518.10.

VIANDEN(Legouverneurde).VoirLouisde

Custinc.

VICQ(Henride), résidentd'Isabelleà Paris,
72,5; 75,1; 192,10

VIENNE(Lavillede),en Autriche,108,15;

120, 25,30; 222,1,25; 330,10; 462, 20;
404,25;490,25;497,10; 531,25;568,38;

604,10;698,10;707,25;716,5,10; 717,15;

718,5 . 725, 20.— La Cour impériale,
VoirAllemagne.

VIGO(Leportde),au Portugal,229,15.

VILAIN(Octave),régentdu Conseilsuprême

d'Italie,envoyéen missionen Allemagne,
647,25; 648, 5, 20; 664,5 ; 670, 25,30;

686,1,10,15,25;087,5; 694,10.

VILLA(Rodriguez),passim.
VILLAFRANCA(Le marquisde), membredu

Conseild'Etat espagnol,54, 10;158,15;

598,1.

VILLAMEDIANA(Lecomtede). Voirle baron

de Taxis.

VILLANOVA.VoirLopezdeVillanova.

VILLE(Le marquis de), agent du duc de

Lorraine,447,10;450,10;453,25;454,5.

VILLELA(Juande),surintendantde lajustice
militaireaux Pays-Bas,puis secrétaire

d'ÉtatdePhilippeIV,membredu Conseil

d'Étatà Madrid,18,1;26,25;44,5;46,5;

47,25; 58, 1, 25; 60, 15;01,20; 95,15;

277,1; 282,30; 288,5; 341,25;351,15;

552,20; 553,1; 373,10;380,10;592,10;

399,15; 402,1; 410,20; 427,5;429,20;

455,1; 472,1 ; 474,30; 478,5 ; 490,15;

508,20.

VILLERMONT(Lecomtede), 101,25.

VILLERVAL(La seigneuriede), au comté

d'Artois,08,10.

VILLIERS(Georges).Voirle ducde Buckin-

gham.
VILVORDE(Lavilleet la prisonde),enBra-

bant,318,5;679,25.

TOMEII. 100
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VIRISQUIETA(Jean de), commissairedes

financesespagnol,468,10.

VISCONTI(Gamelerio),gentilhommede la

chambredel'Archiduc,475, 25
VISMES(Le seigneur de), en Artois. Voir

Allardde laCroix.

VLIERDEN(Balthasarvan),bourgmestred'An-

vers,80,25.

VLIERDEN(Catherinevan),filledu précédent,

80,25.

VOLDEN(Antoinevan)etCie,commerçantde

la villede Bruges,558,20.

w

WACQUEN(Lecomtede),officiersupérieurde

l'arméeespagnoledes Pays-Bas,368,10;

575, 5. — La comtessede Wacquen,

690,20.

WAES(Le paysde), en Flandre, 204,20;

503,20; 599,as; 607,20; 622,30;641,5 ;

675,s, 10,15;678,15; 684,25; 088,5. —

Le bailli, 684, 25.— Le gouvernement,

684,1.

WAHL(Le),43,10.

WALCHEREN(L'ile de), en Zélande,129,20.

WALLENSTEIN(Albert-Wenceslas- Eusèbe,
comtede), duc de Meklembourget de

Friedland,généralissimede l'armée de

l'empereurFerdinandII, 219,1; 240,10;

245, 25;269, 30; 280, 15,30; 282, 25;

285,25; 286, 1; 314, 10;348, 10,15,20;

352,1; 354,5.10,15;357,15,25; 569,10,

15,20;570,5 ; 571,10; 382,20;384,25;

389, 5, 15,30; 390,1 ; 598, 5; 400, 15;

406,15;414,5; 418,5;419,5,15;433,30;

460, 1; 405, 20; 408, 1, 20,25;409, 20;

470, 1,25; 475,25; 510,15; 511,15,30;

514,20;515,20;518,10; 522,15;525,30;

527,5; 530,15; 537,1,5; 543,25; 548,20;

550,1; 555,15;600,15;610,28;629,28;

635,20,25; 636,25;644,25;645,1,8,25;

647,25;648,5,10,25; 649,1,5; 064,10;

067,10; 670, 20; 671, 20,30; 686,1,15,

20,25; 087,1; 693,15; 090,25; 720,10,15;

725, 15,729,5.

WALLONS(Les), militaires au servicede

l'Espagne,30, 23; 03,5; 86, 25; 115,5;

117,20; 182,10; 218,10; 227, 25; 255,

10,15; 259,20; 205,1; 507,10; 528,15,20;

394,10; 550,5; 410,10;440,25; 442,10;

444, 1, 25; 475, 15; 497, 20; 592, 5;

596,20;615,25;646,25.—Lesprovinces
wallones,540,1.

WALTERZAPATA(Jérôme), majordomede
l'archiduc Albert, veedor général de

l'arméedesPays-Bas,68, 10.

WALTERZAPATA(Marie),fille du précédent,
68,10

WALTERZAPATA(Philippe),agent de Phi-

lippeIVrésidentà Cologne,719,as; 729,

5, 10.

WARDENBURG,en Allemagneoccidentale,

132,30.

WARFUSÉE(Lecomtede), Renéde Renesse,
chefdesfinances,145,10;693,10.

WATIN(Le comtede), membredu Conseil

suprême,449,10.

WAUTERS(Jacques),archer de la gardedu

roid'Espagne,554,20,25.

WAUTERS(Renier),collèguedu précédent,
354,20.

WEDEL(Antoine),contadorà la Chambredes

Comptes,pagadorde la flotte de Dun-

kerque,556,10; 003,1; 665,5; 704,20.

WEERT(Lavillede),en Allemagne,dans la

provincedu Rhin,152,20.
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WENDELINUS(G.), astronomeet humaniste

belge,585,1

WESEL,ville forte de la Prusse rhénane,

57, 1; 0, 1, 5; 172, 1; 544,5; 582,20;

388,20;411,15;423,10;432,30;471,15,20;

475,5,15; 481,1;484,25;486,1;492,20;

495,10; 499,10; 502,20;504,30; 506,5;

507,25; 510,5;529,30; 542,15,545,15;

547,1; 558,20; 088,1; 095,15.

WESER(Le),fleuve,en Allemagne; lepaysdu

Weser,154,10; 172,1; 231,25; 255,15;

257,15;202,1; 266,15;271,10;275,10;

279,15;281,1;286,1,5; 292,10;290,15;
557.20.

WESTON(Richard),grand trésorierdu roi

d'AngleterreCharles1er,ambassadeurà la

CourdeBruxelles,98,15; 500,15; 415,10;

415,5; 416,20,25; 420,5,15,20;422,5;

427,1,20,25; 445,25;450,15,20; 458,15;

459,5; 703,10; 721,15.

WESTPHALIE(La),les princesdu cercledece

nom,108,5 ; 694,10,695,15 705,20.

WIESKERRE(Le seigneur de), chargé de

missiondiplomatiqueparl'Infante,529,15.
WIEZE(Leseigneurde). VoirCharlesd'Iede-

ghem.
WILLEMSEN(Adrien),capitainede vaisseau,

125,15.

WILLEMSTAT(Lavillefortede),dansle Bra-
bantseptentrional,105,5; 107,10;151,5;

159,20; 170,1;175,1;179,15;185,5,10;

204,15.

WINGARDE(Thomasde),maîtrede campau

servicede PhilippeIV, 171, 1; 456,1 ;
460,5.

WINNIBAC(Lesecrétaired'Étatanglais),721,
15.

WITTENBERGH(Le duc de),princeallemand,
281,30,

WLADISLAS,roi dePologne,664,15.

WOLFARTE(Lecapitaine)del'arméedesPays-
Bas,59,25.

WORMS(Lavillede),danslegrand-duchéde

Hesse,511,1.— L'évéque,291,20.

WORSTENVELUWE(Legouverneurde).Voir

ConrardHaisken.

OUWER(Jeanvande),conseilleret commis

du Conseildes financesaux Pays-Bas,
trésoriergénéral,95,20; 133,1; 138,5;
115, 5,20; 210,25; 217,10; 500,20,25;
501,5,10; 600,25;712,15,25.

WREE(J.de),greffierdumagistratdeBruges,
577,25

WYNENDAEL(Laterrede),enFlandre,544,20;
715,18.

X

XERÊS(Leportde),en Portugal,535,1.

Y

YBALLE(Antoinede),Français,617,30.

YPRES(Le grand-bailli d'). Voir Charles

d'Iedeghem.— L'évéque.Voir Georges
Chamberlain.

YRLES(André),secrétaired'ambassadeespa-

gnolàVenise,131,15;618,10.

YSENDYCK(Lavillede),en Zélande,580, 25.
Legouverneur,240,20; 246, 15; 236,1.

YSSEL(L'),coursd'eaudesProvinces-Unies,

43, 10; 132, 10,30; 130,5; 148, 10;
171,1; 382,20; 407,1 ; 475,5; 487,25;
502,30.
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Z

ZANTVLIETou SANTVLIET,dans la province

d'Anvers,544,10; 545,10; 368,18;423,10;

559, 1.

ZAPATA(Le cardinal), 573, 10; 409, 1;

038, 15.

ZAPATA(Francisco),membredu Conseilde

guerre à Madrid,maître de camp de

l'arméeespagnoleaux Pays-Bas,407,15;

409,1 ; 412,1 ; 451, 1, 25; 437, 15,25;

473,5,20; 487,5; 550,25; 609,15.

ZAPATA.VoirWalterZapata
ZELADA(Lemarquisde),maîtredecampde

l'arméeespagnoled'Alsace,694,5; 705,5;

709,15.

ZÉLANDAIS(Les),56, 5; 41, 5; 258,5; 202,

20.

ZÉLANDE(La),unedesProvinces-Unies,129,

5,15; 403,1; 413,10; 538,20; 642,20;

731,5.

ZELS(Adrien),ingénieurbelge,144,15.

ZIERIKZEE[Zurquesc](Lavillede),enZélande,

129,20.

ZOEINS(N.),pèredu suivant,300,30.

ZOEINS(Robert),vicairede l'égliseNotre-

Damede la Chapelleà Bruxelles,300,25.

ZUNIGAY FONSECA(Balthasarde), grand-
commandeurde Léon,conseillerd'État

espagnol,ministrede PhilippeIII à Bru-

xelleset à Paris,présidentdu Conseildes

financesaMadrid,11,20; 15,15; 15,15.20;

23, 5; 88, 25.

ZUNIGAY MONROY(Don Sancho).Voir le

marquisdeCastaneda.

ZURQUESE,VoirZierikzee.



ADDITIONS ET CORRECTIONS

Page 64, ligne 24, au lieu de : Lègre, lire : Zègre.

» 68, » 8, » août, » mars.

" 68, " 22, " pagador, " veedor.

" 78, » 20, " Roosen, 33 Roose.

" 104, " 5, " reg. 11, " reg. 211.

" 114, après la ligne26, ajouter: Secrétaireried'État etdeGuerre,reg. 189, fol.29.

" 203, ligne 27, au lieu de : d'Alsace, lire: Holstein.

" 242, » 10, " Pictus " Dictus.

" 419, " 3, " d'Ocastro, " de Castro.

" 458, " 1, " 25 juin, " 30 juin.

" 58, " 2, " Rubens a eu une entrevue, lire ; Rubens a eu,
le 25 juin, une entrevue.

" 458, après la ligne22, ajouter: Publiéepar GACHARD,HistoiredeP.-P. Rubens,

p. 297, d'après une traductionespagnoledes Archivesde Vienne.

" 459, après la ligne 19, ajouter: Publiéepar GACHARD,HistoiredeP.-P. Rubens,

p. 301, d'après une traductionespagnoledes Archivesde Vienne.

" 459, après la ligne28, ajouter : Publiée par GACHARD,op.cit., p. 305, d'après
une traductionespagnoledes Archivesde Vienne.
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Page 460, après la ligne 2, ajouter : Publiée par GACHARD,op. cit., p. 307, d'après

une traduction espagnoledes Archivesde Vienne.

" 471, ligne 27, au lieu de .- FerdinandII I, lire . Ferdinand II.

" 543, » 22, " Castillo, " Castrillo.

" 675, " 14, " Feria, " Feira.

" 684, " 25, " Feria, " Feira.

" 688, " 7, " Feria, " Feira.
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